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ELECTIONS .DU I7 JUILLET 1888 



Président: MM. Arthur de la Bouderie, correspondant 
de l'Institut, à Vitré (lUe-et-Vilaine) ; 

VicC'présidents : Général Emile MellineTj place Launay, 

8, à Nantes ; 

Henri le Meignbn, avocat, rue Bonne- 
Louise, 7, a Nantes ; x 

Secrétaire : Olivier de Gourcuff, rue Saint-André, 6a, à 
Nantes ; 

Secrétaire-adjoint : Comte Régis de l'Estourbeillon, 5, 
avenue Charras, a Clermond-Ferrand (Puy-de-Dôme) ; 

Trésorier : Alexandre Perthuis, aux Folies-Chaillou, à 
Nantes ; 

Trésorier-adjoint: Jules Rialan, rue des Coulées, à Nantes ; 

Bibliothécaire-Archiviste : René Blanchard, place Pirmil, 
a, â Nantes. 

Conseil de la Société 

Camille Dupuy. avocat, ancien magistrat, à Sheen-House, 
Surrey (Angleterre) ; 

Marquis de Granges de Surgères, rue Saint-Clément, 
à Nantes; 

Raoul LE QuEN d'Entremeuse, rue de Bréa, à Nantes ; 

Anthime M enard, père, avocat, rue Saint- J ulien, à Nantes ; 

Claude de Monti de REzé, quai Ceineray, à Nantes ; 

Joseph Rousse, rue Lafayette, à Nantes. 
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Délégués en Bretagne 



Arthur du Bois de la Villbrabbl, président de la Société 
archéologique, à Saint-Brieuc (Gôte&<iu-Nord) ; 

Robert Ohbix, avocat, à Trévé, près Quintin (Côtes-du- 
Nord) ; 

Vicomte H. db la VillemarquA, de l'Institut, au chftteau 
de Keransker, près Quîmperlé (Finistère) ; 

Comte Anatole de Brbmond d*Ars, marquis de Migré, 
conseiller général, au chftteau de la Porte-Neuve, près 
Quimperlé (Finistère) ; 

Hippolyte de la Grimaudièrb, à Rennes (lUe-et- Vilaine) ; 

Ludovic Cormerais, boulevard Delorme, a Nantes (Loire- 
Inférieure). 

René Kbrviler, ingénieur en chef des Ponts et Chaussées, 
à Saint-Nazaire (Loire-Inférieure) ; 

Vincent Audkbn de Kerdrbl, sénateur, à Saint-Uhel, 
près Lorient (Morbihan). 



Délégués en Anjou 

André Joobert, au chftteau des LutB*de-Daon, prèsChft* 
teau-Gontier (Mayenne) ; 

Marquis de Villoutreys, au chftteau du Plessis-Villou- 
treys, par Montrevault (Maine-ct-Loire). 




LISTE DES MEMBRES 



ADMIS DU 24 MAI 1887 AU 24 MAI 1888. 
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M. Tabbé Joseph Brbbbl, 

Vicaire à Gaipry GHe-«t-yiUiiia). — 4 «yril 1888. 

M. Rémi de Gourden, 

Avocat i Renaet. — 7 décembre 1887. 

M. Philippe Hébert, 

Ageat de change honoraire, chltean de la Gonle-auz-Féecy près Dinacd 
(lile^t- Vilaine). — 21 teptembre 1887. 

M. DE Jeux, 

An châtean de Bordes, par Bauge (Maine-et-Loire). — 7 décembre 
1887. 

M. le comte de Kergu, 

Châtean dn Cloc-Neof, à Lamballe (C6tee-do-Nord). — ai sep- 
tembre 1887. 

M. DE Lacarblle, 

A * aria. — 21 eepttmbre 1887. 

M. le marquis de Lescoet, 

Châtean de Lesqnilfion, en Plejb«r-Chriet (Finistère). — 4 avril 
1888. 

M. le comte de Marsat, 

An châtean de Ria, par Pxeuillj (Indre-et-Loire). — 7 décembre 
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M. Joseph-Guy Ropartz, 

A Pcrit. — 3t Mptembre 1887. 

M. le vicomte de Saint-Prix, 

Chàtettt de Coauerho, prte MorUiz (FiaiMkn)- — 4 vn^ 1888. 

M. Emile Solacroup, 

logénieur eo chef dt U CoiBptgm« d'Orlétat, à Parie « 31 Mp* 
timbre 1888. 

M. Henri db Tanouark, 

A Roiact. — 4 tTril 1888. 

M. Henri TORTBLIER, 

Avocat à Vitré. — 7 décambre 1887. 




PROCÈS-VERBAUX 

Séance du 31 septembke 1887. 

Présidence de M. Arthur di la Borderis, président. 

KHE RÉSBNTs: MM. Audren de Kerdrel, sénateur, 
USf V>*H.delaVUU[narqué,derinstiiut, Huonde 
Penansier, député, René Kerviler, L. Prud'homme, 
Alex. Penhuis, J.-G. Ropartz, R. Oheix, B" des Ja- 
monières, Alfred Lallié, H. Le Meignen, O. de 
Gourcuff, Emile Grimaud- 

Al'occaiion du Congrès de l'Association Bretonne, 
la Société des Bibliophiles Bretons a tenu une séance 
au Croisic, le mercredi 31 septembre 1887, A deux 
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heures^ dans une des salles du Congrès^ sous la pré- 
sidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

M. de la Borderie invite MM. Audren de Kerdrel, 
président du Congrès ; de la Villemarqué, membre 
de l'Institut; René Kerviler, délégué de la Société, à 
prendre place au bureau, puis il donne la parole à 
M. Olivier de Gourcuff, sécréuire, pour la leaure 
du procès- verbal. 

Admissions* — Cinq nouveaux membres sont 
admis au scrutin secret. 

Etat des publications. — A la suite de la dernière 
séance^ tenue à Rennes le 24 maij on a distribué le 
2* fascicule des Grandes Chroniques de Bretagne 
d'Alain Bouchart ; le 3« fascicule paraîtra vers janvier 
prochain. Sont déposés sur le bureau et vont être dis- 
tribués aux sociétaires dans le plus bref délai : i^ le 
Glossaire étymologique du breton mqyen^ volume 
in-4* de 3oo pages environ^ composant la seconde 
partie du Mystère de sainte Barbe ; 2^ le Bulletin 
de la Société (/o« année^ 1886-1887). 

En dehors de ces publications, actuellement prêtes, 
on examine celles qui sont en préparation. 

Le bureau livrera prochainement à Timpression le 
tome 1*' des Œuvres nouvelles et inédites de Des 
Forges Maillard. 

Quant à Tédition de Gil Blas préparée par la So- 
ciété, quoique le délai de trois mois, fixé à Rennes 
pour arrivera une entente avec l'éditeur et à un sérieux 
commencement d'exécution, soit expiré sans avoir 
amené de changement à Pétat de choses actuel, M. 
le vice-président Le Meignen, président delà Commis- 
sion du Gil BlaSj par délégation du président de la 
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Société, expose qti'antérieurement à Texpiration de 
ce délai, Péditeur lui a fait des propositions tendant 
à modifier le système d'illustration du livre, et que, 
dès lors, il semble juste de donner un nouveau et der- 
nier délai à la Commission pour trancher définitive- 
ment la question. 

A la suite de diverses observations présentées par 
MM. de Kerdrel, de la Villemarqué, Kerviler, Prud' 
homme et par M. le président, un vote de confiance 
est accordé à la Commission qui devra, en s'inspirant 
des observations qui viennent d'être faites et dont 
M. le secrétaire lui transmenra le résumé, voir de 
nouveau Téditeur et en finir avec lui, de &çon ou 
d^autre, avant la fin de Vannée 1887. 

En ce qui concerne Pélévation temporaire de la 
cotisation de 20 à 25 francs, elle ne saurait être main- 
tenue tant que la publication qui Ta motivée ne sui- 
vra pas un cours régulier. Aussi, sur la proposition 
du président, la Société décide, non de la supprimer, 
mais de la suspendre pour Pexercice 1886- 1887, pen- 
dant lequel elle n'a pas eu sa raison d'être. La cotisa- 
tion exigible pour cette année est donc de ao francs 
seulement. 

Exhibitions. — Par M. Arthur de la Borderie 
(appartenant à Madame Person, de Guérande) : 

Un bijou, dit collier de la dqchesse Anne, datant 
de la fin du XV* siècle, et provenant d'un sanctuaire 
des environs de Guérande, où il décorait une statue 
de la Vierge. 

— Par M. Arthur de la Borderie : 

!• La première bonne édition du De excidio Britan- 
niœ de Gildas, imprimée à Londres, en i568. Le 
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volume est revêtu d^une charmante reliure genre Le 
Gascon, de M. Lecouturler, de Rennes. 
. 3« La première édition ( 1 5o8} de VHistoria regutn 
de Geoffroi de Monmouth. — Ce livre est Thistoire 
fitbuleuse^ et si longtemps accréditée, de la Bretagne ; 
Penthousiasme excité par cette fiction se manifeste 
dans les pièces liminaires émanées de Péditeur bre- 
ton, Yvon Cavellat, et de plusieurs de ses compa- 
triotes^ ravis de sa découverte. 

— Par M. Alex. Perthuis : 

I* Un portrait de Des Forges Maillard (en deux 
étàta). 

2^ Un portrait du duc de Mercœun 

3« Une nombreuse collection de portraits de Le 
Sage. 

40 Une vue du château de RanrouiSt, près Guérande, 
dessinée et gravée par M. Donatien de Sesmaisons. 
. 5* La vue du port du'Croisic, dessinée parOzanne 
au XVI II« siècle. 

-— Par M. René Kerviler : 

Un diplôme d'une Société littéraire ou épicurienne^ 
la Société Pantomaikique^ existant à Quimper au 
commencement de ce siècle. Ce diplôme, écrit en style 
macaronique, a été décerné à Frédéric M orvan, frère 
d^Olivier Morvan, le poète^ sur lequel notre confrère 
a lu une étude dans une des précédentes séances du 
Congrès Breton. 

— Par M. L. Prud^homme : 

Un recueil en cinq volumes (reliure uniforme) des 
Sermons d*OIivier Maillard. Ces cinq volumes^ im- 
primés à Paris, par Jean Petit, en caraaères gothiques, 
ont été publiés de i5o6 à i5i3. 
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— Par M. Robert Oheix : 

Une Semaine sainte enfermée dans une magnifique 
reliure ancienne, en maroquin rouge, avec petits fers. 

— Par M . Olivier de Gourcuff : 

1* Porcie^ tragédie de Robert Garnier. A Paris, à 
rimprimerie de Robert Estienne, i5 j^{seconieédition 
rare, dont la Bibliothèque de Nantes possède seule 
un exemplaire). 

2* L'Année française^ ou la i**, la 2*, la 3; la 4^ 
et la 5« campagnes de Louis XIV ^ par le sieur de 
Ceriziers, aumosnier du Roy. A Paris, chez Charles 
Angot, i658 et lôSg, frontispice dessiné et gravé par 
Chauveau. "— Collection assez difficile à réunir des 
ouvrages du jésuite nantais sur les campagnes de 
Flandres. 

3* Fables mises en vers par Jan (Dubignon) de 
Redon. A Rennes, chez Chausseblanche^ an VIII. 
(Jan Dubignon, Tauteur de ces fables, avait été dé- 
poté à la Convention.) 
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Séance du 7 décembre 1887. 
Présidence de M. Arthur de la Borderib, président. 

Présents : MM. H. Le Meignen, Alex. Penhuis, 
le baron des Jamonières, du Champ-Renou, Le- 
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gendre, G. Caillé, comte de Monti de Rezé, R. Le 
Quen d^Entretneuse, Emile Grimaud, Olivier de 
Gourcuff, R. de rEstourbeillon, Alclde Leroux, Eug. 
Boubée. 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une 
séance à Nantes^ le mercredi 7 décembre 1887, à 
huit heures du soir, dans un salon du Cercle des 
Beaux-Arts, sous la présidence de M. Arthur de la 
Borderie, président. 

Le procès-verbal de la dernière séance a été lu et 
adopté. 

Admissions. -^ Quatre nouveaux membres sont 
admis au scrutin secret. 

Etat des publications. — Monsieur le Président, 
parlant du Gil BlaSj voté et entrepris par la Société, 
dit que le traité conclu avec Péditeur parisien con« 
cernait le mode d^exécution des gravures, et fixait 
répoque à laquelle le travail devait être achevé, mais 
qu^il était muet sur les époques successives ob devaient 
paraître les fascicules, quoique l'éditeur eût formel- 
« lement promis de faire paraître le !•' fascicule en 
octobre 1886, et les autres, de deux mois en deux 
mois. L^diteur avait soumis un spécimen du texte 
et des illustrations, et c^est sur le vu de ce spécimen 
que la Société s^est engagée. Après avoir fait distri- 
buer un avant-fascicule renfermant des gravures en- 
core très acceptables, sauf Pune^ qui avait été vive- 
ment critiquée, Péditeur s^est décidé à envoyer à la 
Commission, vers Pâques 1887, une moitié du pre- 
mier livre avec des illustrations dMn caractère abso- 
lument différent des précédentes ; pour s^en con- 
vaincre, il suffit de comparer un même épisode, traité 
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dans le spécimen primitif, avec ce qu^il est devenu 
dans ce dernier fascicule, — et M. le Président fait 
ressonir, pièces en main, cette instructive comparai- 
son. Il y a eu unanimité dans la Commission pour 
repousser ces illustrations nouvelles. M. Monnier a 
alors proposé un autre système de gravures qui au- 
rait pu avoir Tagrément de la Commission, mais il 
demandait la création d^une sorte de tribunal arbitral, 
en cas de dissentiment entre lui et la Commission, la 
suppression des lettres rouges du texte et une aug- 
mentation de subvention, toutes choses que la 
Commission rejeta unanimement. A la séance de 
Rennes (24 mai 1887), la Société avait donné un 
délai de trois mois à la Commission pour s'entendre 
définitivement avec Téditeur ; à la séance du Croisic 
(2f septembre 1887), ce délai fut encore prorogé et 
M. Le Meignen autorisé à tenter une nouvelle dé- 
marche près de M. Monnier. Ce derifier répondit 
alors qu'il ne pouvait, si la Société ne lui accordait 
les concessions demandées, satisfaire aux conditions 
dont elle entendait ne pas se départir. La question, 
résumée par M. le Président, se pose dès lors en ces 
termes : la Société peut et doit exiger de M. Mon- 
nier l'exécution stricte du traité, sans aucun change- 
ment dans les conditions, et elle est en droit de lui 
imputer à blâme les entraves apportées par lui à la 
marche de ses publications, entraves d'où il résulte 
pour elle un véritable préjudice. La Société, par un 
vote formel, approuve entièrement les décisions de 
la Commission, puis, consultée sur la conduite à te- 
nir aujourd'hui vis-à-vis de M. Monnier, elle décide 
à l'unanimité de refuser les illustrations par lui of- 
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fertes et de le rappeler à la striae exécution du 
traité, conformément au premier spécimen^ sur le 
vu duquel elle s^est engagée, dans sa séance du 26 
mai 1886. 

Parlant des autres publications de la Société, M. 
de la Borderie dit que le Glossaire étymologique du 
breton moyen (2* partie du Mystère de sainte Barbé) 
et le Bulletin de la 10* année viennent d'être distri- 
bués ; que le 3* fascicule de Bouchart est poussé acti- 
vement, et que le tome I des Œuvres nouvelles de 
Des Forges Maillard, prêt à être livré à Timprimerie 
dans un très bref délai, ne pourrait être que fort peu 
retardé par l'adjonction d^une vingtaine de lettres 
inédites, signalées et en voie d'être acquises par M. 
Kerviler. 

D'autre part^ la publication des Actes du duc Jean 
Vy confiée aux soins érudits de M. Blanchard, com- 
mencera dès le courant de Tannée 1888. 

Pour le cas oti le Gil Bios serait définitivement 
abandonné, il y aurait peut-être lieu aussi de songer 
à le remplacer par une autre publication, d'un genre 
à la fois historique et anistique. Dans cet ordre 
d'idées, la Société pourrait être saisie, soit d'un pro- 
jet d'une Histoire de la musique en Bretagne, par 
M. Bourgault-Ducoudray, soit surtout d'un projet de 
réimpression illustrée de la Vie des Saints de Bre^ 
tagne, du Père Albert le Grand. 

Exhibitions. — Par M. Alex. Perthuis : Une série 
de cinq portraits de Charles de la Porte, marquis de 
la Melleraye, lieutenant général au gouvernement 
de Bretagne, de M. de la Melleraye, duc et pair de 
France, et d'Armand de la Porte, marquis de la Mel- 
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leraye, grand maître de rartillerie, lieutenant général 
pour le roi de la ville, citadelle et du comté de Nantes. 
Ce dernier portrait, in-folio, le plus rare de la col- 
lection, a été peint par Boulogne et gravé par Stéph. 
Gautrel^ en 1679. 

Par M. Olivier de Gourcuff : 

I* Demeslé de V esprit et du jugement. — A Paris, 
chez Robert Pépie, 1688. — Exemplaire irréprocha- 
ble du plus rare ouvrage de Le Pays. 

20 Les observations de diverses choses remarquées 
sur restât f couronne et peuple de France, tant ancien 
que moderne^ recueillies de plusieurs autheurs par 
noble homme Regnault Dorleans^ sieur de Since, con- 
seiller au siège présidial de Venues en Bretagne. — 
A Venues, de l'imprimerie de Jean Bourrellier, 1597. 
— Bel exemplaire du second livre imprimé à Vannes. 

3* Les Satires de Juvénal et de Perse, — Texte 
latin avec la traduction de Tabbé de Marolles. Paris, 
Guillaume de Luyne, i658. — Spécimen d'une re- 
liure en veau fauve, avec hermine au centre et aux 
quatre angles, qui se rencontre dans quelques biblio- 
thèques bretonnes. 

4* Statuts et ordonnances de la noble frairie de la 
Sainte Passion du Sauveur et Rédempteur Jésus- 
Christ j ci-devant desservie dans l'église de Sainte- 
Croix de Nantes, et maintenant dans celle des Révé- 
rends Pères Carmes j réimprimés, avec des additions, 
sur Téditlon de i65i. A Nantes, chez Augustin Ma- 
lassis, S. D. (1769). Petit livre surtout curieux parles 
noms de familles nantaises qu'il renferme. 

Par M. Anhur de la Borderie : 

1* Le Temple des poètes^ dédié à Monseigneur, 
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frère unique du roy^ par R. G., sieur de Lespine, 
Croisicquais. — A Blois, par François de La Sau- 
gère, i638. — M, de la Borderie fait ressortir Tin- 
térét de curiosité qui s^attache à ce livre rarissime ; 
car si M. Bizeul avait trouvé des vers de Lespine dans 
un Recueil de diverses poésies ^ on ignorait jusqu'à 
l'existence de ce Temple des poètes, qui, après un 
éloge amphigourique du Croisic, patrie de Pauteur, 
contient un dénombrement confus des poètes de la 
fin du XVI* et du commencement du XVII* siècle, 
au nombre de 288. 

2» Liste de Messieurs les nobles bourgeois et éche- 
vins de la ville et communauté de Rennes^ depuis 
l'année 1600 jusqu'à ijS6. — A Rennes, chez Guil- 
laume Vatar, ijSô. Livre breton d'une insigne rareté 
dont un exemplaire fut payé 100 francs à la vente Les- 
baupin, de Rennes. 

3* Les Nouvelles oeuvres de M. Le Pays. — Ams- 
terdam, Abraham Wolfgank, 1677. — Deux parties 
en un volume in<i8. — Edition elzévirienne ornée 
d'un joli frontispice. 

4* AmitiéSy Amours et Amourettes, par M. Le Pays. 
Nouvelle édition, revue et augmentée de Zelotjrde, 
histoire galante. — A Paris, chez Cl. de Sercy, 1672. 
L'amusant petit roman de Zelotjrde paraît ici, pour 
la première fois, joint aux Amitiés^ Amours et Amou- 
rettes. 

5« Réjlexions sur ce qui peut plaire ou déplaire 
dans le commerce du monde, par M.*** (l'abbé de 
Bellegarde). — Frontispice gravé. Amsterdam, Wolf- 
gank, 1691. — M. de la Borderie lit quelques extraits 
de ce premier ouvrage de morale mondaine du fécond 
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polygraphe breton, Tabbé de Bellegarde, un de ces 
écrivains que la Société des Bibliophiles ferait avan- 
tageusement connaître, en réimprimant un petit choix 
de leurs œuvres. 

Par M. H. Le Meignen : 

Epître consolatoire aux habitants de la ville de 
Nantes, afflige:^ de peste^ et apologétique contre 
ceux lesquels trop hardiment jugent leur prochain et 
sententient les faits de Dieu, avec un href advertis- 
sèment à tous chrestiens, de prévenir Pire de Dieu 
par pénitence, par M. René Benoist, Angevin, doc- 
teur en théologie de Paris. — A Paris, chez Nicolas 
Chesneau, 1564. — Ce singulier petit livre porte à 
la fin la mention : écrit à Rennes l'an i563* ; il est 
dédié à Renée de la Feuillée, dame d*Assérac. 

Communications diverses. — M. le Président com- 
munique à la Société une lettre de M. Robuchon, 
éditeur à Fontenay-le-Comte (Vendée), sollicitant la 
collaboration des Bibliophiles Bretons à un ouvrage 
qu^il prépare sur la Bretagne, dans le genre de celui 
qu'il a déjà publié sur les Monuments du Poitou. 
M. de la Borderie recommande cette proposition à 
ses confrères. 



Séance du 4 avml 1888. 
Présidence de M. Arthur db la Borderie, président. 
Présents : MM. le 0^ de Bréchard, le D' Genuit, 
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R. Blanchard, Alex. Perthûis, H. Le Mrfgnen, R. 
Le Quen d^Entremeuse, Emile Grimaud, Eugène 
Boubée^ Olivier de Gourcuff, Tabbé BriaDd, O* de 
PEstourbeillon. 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une 
séance, à Nantes, le 4 avril 1888, à huit heures, dans 
un saloft du Cercle des Beaux-Arts, sous la présidence 
de M. Arthur de la Borderie, président. 

Le procès-verbal de la dernière séailce est lu et 
adopté. 

Admission. — Quatre nouveaux membres sont 
admis au scrutin secret. 

Etat des publications. -^ Parlant d^abord des pu- 
blications en cours, M. le Président met sous les yeux 
de la Société cinq feuilles déjà prêtes du totne I des 
Œuvres Nouvelles de Des Forges Maîlldrd, conte- 
nant quelques poésies non encore publiées. Cette 
publication devait être commencée plus tôt, mais M. 
Kerviler a acquis des lettres inédites de Des Forges 
et annoncé Pintention d^en grossir le volume. Notre 
confrère tttrdant ft fournir la copie de ces lettres, qui 
pourront faire Pobjet d'un supplément, M. de la 
Borderie a été obligé de ne plus attendre et s^est dé- 
cidé à entreprendre la publication, qui sera achevée 
dans deux mois. 

M. Le Meignen expose qu^il vient de donner le bon 
à tirer de la feuille terminant le troisième et avant- 
dernier fascicule des Chroniques de Bretagne d^Alain 
Bouchart, et que ce fascicule devra être distribué 
d^ici à un mois environ. 

M. le Président entretient ensuite la Société d^un 
projet que le procès-verbal de la dernière séance 
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avait fait pressentir, celui d^une édition nouvelle, 
illustrée, de la Vie des saints de Bretagne j du Père 
Albert Le Grand. Le bureau saisit la Société de 
cette proposition d^édition, qui n*est encore qu^un 
avant-projet : on ne réimprimerait pas le catalogue 
des évéques qui grossit les éditions anciennes d^Albert 
Le Grand, mais les vies des saints qui résument la 
légende sacrée de la Bretagne; chaque division prin- 
cipale de Pouvrage, formant un mois de Tannée, 
ferait un volume séparé, une unité typographique ; 
le texte comprendrait, à la fin de chaque mois, des 
vies originales, des vies latines, en sorte qu^on aurait 
le document à côté de la légende^ et deux parties, 
Touvrage même d^Albert Le Grand imprimé à lon- 
gues lignes, les additions, imprimées sur deux co- 
lonnes. 

Un spécimen de cette double disposition typogra- 
phique est mis sous les yeux des membres présents. 

En ce qui concerne Tillustration, on aurait, pour 
chaque mois, une grande planche hors texte et, pour 
chaque vie, trois ou quatre dessins dans le texte, ce 
qui, pour les quatre-vingt-dix-sept vies de la troi- 
sième édition, donne un total de 400 dessins environ. 
Des projets d'illustrations sont déposés sur le bureau, 
les uns dus aii pinceau vigoureux de M. Charles 
Toché, les autres, au crayon pittoresque de M. Bus- 
nel ; d'autres artistes bretons pourraient être joints 
aux deux précédents pour composer une illustration 
collective. Cette publication importante devant être 
préparée de longue main, il s'agit de savoir si la So- 
ciété veut donner mission à son bureau de Tentre- 
prendre sur les bases indiquées. C^est une question 
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de principe : autorisera-t-on le bureau à poursuivre 
inexécution de ce projet ? 

Oui, répondent à l^unaniroité, et par un vote for- 
mel, les membres présents, qui sont d'avis aussi de 
rétablir, pour l'exercice prochain, la cotisation de 
vingt*cinq francs votée pour cinq années en vue du 
OU BlaSj et momentanément suspendue, ^ le réta- 
blissement de cette cotisation extraordinaire se trou- 
vant de nouveau justifié et permettant de ne pas gre- 
ver, même pour une publication de cette importance, 
les finances de la Société. 

Exhibitions. — Par M. Emile Grimaud : 

!• La Science Pratique de l'Imprimerie, contenant 
des instructions très faciles pour se perfectionner 
dans cet art. — Saint-Omer, Martin-Dominique Fer- 
tel, 1723. (Curieux ouvrage sur l'imprimerie, orné 
de nombreuses figures en taille-douce.) 

2^ Un manuscrit intitulé : Lettre à M. le Minis- 
tre de V Instruction Publique (M. Guizot) sur les ou* 
vrages imprimés relatifs à la ville de Nantes. Cet 
intéressant manuscrit, dont on connaît quelques autres 
exemplaires, a pour auteur M. Savagner, professeur 
d'histoire et éditeur de Pabbé Travers. 

Par M. le comte de Bréchard : 

I* Ordonnances, arrêts et règlements expédiés sur 
les principales affaires de la ville de Nantes, pendant 
la mairie de M. Mellier. — A Nantes, chez N. Ver- 
ger, 1726. Volume rare. 

2* Nouveau recueil des plus beaux Noèls. — Poi- 
tiers, Oudin, S. D. (vers i85o). 

Par M. Arthur de la Borderie : 

Quelques-uns des parchemins que notre Président 
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et M. le baron de Wismes avaient exhumés de la col- 
lection appelée par celui-ci c le Trésor de la rue des 
Caves». Parmi ces parchemins, il faut surtout remar- 
quer le précieux fragment d'un compte de dépenses 
de la bienheureuse Françoise d^Âmboise (de Fan 1456), 
document unique et qui manifeste la charité de la 
duchesse ; un fragment d'un poème du Moyen Age^ 
Garin le Loherain; une pièce commerciale portant 
les signatures d^un grand nombre d^habitants de Vitré 

(1573). 
Par M. Olivier de GourcufT : 

Étrennes et autres poésies (Tune Muse bretonne. — 

ire et 2* années. — Paris, Vve Delormel, 1742 et 

1743. Cet ouvrage, non signalé par les bibliographes, 

a pour auteur le vaudevilliste Thomas TAffichard^ 

né à Pont-Floc'h (diocèse de Saint-Pol-de-Léon), 

sur lequel M. de Gourcufflit une notice, destinée à 

Y Anthologie des poètes bretons du XVIIh siècle. 







ÉTAT DES PUBLICATIONS 



DE LA SOCIÉTÉ 



y^i 



Ont été distribués aux Sociétaires : 



En 1877-1878 

Œuvres françaises éPOlivier Maillard (sermons 
et poésies, notes et introductions), par M. Arthur de 
la Borderie. In-4<». 

Bulletin de la Société des Bibliophiles, Bretons et 
de t Histoire de Bretagne. — Première année. In-8*. 

En 1878- 1879 

VImprimerie en Bretagne au XV* siècle^ par 
M. Arthur de la Borderie, avec le fac-similé de la 
plus ancienne impression bretonne. In-4?. 

Mélanges historiques, littéraires^ bibliographiques. 
Tome I. Grand in-8». 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de V Histoire de Bretagne. — Deuxième année. In-8«. 
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Ett 1879-1880 

Documents sur Phistoire de la Révoltttion en Bre^ 
tagne. La Commission Brutus Magnier à Rennes, 
par M. Hippolyte delà Grimaudiëre. In-4*. 

LeRomand'Aquinou la Conqueste de laBretaigne 
par le Roy Ckarlemaigne, chanson de geste inédite 
du XII* siècle, publiée par M. F. Joûon des Longrais. 
In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons 
et de VHistoire de Bretagne. -— Troisième année. 
In-S*. 

En T 880-1 881 

Documents inédits sur P Histoire de la Ligue en 
Bretagne^ par M. Anatole de Barthélémy. Grand 
in.8*. 

V Hôpital des Bretons à Saint- Jean d'Acre^ au 
XHI^ sièclty par M. Jules Delarille Leroux. Grand 
in.8*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de r Histoire de Bretagne. — Quatrième années In-8<». 

En 1881-1882 

Chronique de Bretagne de Jean de Saint'-Paul, 
chambellan du duc François //, publiée avec notes 
et Introduaion par M. A. de la Borderie. !n-4^. 

Œuvres nouvelles de Paul Des Forges MaUlard^ 
publiées par MM. Arthur de la Borderie et René 
Kerviler. T. 1 1 . Lettres nouvelles. In 4*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de l'Histoire de Bretagne.^ Cinquième année. In-8». 



— a8 — 



En 1 882-1 883 



Mélanges historiques, littéraires, bibliographiques. 
T. 1 1 . Grand in-80. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de V Histoire de Bretagne. — Sixième année. In- 8*. 

En 1883-1884 

Archives de Bretagne. Tome I. Privilèges de la 
ville de Nantes^ nouvelle édition, publiée par M. S. 
de la Nicollière-Teijeiro. In-4». 

Anthologie des Poètes Bretons du XVII* siècle, par 
MM. Stéphane Halgan, le O* de Saint-Jean, Olivier 
de Gourcuffet René Kerviler. In-4». 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de l'Histoire de Bretagne. — Septième année. In-8». 

En 1884-1885 

Archives de Bretagne. Tome II. Documents inédits 
sur le complot breton de 1492, publiés par M. Ar- 
thur de la Borderie. In-4«. 

Archives de Bretagne. Tome III. Monuments de 
la langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe^ 
publié par M. Emile Ernault, professeur à la Faculté 
des Lettres de Poitiers. Première partie. Texte et tra- 
duction. In-40. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de r Histoire de Bretagne. Huitième année. In-8*. 

En 1885-1886 

Le Bombardement de Saint-Malo en i6g3y poème 
breton du XVII' siècle, réimprimé en fac-similé, 
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avec la reproduction de la machine infernale et d^un 
dessin du temps^ des documents inédits, une intro- 
duction et des notes, par M. Arthur de la Borderie. 
In-4». 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d'Alain 
Bouchart^ publiées avec les variantes des éditions 
originales et la reproduction en fac-similé de gra- 
vures de rédition de i5i4» par M. H. Le Meignen. 
Première panie. In-40. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de FHistoire de Bretagne. — Neuvième année. In-8*. 

En 1886- 1887 

Inauguration du monument de Dom Lobineau à 
Saint'Jacut. — Récit de la cérémonie. Eloge histo- 
rique et lettres inédites de Dom Lobineau, In-4«. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d* Alain Bou- 
chari, publiées avec les variantes des éditions origi- 
nales et la reproduction en fac-similé des gravures de 
rédition de i5i4, par M. H. Le Meignen. — Deu- 
xième partie. In-40. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
VHistoire de Bretagne. Dixième année. In-8<». 

En 1887-1888 

Archives de Bretagne. Tome III. Monuments de 
la langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe ^ 
publié par M. Emile Ernault. Deuxième panie. Glos- 
saire étymologique du breton moyen. In-4». 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de FHistoire de Bretagne. — Onzième année. In-8*. 



Er dUtributioo 

Le 3* fascicule des Grandes Chroniques éPAlain 
Bouchart. (Ce volume aura été distribué à tous les 
sociétaires à Tépoque où paraîtra le présent bulletin.) 

Sous presse 

Le tome I. Poésies et Introdtictiony des Œuvres 
Nouvelles de Paul Des Forges Maillard, avec la re- 
production d^un portrait de Pauteur. 




LISTE DES OUVRAGES 

OFFERTS A LA SOCIÉTÉ 
Du 24 mai 1887 au 24 mai 1888. 

«ni 



Par m. lb comte de Brbmokd d^Ars : 

1* Inauguration du Congrès Archéologique de 
Nantes. Séance du /*' juillet z886. Discours de 
MM. de Bremond d*Ars et de Surgères. — Nantes, 
imprimerie Merson» i886r 

2o Installation du nouveau bureau de la Société 
Archéologique de Nantes. — Séance ^lu /•' février 
188 j. — Discours de M. de Bremond d'Ars, prési^ 
dent sortant. — Nantes, imprimerie Emile Grimaud, 
1887. 

3o Notice sur M. le baron de Wismes (extraite de 
la brochure précédente), par A. de Bremond d^Ars. 
•—-Nantes, imprimerie Emile Grimaud^ 1887. 

Par m. Dominique Caillé : 

!• Sonnets, par Dominique Caillé. ^ Nantes, im- 
primerie PlédnMi, 1887. 
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2* Au bord de la Chemine, poésies par Dominique 
Caillé (de Procé). — Nantes, G. Hanciau, 1887. 

Par m. Hyacinthe Catlli^e : 

!• Quarante jours en Orient ^ par M. Tabbé Brebel. 
— Rennes, H. Caillière, 1887, 

20 Le 2* fascicule des Grandes Chroniques de Bre- 
tagne d* Alain Bouchart^ publiées par la Société des 
Bibliophiles Bretons, et éditées par M. H. Caillière. 

Par m. le C^ Régis de l^Estourbeillon : 

i^ Un voyage d^ agrément en 16 18. Itinéraire de 
César de Vaux.^ baron de Lavaur, en Italie, par le 
C*« R. deTEstourbeillon.— Nantes, Emile Grimaud, 
1887. 

2^ Le château de la Courbejollière, par le C** R. 
de TEstourbeillon. — Caen, Henri Delesque, 1888. 
Elégante plaquette ornée de planches. 

Par m. Olivier de Gourcuff : 

Un écrivain militaire d^autre/ois : Le comte 
Alexandre d'Elbée, par Olivier de Gourcuff. — 
Nantes, Emile Grimaud, 1887. 

Par le Ministre de l'Instruction publique : 

I ® Bibliographie des travaux historiques et archéo- 
logiques publiés par les Sociétés savantes de France, 
dressée sous les auspices du ministère de Tlnstruction 
publique, par MM. Robert de Lasteyrie et Eugène 
Lefèvre Pontalis. — 1", 2* et 3« livraisons. — 
Paris, imprimerie nationale, 1887. 

20 Bibliographie générale des Gaules j par M. 
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Ruelle* — Paris, chez Fauteur, 1 880-1886,4 vol urnes 
în-S*. 

Pas m. lb duc de la TSùbtoiLLE : 

1® Livre des comptes (i 395-1406) de Guy de la 
Trémoille et Marie de Sully ^ publié d*après Torigi- 
nal, par Louis de la Trémoille — magnifique publi- 
cation in-40 — Nantes, Emile Grimaud, 1887. 

2^ Inventaire de François de la Trémoille (1S42J 
et comptes S Anne de iMval, publiés diaprés les origi- 
naux, par Louis de la Trémoille. — Publication de 
même format et aussi belle que la précédente. — 
Nantes, Emile Grimaud, 1888. 




NÉCROLOGIE 



La mort fait, chaque année.de nombreuses victimes 
dans les rangs des Bibliophiles BretonB. Si le zèle 
et la bonne volonté de nos délégués et de nos socié- 
taires réussissent à combler, par de nouvelles recrues, 
les vides qui se forment, il fautbîen s^avouer que cer- 
taines places resteront inoccupées, quecertaines pertes 
seront difficilement réparables. Ces réflexions s'appli- 
quent à tous les membres défunts pendant Texercice 
qui vient de finir, et sunout à trois de nos plus dis- 
tingués confrères, M. Eugène de la Gournerie, M. 
Auguste Laurant,M('Bouché,évéque de Saint- Brieuc 
et de Tréguier. Quoique déminent prélat soit décédé 
quelques jours après le 24 mai 1888, nous n'attendons 
pas Tannée prochaine pour le comprendre dans notre 
nécrologe. 
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M. HiPPOLYTK DE BaRMON 



Uéloigaement presque constant de notre siège 
social, les exigences d^une vie vouée au travail et aux 
bonnes œuvres, ont empêché M. Hip. de Barmon de 
suivre assidûment nos séances, mais il n^en affection- 
nait pas moins la Société des Bibliophiles Bretons, 
dont il faisait partie depuis le 19 mai 1880 ; nous n^a- 
vous pas recueilli assez tôt les détails qui le concer- 
nent pour les publier dans notre bulletin de Tannée 
passée, mais ces détails, que nous tenons de son 
exceUent frère, n^ont deo pç^rdu 4i^ ;lftpr .intérêt. 

Né à Cherbourg, le 25 août 1847, Hippolyte Ni- 
colazo de Barmon fit ses études en partie au col- 
lège de cette ville, en partie ^ Nantes, où son père^ 
ancien capitaine de fr^ate, avait été noiTxmé iAspec- 
teur des sémaphores. Il n^avait pas achevé son drpi^ 
qu^il partageait son temps ^Qtre l^s travaux dç T.çs- 
prit et les œuvres ouvrières qui se fondaient alors ; il 
/donna ses soins les plus assjdj^s à ces oeuvres, surtpujt 
au cercle catholique de son quartier. Après ayoir ^té^ 
pendant quelques annéos, attaché av Parquet de 
Nantes, 11 se maria, et sa vie nouvelle Paoïen^nt à 
résider souvent à la campagne, il çntr.eprit la restau- 
ration du vieiu châtefiu d^^j-ech (pxès Qu.esj^|nbert)i 
et s^occup^ d^améliorer les terres voisiqe^. Par sa 
générosité, sa sympathie ouverte à toutes les infor- 
tunes, il se concilia Taffection des habitants .de ce 
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pays, qui deTÎnt son pays d^adoption, quand il se dé- 
cida à quitter Nantes, abandonnant à regret les 
œuvres religieuses et charitables qui lui étaient si 
chères. 

Mais son zèle pieux ne se ralentit pas. Dès son ar- 
rivée à Redon^ où il se fixait en octobre 1886, il se 
fit inscrire à la conférence de Saint- Vincent-de-Paul 
de cette ville. Il ressentait déjà les atteintes du mal, 
qui devait l'emporter le i5 mars 1887. De longs mois 
de souffrances n'ébranlèrent pas la résignation chré- 
tienne de celui qui^ comme les soldats et les marins, 
ses ancêtres, sut regarder la mort en face. 



M. EucàNB DE LÀ GOURNERIB. 



Cest une notice nécrologique, consacrée à un prince 
sans reproche, qui termine la collaboration de M. 
Eugène de la Gournerie à la Revue de Bretagne et de 
Vendée. Voulant rendre hommage au comte de Cham- 
bord, la rédaction de cet excellent périodique ne pou- 
vait confier une plus haute tâche à de plus dignes 
mains. Notre embarras serait grand si nous devions 
retracer le digne éloge de celui qui tient, dans les 
lettres bretonnes, un rang aussi élevé que Henri de 
France dans l'histoire contemporaine : même pureté, 
même sérénité. Mais nous sommes^ avant tout, un 
humble bibliographe; et on consultera notre notice 
beaucoup moins pour savoir ce qu'a été M. de la 
Gournerie que pour connaître ce qu'il a écrit ; au 
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surplus, cette recherche ne sera pas indifférente à sa 
mémoire, car ses oeuvres commentent sa vie. 

Au mois de juillet de Tannée dernière, quand mou- 
rut M. de la Gournerie, il 7 eut — comme le dit très 
bien le journal VUnion Bretonne — " unanimité pour 
déposer un légitime et sincère tribut de sympathies 
et de regrets sur sa tombe. ** Dans la Revue de Bre-- 
iagne et de Vendée^ M. Arthur de la Borderie écri- 
vit une page émue à la louange de l'homme émi- 
nent qui avait été Tun de ses plus assidus collabora- 
teurs, et qu'il appelait ^^ au vrai sens du mot, le fon- 
dateur de la Revue, ^^ puis il cita une intéressante 
notice de M. Raymond du Pra, à laquelle nous ferons 
nous-mêmes quelques emprunts. 

Eugène-Charles-René Maillard de la Gournerie 
naquit à Nantes, le 25 mars 1807, d^une ancienne 
famille du comté nantais; sa mère était de Talhouet- 
Grationnays. Deux de ses frères suivirent la carrière 
des armes, le troisième fut un ingénieur remarquable, 
professeur à FEcole polytechnique et membre de 
l'Académie des Sciences. Il termina ses études d'une 
façon brillante^ fit son droit et entra dans les bureaux 
du Ministère de la Justice, qu^il quitta bientôt pour 
s'adonner à la littérature et à Thistoire. Depuis lors, 
sa biographie entière tientdansses nombreux ouvrages, 
dont les principaux, Rome chrétienne^ VHistoire 
de Paris, les Débris de Quiberon, sont des modèles 
d^érudition et de style ; la réunion des articles quMl 
donna à la Revue de Bretagne et de Vendée compo- 
serait plusieurs volumes où Fagrément de la forme 
le disputerait à la solidité du fond. 

Après avoir donné l'exemple de toutes les vertus 
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Aféûtaneé et é'étré éléyé, par les qualités de son âme 
et de soa esprit, att-dessus des sou£frances et des infir- 
mités de l'âge, M. Eugène de la Gournerie est mort 
ft Nantes, le iS* juillet i8S^. Il avait salué ses quatre- 
-iingts ans danfs la strophe suivante : 

« 

Salut à mes quatre-vingts ans ! 
Et salut sans vaine tritesse. 
Si triste est-elle la vieillesse 
Qu'entourent une amie et de joyeux enfants ? 
Enfants aimés, doux charme de ma vie, 
Que Dieu vous garde un heureux avenir ! 
Et vous, des vieux parents, partis pour la Patrie, 
Gardez toujours, ô famille chérie, 
Le souvenir ! le souvenir ! 

Nôtre confrère, M. Emile Grîmaud lui répondit 
éù. ces termes : 



QUATRE-VINGTS ANS 



A Mw EuOiNE DB LA GOURMKRIB 



Vous me disiez, ami, d*un ton mélancolique : 
— <i Je n'ai plus désormais â vivre bien longtemps ! 
« Ma force est épuisée;., et voila qui l'explique : 
c Je suis entré naguère en mes quatre-vingts ans ! » 

Votre sainte compagne alors prit la parole, 
Cet ange que Dieu bon mit à votre côté. 
Et qui doit à son front recevoir Tauréole 
bout luit au ciel le front des Sœurs de charité. 
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^ « Apprenez donc, fit*elle avec son fin sourire, 
m Qu'Eugène a célébré ce rare événement ; 
« Un jour — vous le savez, il ne peut plus écrire ! — 
c II me dicta des vers, d'un très beau sentiment. » 

— m Quoi ! des vers ! Notre ami fait des vers ? répondis-je. 
« Tout ce qu'il a produit, le iuave écrivain, 
« Je l'ai vu... Mais des vers ? Vraiment, c'est un prodige 
■ Qu*il parlât en secret le langage divin !... » 

Et TOUS : — c Je ne fus point un fervent de la Muse. 

m Ma voix se refusait aux lyriques accents ; 

m La prose était mon lot, et, si )e ne m'abuse, 

« Mes avant-derniers vers comptent bien soixante ans! « 

Puis sous mes yeux passa la précieuse feuille 

Qui garde cet élan d'une âme sans remord. 

Hymne d'un vrai chrétien, qui sans murofiureaecaeille. 

Cœur et regards en haut, l'approche de la mort. 

Oui ! vous eûtes raison de chanter la Vieillesse, 
Déclin béni qui mène aux seuls biens permanents ; 
Ayant soufifert la vie avec tant de noÛesse, 
D'adresser ce salut à vos quatre-vingts ans 1... 

Et moi je les salue^ au nom de la Bretagne, 

Qui vous range parmi ses enfents glorieux. 

Le respect attendri de tous vous accompagne : 

Qui porta croix plus lourde en marchant vers lescieux ? 



Avant de reproduire la bibliographie des articles 
que M. de la Goamerie a insérés dans la Revue de 
Bretagne et de Vendée, et des volumes quMl a pu- 
bliés, rappelons quMl témoigna une vive sympathie à 
la jeune Société des Bibliophiles Bretons, et se fit 
inscrire parmi les nôtres, dès le la juillet 1877. 
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Liste des articles publiés par M. Eugène de la 

GOURNERIB dams LA ReVUE DE BrETAGNE ET DE 

Vendée. 

Les Hardiesses de la chaire au 
XVlI^sîôcle T. IV, p.5. 

Les Hardiesses de la chaire au 
XVIII*srècle l. p. 93. 

Exposition de la doctrine catholi" 
que, de Bossuet, nouvelle édition par 
Saint-Albin I, p. 460. 

La vie réelle, par Nf' Mathilde 
Froment I, p. 538. 

Rome au XIX* siècle Hi P- 97* 

M"** la marquise de Cornulier II, p. 1 19. 

Scènes de la vie chrétienne^ par M. 
de Margerie III, p. 27, 271 et t. V, p. 3o3. 

V Imitation de Jésus-Christ, traduc- 
tion en vers, par Pierre Corneille. . . . III, p. 419. 

Vie deFraAngelico, par M. Etienne 
Cartier Id., p. 522. 

Les Béatitudes^ par M"^* Bourdon. V, p. 63. 

Vie de saint Thomas Becket, par 
J.-A. Giles Id.^ p. 2i5. 

V Église romaine en face de la Ré- 
voltaion^ par Crétineau-Joly Id., p. 293. 

Récits bretons^ par S. Ropartz. ... Id., p. 3oo. 

Souvenirs et nouvelles, par H. Vio- 
leau. Id.y p. 412. — Récits dufojrer^ 
t. IX, p. 134. — Histoire deche\ 
nous XI, 154. 
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l/lm% ]a comtesse Humbert de Ses- 
maisons V., p. 509. 

M. Pierre de Cornulier-Luciniëre. Id., p. 5 12, 

Du laïcisme^ par M. le marquis de 
Tînguy VI, p. 171. 

j^mê Swetchine, sa vie et ses œuvres^ 
par le comte de Falloux,t. VII, p. 29. 
— Ses Lettres, XI, ii3. — Journal de 
saconversion^Xlll^ p. 374. — Lettres 
inédites XX, p. 54. 

Souvenirs d*une douairière^ par 
Mil* Anna Edianez... VII. p. 71. 

André de RivaudeaUy par M. de 
Scurdeval VII, p. 257. 

Rome et Londres^ par Tabbé Mar- 
gotti VII, pp. 35i et 4i3. 

Dictionnaire des terres et seigneu- 
ries de l'ancien Comté nantais, par 
E. de Cornulier VIII, p. 25. 

Pie IXy par A. de Saint-Albin. . . . VIII, 3o8. 

Mœurs et Travers, par H. Minier. VIII, 465. 

Le maréchal de Biron, son procès, 
sa mort, par Charles de Montigny. . . IX, 399. 

Souvenirs de quarante ans^ par une 
dame de M*"^ la Dauphine IX, 483. 

M. le comte de Saint- Pern IX, 256. 

M. de Laroche-Héron (Henri de 
Courcy) IX, p. 412. 

Le P. Lebrun, poète nantais X, 81 . 

Maurice deGuérin, X, 169,258.— 
Eugénie deGuérin, XIII, 223, 283.— 
Ses Lettres, XVII, 201. — L'église 
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d'Andillac '. XVII, 483. 

Le P. Lacordaire, X, 489. — Sa 
correspondance, XI, 3o5, 36o. 

M«« Swetchine, XV, 142, 3o7, VI, 

r3. — Savie XXVII, 417. 

et XXVni,p. 5. 

Alfred Tonnelle XI, 337. 

Poètes et artistes contemporainSf 
par Alfred Nettement. XI, 447 et XII, 3o. 

M. Laroche-Billou XI, 494. 

Un almanach royaliste de 1795.. .. XII, 21. 

La Commune de Nantes et les biens 
de main-morte avant 1789 XII, 249,355. 

Les chevaliers bardes de VAUe* 
magne, par O. d^Assaîlly XII, 417. 

La communion des Apôtres, par 
ElieDelaunay XIII, 59. 

Les derniers jours de Marie-Antoi- 
nette XIII, 90. 

Le Maine et V Anjou, par M. le ba- 
ron de Wismes XIII, 480. 

Les Antonins^ par M. le comte de 
Champagny XIV, 17 et 97. 

Pierre Morel et Germain Morel, par 
M. S. Ropariz XIV, 479. 

Le marquis de Régnon XIV, 487. 

M. Tabbé Audrain XV, 60-66. 

Quel temps ! Quelles moeurs ! XV, 77-88. 

Une phrase de la Bruyère XV, 169-180. 

VOuest aux Croisades, par Four- 
mont . XV, 401-406. 

La Légende celtique^ et la poésie 



-43- 

des cï6Hres en Irlande^ en Cambrie 
et en Bretagne, par le V*» de la Vil- 
lemarqué •. XV, 473-481. 

La Lcy de Beaumoni, par Fabbé 
Defourny XVI, 417-428. 

Le comte RogatiendeSestnaisons. XVI^ 495-496. 

Les Poètes lauréats de PAcadé* 
mie française^ par Edmond Biré et 
Emile Grimaud ; XVII, 5-23. 

Histoires de chex nous, par Hip« 
polyte Vîoleau XVII, 154-161. 

Cllsson XVII, 249-254. 

Pierre Blays, doyen du cHmat 
de Châteauhriant XVII, 32 1-326. 

Savenay et ses environs. ....... XVII, 352-367. 

Machecoul XVII, 453-472. 

La bienheureuse Françoise d^Am- 
boise, par Edouard de Kersabîec. XVIII, 79-87. 

Le général de la Morîcière XVIII, 353-460. 

L'église collégiale de Notre- 
Dame de Nantes, par S. de la Nicol- 
lîère-Teijeiro XVIII, 499-5o3. 

Les païens de Rome aux IV^ et 
V^siècles XIX, 259-268. 

Les Mémoires du P. Rapin. .... XIX, 145- r 69. 

Dix-sept ans che:( les Sauvages. XIX, 36i-368. 

Saint-Jean-de-Latran XX, 145. 

Souvenirs d^Ancône^ par le comte 
de Quatrebarbes XX, i32. 

Les Enfants- Nantais XX^ 244, 33 1 , 41 1 

Mm« la comtesse Donatien de 
Sesmaisons XX, 410. 
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UnevisiteàSaint-PierredeRome. XX, 41 7. 

L^abbé Carron XXI, 94, i85. 

Une famille chrétienne XX, 249. 

Rome sous Pie IX* XXI, 466. 

L'églisede Saint-Denis, par Tabbé 
Jaquemet • « XXII, 374. 

Le Pape XXII, 417. 

Le comte Bernard de Quatre- 
barbes • XXII, 469. 

M. Ampère et Rome chrétienne. . XXIII, 337. 

Marie Lataste XXIV, 66. 

Voltaire et la police^ XIV, 137. 
— Sa famille et ses amis. ........ XXIV, 43 1 . 

Mw Gabrielle d'Ethampes XXV, 1 53. 

Louis Bretin, zouave pontifical. XXV, 332. 

Vue de Rome antique XXVI^ 169. 

Les lettres et les sciences à Rome.» XXVI, 433. 

Les Césars du III^ siècle, par le 
comte de Champagny XXVII^ 169. 

Le P. Lacordaire XXVII, 417, XXVIII, 5. 

M"* de la Vallière et Marie-Thé- 
rèse XXVIII, 270. 

Victor-Emmanuel au Quirinal. . . • XXVIII, 457. 

Nos victimes de la guerre. ....... XXVIII, 481. 

M. le comte Théodore de Quatre- 
barbes XXIX, 3i3. 

M. Pierre Morin et les Bourbons. . d« 493. 

Le combat de Droué XXX, 54. 

A propos de la chute d^une idole^ 
par M. du Couèdic. XXX, 403. 

La guerre de 1 870-1871 . • . XXX, 194^ 249, 38 1, 

XXXI, 32, III. 
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Voltaire^ M. Littré et le comman- 
dant Rustant XXXI, 249. 

Les Saints de l'Eglise de Nanies, 

par Mgr Richard XXXI, 40a. 

La pretnière armée de la Loire^ par 

le général d'Aurelle de Paladine XXXI , 397. 

Isabelle aux blanches mains j VHi^ 
ritagedu Croisé, par M^^* Gabrielle 

d'Ethampes XXXI, 483. 

L* Avenir de la France XXXI I, 5. 

Le Chemin de la Vérité XXXII, 169. 

Mgr Soyer et les évéques de la Res- 
tauration XXXII, 249. 

Pèlerinages des Vendéens et des Bre- 
tons à Lourdes • XXXII, 3 14. 

A la mémoire de M"* Octave de 

Rochebrune XXXII, 33i . 

Documents relatifs au siège de 

Strasbourg, par M. le général Uhrich. XXXI 1 , 399. 

Les grands hommes du jour XXXIII, 46. 

Le Passé et le Présent XXXIII, 209. 

Le Livre doré de THôtel-de-Ville 

de Nantes XXXI 1 1 , 454. 

Des Origines de la presse religieuse. XXXIV, 5 . 

Les Débris de Quiberon XXXIV, 177, 348. 

Le^ Cléricaux sur le champ de ba- 
taille XXXIV, 257. 

Les Débris de Quiberon (suite) .... XXV, 28. 

Pèlerinage aux Champs des Mar- 
tyrs XXXV, 169. 

Liste des victimes de Quiberon. XXXV, 396, 474. 

M. le comte Olivier de Sesmaisons. XXXV, 234. 
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Journal de Louise d*ErcueiU par 
M*'* du Hausselain XXXV, 472. 

Liste des victioies de Quiberon 
(suite) XXXVI, 76, i5 1» 235, 399, 477. 

Le livre doré de rHÔtel-de-Ville 
de NanteSf 2* vol,, par MM* A. Per- 
thuis et S. de la Nicollière-Teijeiro.. XXXVI» 140. 

Vabbé Jean-Marie de la Mennais. . XXXVI, 169. 

La Main de velours; Bretons et 
Vendéens, par Mlle Gabrielle d^- 
thampes XXXVI, 56. 

Poésies dernières, par M. Raymond 
du Doré XXXVI, 57- 

Le général de la Moridère, par 
M. E. KeUer... XXXVI,4i7. 

Liste des victimes de Qulberoo 
(suite et fin) XXXVII, 54, 128,220. 

Lettres inédites du R. P. Lacer'' 
daire XXXVII,32i. 

Les anciens hôpitaux de Nantes . • . XXXVl 1,436 . 

Notice biographique sur M. l'abbé 
JubineaUy supérieur des missionnaires 
de rimmaculée-Conception^ par M. 
rabbé D. Clouet XXXVIII, 143. 

La Franc-Maçonnerie ..•• • XXXVIII, 38. 

Terre-Sainte et Liban XXXVIII„ 2o3. 

M. le marquis de Civrac XXXVIII, Sog. 

La science en vers XXXVIII, 329,432. 

Les Colombes de la Forlière^ — 
La petite Reine des Korrigans, par 
Mlle G. d'Ethampes .• XXXVIII, 4S9. 

Des raisons de bénir la vie, par 
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M»**** XXXIX, 154. 

MM. Xavier de Régnon, Ernest de 
la Rochette et Ântonln Lapeyrade. • . XXXIX, 86. 

M. le comte de Carné XXXIX, 1 60. 

Recherches sur les Etais de Bre- 
tagne, par M. A. du Bouëtiez de 
Kerorguen XXXIX, 23 1 . 

L'Opéra I XL, 68. 

Deux Académiciens XL, 128. 

Petite histoire de la petite ville de 
Ligueil XL, 227. 

Statistique religieuse de la Loire- 
Inférieure XL, 23o. 

La Consécration de Saint-^Nicolas 
de Nantes XL, 249. 

J. Crétineau-Joly XLI, 5. 

Chronique de janvier 1877 ^'^'t ^S* 

Les Confréries bretonnes, par Léon 
Maître XLI, 154. 

Esquisse de Rome chrétienne, par 
Mgr Gerbet XLI, 3 10. 

Histoire du 5* régiment de chasseurs 
àpiedy par M. G. de Sourdeval XLI, 398. 

Les Mobilisés de la Loire-Infé- 
rieure ^ etc., à la 2"*« division de r Ar- 
mée de la Loire (1870-1871)^ par M. 
Henri Monnié XLI, 402. 

Histoire des AngeSj par M. Jean- 
niarddu Dot XLI^48i. 

Aî^r Fournier XLI, 469. 

M"* la comtesse Arthur de Bouille XLII, 84. 

M. le comte Edouard de Monti de 
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Rezé XLII, i65. 

M. de Sallier-Dupin XLII^ 245. 

La chevalerie du duché de Bretagne XLII, 206. 

La paroisse de Sévérac aux XVI 1^ 
et XVIII^ siècles, par M. Hippolyte 
Le Gouvello XLII, Sog. 

Les Deux Frères martyrs ou les 
Enfants Nantais^ drame-mystèref par 
un Frère des écoles chrétiennes XLII, 4o3. 

Saint Paulin de Noie XLII, 461. 

La critique républicaine XLI II, 37. 

Mort de Sa Sainteté Pie IX XLIII, 89. 

Vie de Pierre Le Gouvello deKerio- 
let^ par M. Hippolyte Le Gouvello.. XLIII, 161. 

Les jeunes morts : Marie-Edmée . XLI II, 1 8 f , 290. 

Administration du temporel des 
églises, par M. Henri Begnaud XLIII, 229. 

Histoire de la Vendée (t. I), par 

M. Pabbé Deniau XLIII, 395. 

Un supplément à toutes les histoires 
romaines XLIII, 417, XLIV, 81. 

Recherches sur la chevalerie de Bre- 
tagne, t. II, par M. A. de Couffon.. . XLIV, 228. 

Essai historique sur Péglise des 
Cordeliers de NanteSy par M. S. de 
la NicoUière-Teijeiro XLI V, 3 1 5. 

Nouvelles études sur la Vendée • • • XLIV, 436. 

Traditions chrétiennes en Chine • . XLV, 81. 

Le saint Homme de Tours^ par M. 
Léon Aubineau.... XLV, 241. 

La question des omnibus XLV, 254. 

M . Bonnetty XLV, 325. 
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La Bible et réconomie politique. . XLV, 366. 

M. le comte Théodore de Coraulier- 
Lucinière XLV, 487. 

Annales de philosophie chrétienne. . XLVI, SaS. 

Une femme apôtre, ou vie et lettres 
d*Irma Le Fer de la Motte, en reli^ 
gion sœur Franqois^Xavier XLVI , 403. 

Les Ruines de la Monarchie fran- 
çaise XLVI, 5, 169. 

Le tombeau du général de la Mori- 
cière XLVI, 257. 

Palestine^ Liban, Constantinople, 
par la comtesse A. de C.-L XLVI, 476. 

Le tombeau du général de la Mori- 
cièrej par M. Tabbé Henri Soreau. . . XLVII, 63. 

Nantes ancien et le pays nantais. . • XLVII, 347. 

Les Noyades de Nantes^ par M. 
Alfred Lallié XLVI 1 , 248. 

Son Eminence le cardinal Pie XLVII, 430. 

Heures de tristesse et d'espérance: 
Dieu et son amour pour les créatures^ 
parM.Tabbéde Bellune XLVIII, 147. 

Le journal de Mgr Daniel XLVI II, 197. 

M. l'abbé Biré XLVIII, 314. 

Le R. P. d'Alzon XLVIII, 477. 

Vdme de la littérature XLIX, 1 60. 

A Dieu vat ! par M. Pierre-Jean. . XLIX, 238. 

M. Drouyn de Lhuys XLIX, 253. 

Le comte de Champagny LI, 374. 

M. du Fougeroux LUI, 4i3. 

M. le comte de Chambord LI V, 161. 
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L14TE DES AUTRES RECUEILS OU A ÉCRIT M. EUGEMB 

DB LA GOURNERIE 

i^ Premier Correspondant^ avec MM. de Cazalés, 
de Camé, Foisset, de Champagny, de Montalemben, 
etc., etc. 

2^ Revue Européenne^ avec les mêmes rédaaeurs^ 

3^ VUnivcrsité Catholique^ sous la direction de 
M. TabbéGerbety depuis lors évéque de Perpignan, 
M. Tabbé de Salinis, depuis lors archevêque d^Auch, 
et de M. Bonnetty. 

40 Annales de Philosophie chrétienne y de M. Bon- 
netty. 

5^ La Revue d^Armorique. 

Deux articles sur M»* de Sévigné. 

6* Revue des provinces de l'Ouest. 

Une biographie du janséniste M. de Pontchâteau. 

7* Revue de Paris, Le Tasse k Ferrare ". 

80 Le second Correspondant. 

Un anicle sur Sulpice Sévère, cité par M. de 
Montalembert dans son ouvrage des Moines d*Occi' 
dent. 

g^ Nantes et la Loire-Inférieure. Editeur Char- 
pentier. 



I . Pltttieurt des articles furent reproduits par /• Cahintt de Lêeture, no- 
tamment ceux sur la TÎHe de Saint- Cloud et on sur le quartier Saint-Marcel. 

3. Ont été réunis par l'auteur, dans quelques tolumes reliés en basane 
jaune, avec titre en nuroqnin rouge, un certain nombre d'articles de ses 
amis et de lui, notamment sur M** de Sérigné, M. de Poatchftteaa, Le 
Tasse à Perrare, un examen critique sur VHittoir* du ProtêttMttisme, de 
Le Noir de CreTuin, etc., etc. 
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lo» La Bretagne^ du même éditeur. 
I !• Paris dans sa splendeur, du même, 
la* Rome dans sa grandeur ^ du même. 
i3« Le Maine et l'Anjou^ édité par le baron de 
Wismes *. 



OnVRAGSS PUBLIÉS PAR LE MÊME AUTEUR 

i^ La Béarnaise, épisode des guerres d'Afrique. — 
Nantes, Mellinet, i833. 

2« Rome chrétienne, ou tableau historique des sou- 
venirs et des monuments chrétiens de Rome, en 2 vo- 
lumes in-8«. — Paris, Debécourt, 1843 ; réédité en 
18 58 et 1867, ^^^^ dernière fois en 3 volumes et en 
deux tirages, in-8* et in- 12^ éditions considérable- 
ment augmentées et comprenant le récit des derniers 
événements. 

3» Histoire de François /•» et de la Renaissance. — 
Tours, Mame, 1847, ^^ volume in-80 ; 6 éditions 
depuis cette époque. 

4* Histoire de Paris et de ses monuments. — Tours, 
Mame, 2« édition, 1854, un volume grand in-8*, réé- 
dité depuis en un volume in-40; en tout, 6 éditions. 

5* Examen antique de t Histoire de la Réforma- 
tion en Bretagne, de Le Noir de Crevaîn, par un 
Catholique breton (Eugène de la Gournerie). — 
Nantes, Gnéraud, i852. 

I. Lci ubies det madères de chacun de ces grands ourrages indiquent 
la pan qna M. de la Gournerie y a prise. Cette part est surtout importante 
poor Pari» dama sa ipUndtur et Rome iam sa grandeur, dont le texte lui 
mffçnûtoit on grande partie. 
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6^ Lettres inédites de J.^M. et F. de la Mennais à 
Mv Brute, évêque de Vincetmes aux Etats-Unis. — 
Nantes, Vincent Forest et Emile Grimaud, 1862. 

7* Les débris de Quiberon. Un volume in-8», 1875, 
réédité en 1886, en un vol. in-i8. — Nantes^ Libaros. 

8* Lourdes depuis i858.— Nantes, Libaros, 1873. 



M, AuGUSTB Lauiuint 



Le 3o janvier 1884, ^^ Bibliophiles Bretons fê- 
taient, par de joyeuses agapes, la nomination de leur 
président comme correspondant de l'Institut. Parmi 
les convives du banquet se trouvait, Tœil vif et l'es- 
prit alerte, M. Auguste Laurant ; assis à la droite de 
M. de la Borderie, le doyen de la réunion semblait, 
par sa fine gaieté et son entrain, un des plus jeunes 
et des plus vaillants. Cette soirée fut le dernier aae 
de présence de M. Laurant au milieu de nous ; mais, 
s'il ne vint plus à nos séances, il ne cessa de marquer 
à notre Société une bienveillance dont M. Alexandre 
Perthuis, son digne gendre et notre trésorier, se fit 
souvent Tinterprète. 

M. Laurant possédait un don bien rare aujour- 
d'hui : causeur accompli, il tenait sous le charme de 
sa conversation, toujours intéressante et jamais pé- 
dante, pleine d'aperçus neufs et ingénieux, tous ceux 
qui avaient la bonne fortune de rapprocher. Il avait 
beaucoup travaillé, beaucoup vécu et rapporté de son 
long commerce avec les hommes, de son expérience 



— 53 — 

des choses, un fond de douce et sereine philosophie. 
Spirituel sans causticité, il était aussi savant sans 
emphase ; à côté des souvenirs qu^il a laissés à ses 
amis, ses études historiques sur Nantes, sa patiente 
investigation des niveaux de la Loire suffiraient à le 
démontrer. 

Enfant de la vieille cité qu^il se plaisait à faire 
aimer et connaître, Joseph-Auguste Laurant naquit 
à Nantes, le 8 octobre 1807. D^abord imprimeur dans 
cette ville, il traversa les ateliers de Mangin et de 
Péminent typographe Camille Mellinet; il vint ensuite 
exercer la même profession à Lagny, prés Paris ; puis 
son beau-frère, M. Voruz, Pintéressa à sa grande in« 
dustrie métallurgique, et il atteignit ainsi Page où 
il devait jouir dMn repos bien gagné. Il est mort à 
Nantes, le 5 août 1887, dans sa quatre- vingtième 
année. 

Nous avons tait allusion aux ouvrages de M. Lau- 
rant ; il en est, de jolis vers notamment, qui n'ont pas 
vu le jour. Le plus important est, à tous égards, celui 
quMl consacra à sa ville natale : son Histoire de la 
ville de Nantes et des guerres de la Vendée (Paris et 
Nantes, i836, 2 vol. in-8ode 407 et 418 pages), écrit 
en collaboration avec M. A. Lescadieu^ est une 
œuvre consciencieuse et méritoire, que résume cette 
phrase de la préface : « Nous expliquerons, nous ju- 
« gérons le passé avec cette conviction que les événe- 
« ments antérieurs sont des exemples opportuns et 
« qu'ils tracent Pavenir. » La seconde partie — VHis- 
toire des guerres de la Vendée — qui peut être spé- 
cialement attribuée à M. Laurant, est un résumé très 
exact et généralement fort impanial des événements 
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terribles qui eurent Nantes pour centre et pour pivot. 

Un autre livre de M. Laurant, d'un intérêt non 
moins réel , est son Histoire des baromètres et 
manomètres anéroïdes (Paris, Dentu, 1867, grand 
in 8<^ de 408 pages); avec une logique irréfutable, il 
revendique le privilège de cette magnifique invention 
pour un de ses compatriotes nantais, M. Lucien 
Vidie. 

En dernier lieu, Thomme modeste et savant que 
nous regrettons, éciaircit la question souvent agitée 
des déplacements du grand fleuve qui baigne notre 
ville; il publia, illustrée de cartes et de plans, une cu- 
rieuse brochure, sous ce titre : Etudes sur les diffé^ 
rents niveaux du lit de la Loire^ appréciables depuis 
le commencement de Père chrétienne, dans la traver^ 
sée de la vieille cité de Nantes (Nantes, V. Forest et 
E. Grimaud, 1884). N'oublions pas que, soucieux 
de toutes les particularités de notre histoire locale, il 
inséra dans le bulletin de la a* année de la Société 
des Bibliophiles Bretons, une notice fort instructive 
sur les Trois thédtres de Nantes (1796 à 1800.) 

M. Auguste Laurant était Tun de nos plus anciens 
membres fondateurs ,- son admission remontant à 
Torigine même de la Société, au 24 mai 1877. 



M. Léon Tschenkr 



Nous ne pouvons mieux faire apprécier le libraire 
éminent qui, depuis Torigine, appartenait à notre so« 
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ciété, qu'en reproduisant la notice qu'un autre de 
nos confrères, Pérudit M. A. Claudin, lui a consacrée 
dans le Journal de la librairie* Rappelons seulement 
que M. Léon Techener, qui s'était fait une spécialité 
de la rédaction des catalogues édités par sa maison, 
était né à Paris, le 24 juin 1834 et avait succédé à 
son père en 1 865, et laissons la parole à M. Claudin : 
« M. Léon Techener, Tune des illustrations de la 
librairie française, vient de mourir, à la suite d'une 
longue et cruelle maladie^ à Tâge de cinquante-cinq 
ans, le 23 mai. Initié dès son âge le plus tendre par 
Joseph Techener, son père, aux secrets et aux minu- 
ties de la librairie ancienne ; élevé à l'école bibliogra* 
phique des Charles Nodier, des Armand Berlin, des 
Gabriel Peignot, des Paul Lacroix et autres biblio-> 
philes du temps jadis, il possédait admirablement, 
dans tous ies détails, la science du vieux livre, dont 
il fut l'un des plus ardents vulgarisateurs. Doué d*une 
mémoire prodigieuse, nul ne pouvait mieux que lui 
tracer la filiation d'un livre précieux, indiquer par 
quelles mains il avait passé et, partant, en déterminer 
le degré de rareté. Comme éditeur, il a dirigé avec 
infiniment de goût des publications très appréciées 
telles que la Bibliothèque spirituelle, les Mémoires 
de Tallemant des Réaux, les Lettres de Af»* de 
Séfigné, VHistoire de la porcelaine, les Gemmes et 
Joyaux delà couronne, etc., etc.. Le Bulletin du 
Bibliophile fondé ptiT le père en 1834, et continué 
par le fils, a été poursuivi jusqu'au dernier soupir de 
Léon Techener qui considérait cette revue, connue 
dans le monde entier, comme le palladium de sa mai- 
son, le drapeau de la vériuble bibliographie fran? 
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çaise, qu'il se plaisait à propager au loin et qui sera 
continuée. 

« D'un caractère doux» il était affable envers les 
siens et tous ceux qui l'approchaient. Toujours prêt à 
rendre service à ses confrères, il ignorait les rancunes 
et les petites jalousies du métier. Il n'aimait pas qu'on 
dît du mal d'aucun d'eux ; aussi était-il inaccessible 
à la médisance et à la calomnie. 

a Ces véritables qualités lui attirèrent de nom- 
breuses sympathies et lui valurent de solides amitiés 
parmi les clients et les libraires. 

c A l'exemple de son père^ Léon Techener ne 
pouvait se résoudre à se séparer de ses plus beaux 
livres. Il avait formé une collection particulière des 
plus remarquables qu'il gardait avec un soin jaloux et 
dont il faisait, de loin en loin, entrevoir les richesses 
à quelques amis. Certains exemplaires précieux , 
connus des bibliographes, ont disparu de la circula- 
tion depuis près d'un demi-siècle. On en retrouvera 
chez lui la plus grande partie. C'est le trésor du père, 
augmenté par le fils. Ce fut, les larmes aux yeux, 
qu'il se décida, quelque temps avant sa mort, sur les 
supplications d'une femme dévouée, à livrer aux en* 
chères une partie de ses chers livres qu'il ne pouvait 
emporter dans son nouveau local de la rue Saint- 
Honoré. Le succès de cette vente fut énorme. Les 
Américains se mirent de la partie. Les prix obtenus 
pour des reliures de Grolier, de Maioli, du comte 
d'Hoym, de de Thou, d'Henri II, pour un Monstre^ 
let, sur peau de vélin, un Boccace, imprimée Bruges 
par Colard Mansion, et pour une foule d'autres ar- 
ticles plus rares les uns que les aut>'es, sont encore 



-57- 

présents à la mémoire de tous. La plupart de ces 
joyaux passèrent PAtlantique. 

€ Jusqu^au dernier moment^ Léon Tecbener a ré- 
sisté à toutes les soUiciutionSy à toutes les tentations. 
Il n^a jamais voulu se séparer de ses livres les 
plus précieux, désirant laisser après lui le souvenir 
d^un bibliophile accompli. Mais au prix de quels sa- 
crifices a-t-il pu réunir une pareille colleaion I Lui 
seul et les siens le savent ! — Léon Tecbener est 
mon en véritable martyr du livre, 

« M. Tecbener faisait panie du Cercle de la librai- 
rie depuis vingt et un ans; il y avait été présenté en 
1867, par son père, l'un des membres fondateurs. 
Nous adressons à sa veuve et à sa famille, au nom 
de ses anciens collègues, nos sentiments de vive con- 
doléance. » 



Mv Bouché 



L^épiscopat français et le clergé breton ont fait, dans 
la personne de Mgr Bouché, évéque de Saint-Brieuc 
et de Tréguier, une perte des plus sensibles. Notre 
Société a contracté une dette de reconnaissance vis-à* 
vis du prélat quelle avait Thonneur de compter parmi 
ses membres, et qui avait fak à ses délégués, lors de 
rinauguration du monument de Dom Lobineau, le 
plus aimable accueil ; cette dette, elle Tacquittera de 
son mieux en reproduisant l'article écrit par M. L. 
Prud^homme, au lendemain du décès de Mgr Bouché, 
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l'éminent éréque qui, dans son trop court passage au 
si^e de Saint-Brieuc, a prouvé que rien de cequi lou- 
chait la patrie bretonne ne lui demeurait étranger. 

« Lundi, à cinq heures et demie, Mgr Bouché est 
mort dans son palais épiscopal de Tréguier, à Tombre 
de Tantique cathédrale, où sa piété pour saint Yves 
fait en ce moment élever, à la mémoire du grand 
diaumaturge breton, un monument magnifique. 

« Surtout dans les temps oti nous vivons, la perte de 
Mgr Bouché sera vivement ressentie dans le diocèse. 
Et, en dehors du diocèse, tous les vrais patriotes bre- 
tons regretteront en lui le resuurateur ardent du 
culte des Tieilles gloires nationales. Notre*I>ame-de«> 
Rostrenen, saint Yves, le P. Maunoir, Dom Lobi* 
neau, etc., n^aurontpas manqué de présenter à Dieu 
rame de notre regretté Pasteur. 

c Ses œuvres aussi l'accompagneront et lui mérite- 
ront les gloires célestes : une vie entière consacrée à 
Dieu, à la Patrie^ au service des âmes et des hommes. 

(c Mgr Eugène- Ange-Marie Bouché, chevalier de la 
Légion d'honneur, assistant au trône pontifical, comte 
romain, prélat de la maison de Sa Sainteté Léon XIII, 
naquit à Rostrenen, en i8a8, le 7 septembre, 

« Il fit ses premières- études au petit*séminaire d< 
Plouguernével, et ses humanités au collège de Saint- 
Brieuc. D'abord il suivit des cours de médecine, à 
Paris, mais bientôt la vocation le fit rentrer dans le 
diocèse et il vint faire ses hautes études au grand- 
séminaire de Saint-Brieuc, où il fut ordonné prêtre le 
2a décembre i855. 11 ne resu que peu de temps dans 
le diocèse; après 3 années de vicariat à Ploubazlanec, 
11 entra dans Taumônerie de la Marine le 25 juin 
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18S99 et le 3 1 décembre 1874, il était nomméaumô- 
nier supérieur. Dans ces hautes fonctions, il sut se 
£iire des amis de tous ceux qui Font connu, par sa 
bontés son aménité et sa grande franchise. Et ces 
amitiés lui sont restées fidèles. 

« Rendu à la vie privée par suite de la suppression 
de remploi qu^tl occupait au ministère de la marine, 
il revint en Bretagne, à Rostrenen, aii milieu de sa 
nombreuse fismille. C^est là que le périlleux honneur 
dePÉpiscopat lui fut offert* 

« Il fut nomméàTEvéché de Saint-Brieuc etTré- 
guier par décret du 20 septembre 1882^ préconisé à 
Rome, dans le Consistoire du 25 de ce même mois, 
et sacré le 3o novembre dans la Basilique-Cathédrale 
de Saint-Brieuc. 

m Le deuil qui atteint tout le diocèse frappera plus 
particulièrement la famille du vénéré défunt. 

« Mgr Bouché, aussi Breton par le cœur que par la 
naissance^ avait ce culte de la famille, si en honneur 
dans notre vieille Armorique. Il aimait à être entou- 
ré des siens et les siens aimaient à Tentourer ; cVst 
une perte cruelle et une douleur profonde à laquelle 
nous nous associons respectueusement. 

« Que Dieu dans sa miséricorde infinie reçoive 
Pâme de notre vénéré et regretté Evéque et lui accorde 
au plus tôt la récompense due à ses œuvres et à ses 
vertus I » 

(Indépendance bretonne.) 
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La Société des Bibliophiles Bretons enregistre 
encore les pertes très sensibles de M. Jules Gaultier, 
né à Paris le lo novembre i83o, mort à Nantes^ le 
26 mai 1887, qui a laissé dans Tadministration des 
Postes et Télégraphes, comme inspeaeur-ingénieur 
À la Rochelle et à Nantes, puis comme direaeur à la 
Roche-sur- Yon^ le souvenir d*un fonctionnaire de 
Pancienne école, d^une intégrité égale à son intelli- 
ligence ; de M. L. Baraudon, ancien conseiller à la 
Cour d^appel d^Angers, démissionnaire au moment 
des décrets, une des plus récentes çt meilleures re- 
crues de notre infatigable délégué en Anjou, le mar- 
quis de Villoutreys ; de M. Paul-Emile Berthault, 
avocat très distingué du barreau de Nantes et ancien 
bâtonnier de Tordre, qui avait été adjoint au maire 
de Nantes, directeur de la Caisse d^épargne, et joi- 
gnait à son titre de conseiller municipal plusieurs 
fois élu dans sa ville natale, celui de bibliophile bre- 
ton de la première heure. 



N'ayant pas reçu jusqu'ici des renseignements suf- 
fisants pour la notice nécrologique que nous voulons 
consacrer à M. Ad. Charil des Mazures, sous-inspec- 
teur des forêts et membre de la Société des Biblio- 
philes Bretons depuis 1879, nous nous voyons 
obligés de renvoyer cette notice au prochain bulletin. 
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La statue de Victor de Lapradb 



Oo a dit, et nous nous plaisons à répéter, que des affi- 
nités profondes unissaient à la Bretagne le grand poète 
Viaor de Laprade, qui avait jeté aux soldats et aux 
mobiles bretons de 1870 ce cri superbe: « Moi Celte, 
comme vous ! » 

La fidèle province n^a pas été ingrate envers celui 
qui la glorifiait magnifiquement et écrivait, en son 
honneur, dans une de ses Revues, une poésie vrai- 
ment inspirée. Un Nantais, M. Edmond Biré, a 
consacré à Fauteur de Pemette un livre de haute et 
saine critique. De son côté, la Société des Bibliophiles 
Bretons a voulu rendre hommage à la mémoire du 
plus illustre de ses membres : dans sa séance du 14 
mai 1884, sur la proposition de M. Olivier de Gour- 
cuff, son secrétaire, elle a souscrit, pour une somme 
de cinquante francs, à Pérection alors projetée d^une 
statue à Victor de Laprade. 

L^inauguration de cette statue, due au ciseau de M. 
Bonnassieux, a eu lieu, le dimanche 17 juin 1888, à 
Montbrison, ville natale du poète. Les journaux nous 
ont apponé le compte rendu de cette belle cérémonie, 
oti Laprade a été dignement loué par M. François 
Coppée, son successeur à PAcadémie française, et par 
ses anciens collègues de TAcadémie de Lyon. La 
poésie a été représentée à cette fête de Tesprit et les 
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vers suivants de notre confrère M. Emile Grimaud 
ont montré le culte que la Bretagne garde à Tadmira- 
teur de Chateaubriand et de Brizeux : 



LE SALUT DE LA BRETAGNE 



A LA STATUE J>S VICTOR X>K LAPRADK 

O grand et cher ami, mon Laprade! mon père ! 
Je pleure, comme au jour où je sus ton trépas ! 
Je pleure, illustre maître, et je me désespère : 
— On va sacrer ta gloire... et je n'y serai pas ! 

Loin du corps enchaîné, du moins, ouvrant son aile, 
Captif qui brise et fuit les fers de sa prison, 
Mon âme ira vers toi, quand l'heure solennelle 
Groupera le Forez au sein de Montbrison. 

Comme elle applaudira^ voyant tomber le voile 
Qui recouvrait l'airain pétri par Bonnassieux ! 
Elle crfra : -^ C'est lui ! C'est la plus pure étoile 
Que le Dieu de la France alluma dans nos deux 1 

Sa muse eût fait l'orgueil et d'Athène et de Rome. 
Il est de votre race, ô Corneille I Ô Platon ! 
S'il fut un grand poète, il fut un plus grand homme; 
Nous sommes fiers de lui, nous du pays breton. 

Il a conquis nos cœurs, quand sa voix inspirée 
Chanta notre Armorique en d'immortels accents ; 
Il t'aimait comme un fils, 6 terre vénérée... 
C*est pourquoi les Bretons lui sont reconnaissants ! 



ÉTAT DE SITUATION 



SOCIÉTÉ DES BIBLIOPHILES BRETONS 

CT DE L^HinOIRE DB BRrTASNS 



Compte rendu par le Trésorier 

PENDANT LA PÉKIOUE Dl TROIS ANNÉES PRENANT FIN 
AU 33 UAl 1888 

A cette derniire date la Société était fortnée par la 
réunion de 34S Membres. 

De ce oombre, vingt et un Membres ont été admis 
comme Sociétaires perpétuels. Ils ont versé en amor- 
tissement de leurs cotisations une somme totale de 
4,35o francs. 

Reliquat au a3 mai 188S F. 3^024 o5 

Recenes du 24 mai 1 88 5 au 

33 mai 1888 34<^i ^^ 

Total F.26,665 71 

Dépenses 1 8,523 /S 

Il reste en caisse,. F. 8,143 96 
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RâCAPITUL4TI0N 



I* Les espèces en caisse s^élèvent à F. 8^142 96 
2* Les cotisations des Sociétaires 

perpétuels ayant été amorties^ 

sont représentées par des va- 
leurs qui ont été payées 4)381 94 

Cette somme a été employée en achat 

de rentes sur TEtat et de valeurs 

diverses, d^où il suit que le 

portefeuille a un revenu de 

1 5o francs 3o cent. 
3« Cotisations restante recouvrer. gao jS 

4* Sommes dues pour publications. 616 1 

5« Débiteurs divers m 80 



Solde disponible au 23 mai 1888. F. 14,173 45 

La vente des ouvrages publiés par la Société des 
Bibliophiles Bretons a donné pour les trois années 
écoulées : 864 fr. 70. 




DOCUMENTS INÉDITS 



ÉPISODES DE LA GUERRE DE BRETAGNE 
SOUSf CHARLES VIII 



Lettres de rémission pour Guillaume de Salins ' 
(Angers, juin 1488} 

^BARLSS, par la grAce de Dieu roi de 
' France, à tons présens et à venir, etc. 
\ Savoir faisons nous avoir receue l'umble 
I Eupplicadon de Guillaume de Salins, 
escuier, liomme d^armes soubz ta charge 
du gouverneur de Bourgongne % aagé de zxviii à 
XXX ans ou environ, contenant que puis trois sep- 



I. Archives nationilet. Regiiire JJ. 119, folio 48. 

9. Le gouverneur de Bourgogne fiait le siredeBaudricoun; 
voir Lenro dn roi Charles VUI au Parlement de Paris du 29 
juillet 148S, dan* Noticet et doatmnts fruUléi par laSociétt 
de rHittoirt de France (1884), p. a68. 
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xnaines en çà ou environ^ ledit suppliant ^ estant à 
l'ost au lieu d^Ancenis ', ou logeis de nostre amé 
et féal conseillier et chambellan le bailli de Dijon ', 
se trouva illec Marc de Chandiou, aussi escuier, 
sieur de Chevergny, aussi homme d*armes soubz 
la charge dudit bailli de Dijon. Et ainsi qu'iiz 
devisoient entre eulx deux d^aucunes choses, ledit 
suppliant dist « que les chausses ^ qu^il avoit chaus- 
sées estoient les pires de cinq paires quUl avoit en ses 
coffres » : auquel suppliant ledit Chandiou dist « que 
non estoient », et icelluy suppliant dist < qu'il mettoît 
à lui deux ducatz que si estoient », et lors iceluy 
Chandiou dist audit suppliant « que des cinq paires il 
en ostoit les deux paires^ et mettait quHl h^en avoit 
pas trqys paires neufves », et lors mirent gaiges es 
mains dudit bailli et le firent juge. 

Et lors icelluy bailli de Dijon commist deux corn- 
missaires, l^ung nommé ... ' et l'autre ung appelle 
Panchon *, pour visiter les coffres dudit suppliant, 
pour savoir s*il y avoit dedans iceulx lesdictes troys 
paires de chausses ou non ; lesquelz commissaires, 



1 . C'est Guillaume Salins, constammeot désigné ainsi dans 
tout le cours de cette pièce. 

2. Ancenis venait d'être pris aux Bretons, le 19 mat 1488, 
par Tarmée française sous les ordres de La Trémoille ; voir 
Louis de La Trémoille et la guerre de Bretagne en 14S8, p. 27. 

3. Antoine de Baissey, bailli de Dijon et capitaine-général 
des Suisses; voir Correspondance de Charles VIII avec La 
Trémoille en 1488, publiée par M. le duc de La Trémoille, p. 
236, 237 et 272. 

4. Hauts de chausses. 

5. Ce nom effacé par une mouillure est à peu près illisible; 
on aperçoit quelque chose comme « [Rob]ert Bonnin ». 

6. Ou Pauchon, ou Pauchou. 
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après quMlz eurent veu dedans les coffres, trouvèrent 
que dans iceulx n^avoit pas les troys paires de chausses 
neufveSy comme le suppliant maintenoit. Le rapport 
desdiz commissaires fait au bailli, icelluy bailly 
condampna le suppliant à paier les deux ducatz 
audit Chandiou^ c^est assavoir Tung en argent et 
Tautre en ypocras. Auquel bailli le suppliant dist 
qu'ail avoit mal jugé et que les commissaires 
avoient fait mauvaisement leur rapport, et que quant 
on cria alarme en Post, ledit Panchon print son 
chapperon en gorge et se cacha soubz une men- 
geouère de chevaulx, et que icellui bailli avoit mis 
ledit Roben au plus grant estât qu^il avoit Jamais 
esté parce qu'il Favoit fait d'arger * homme d'armes. 

Auquel Robert * peu après fut rapporté que le 
suppliant avoit dit les parolles dessusdictes et plu- 
sieurs autres parolles injurieuses de luy. Et deux ou 
trois jours après, Robert trouva le suppliant, devers 
le soir, comme environ Teure de sept ou huit heures, 
ouquel il dist telles parolles ou semblables : 

— Guillaume de Salins, vous avez dit que j'ai mal 
jugé contre vous, et m'avez, en la tente du s' 
de Clermont, lieutenant du gouverneur de Bour- 
gongne, appelle lasche, et que me courriez sur le 
▼entre là où me trouveriez si vous vouliez: des- 
quelles choses avez faulccment et desloyaument 
menty, car je suis aussi bon gentilhomme et meil- 
leur que vous, et ce veulx prouver et monstrer, à 
pié, à cheval, armé ou non armé, à coups de poing 
si vouliez. 

I. Sic, archer. 
a. C'est Bonnin. 
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Et sur ce, icellui Robert gecta son gaige. Auquel 
Robert le suppliant dist et respondit telles parolles 
ou semblables : 

— Que jamais il n^avoit dit et ne daigneroit dire 
de lui les parolles dessusdictes ou autres que on lui 
a voit rapportées, mais que bien avoit dit que ledit 
bailli Tavoit mis au plus haut estât qu^il avoit jamais 
esté, laquelle chose estoit vraye. 

Ouquel suppliant Robert lors dist : 

— Gardez-vous de moy, car en quelque part que 
je vous trouveré, je vous oultraigeré et sauré si estes 
si vaillant que vous dictes« 

Et ledit suppliant lui dist et respondit par plu- 
sieurs foiz, gracieusement, qu^il n^avoit point diaes 
les parolles qui lui avoient esté rapportées ne en la 
façon que on les lui avoit diaes. 

Et le lendemain icellui Robert, bien matin, se 
arma donnes brigandines * soubz sa robe, monta 4 
cheval sur le meilleur cheval qu^il eust, et jura que 
quelque part qu^il trouveroit ledit suppliant, qu^il 
lui courroit sus. Lequel suppliant, non adveni des- 
dictes parolles, se trouva d^avanture en la grève dudit 
lieu d^Ancenis, où le bailli de Dijon faisoit la 
monstre* des Suysses; lequel fut aucunement adverti 
par aucuns de ses amis que Robert le menassoit 
de Poultrager et qu'il estoit sur le meilleur cheval 
qu^il eust, en la grève, pour lui courir sus. Et lors 
icellui suppliant qui estoit sur ung petit muletj de ce 



I. Sorte de cuirasse. 
a* La revue. 
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adTerti comme dit est» nus baston S fors qu^il avoit 
une dague pour obvier à la fureur dudia Robert et 
garder que ne le oukrageast, s'en alla en son logeis, 
print sa cuirasse, ses fauldes ' et manches, monta sur 
nog bon cheval et print une javeline en son poing et 
retourna sur la grève d'Ancenis où estoit le bailli de 
Dijon, et d'avanture rencontra ledit Robert, ouquel 
il dist les parolles qui s^ensuivent ou semblables : 

-* Robert, on m'a dit que me serchez pour me 
oultraiger ; véez me cy, venez vous en, je vous feray 
à la part. 

Lequel Robert lui respondit en jurant et détestant 
le nom Dieu et jurant par la char Dieu : 

— Vous me aurez en barbe. 

Et lors donnèrent des espérons chacun dVulx 
à son cheval en courant Tung sur l'autre, chascun 
sa javeline ou poing. Et en ce faisant ledit suppliant, 
en son corps deffendant et obviant à la fureur 
dudit Robert, donna à icellui Robert de sa jave- 
line un coup en Pun de ses bras, ouquel il le 
blessa jusques à effusion de sang. Et ce fait, furent 
par aucuns gens de bien, qui illec estoient, departiz. 
Lequel Robert huit ou dix jours après ou environ, 
par faulte de bon gouvernement ou autrement, alla 
de vie à trespas. Pour occasion duquel cas, doub- 
tant rigueur de justice, ledit suppliant s'est absenté. 

Pourquoy nous audia suppliant etc. avons quiaé 

I. Baston ux ici toute sorte d*armes offeiisi?e8 (sauf les 
armes de jet), comme glaive, pique, vouge, etc. 

a. Fait€8yfaiéis, famldts^ plaquea de fer placées au-dessous 
de la cuirasse pour couvrir les cuisses ; les numchtt^ qui 
soiveiit, sont aussi des piaques de fer, qui protégeaient le bras. 
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etc. Si donnons en mandement au prevost de nos 
mareschaulx et à tous autres etc. Donné à Saint-Laa 
lez Angiers, ou mois de juing Pan de grâce mil 
IIII ^ IIII « et huit, et de nostre règne le dn- 
quiesme. Pourveu que ledit suppliant, après son 
retour en sa maison, fera dire et célébrer cinquante 
messes pour Tame du trespassé^ et fera ung voyaige à 
Nostre-Dame de Mont Rolaot et à Saint-Claude, et en 
apportera de ce certifficacion. Donné comme dessus. 
Signé : Par le Roy à la relacion du Conseil, 
J. Triboulet. Visa contentor^ J. Duban. 



II 



Lettres de rémission pour Jean Bresseau ^ 
(Angers, juillet 1488). 

Charles^ par la grâce de. Dieu, roi de France, etc. 
Savoir faisons nous avoir receue Pumble suppli- 
cacion de Jehan Bresseau^ de la parroisse de Meral ' 
prés Craon, chargé de femme, contenant que^ en 
en mettant sus en chascune paroisse de nostre pais 
d^Anjou archers ou abalestriers pour nous servir 
en Tarmée que présentement faisons es pays et 
marches de Bretaigne, ledit suppliant a esté prias 
et esleu pour ladicte parroisse pour archier: ou- 
quel estât il nous a depuis en ça bienet loyaulment ser- 
vy ou fait de noz guerres, en la compaignie des autres 

I • Archives Nationtles, registre Ji 219, f. 85. 
Z, Aujourd'hui cn« du cton de Cossé-ie-Vivien, arrond. de 
Château^'Gontier, dép. de la Mayenne. 
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archers du pais d^Anjou, soubz la charge et conduite 
de nostre amé et féal Reaé de Chanzay, cappitaine de 
tous lesdiz archiers. Or est que, mardi derrenier, 
XV^jour de ce présent mojrs de juillet^ le suppltatU * 
estant en nastredicte armée devant la ville de 
Fougieres *, il, par le commandement de René de 
Chanzay, son cappitaine, fut au guet dudit jour aux 
approuches de la ville de Fougieres près des doues 
dMcelle ville; et quant ce vint devers le soir, après 
que par son cappitaine et autres le guet de la 
nuyt dMcelluy jour fut assiis, icelluy suppliant s^en 
retourna dudit guet en une petite loge, en laquelle 
lui et autres ses compaignons jusques au nombre de 
dix estoient logez. Entre lesquelz estoit ung nommé 
René Raymbault, chef de ladicte dixaine» Jehan 
Marcillé, Guillaume Marquier et autres. 

Et luy arrivé en la dicte loge, il trouva ung lit en la 
place dUcelle loge qui luy avoit esté baillée en icelle 
loge par ledict Raymbault^ dizenier, et pour ce que 
ledit suppliant ne savoit à qui [ce lit] estoit ne qui 
Pavoit mis là, il demanda à ses compaignons et mes- 
mement audit Marcillé à qui estoit ledit lit, lequel 
Marcillé luy respondit qu'il estoit à luy. Lors le sup- 



1 . c Le suppliant b dans cette pièce, c'est Jean Bresseau, dont 
" l*humble supplication *' avait obtenu du roi les présentes 
lettres de rémission. 

2. Le siège de Fougères, suivant Jaligni, dura huit jours 
(voir Godefroy, Hist. de Charles VIII in»folio p. 5i) ; et la 
ville s*étant rendue le 19 juillet (voir Louis de La Trémoille et 
la guerre de Bretagne en J4H8, par A. de La Borderie, p. 40), 
le siège avait dû commencer le 12. L'armée de Charles VIII 
qui prit cette ville aux Bretons était la même qui avait pris 
Ancenis» et toujours commandée par La TrémoiUe. 
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pliant <li«t à Marcillé qa^il Tcsust et le mist en sa place 
parce qu'il estoitefi celle du suppliant: car icelluy 
suppliant se vouloit repouser pour ce qu^il estoitlas. 
Ausquelles paroles icelluy de Marcillé, qui estoti 
homme rioteux et oultrageux» en blasphémant et 
jurant le sang de Nostre Seigneur, respondit qa^ii ne 
Tosteroit point et que le suppliant n'y coucberoit 
jà et quMl s'en allast ailleurs, en le voulant débouter 
de ladicte loge. A quoy le suppliant repplicqua 
quMl n'en feroit riens et quMl ne bougeroit de sa place. 

Sur quoy entre eulx sourdit grant noise, tellement 
que ledit Marcillé, en blasphémant derechief et 
jurant le nom et le sang de Nostre Seigneur, dist au 
suppliant qu'il sonist ou qu'il le batroit bien. Et 
en persévérant de mal en pis et pour acomplir son 
mauvais propos, après que icelluy suppliant luy eust 
dit qu'il ne l'oseroit batre, icelluy de Marcillé tira 
une grant dague qu'il avoit, et d'icelle donna plusieurs 
coups sur les espaulles au suppliant qui n'avoit en 
sa main verge ne baston pour soy de£fendre, tellement 
que ledit suppliant fust contraint de sortir de la 
loge et de s'enfouyr. Mais icelluy de Marcillé^ non 
content de ce qu'il avoit fait, alla après le suppliant 
et le suivoit tenant ladicte dague nue en sa main, le 
voulant encores batre. 

Quoy voyant^ ledit suppliant qui fuyoit à l'entour 
de la loge, craignant que icelluy Marcillé le voulust 
murtrir,il^ en fuyant, vist à son cousté ung baston de 
boys, lequel souldainement il print pour soy deffen* 
dre et résister audit de Marcillé, et en soy retournant 
devers icelluy de Marcillé et soy deflTendant, dechauit 
sang et de chaude colle, bailla à Marcillé ung Seul coup 
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dudit batton sur la teste, duquel coup icellay de 
Marcillé tumbaà KiTe,«t ung jour après, à l'occasion 
d'icelluy coup, alla de vie & trespas. A l'occasion 
duquel cas le suppliant, doublant rigueur de justice, 
s^est absenté de nostre armée, en laquelle ne ailleurs 
il n'oseroit etc. 

Pourquoy nous etc. audit suppliant avons quicié 
etc. Si donnons en mandemeni au prevost de noz 
amez et féaulx les maresctiaulx de France, aux 
seneschal et juge ordinaire d'Anjou etc. Donné 
à Sainct-Lau lez Angiers, ou moys de Juillet l'an de 
giace BÛl cocc quatre viags et huit et de nostre r^ne 
le cinqiûesnK. Signé : Par le Roy A la pelacioa du 
Conseil, J. Mnton. Visa. 

(Publié et annoté par A. de la Basi>KKR). 




DEUX LETTRES HISTORIQUES 



Notre collègue M. Alex. Perthuis veut bien nous 
autoriser à reproduire deux très intéressantes lettres 
dont les originaux sont en sa possession : Tune, rela- 
tive à une incursion des Anglais sur les côtes de Bre- 
tagne (1781)^ est adressée par le sous-prieur de S^- 
Gildas-de-Rhuys au commandant du Port-Louis, et 
renferme quelques lignes de M. leO* de Maillé Jieu- 
tenant général en Bretagne pour les armées du roi; 
Tautre est écrite en pleine période révolutionnaire, le 
26 avril 1793, par Madame de Coutance de Becde- 
lièvre, et datée du château de la Seillerais^ elle abonde 
en détails historiques et intimes d^un haut intérêt. 



I 



A Monsieur, Monsieur Durtebie, Commandant du 

Port-Louis. 

2 Mai 81, 

Samedy dernier 28, à 6 heures du soir, un corsaire 
anglois prit à notre porte un chasse-marée chargé de 
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vin. Il ne lui restoit plus que 22 hommes^ vu la quan- 
tité de prises quUl avoit faites. Cependant avec ce petit 
nombre il eut envie, a-t-ii dit aux gens quUl a ren- 
voyés, de descendre pour piller Tabbaye et le canton. 
Il a promis de revenir et nous avons d'autant plus à 
craindre les effets de sa promesse que c'est, dit«on, un 
François qui le commande, connaissant le local. Si par 
votre moyen, Monsieur^ nous pouvions obtenir une 
cinquantaine de fusils avec leurs bayonnettes et une 
certaine quantité de cartouches^ ce nombre suffiroit 
pour armer les habitans et pour parer un coup de 
main. Cela s'est fait dans les dernières guerres ; à la 
paix on retrouveroit ces armes en bon eut. Vousnous 
rendrés la tranquillité et un service essentiel auquel 
notre reconnaissance sera proportionnée. — J'ai 
l'honneur d'être, Monsieur, votre très humble et 
très obéissant serviteur, 

Saint- Gildas «de -Rhuys. (Signé): A. Bonnard, 
Sous-Prieur. 

Sur la même feuille sont écrites ces lignes : 

« Les refflections du prieur sont conséquantes, et vu 
le peu de troupe que j'ay qui m'empêchent de faire 
passer des détachemens par la coste, je ne vois aucun 
inconvénient de faire passer au poste de Saint-Gildas 
5o fusils et bayonnettes adressés au prieur qui en sera 
le dépositaire. Il faudra à cet effet faire aussi envoy de 
canouches à balles suffisamant, c'est-à-dire 3o coups 
par fusil. (Signé) : Le C«* db Mailla. 

A Lorientf le 4 mai 1781. 
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II 



A Momieur *** 

Quoique tous ne me tetiez ptt Tboiineur de me 
répondre, Monsieur, feurai toujours celui de vous 
écrire avec confiance ; jMmagine aisément les affaires 
dont n)BS>éies acoiblé ; mais il m^eseimpossibledene 
pns' vou» parler de la cnieUe position ott je suis, par 
le loague captivité de monsieur Alleaume. C-est le 
cri de le plus vive douleur, du plue pressant besoin 
que je ârie parvenir jusqu^à vous; voua connaissez, 
Monaieur, led^lorable état de ma fonune et de celle 
demesenfansy. c'est par les. talens, par les soins de 
monsiçuc Alleaume que je puisrsatisâdre nos. créan- 
ciers, jVn suis persécutée d^une. manière qui me dé- 
sole,, je n'ai pas uasoLi tous les jours je reçois des 
lettres déchirantes et il est cruel de manquer pour la 
première fois de ma vie à des engagemens sacrés. Je 
vous conjure, Monsieur, de me rendre le seul homme 
qui puisse m'aider à supporter mes peines, et dom 
Texactltude et la probité me sont si nécessaires ; je 
serais bien trompée si je ne croyais pas fermement 
qfie sa délivrance fût une jouissance pour votre cœur, 
la reconnaissance de toute une famille doit toucher 
une tme sensible. Que ma lettre, Monsieur, supplée 
à ma présence, je ne puis me rendre auprès de vous^ 
je ne puis quitter une fille mourante, je ne puis 
quitter ma maison, j'y reçois presque tous les jours 
messieurs de la garde nationale du quartier général 
de Mauves, je leur ai donné toutes mes provisions 
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en Team, beurre et poules ; hier monsieur Aubinet 
m^a (ait demander par ordre du département aa lits 
déplume, i6 matelas, 14 traversins, 22 couvertures, 
22 paires de draps ; quelques jours avant, messieurs 
de la garde de Thouarém^avaient paiement demandé 
12 matelas et 12 couvertures; on a bien voulu me 
laisser ka lits nécessaires à ma £Eunille et quelques 
uns pour mes domestiques. Vous savez. Monsieur, 
que je suis chargée par Tinventaire que vous avez 
fait faire à la Seillerais de tous les meubles qui y 
sont, monsieur Allcaume en est ï» gardien ; mais 
noua ne pouvons ni Tun ni l'autre répondre dea 
effets que je suis obligée de livrer journellcmem. De 
grâce. Monsieur, écoutez ma prière, rendez*moi 
monsieur Alleaume, il vous devra sa santé, son exis- 
tence, et je vous devrai la seule consolation que je 
puisse avoir au milieu des chagrins qui m^accablent 
depuis cinq ans. — J^ai Phonneur d'être, Monsieur, 
votre uèa humble et très obéissante servante* 

A la SeiUerais, le 26 amril 1793. (Signé) : ur 
CovraMCB »» BBCMn,ti:via. 



Dès Pinstant, Monsieur, que je fus informée da 
soulèvement de notre paroisse, je défendis de sonner 
la cloche de notre dîner, et une horloge qui était 
dans la basse-cour et qui avait été apponée ancienne- 
ment du Bois d^Avaugour ; malgré cette précaution 
de ma part, M. le Commandant de Mauves a em- 
porté la cloche et Thorloge, cette dernière est consi- 
dérable, et j*espère^ Monsieur, que je n^en serai pas 
plus responsable que des autres effeu que j'ai remis; 
on peut tirer un grand parti de UhorlQge et des poids. 




UNE LETTRE DE MEUNIER DE QUERLON 



Les lettrés de Meusnier de Querlon sont peu com- 
munes; on n*en voit passer qu'à de rares intervalles 
sur les catalogues d'autographes. L'original de celle 
que nous publions appartient à M. Maurice Tour- 
neuz, qui joint au savoir le plus étendu une complai- 
sance inépuisable. La lettre en question est intéres- 
sante à plus d*un titre, et par celui qui l'a écrite, et 
par celui à qui elle est écrite ; elle est antérieure de 
moins de deux ans à la mort de Querlon, et nous 
montre l'infatigable polygraphe arrivé à cette verte 
vieillesse qu'il salue chez un de ses contemporains 
(né à Nantes, le i5 avril 170a, il avait alors soixante- 
seize ans sonnés). Elle nous le peint n'ayant perdu 
ni le goût des livres rares et singuliers, ni le senti- 
ment de la reconnaissance à l'égard de son correspon- 
dant, l'érudit Mercier de Saint-Léger, qui Tavait 
tiré de la gêne en le faisant nommer bibliothécaire du 
riche financier Beaujon. Les noms de l'abbé de Fon- 
tenay, l'unique collaborateur de Querlon aux Petites 
Affiches de Province^ et de Coste de Pujolas, dont il 
para proprement le fatras littéraire, fourniraient ma- 
tière à de curieuses digressions, mais nous restons 
volontiers sur l'image de l'écrivain disen que le 
bibliophile Jacob a pu appeler le premier critique 
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du dix-huitième siècle, goûtant k l'iidtel d^Bvreux, 
dans sa Thébàtde de la rue Saint-Antoine, bien près 
et bien loin de la Bastille, un repos bonnétement 

O. n G. 

A VAbbé Mercier de Saint-Léger. 

Je suis arrivé de Baugenqr, il y a B à 9 jours, et 
fai employé tout ce tems à me guérir d'une ardeur 
d'urine qui me faisoit rendre le sang tout pur avec les 
plus vives douleurs. M'en voilà délivré, grâce à Dieu 
et à M. Bouvard ; je n'ai rien de plus pressé que de 
rendre à M. Tabbé de Saint-Léger tous les compli- 
ments dont je suis chargé pour lui, tant de la part 
de M. Marsan^ que j'ai retrouvé vieilli aussi bien 
que moy, mais très bien portant : eruda viro viri^ 
disque senectus que de celle d'un visiteur général 
dont je n'ai pu retenir le nom. La Communauté, 
avec laquelle j'ai £Eiit très ample connaissance, m'a 
invité à diner et nous a traités magnifiquement, moi 
et mon compagnon de voyage. Le prieur, homme en- 
core jeune, est atuqué d'une hydropisie dont la tour- 
nure laisse peu d'espérance. Voilà pour Baugency. 
Les affaires qui m'y ont attiré m'ont empêché de ré- 
pondre dans le tems à la lettre que j'ai reçue de 
Soissons de M. l'abbé de Saint-Léger, et je n'ai trou- 
vé qu'à mon retour à Paris la note concernant le s' 
Coste de Pujolas^ que l'abbé de Fontenay m'a ren- 
voyée. La voici, jointe à ma lettre, et M. l'abbé de 
Saint-Léger en fera l'usage qu'il jugera à propos. 

6 
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M. de Beaujon est actuellement à Saint-Leu ; il eu 
reyiendra demain vendredy pour coucher icy une 
nuit seulement, et y retourner dès samedy, mais il 
revient encore dimanche et compte m^emmener lun- 
di ou mardi, toute la maison y étant pour six se- 
maines au moins. Ainsi M. Tabbé de Saint-Léger 
me fera plaisir, s'il peut me renvoyer le Palissy, 
avec qui je veux faire connoissance, pourvu cepen* 
dant que ce soit sans aucune gêne de sa part. 

L^éloignement qui nous prive de voir au moins de 
tems en tems monsieur Tabbé de Saint-Léger à notre 
hôtel d'Evreux s'oppose souvent aux résolutions que 
j^ay prises de le prévenir, parce que la rue Saint- 
Antoine est, à Pexception de l'endroit ot mes vœux 
me portent sans cesse, une vraie Thébaide pour moi. 
Cependant, comme de la campagne je viendrai faire 
de tems en tems, avec M. de Beaujon, des courses à 
Paris, je m'appareillerai de façon que je me satisferai 
plus d'une fois à cet égard. 

Je sçai une petite partie de livres rares et sin- 
guliers à vendre, dont on doit m^envoyer la note. 
Aussitôt que je l'aurai reçue, j'en ferai pan à Mon- 
sieur TAbbé de Saint- Léger. 

Je suis, en attendant de ses nouvelles, avec un 
attachement égal à la reconnoissance que je luy ai 
vouée, son très humble et très obéissant serviteur. 

Le g juillet 177S, (Signé): Querlon. 
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STATUTS DE LA SOCIÉTÉ 



BIBLIOPHILES BRETONS 



DE L'HISTOIRE DE BRETAGNE 



ARTICLE I. 
A Soci^rtt DES BtDLIOPHILRS BiGTONS BT 

DE l'histoixx de Bretaonb est instituée 
pour emreienir et propager !e goût des 
livres, sauver de la destructioa, réuair, 
publier, traduire et réimprimer les volumes, pièces, 
manuKrits et documents quelconques inédits ou 
rares, pouvant intéresser l'histoire et la littérature de 
l'aacienae province de Bretagne. 
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ARTICLE II« 

Le siège de la Société est à Nantes. 

ARTICLE III. 

Pour faire partie de la Société, il faut être présenté 
par deux membres, être admis à la majorité au scnidn 
secret, et déclarer adhérer aux présents statuts. 

ARTICLE IV. 

La Société se réunit une fois par mois. Les 
membres sont convoqués par lettre individuelle. 

ARTICLE V. 

La Société est administrée par un bureau composé 
d^un président, de deux vice-présidents^ d^un secré- 
taire, d*un secrétaire-adjoint, d'un trésorier et d^un 
bibliothécaire-archiviste, lesquels sont élus pour deux 
ans dans une assemblée générale qui a lieu dans la 
première quinzaine de juin. Les membres du bureau 
sont indéfiniment rééligibles. En outre, chaque 
groupe d'associés appartenant à Tun des cinq dépar- 
tements de la Bretagne désigne un délégué représen- 
tant la Société dans son département et chargé de 
correspondre avec le bureau dont il fait partie de 
droit. 

ARTICLE VI. 

Chaque Sociétaire paie d^avance et dans le courant 
du mois de juin de chaque année une somme de 
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vingt francs *. Indépendamment de cette cotisation, 
tout membre, au moment de son admission, acquitte 
un droit d'entrée de quinze francs. — Les membres 
fondateurs sont dispensés de ce droit*^. 

▲RTICLB VII. 

Le produit des cotisations^ des dons volontaires et 
de la vente des volumes publiés, est affecté à la pu- 
blication d'ouvrages, à Tachât de pièces intéressantes 
et au paiement de toutes les dépenses régulièrement 
votées par la Société. 

ARTICLE VIII. 

Le choix des ouvrages à éditer est fait par la 
^Société. La surveillance de la publication, des notes, 
préfaces et commentaires qui y seraient joints, appar- 
tient à un comité composé du bureau, de Tauteur de 
la publication^ et d'autres membres de la Société 
appelés par le bureau, s'il le juge nécessaire. 

ARTICLE IX. 

Il est tiré de chaque ouvrage publié par la Société 
un nombre d'exemplaires égal à celui des sociétaires 
et en plus deux cents exemplaires qui seront mis dans 
le commerce. Chaque membre a droit à un exem- 



* Conformément à l'usage admis dans la plupart des Société, 
la cotisation annuelle peut être remplacée par une somme de 
irois cents francs, une fois payée. (Décision prise en assemblée 
générale, le lo juillet 1890.) 

** I^s deux cents premiers Sociétaires inscrits ont seuls 
droit au titre de membre fondateur, (Décision prise en assem« 
blée générale, le 14 janvier 1878}. 
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plaire, et Fauteur d'une publication reçoit en plus dix 
exemplaires sur papier ordinaire. — Les membres 
nouvellement admis n^ont droit à la continuation d'un 
ouvrage en cours de publication qu^autant quUl en 
reste des exemplaires disponibles et moyennant un 
prix fixé par le bureau, pour la partie publiée avant 
leur entrée dans la Société. 

ARTICLB X. 

Les exemplaires des membres de la Société devront 
toujours être tirés d^un format ou sur un papier spé- 
cial, se distinguant notablement du reste de Tédition 
destinée au public. Ces exemplaires seront numérotés 
et porteront le nom des membres auxquels ils devront 
appartenir. La mise en vente en est formellement 
interdite. 

▲RTICLB XI. 

Une bibliothèque sera formée tant avec les publi- 
cations de la Société qu^avec les livres ou manuscrits 
provenant d^achats ou de dons volontaires. Aucune 
pièce ne pourra sortir du local choisi pour la biblio- 
thèque. 

ARTICLE XII. 

Toute modification aux présents Statuts ne pourra 
avoir lieu qu^en assemblée générale, convoquée spé- 
cialement pour ce sujet, et à la majorité des deux tiers 
des membres présents. 

Arrêté a Nantes, en assemblée générale» le 24 mai 1877. 
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DISPOSITIONS RÉGLEMENTAIRES 

VOTÉES PAR LA SOCIÉTÉ * 



I 

La durée des pouvoirs du Bureau est portée à trois 

ans. 

II 

Le nombre des membres de la Société est limité à 

35o. 

III 

Le fils ou le gendre, parent ou allié proche d^un 
sociétaire décédé qui voudra succéder à celui-ci, 
sera proposé pour Tadmission de préférence à tout 
autre candidat, et sera dispensé du droit d^entrée men- 
tionné en Tarticle 6 des Statuts. 

IV 

Au-dessus du chi£fre de 35o, les personnes aux- 
quelles le Bureau reconnaîtra la qualité de bienfai- 
teurs de la Société^ seront admises comme socié- 
taires. 

Pour copie conforme : 

Le Président de la Société^ 

Arthur de la Borderie. 

* Le premier article de ces Dispositions réglementaires a été 
voté par la Société le a5 juin 1879, les trois autres le 
19 mai i88o. 



BUREAU DE LA SOCIÉTÉ 



ÉLECTIONS DU IJ JUILLET 1888 



Présidents (Thonneur : Monseigneur le duc d^Aum alb, 
à Chantilly (Oise) ; 

Général Emile Mellinet, place Launay, 8j à 
Nantes ; 

Vice-Présidents d'honneur: MM. le duc Louis de la 
Trémoille, 4y avenue Gabriel, Paris ; 

Vicomte H. de la Villemarqué, membre de 
rinstitut^ au château de Keransker, près 
Quimperlé (Finistère) ; 

Marquis de Villoutreys, au château du Pies- 
sis- Villoutreys, par Montrevauit (Maine-et- 
Loire). 

René Kerviler, ingénieur en chef des Ponts 
et Chaussées, à Saint-Nazaire (Loire-lnfé* 
rieure) ; 

Président : M. Arthur de la Bordbrie, membre de 
rinstitut, à Vitré (lUe-et-Vilaine) ; - 

Vice-Présidents : MM. Henri Le Meignen^ avocat, 
rue Bonne-Louise, 7, Nantes ; 
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Baron dus Jamonièrbs, manoir de la Vignette, 
par le Cellier (Loire-Inférieure) ; 

Secrétaire: Dominique Caillé, avocat, 2, place 
Delorme, Nantes ; 

Secrétaire-adjoint : Comte Régis de l^Estourbbillon, 
24, rue du Drezen, Vannes (Morbihan) ; 

Trésorier: Alexandre Perthuis, 17, première avenue 
des Folies-Chaillou, Nantes ; 

Bibliothécaire-Archiviste: René Blanchard, 6, quai 
Duquesne, Nantes. 



Conseil de la Société 

Camille Dupuy, avocat, ancien magistrat, à Sheen- 
House, Surrey (Angleterre) ; 

Claude db Monti de Rezé, 3, quai Ceineray, Nantes ; 

Joseph RotJssB, 11, rue Lafayette, Nantes. 



Délègues en Bretagne 

Arthur du Bois de la Villerabel, ancien président 
de la Société archéologique, à Saint-Brieuc (Côtes- 
du-Nord) ; 

Robert Oheix, Savenay (Loire- Intérieure) ; 

Marquis Anatole de Bremond d'Ars-Migrjê, conseiller 
général, au château de la Porte-Neuve, prés 
Quimperlé (Finistère) ; 

Hippolyte de la Grixaddière, château de la Hamo- 
nais, par Châteaubourg(Ille-et- Vilaine); 
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Ludovic CoRMERAis, 84, boulevard Delorme, Nantes 
(Loire-Inférieure); 

Vincent Audren oe Kerdrel, sénateur, à Saint*Uhe), 
près Lorient (Morbihan). 

Délégué à Paris 
Olivier de Godrcuff, 48, rue Pergolèse. 

Délégué en A njou 
André Joubert, 49, boulevard de Saumur» Angen. 




LISTE DES MEMBRES 



SOCIÉTÉ DES BIBLIOPHILES BRETONS 



DE BHSTAGNE 



MM. 

1. Emile AiAXOVt notaire, 20, me Franklin, Naniet. 

2. béon Alliot, négociant, à Chantenay (Loire- 
Inférieure). 

3. Le vicomte Louis d'Andioné, cliàteau de la 
Jousselinière, par Beaupreau (Maine-et-Loire). 

4. Anbur Apuril, château de Blouan, en Ménéac 
(Morbihan). 

5. Les Archives du dépanement de la Loire-Infé- 
rieure, Naniea. 

6. M. le comte Hervé d^Akhaillé, château de la 
Menaotière, par Montrevault (Maine-et-Loire). 

7. M. le comte Amaury Aodkxk de Kekdebl, 
château de Kérusoret, en Plouédern, prêt Landivisiau 
(Finiitire). 
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MM. 

8. Vincent Audren db Kerdrel, sénateur, à Saint- 
Uhelf près Lorient (Morbihan). 

9. S. A. R. Monseigneur le duc d^Aumale, à Chan- 
tilly (Oise). 

10. Maurice n'AuTEViLLEf 69, rue Basse de PHé- 
micycle, Angouléme (Charente). 

1 1. Le marquis d^Autichaicp, château de Jarzé, par 
Jarzé (Maine-et-Loire). 

12. Ernest Avril de la Vergnée, avocat, 3i, rue 
Dauphine, La Rochelle (Charente-Inférieure). 

i3. AzÉNOR, à Penvenan, près Tréguier (Côtes-du- 

Nord). 

14. Le vicomte de Bagneux, château de la Pélisson- 
nière, près Pouzauges (Vendée). 

1 5 . M"B« la comtesse de Balleroy, 41 , quai d*Orsay, 
Paris. 

16. Adrien de la Barbée, chef de division de la 
Préfecture de Nantes, à la Mahaudière, en Doulon. 

17. Anatole de Barthélémy, 9, rue d'Anjou, Paris. 

18. Simon Baugé, agent d'assurances^ i^ rue 
Lafayette, Nantes. 

19. Le comte Amédée de Bejarry, château de la 
Roche-Louherie, par Sainte-Hermine (Vendée). 

20. Le vicomte Xavier de Bbllevue, 9, rue de 
Paris, Rennes (lUe-et- Vilaine). 

21. Arthur Benoit, 2, boulevard Saint-Aignan^ 
Nantes. 
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MM. 

22. Paulin Benoist» notaire^ Guérande (Loire-In- 
férieure). 

23. Georges Bergerault, i 2« rue d^Offémont, Paris. 

24. Le baron Bertrand-Geslin, 28, boulevard 
Delorme, Nantes. 

25. La comtesse Gaston de Beurges, château de la 
Ville-sur-SaulXj près Saudrup (Meuse). 

26. Bibliothèque pttblique de Vitré (I Ile-et-Vilaine.) 

27. Bibliothèque publique de Morlaix (Finistère). 

28. Bibliothèque publique de Nantes (Loire-Infé- 
rieure). 

29. Bibliothèque publique db Rennes (Ille-et« 
Vilaine). 

30. Charles Billot, 22, rue des Halles, Nantes. 

3i. Le comte Louis de Bizien du Lézard, château de 
Coulon, par Bazouges-surle-Loir (Sarthe). 

32. Le duc de Blacas, château de Beaupreau, 
Beaupreau (Maine-et-Loire). 

33. René Blanchard, 6^ quai Duquesne, Nantes. 

34. L^abbé Auguste Blatier, curé, à Saint-Etienne 
de Mont-Luc (Loire-Inférieure). 

35. Guillaume Bodinier, 2, rue Tarin^ Angers 
(Maine-et-Loire). 

36. L'abbé André du Bois de la Villbrabel, 
Secrétaire de M«f TEvêque, Saint-Brieuc (Côtes-du- 
Nord). 

3y. Arthur du Bors de la Villerabel, 11, place 
Saint-Pierre, Saint-Brieuc (C6tes-du-Nord). 
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MM. 

38. Félix on Bois Saint-Ssvrin, inspecteur des 
Postes et Télégraphes, 27, place de la Mare«Rouge, 
Rouen (Seine-Inférieure). 

39. Eugène Boismen, architeae, 7, rue Bertrand- 
Geslin, Nantes. 

40. Le doaeur Eugène Bonaicy, i, place Petite- 
Hollande, Nantes. 

41. Louis BoNAMY, avoué, 4, rue Scribe, Nantes. 

42. Louis BoNNBAU, juge de paix, Bourbriac (Côtes- 
du-Nord). 

43. Louis B0NNI6AL, notaire, Vertou (Loire-Infé- 
rieure). 

44. Gustave Bord, au Pellerin (Loire-Inférieure). 

45. Arthur dbl4 Bordbrie, membre de Plnstitut, 
Vitré (Ille-et- Vilaine). 

46. WaldeckDELA Boju>EitiB, Vitré (lUe-et- Vilaine). 

47. Auguste Bossis, i5, avenue de Launay^ Nantes. 

48. Eugène Boubée, 3, place de la Petite-Hollande, 
Nantes. 

49. Eugène Bouchinot, négociant, 9, rue Saint- 
Louis, Rennes (lile-et- Vilaine). 

50. Stanislas Boulât, notaire, 21, rue Saint-Ni- 
colas^ Nantes. 

5 1 . Le vicomte de la Bourdonnaye, député, château 
de la Varenne, par Ancenis (Loire-Inférieure). 

52. E. BoirriLLiER du Retail, 6, rue de Coutaoces, 
Nantes. 
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53. Uabbé Bréard, Saint-Jean-de-Lutz (Basses- 
Pyrénées). 

54. L'abbé Joseph Brbbel, vicaire à Janzé (Ille-et- 
Vilaine). 

55. Le comte Paul de Bwêchard, 3, rue Sully, 
Nantes. 

56. Ernest de Brehier, Josselin (Morbihan). 

57. Le comte Femand du Brbil de Pontbriano, 
député, 4, rue Scribe, Nantes. 

58. Le marquis de Brsmond d^Ars-Migré, conseiller 
général du Finistère» château de la Porte-Neuve, 
près Quimperlé (Finistère), 5, rue Harouys, Nantes. 

59. L^abbé Charles Bretéché, Missionnaire de 
rimmaculée-Conception, 6, rue Malherbe, Nantes. 

60. Le marquis de là Bretesche, 2, rueTournefort, 
Nantes. 

61. Le comte Charles de Brissac, 119, rue Saint* 
Dominique, Paris. 

62. Léon Brunsau, architecte, 18, rue Copernic, 
Nantes. 

63. Emile Burgaud, avoués rue Auffredi, La 
Rochelle (Charente-Inférieure). 

64. J. Bcrges-Camac, à la Roche-Pendante, près 
Dinard (I Ile-et-Vilaine). 

65. Amador de Busnel, i 2, rue d^Aguesseau, Nantes. 

66. Dominique Caillé, avocat, 2, place Delorme, 
Nantes. 

67. Gustave Caillé, château de Procé, près Nantes. 
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MM. 

68. H. Caillièrb, libraire-éditeur, 2, place du 
Palais, Rennes ( Il le-et- Vilaine). 

69. Le baron Henri dicCarayonLaTour, comman- 
dant du II* régiment de cuirassiers, Nion (Deux- 
Sèvres). 

70. Le comte de Carcaradec, château de Kerivon« 
par Lannion (Côtes-du-Nord). 

71. Adrien de Carné de Carnavalet, 12, rue de 
Tournon, Paris. 

72. Gaston de Carné de Carnavalet, 58, rue 
Monsieur-le- Prince, Paris. 

73. Jean de Carné de Carnavalet, 58, rue Monsieur- 
le-Prince, Paris. 

74. Antonio Carré, négociant, 37, rue des Arts, 
Nantes. 

75. Théodore Carré, négociant, 9, rue Lafayette, 
Nantes. 

76. Le comte Henri de Castries, château du 
Chillon, Louroux-Béconnais (Maine-et-Loire). 

jy. Edouard de Cazenovb de Pradine, député, 1 7, 
rue du Lycée, Nantes. 

78. Cercle Louis XVI , place Louis XVI, Nantes. 

79. Le comte Fernand de Chabot, i, rue Fran- 
çois I*', Paris. 

80. Le vicomte Paul de Chabot, château de la 
Boissière, par Châtillon-sur-Sèvre (Deux-Sèvres). 

81. Chailland, imprimeur, Laval (Mayenne). 
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MM. 

82. M">* Jules DU Champ-Renou, née des Jamoni^res, 
10, quai du Port-Maillard, Nantes. 

83. Paul Chaudin, 2, rue des Pyramides, Paris. 

84. C. Charil d£ Ruillé, château de la Marmi- 
tière, près Angers (Maine-et-Loire). 

85. Emile Charpentibr, conseiller à la Cour 
d'appel, 4, rue Lafayette, Rennes (Ille-et- Vilaine). 

86. Le baron de Chataux, Angers (Maine-et-Loire). 

87. Edouard Cmatelier, 4, quai Penthiëvre, 
Nantes. 

88. L'abbé Louis-Marie Chauffier, prosecrétaire 
de Mp" rÉvéque, Vannes (Morbihan). 

89. Le vicomte Alphonse de Cintré, i3, rue de la 
Monnaie, Rennes (Ille-et- Vilaine). 

90. Arthur du Chêne, Baugé (Maine-et-Loire). 

91. De LA Chevasnerie, capitaine au 12* régiment 
de cuirassiers. Tours (Indre-et-Loire). 

92. Chiron du Brossay, inspecteur de TEnregistre- 
ment, 63^ rue de la Gare, Laval (Mayenne). 

93. Théophile Cinqualbre, arbitre de commerce, 
1 5 bis, rue Voltaire, Nantes. 

94. Anatole Claudin, libraire-éditeur, 16, rue 
Dauphine, Paris. 

95. Gabriel Clerc, Saint-Amand (Cher). 

96. Frédéric Cocar^ avoué, 5, quai de Château - 
briant, Rennes (I Ile-et-Vilaine). 

97. La baronne de Coetquen de Poilly, Folem- 
bray (Aisne). 
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MM. 

98. Prosper Coinquet, 10, rue Voltaire, Nantes. 

99. Léon Conor-Grknibr, libraire-éditeur. Saint- 
Brieuc (Côtes-du-Nord). 

100. Uabbé Henri Cordé, directeur de TExtemat 
des Enfants-Nantais, 5, rue du Boccage, Nantes. 

loi. Ludovic CoRMBRAis, 34, boulevard Delorme, 
Nantes. 

102. Louis DB CoRNULiER, château de la Lande, par 
Montaigu (Vendée). 

io3. Alphonse Couespel, 6, rue Sully, Nantes. 

104. Jules Coué, receveur de TEnregistrement, 
Hennebont (Morbihan). 

io5. Armand de Crèvecœur, rue de la Vannerie, 
Abbeville (Somme). 

106. Le comte E. de la Croix, i, contour de la 
Motte, Rennes (lUe-et- Vilaine). 

107. Félix-Georges Crucy, architecte, 32, rue de 
Gigant^ Nantes. 

108. Charles Dàlibard, avoué, 10, rue de Toulouse, 
Rennes (lUe-et-Vilaine). 

109. L^abbé Daniel, curé de Saint-Sauveur, Dinan 
(Côtes-du-Nord). 

1 10. Dartige du Fournet, 4» rue des Grandes-Bor- 
des, Corbeil (Seine-et-Oise). 

111. René Dblapoy, 5, rue Voltaire, Nantes. 

112. Joseph Dblavillb-lb-Roulx, château de la 
Roche, par Monts (Indre-et-Loire). 
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MM. 

11 3. Emile Deslandes-Vinay, au Bas-Bel- Air, com- 
mune de Cbesnay, près Versailles (Seine-et-Oise). 

1 14. Léon Dieu, commandant au 65« de ligne^ 3, 
rue Tournefort, Nantes. 

1 15. DixNEUF, docteur-médecin, Loroux-Bottereau 
(Loire-Inférieure). 

116. Magloire Dorange, avocat, 2, contour de la 
Motte, Rennes (lUe-et- Vilaine). 

1 17. Le comte Ivan du Doiué, chftteau de la Chetar- 
diére, par Segré (Maine-et-Loire). 

118. Le vicomte Maurice du. Dresnay, château de 
Dréneuc, près Redon (Ille-et-Vilaine). 

119. DucLOs, docteur en médecine, la Roche- 
Bernard (Morbihan). 

120. DuLAU & O*, 37, Soho Square, Londres 
(Angleterre). 

121. Emile Dupré-Lasalr, conseiller à la cour de 
Cassation, 2, rue Vignon, Paris. 

122. Camille Daptnr, Sheen-House, Surrey (Angle- 
terre), — 7, rue Marceau, Nantes. 

123. Embrique, 52, boulevard Malesherbes, Paris. 

124. Edgard Eon, notaire, 22, rue des Halles, 
Nantes. 

125. Le comte Régis os l^Estourbeillon, 24^ rue 
du Drezen, Vannes ^Morbihan). 

126. Paul EuDBL, 9, rue Victor Massé, Paris. 

1 27* Emile Fabriâs, 32, boulevard Delorme, Nantes. 

2 
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128. Mv Falliàres, évéque de Saint-Brieuc et 
Tréguier, Saint-Brieuc (C6tes-du-Nord). 

149* Olivier de Farcy, 5, rue Rallier, Rennes (lUe- 
et-Vilaine). 

1 3o. Le marquis os la Ferronnays, député, château 
de Saint-Mars-la-Jaille (Loire-Inférieure). 

i3i. Ernest Finck, négociant, 83, rueSaint-Jacques, 
Marseille (Bouches-du-Rhône). 

i32. Etienne Formon, château de la Crilloire, par 
Maulévrier (Maine-et-Loire). 

i33. Auguste de Foucaud, 12, rue de Belair, 
Rennes (I Ile-et-Vilaine). 

1 34. L'abbé FouÉRé-MAcé, recteur de Lehon, près 
Dinan (Côtes-du-Nord). 

i35. Hippolyte Fournel, y, rue de la Monnaie, 
Rennes (I Ile-et-Vilaine). 

i36. Edouard Frain, bibliothécaire, Vitré (Ille-et« 
Vilaine). 

137. A.-N. GaboriaUj pharmacien, Aigrefeuille 
(Loire- Inférieure). 

i38. Stanislas Gahier, avocat, 5, rue d^Orléans, 

Nantes. 

139. L'abbé A. Gaillard, aumônier à Fhospice 
Saint-Jacques, Nantes. 

140. Alexandre Galibouro, avocat, Saint-Nazaire 
(Loire-Inférieure). 

141. Pitre DE LA Ganry, i^ place Delorme, Nantes. 
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142. Des Garets, château du Chfltelet, par Vitré 
(lUe^t-Vilaine). 

143. Arthur Garnier, ii, quai Turenne^ Nantes. 

144. Le docteur Marcel Gbnuit, i,rue Saint-Pierre^ 
Nantes. 

145. L'abbé P. Giquello, 8, rue Bernard-Palissy, 
Tours (Indre-et-Loire). 

146. Victor GiRARDj photographe, 10, rue Boileau, 
Nantes. 

147. Le marquis de Gombbrt, à Bouc, Le Pin (Bou- 
ches-du-Rhône). 

148. GoNTÀRD DE Launàt, 2, rue de Belair, Angers 
(Maine-et-Loire). 

149. L^abbé Guillotin de Corson, château de la 
Noë, en Bain (Ille-et-Vilaine). 

1 50. Olivier de Gourcufp, 48, rue Pergolèse, Paris . 

i5i. R. DE GouRDEN, avocat, Rennes (Ille-et-Vilaine). 

1 52. Jules Gousse, avoué, i5, quai de Château- 
briant, Rennes (I Ile-et-Vilaine). 

i53. Le marquis de Gouvbllo, château de Kerleve- 
nan, par Sarzeau (Morbihan). 

154. Eugène Gouzerh, officier d^administration^ 
bôpiul militaire, à Souk-Ahras (département de 
G^nstamine), Algérie. 

i55. Emile Grimaud, imprimeur-éditeur, 4, place 
du Commerce^ Nantes. 

i56. Hippolyte de la GRiMAUDiiRs, château de la 
Hamonais, par Châteaubourg (Ille-et-Vilaine). 
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1 57. Edouard Guibourd de Luzinàis, sénateur, maire 
de Nantes, 14, rue de PHéronnière, Nantes. 

i58. Eugène Guyet^ 4, rue de l'Écluse^ Nantes. 

iSg. Philippe Hébert, agent de change honoraire, 
chflteau de la Goule-aux-Fées^ près Dinard (Ille-et- 
Vilaine). 

160. H. Hébert de la Rousselière, la Meignanne, 
près Angers (Maine-et-Loire). 

161. Ernest Hemery, sous-inspecteur des Domai- 
nes, Douai (Nord). 

162. Louis Henry de ViLLENEtnrE, au Parc de la 
Salle- Verte, près Quintin (Côtes-du-Nord). 

i63. L. Hervé, libraire-éditeur^ 5, rue Motte- 
Fablet, Rennes (I Ile-et-Vilaine). 

164. L^abbé Hervoubt, internat des Enfants- 
Nantais, Nantes. 

i65. Furcy Houdet, i, rue Mondésir, Nantes. 

166. Charles Huon de Penanster^ sénateur, château 
de Kergrist, près Lannion (Côtes-du-Nord). 

167. Le baron d^Iyry, chftteau d^Hénonville, par 
Ivry-lc-Temple (Oise). 

168. Le baron Armand d^Izarn, place Louis XVI, 
Nantes. 

169. Le baron Arthur des Jamonières^ manoir de 
la Vignette, par le Cellier (Loire-Inférieure). 

170. De Jeux, chftteau des Bordes, par Baugé 
(Maine-et-Loire). 
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171. Joseph JossE, au Bois-Hardy^ Chantenay-sur- 
Loire (Loire-Inférieure). 

172. André Joubert, 49, boulevard de Saumur, 
Angers. 

173. Frédéric Jouon des Longrais, archiviste paléo- 
graphe, 4, rue du Griffon, Rennes (Ille-et-Vilaine). 

174. Charles de Keranflec^h-Krrnezne, château du 
Quélenec^ par M ûr-de- Bretagne (Côtes-du-Nord). 

175. James de Kerjécu, conseiller général du 
Finistère, Scaër, par Rosporden. 

176. Le vicomte de Kerilungant, 102, avenue des 
Champs-Elysées, Paris. 

177. Joseph DR Kbrsauson de Pennendrepf, i, rue 
d^Argentré, Nantes. 

178. Emile dk Kervrnoael, 14, rue Félix, Nantes. 

179. René Kervilbr, ingénieur en chef des ponts 
et chaussées, Saint-Nazaire (Loire-Inférieure). 

1 80. De Labordb, château de Saint-Julien, par Segré 
(Maine-et-Loire). 

181 • Raoul DE Lafont, Sanges, par Neuvy-sur- 
Baranjon (Cher). 

182. René Lafolye, imprimeur-éditeur^ 2, place 
des Lices, Vannes (Morbihan). 

1 83. Alfred LALLiÉ,5,rue Bertrand-Geslin, Nantes. 

1 84. Le comte Gabriel de Lambilly, château de 
Lambilly, près Ploèfrmel (Morbihan). 

1 85. Lecomte Paul-Henri LANJTjiNAis,député,château 
de Kerguehennec, par Saint-Jean-Brévelay (Morbihan). 
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i86. Le baron Gustave db Lareinty, sénateur, 191, 
boulevard Saint-Germain, Paris. 

187. Jules DE LAREitfTY, député, 2o3, boulevard 
Saint-Germain, Paris. 

188. Frédéric Laroche, 7, Bas-Chemin-du-Coudray, 
Nantes. 

189. Lavenier, notaire, Saint-Gervais (Vendée). 

190. Lionel de la Laurencie^ garde général des 
forets, Meudon (Seîne-et-Oise). 

191. William-Georges Le Besqub, notaire, Saint- 
Nazaire (Loire-Inférieure). 

192. L^abbé Le Bourdellès, vicaire, Bégard (Côtes- 
du-Nord). 

193. Charles Le Cour, député, 2, rue de Bréa, 
Nantes, 

194. Jean-Marie Le Floch, juge de paix, Plouay 
(Morbihan). 

195. A. Legrndre, architecte, 6, rue Morand, Nantes. 

196. Le comte Le Gonideg de Traissan, député 
d'Ille-ct- Vilaine, Vitré. 

197. M»« Legrand, Grillaud, Chantenay-sur-Loire. 

198. Léon Le Lardic de la Ganry, à la Bretonnière, 
Chapelle-sur-Erdre (Loire-Inférieure). 

199. Albéric Le Lasseur^ 25, rue Galilée, Paris. 

200. Xavier Le Lièvre de la Touche^ 5, place 
Louis XVI, Nantes. 

201. Henri Le Lièvre de laTouche^ rue des Péni- 
tentes, Nantes. 
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202. Eugène Lelong, archiviste paléographe, avocat 
à la cour d*appel, Angers (Maine-et-Loire). 

203. Henri Le Mbignen, avocat, 7, rue Bonne- 
Louise^ Nantes. 

204. Uabbé Lkhesle, Trescalan (Loire«Inférieure). 

205. L'abbé Remy Le MéE, missionnaireapostolique, 
reaeur de Mérillac, prés Loudéac (Côtes-du-Nord). 

206. Gaston Lkhonnibr, manoir de Kerestreat, en 
Plougonvelin, par le Conquet (Finistère). 

207. Jules LEPRiy 24, rue du Calvaire, Nantes. 

208. Le prince de Lâ>n, château de Josselin, Jos- 
selin (Morbihan). 

209. L^abbé Le Provost, vicaire général de Mff^ 
TEvéque de Saint-Brieuc (Côies-du-Nord). 

210. Albert Le Roux, château de Brezal, par Landi- 
visiau (Finistère). 

211. Prosper Leroux, propriétaire, Nozay (Loire- 
Inférieure). 

212. Alphonse Le Rot, imprimeur-éditeur, 8, 
rue des Carmes, Rennes (Ille-et- Vilaine). 

21 3. Le marquis de Lbscobt, château de Lesquif- 
fiou, en Pleyber-Christ (Finistère). 

214. Victor LiBAROs, libraire-éditeur, 3, place du 
Change, Nantes. 

2i5. Louis Linyer, avocat, i, rue Paré, Nantes. 

216. Charles-Louis Livet, inspecteur général de 
rEtabllssement d^Aix-les-Bains (Savoie). 

217. Henri de Lonlay, Fiers (Orne). 
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218. Le vicomte Charles de Lorgeril, château de 
Goudemail, près Châtelaudren (Côtes-du-Nord). 

219. Alphonse Lotz-Bussonnbau, 86, quai de la 

Fosse, Nantes. 

220. Vahhé Yves-Marie Lnc4S, vicaire, PlouCzec 

(Côtes-du-Nord). 

221. Le prince de Lucinge, château de Coat-an-Noz, 
BelIe-Ile-en-Terre (Morbihan). 

222. Gabriel Lune^iu, docteur en médecine, 64^ rue 
de la Bastille, Nantes. 

223. F.-M. Luzbl, archiviste du Finistère, 3, place 
de Brest, Quimper. 

224. Albert Macé, 7, rue des Douyes-du-Port, 
Vannes (Morbihan). 

225. Charles Magourt de la Magoiterie^ ancien 
magistrat» Châteaubriant (Loire-Inférieure). 

226. Jules-Emilien Maillard, ancien maire d^An- 
cenis, Ancenis (Loire-Inférieure). 

227. Le comte de MALESTRorr de Bruc, 27, rue 
Marignan, Paris. 

228. Le comte de Mansigny, château du Plessis, 
près Avranches (Manche). 

229. Le comte Louis de Maquilla, château de 
Marsillé, par la Membrolle (Maine-et-Loire). 

230. Le vicomte René de Maquillé, Angers 
(Maine-et-Loire). 

23 1. Victor Marie- Baudrt, avocat, Cholet (Maine- 
et-Loire). 
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232. Paul MartinbaUj ancien avoué, 21, rue Cré- 
billon, Nantes. 

233. Le docteur J. Mabtt, médecin-major au 4* de 
ligne, Fontainebleau (Seine-et-Marne). 

234. Fernand Mart, avoué, 6, rue de Bouille, 
Nantes. 

235. L'abbé Mary, professeur de rhétorique à 
TExternat des Enfants-Nantais, 3, rue du Boccage, 
Nantes. 

236. René ob Mauouit du Plbssix, château de Ker- 
cadiou, en Guimaec (Finistère). 

237. Alphonse Mauricet^ docteur en médecine, 
place de la Halle-aux-Grains, Vannes (Morbihan). 

238. Le général Emile MELLmsT, 8, placé Launay, 
Nantes. 

239. Anthime MsNARD^avocat, 2, rue Gresset, Nantes. 

240. Léon Ménard-Briaudeau, 9, rue Gresset, Nantes. 

241. Léon Mercibr, de la Société des Amis des 
Livres de Paris, 10, rue Félix, Nantes. 

242. Gabriel MéRssss, banquier, Saint-Nazaire 
(Loire-Inférieure). 

243. Julien Merlano, juge-suppléant au . tribunal 
civil^ i^ place Gigant, Nantes. 

244. Charles Michel, 7, place de la Bourse^ Paris. 

245. Stanislas Michel de Monthughon, château de 
Monthuchon, par Coutances (Manche). 

246. Le comte Ludovic de Mibollb, 2, avenue 
Bosquet, Paris. 
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247. Maurice de Mieullb, château de la Thibeau- 
diëre, par la Membrolle (Maine-et-Loire). 

248. Pierre de Minehy, agent de change, 18, me 
Lafayette, Nantes. 

249. Raoul deMoissàc, 32bis,ruedeGigant,Nantes. 

250. René MoLLiiT^ 4, rue de TEcIuse, Nantes. 

25 1. Hippolyte de Moncuit de Boiscuillé, château 
de la Grationnaie, en Malensac (Morbihan). 

252. Le comte Charles db la Monnerayb, château du 
Cléyo» près Malestroit (Morbihan). 

253. Francis Monnier^ receveur des domaines, 
Loudéac (Côtes-du-Nord). 

254. Le comte de Montaigu^ château de la Bretesche, 
enMissillac (Loire-Inférieure). 

255. Le comte de Montessuy, 18, rue de Paris, 
Rennes (lUe-et- Vilaine). 

256. Bernard de Monti de Rezé, i 7, rue de Nantes, 
Laval (Mayenne). 

257. Joseph DE Monti de Rbzé, 9, rue Royale, Nantes. 
2 5 S.Yves DE Monti de Rezè^ 3 , quaiCeineray, Nantes. 

259. Le comte Alexandre de Monti de Rezé, château 
de la Bretonniôre, par Saint-Etienne-de-Mont-Luc 
(Loire-Inférieure). 

260. Claude de Monti de Rezé, 3, quai Ceineray, 
Nantes. 

261. Le vicomte Edouard de MoimusinL, 57, 
avenue d^Antin, Paris. 
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262. Damascëne Morgand, libraire-éditeur, passage 
des Panoramas, Paris. 

263. Le comte Emile db la Morinière, château de 
la Tour-du-Pin, par Beaufort (Maine-et-Loire). 

264. Le vicomte de la Morinière, rue d^Alsace, 
Angers (Maine-et-Loire). 

265. L^abbé Maximilien Nicol^ directeur de la 5^- 
maine Religieuse, Vannes (Morbihan). 

266. Paul Nau, architecte, 16, rue Lafayettei 
Nantes. 

267. La comtesse Elie des Nétumières, château de 
la Montagne, par la Guerche-de-Bretagne (lUe-et- 
Vilaine). 

268. Db LA Nicollière-Teijeiro, i, rue Deshou- 
lières, Nantes. 

269. François-Charles Oberthur, imprimeur-édi- 
teur, 40, faubourg de Paris, Rennes (Ille-et-Vilaine). 

270. Emile Oger, 3, rue du Chapeau-Rouge, 
Nantes. 

271. Robert Ohkix, Savenay (Loire-Inférieure). 

272. J.-L. Ollivier, receveur des contributions 
indirectes, Belle-Ile-en-Terre (Morbihan). 

273. Eugène Orieux, agent-voyer en chef hono- 
raire, passage du Nord, rue Félibien^ Nantes. 

274. Le comte Élie db Palys, rue Saint- Yves, 
Rennes (Ille-et- Vilaine). 

275. Georges Panneton, 38, boulevard Delorme, 
Nantes. 
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276. Raoul Pafin db la CLERGotiE, 5« rue Voltaire, 

Nantes. 

277. Uabbé Pâris-Jallobert, reaeur^à Balazé, par 
Vitré (Ille-et- Vilaine). 

278. Gustave Pawlowski, bibliothécaire de M. Fir* 
min Didot, 56, rue Jacob, Paris. 

279. Pelé, 28, boulevard Bressignj, Angers (Maine- 
et-Loire). 

280. Le marquis de Perrochel, château de Pigne- 
rolles, près Angers (Maine-et-Loire). 

281. Pierre -Alexandre Pbrthuis, 17, première 
avenue des Folies-Chaillou, Nantes. 

282. Le baron Jérôme Pichon, 17, quai d^Anjou, 
Paris. 

283. Camille de la Pilorgerib, i5,-«u$^uXrycée^ 
Nantes. 

284. Le comte de Pimodan, château de Bellevue» 
Dinan (Côtes-du-Nord). 

285. L^abbé Jean-Louis Plaine, prêtre de TOratoire, 
Rennes (Ille-et- Vilaine). 

286. Marcel Planiol, professeur agrégé à la faculté 
de droit de Paris, i3, rue de Tournon, Paris. 

287. Plantard, docteur en médecine, au Mont- 
Saint-Bernard, en Saint-Clair, Nantes. 

288. Emile du Plessis-Gouret, Vemier, commune 
de Genève (Suisse). 

289. Joseph Plihon, libraire-éditeur, 5, rue Motte- 
Fablet^ Rennes (Ille-et- Vilaine). 
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290. Banhélemy Pocqubt, 2, rue Saint-François, 
Rennes (Ille-et- Vilaine). 

29 1 . Le baron Henri dr PoxMBRExnL, château de 
Marigny, près Fougères (Ille-et-Vilaine). 

292. Le comte Jules de Pontayicedu Heussey, chef 
d^escadron^ attaché à l'ambassade miliuire, Londres. 
(Angleterre). 

293. Charles Potier, 8, rue des Carmes^ Angers 
(Maine-et-Loire). 

294. Maurice de Poulpiquet du Halgouet, capi- 
taine d^artillerie, quanier général, au Mans (Sarthe). 

295. Le vicomte Hippolyte de Poulpiquet du Hal- 
GOUETy château de Tregranteur, près Josselin (Mor- 
bihan). 

296. Raymond Poutrbau, 18, rue Lafayette, Nantes. 

297. Ludovic PauD^HOiofE, 28, rue Saint-Pierre, 
Saint-Brieuc (Côtes-du-Nord). 

298. Paul DU Put, avocat à la Cour d^appel, 61^ 
avenue d^Antin, Paris. 

299. A. QuANTiN, éditeur, 7, rue du Regard, 
Paris. 

300. Raison du Clsuziou, avocat, Châteaulin 
(Finistère). 

3oi. Francis Reqaré, 4, rue Saget, Nantes. 

302. Georges Retailliau, 8, rue des Arènes, Angers 
(Maine-et-Loire). 

303. Charles Riardant, directeur du Comptoir 
d'Escompte, 8, rue Lafayene, Nantes. 
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304. Richard, notaire, Quimperlé (Finistère). 

305. Le marquis de Richetkau, 8, rue d^Alsace, 
Angers (Maine-et-Loire). 

306. L*abbé Emile Ricordel, missionnaire de Tlm- 
maculée-Conception, 6, rue Malherbe, Nantes. 

307. L^abbé Robert, de POratoire de Rennes (Ille- 
et- Vilaine) . 

308. Emmanuel Robert, greffier au Tribunal 
civil, Rennes (Ille-et-Vilaine). 

309. Le marquis de Robien, château de Robien, par 
Quintin (Côtes-du-Nord). 

3 10. Le marquis de ul Rochefoucauld, 3, rue 
Maurice-Duval, Nantes. 

3 11. Le comte François de la Roghefoucauld- 
Bayers, château de Fresnay^Plessé (Loire-Inférieure). 

3 12. Le comte Louis ob la Rochebrochard, 8, 
GrandVue-Notre-Dame, Niort (Deux-Sèvres). 

3 1 3. Le duc de Rohan, château de Josselin, Josselin 
(Morbihan). 

314. J.-G. RoPARTZ, château de Lanloup, par 
Plouha (Côtes-du-Nord). 

3i5. Le baron de Rosmordug, 2, rue de Solférino, 
Versailles (Seine-et-Oise). 

3 16. La bibliothèque de M. le baron James db 
Rothschild, 38, avenue Friedland^ Paris. 

317. Joseph Rousse^ ii, rue Lafayette, Nantes. 

3 18. RouxEAU fils, docteur en médecine, 4, rue de 
THéronnière, Nantes. 
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319. Le docteur Edouard Rupin, rue de Paris, 

Vitré (Ille-ei-Vilaine). 

320. RusTUEL, professeur de T Université, Lannion 
(Côtes-du-Nord). 

321. Le comte de Saint-Jean, 37, boulevard Delor- 
me, Nantes. 

322. Le baron de Saint- Pern, sous-directeur du 
haras du Pin (Orne). 

323. Le vicomte de Saint-Proc, château de Coat- 
serho, près Morlaix (Finistère). 

324. Le vicomte de Sainte-Suzanne, 14, rue Lincoln» 
Paris. 

325. S alhon-Laubourgère, ancien magistrat, 4, rue 
Duguesclin, Rennes (Ille-et- Vilaine). 

326. Norbert Saulnier, avocat, 5, rue Rallier, 
Rennes (Ille-et- Vilaine). 

327. Léopold Savé, pharmacien^ Ancenis (Loire- 
Inférieure). 

328. Edouard Say, i5, rue Rosière, Nantes. 

329. Henri de Schreiber, ii, rue Laborde, Paris. 

330. Joseph Senot de la Londe, château de la 
Picauderie, en Thouaré (Loire- Inférieure). 

33 1. Serindon de la Salle, juge au Tribunal civil, 
Lannion (Côtes-du-Nord). 

332. L^abbé Théophile Sevaille, professeur au col- 
lège, Vitré (lUe-et-Vilaine). 

333. Léon de la Sicotière, sénateur, rue Mar- 
guerite de Navarre, Alençon (Orne). 
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334. Georges Simon, chalet des Miellés, Dinard 
(Ille-et-Vilaine). 

335. Société des Bbaux*Arts, 4, rue Voltaire, Nantes. 

336. Société des Bibliophiles Bretons, Nantes. 

337. Société PoLyiuTHiQUE du Morbihan^ Vannes. 

338. Emile Solacroup, ingénieur en chef de la O 
d^Orléans, 56, boulevard Malesherbes, Paris. 

339. Aimé DE SoLAND, rue David, Angers (Maine-et- 
Loire). 

340. Henri de Tanouarn, avocat, Rennes (Ille-et* 
Vilaine) . 

341. Le vicomte Rooer de Terves, rue Grandet, 
Angers (Maine-et-Loire). 

342. Urbain Thouin, i5, rue d'Orléans, Angers 
(Maine-et-Loire). 

343. Louis Tiercelin, 41, faubourg de Fougères, 
Rennes (Illc-et-Vilaine). 

344. René Tillet de Clermont-Tonnerre, capitaine 
commandant au régiment de cuirassiers, Lunéville 
(Meurthe). 

345. Henri de Tonquédec, 36, rue de Tréguier, 
Morlaix (Finistère). 

346. Henry Tortelier, avocat, 9^ rue des Carmes, 
Rennes (lUe-et-Vilaine). 

347. Le comte de la Touche, rue aux Chèvres, 
Saint-Brieuc (Côtes-du-Nord). 

348. Le baron Gabriel de la Tour du Pin Chambly, 
a6, boulevard Delorme, Nantes. 
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349. Le duc Louis de la Tremoille, 4^ avenue 
Gabriel, Paris. 

350. J. TR^véDT, ancien magistrat, rue Cheverus, 7, 
Laval (Mayenne). 

35 1. L'abbé Cb. Urseau, licencié en théologie, 
vicaire à Saint-Jacques, Angers (Maine-et-Loire). 

352. Charles Urvoy de Portzamparc, au Pont du 
Moros^ par Concameau (Finistère). 

353. Le duc de Vallombrosa, 25, rue de Grenelle, 
Paris. 

354. Hippolyte Vatar, imprimeur, 7, rue des 
Francs-Bourgeois, Rennes (lUe-et -Vilaine). 

355. Paul Vatar, avocat, 8, rue de Bourbon, Rennes 
(Ille-et-Vilaine). 

356. Jacques de Vezins, château de la Frappi- 
nière, par Chemillé (Maine-et-Loire). 

357. Victor ViER, libraire-éditeur, passage Pom- 
meraye, Nantes. 

358. Ignace de Villamil, 6, place des Etats-Utis, 
Paris. 

359. Le vicomte Christian de Villebois, château de 
la Guénaudiëre, par Grez-en-Bouëre (Mayenne). 

360. Geoffroy de la Villebiot, château de la Rocbe- 
Vernaize, par les Trois-Moutiers (Vienne). 

36i. Le vicomte Th. de la Villemarquiî, membre 
de rinstitut, château de Keransker, près Quimperlé 
(Finistère). 

3 
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363. Le marquis Ernest se VaLoimisrs,chiteau du 
Plessis-ViUoutreys,{>arMontreTault (Maine-et-Loire.) 

363. Félix Vincbnt, n^ociant, château de la Gau- 
binîère, Nantes. 

364. Pbiliben Vollatiir, 39, quai de la Fosse, 
Nantes. 

LISTE SUPPLÉMENTAIRE 

365. Madame Ren^e de Conuc, i 3, rue des Dames, 
Rennes. 

366. L'abbé J. Gdyot, professeur aux Cordeliers. 
Dinan (C6tes-du-Nord). 

367. L'abbé Toussaint Lbcoqd, docteur en droit 
civil et archiviste paléographe du Vatican, directeur 
du grand séminaire, Saint-Brîeuc (Côtes-du-Nord). 

368. Raoul de Saint-Melgdc, 3, contour de la 
Mone, Rennes (Ille-et- Vilaine). 



NÉCROLOGIE 



1877- 1878. 

Edouard B<ruxt, avocat, ancien bâtonnier de 
l'ordre, à Nantes. 

S. E. le cardinal Brosuts Saint-Marc, archevê- 
que de Rennes (Ille-et- Vilaine). 

Mp Henri de l'Esphut, protOQOUJre apostolique, 
à Nantes. 

Barthélémy Paonzir, & Nantes. 

Sigismond Ropartz, avocat, ancien bâtonnier, à 
Rennes (lUe-et-Vilaîne). 

1878-1879. 

Comte Henri de Kergariod, i Bonaban (Ille-^t- 
Vilaine). 
Docteur Hall^heh, à Cbflteautin (Finistère). 

1879-1880. 

Doaeur FotLOH, à Nantes. 
François Mokkau, à Nantes. 
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Louis DB Kerj^gu, à Saint-Goazec (Finistère). 
Marquis de Goulainb, château de la Grange, 
en Saint-Etlenne*de-Corcoué (Loire-Inférieure). 
Henri Laloy, à Paris. 
Amédée Clerc, à Nantes. 

1 880-1881. 

Benjamin Fillon, à la Court, en Salnt-Cyr-en- 
Talmondais (Vendée). 

1881-1882. 

Stéphane Halgan , sénateur de la Vendée, à 
Nantes. 

Jules DR LA PiLORGERiEj Chàteaubriaut (Loire- 
Inférieure). 

Auguste Fontaine, -à Paris. 

Baron James de Rothschild, à Paris. 

Commandant Romignon, à Ancenis (Loire-Infé- 
rieure). 

Du Laurbns de la Barre, manoir du Bois-de-la- 
Roche^ en Sizun (Finistère). 

1 882-1883. 

Charles-Léon Fatodt, Paris. 
Fortuné Parenteau du Payré, à Pouzauges 
(Vendée). 
L^abbé Cyprien Lévêque, à Nantes. 

188 3- 1884. 

Auguste Garnier, ancien adjoint au Maire, à Nantes. 
Léon Maupillé, à Fougères (Illc-et- Vilaine). 
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Léon Verdibr^ à Rennes (Ille*et«Vilaine). 

Louis Jeffrbdo^ à Savenay (Loire-Inférieure). 

Joachim Gaultier du Motay, à Plérin (Côtes-du- 
Nord). 

Victor DE Lapradb^ de FAcadémie française, à 
Lyon. 

1 884-1 885. 

François Audran^ ancien Maire, à Quimperlé 
(Finistère). 
Comte Hector, à Montilliers (Maine-et-Loire). 
L. Le Mercier de Morière, à Nancy (Meurthe). 
Docteur Constant Merland, à Nantes. 

i885*i886. 

Marquis de la Bretesche, au ctiâteau du Coubou* 
reau, en Torfou (Vendée). 

1886-1887. ' 

Théophile Tortelier, à Vitré (Ille-et-Vilaine). 
Héracle-Jean-Baptiste-Olivier de Blocquel de 
Croix, baron de Wismes, à Nantes. 
Francis Rousselot, à Nantes. 
Hermann Tross^ à Paris. 
Demoget, architecte de la Ville, à Nantes. 

1887- 1888. 

Hippolyte de Barmon, à Redon. 
Eugène ob la Gournerie, à Nantes. 
Auguste Laurant, à Nantes. 
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Léon TfiCHBNpR, à Paris. 

Mp Booch^, évéque de Saiat*firieuc et Tr^uier, 
à Saint-Brieuc (Côtes-du-Nord). 

Adolphe Charil des Mazurbs, à Rennes (lUe-et- 
Vilaine), 

Jules Gaoltibr, à Nantes. 

L. Bàraudon, à Angers (Maine-et-Loire). 

Paul-Emile Bbrthault, avocat, ancien bâtonnier 
de Tordre, adjoint au maire, à Nantes. 

1888-1889. 

Le LiivRE DE LA MoRiNiiitB, à Qinnes. 
Anthime Menàrd, avocat, ancien bâtonnier de 
Tordre, à Nantes. 
Vicomte A. de GomroN de Beaugorps, à Nantes. 

1889-1890. 

Martin Deslandeb^ à Paris. 
Jules DU Champ-Renou, à Nantes. 
Raoul Le Qoeh d^Entrsmbuse, à Nantes. 




EXTRAITS 
PROCÈS -VERBAUX 

Séance du aS juillet iSSS. 
Présidence de M. H. Lb Meighbn, vice-président. 

M. Le Metgnea transmet à la Société les regrets 
exprimés par M. A. de la Borderie, président, et par 
notre vénéré vice-président, général Mellinet, de ne 
pouvoir assister à la présente séance ; puis, selon 
l'ordre du jour, il fait procéder aux élections pour 
le renouvellement triennal du bureau, du conseil et 
des délégués de la Société. 

Avant l'ouverture du scrutin, M. Olivier de 
Gourcuff donne communication d'une lettre datée 
du 21 juillet, où M. le marquis de Surg&res offre sa 
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démission de membre du conseil et manifeste le 
désir de n^être pas réélu. 

On vote successivement pour le président, les 
autres membres du bureau, les membres du conseil, 
les délégués en Bretagne et en Anjou. 

Le scrutin donne les résultats suivants : 

Bureau de la 8oolélé« 
Président : MM. Arthur de la Borderie ; 



Vice-Présidents : 


Général Mellinet ; 




Henri Le Meignen ; 


Secrétaire : 


Olivier de Gourcuff ; 


Secrétaires-adjoint : 


Comte Régis de l^Estour 




BEILLON ; 


Trésorier : 


Alexandre Perthuis ; 


Trésorier-adjoint : 


Joseph Josse; 



Bibliothécaire-archiviste : René Blanchard. 

Goiuieil de la Soolété. 

MM. Camille Dupinr; 

le baron des Jamoni^es; 
Raoul Le Qubn d^Entremeuse ; 
Anthime Menard, père ; 
Claude de Monti de Rbzé ; 
Joseph Rousse. 

Délégués en Bretagne. 

MM. Arthur du Bois de la Villerabel (Côtes-du< 
Nord) ; 
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Robert Ohbix (Côtes-du-Nqrd) ; 
Vicomte Th. db la Villemarquiî (Finistère) ; 
Marquis A. de Bremomd d^Ass (Finistère) ; 
Hippolyte de la Gumaudièrb (Ille-et- 

Vilaine); 
Ludovic CoRMBRAis (Loire-Inférieure) ; 
René Kervilbr (Loire-Inférieure); 
Vincent AuDum db Kbrdrbl (Morbilian). 

Délégnte en Anjou. 

MM • André Joubert ; 

le marquis de Villoutrbys. 

Les Bibliophiles Bretons, dont les noms précèdent, 
sont élus dans leurs fonctions respectives pour une 
durée de trois ans. M. H. Le Meignen remercie la 
Société de la nouvelle marque de confiance qu^elle 
vient de donner au bureau sortant. 

Etat des Publications. — Depuis la dernière 
séance de la Société, le 3» fascicule des Grandes 
Chroniques de Bretagne^ d'Alain Bouchart, a été 
distribué aux sociéuires ; le 4% qui termine Tou* 
vrage, sera achevé dUci la fin de Tannée. 

Les feuilles tirées^ composant presque entièrement 
le tome I*' des Œwfres nouvelles de Desforges 
Maillard, passent sous les yeux des membres présents. 
En raison du développement que Féditeur (M. de la 
Borderie) a dû donner à Tintroduaion, ce volume a 
pris des proportions considérables et dépassera 
35o pages. Une autre cause en retarde Papparltion ; 
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c'est la reproduction, au moyen d'une photographie 
au charbon, (exécutée par M. Martin, photographe à 
Nantes) et du procédé d'héliogravure Dujardin, d'un 
ponrait de Desforges Maillard appartenant à la 
£Eimille Bronkhorst, qui Ta obligeamment confié à 
la Société. Toutefois, le volume sera livré aux 
sociétaires dans le délai maximum d'un mois. 

Dès que ce volume sera achevé, on commencera 
l'impression du recueil des Actes de Jean V, duc de 
Bretagne^ confié aux soins érudits de M. René 
Blanchard. 

Plusieurs membres présents expriment aussi le 
désir qu'après l'achèvement des Chroniques d'Alain 
Bouchan, la Société donne suite au projet d'une publi- 
cation illustrée dont il a été plusieurs fois question. 

Enfiuj les quatre premières feuilles du Bulletin de 
la 1 1« année (1887- 1888) sont déposées sur le bureau; 
pour l'achever, il reste à imprimer les documents 
inédits, qui ne tarderont pas à être prêts. A ce propos, 
faisant remarquer l'intérêt qui s'attache aux docu- 
ments inédits publiés dans nos Bulletins annuels, 
M. Le Meîgnen signale un rapport de l'ingénieur 
des Ponts et Chaussées GroUeau, du 14 messidor 
an IV, relatif à la cathédrale de Nantes^ qui a été 
donné comme inédit dans une histoire récente de 
cette cathédrale et qui pourtant avait été d^'à publié 
dans notre Bulletin de 2^^ année (1878- 1879) avec 
des notes savantes de M. A. Laurant. MM. Le 
Meignen et de Gourcuff saisissent cette occasion de 
rendre hommage à la mémoire de notre regretté 
confrère. 

ExHiBiTiOKS. — Par le Bureau de la Société : 
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La photographie au charbon, habilement exécutée 
par M. Martin, du portrait de Desforges Maillard, 
dont il a été question plus haut ; cette photographie 
est destinée aux archives de la Société. 

Par M. Olivier de Gourcuff : 

I* Almanach au Figaro pour P armée 1786. — 
Curieuse édition avec vignette sur la couverture, 
représentant une scène du Mariage de Figaro. 

2» Almanach journalier pour le comté et évêché 
nantais de 1786. 

3* Histoire admirable du Juif-Errant. A Nantes, 
chez Mercier, libraire, s. d. (vers 18 10). Edition 
nantaise assez rare, avec vignette sur le titre, d'un 
petit volume de la bibliothèque bleue. 

Le secrétaire, 

OuvtBR DE Gourcuff. 



Séance du 11 septembre 1888^ à Saint-Pol- 

de-Léon. 

Présidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

A l'occasion du Congrès de TAssociation bretonne, 
la Société des Bibliophiles bretons a tenu séance 
le 1 1 septembre i888> à deux heures de Taprès^midi^ 
dans la salle du Congrès, à Saint-PoMe-Léon. 
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Le Président appelle à siéger près de lui au bareau 
M. V. Audren de Kerdrel, sénateur, et M. le vicomte 
de laVillemarquéy membrede Tlnstitutil^un et Pautre 
délégués de la Société. M. Perthuis, trésorier de la 
Société, est aussi au bureau, ainsi que M. le comte 
Régis de l'Estourbeillon, secrétaire-adjoint. 

Quatre nouveaux membres sont admis, dans la 
Société, au scrutin secret. 

Etat des Publications. — Le Président dépose 
sur le bureau deux exemplaires du tome i*' des 
Œuvres nouvelles de Desforges Maillard, volume 
in- 4* de 35o pages, contenant sur cet auteur, notam- 
ment sur Pépisode de MU« de Malcrais, une étude 
historico-littéraire très développée et beaucoup de 
documents nouveaux. Un fac-similé et un portrait 
(inédit) de Tauteur seront joints à ce volume qui 
sera, sous un mois, distribué aux sociétaires. 

Le grand recueil des Actes de Jean V, duc de 
Bretagne^ colligé et mis en ordre par M. Blanchard, 
et comprenant plus de mille pièces inédites, est dès 
maintenant aux mains de l'imprimeur. 

Après ce recueil, la Société compte faire imprimer la 
Correspondance (inédite) du duc de Mercœur pendant 
la Ligue avec la cour d*Espagne^ récemment décou- 
verte aux Archives Nationales par M. Gaston de 
Carné. 

Enfin, rimpression du 4^ et dernier fascicule des 
Chroniques de la Bretagne d^ Alain Bouchart se 
poursuit activement; il sera distribué aux socié- 
taires vers le mois de novembre. 

Exhibitions. — Par M. Arthur de la Borderie : 

i* Dictionnaire et Colloques français et breton^ 
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traiuits du français en breton^ par G. Quiquer, de 
Roscoff. Morlaix, de Pimprimerie de George 
Allienne, bcdgzxyi. — Première édition de ces curieux 
Colloques, qui est de toute rareté. 

2* Dictionnaire breton-françois du diocèse de 
Vannes, par feu M. de Châlons, reaeur de la 
paroisse de Sarzeau, revu et corrigé depu|slamon de 
Tauteur. A Vannes, chez Jacques de Heuquerille, 
MDccxxiii. — Fon rare. 

3« Canticou spirituel da \isqui an hent da vont 
d'or Barado\^ composet gant an Tat Julien Maner. 
E Quemper, e ty J.-L. Derrien, imprimer ha librer 
d*ar Roué ha d'an Escopty. (Sans date vers 1780.) 

4^ Tragédien Sont Guillerm, condt deus a 
Poitou, E Montroulès, et y Guilmer, imprimer ha 
. librer, 181 5. 

5* Ckrestienne confutation du point d^honneur, sur 
lequel la noblesse fonde aujourd'hui ses monO" 
machies^ par le P. Christophe de Cheffontaines. A 
Paris, i568. 

6^ Pueri Jesu Genethliacon, a Joanne Dorpheo Léo- 
nensi (s. d., XVI* siècle). — Œuvre d'un poète du 
Léon, vers i58o, seul exemplaire qui ait jamais été 
signalé. 

Par M. le comte Régis de PEstourbeilIon : 

i« La Vie de la Mère Térèse de Jésus, fondatrice 
des religieuses et religieux Carmes déchaussés. 
Nouvellement traduite d'espagnol en francoys par 
S. D. B. P. et L. P. C. D. B., 2* édition. Chez 
Guillaume de la Noue, Paris, 1601, in- 16, avec 
frontispice. — Provenant du monastère de la Visita- 
tion Sainte-Marie de Brioude. 
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20 La Galerie des femmes fortes^ par le P. Le 
Moyne, 6* édition. Paris, 1768, în-32. 

30 Proclamation de Charles-Auguste de Unoderie- 
Depoix, commissaire du roy et officier commandant 
de Tarmée royale, aux habitants des départements de 
la Vendée. Placard in*foiio (181 5). 

4* Brevet de garde national (parchemin) pour le 
citoyen Carrère % natif de Paris, incorporé à la 
7« compagnie (quartier de Bonne-Nouvelle), du 
i«r bataillon. A Paris, le 27 septembre 1792. Signé : 
Fournier, commandant général ; Riquier, capitaine. 

Par M. Trévédy : 

UAmie des Amies et l'Amie rustique. Robert 
Granjon, i558, in-8. — Curieux et très rare recueil 
de poésies, par Bérenger de la Tour (d^Albenas en 
Vivarais), imprimé en caractères dits de civilité. 

Par M. Ludovic Prud^homme : 

Une série de jolies eaux-fortes dessinées et gra-* 
vées par Th. Busnel, types et sujets bretons. 

Communications diverses. — M. de la Villemarqué 
rappelle que le prix Volney vient d^tre accordé à 
Tune des publications éditées par la Société des 
Bibliophiles bretons, le Dictionnaire étymologique 
du breton mqyen^ par M. Emile Ernault. Puis, sur 
Tinvitation du Président, M. de la Villemarqué 
entretient rassemblée de plusieurs impressions bre- 
tonnes rarissimes, en sa possession ou en celle de ses 
amis. 

La première, qui se trouve à la fois dans la 



I. Il s'agit ici de M. Joseph de Carrère, né à Paris en 1774, 
fils de Joseph-Antoine de Carrère, médecin de Louis XVI. 
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bibliothèque de M. Pol de Courcy et dans celle de 
la fiunille de Kergariou à la Grandville, est un livre 
d^ Heures en breton et en latin. On s^accorde à le 
croire (malgré Pabsence de titre) imprimé en 1524; 
c^est un petit in-40 de 2o3 feuillets, en caraaères 
gothiques, avec vignettes, portantlamarquede Geffroy 
Tory dans Texemplaire des Kergariou; celui de 
Courcy n^est pas signé. 

Il contient les pièces bretonnes suivantes : 

i<» Le Pater traduit en vers bretons « le plus 
facilement qu^il a été possible » (facilhafu ma^ eu 
possibl), par Gilles de Kaeranpuil, curé de Cléder. 

2« VAve Maria, aussi en vers bretons. 

3^ Les douze articles de la Foi chrétienne catho- 
lique^ ou le Credo en vers. 

49 Les dix préceptes de la Loi ou le Décalogue, 
en vers. 

50 Les commandements de rEglise, en vers. 
60 Les Œuvres de Miséridorde, en vers. 

70 Un cantique à la Sainte Vierge, de soixante 
vers rimes, à la manière des poètes du moyen âge. 

Indépendamment de ces pièces de poésie^ dont la 
dernière seule a quelque valeur littéraire, le livre 
d^Heures bretonnes contient dix-huit articles en prose. 
M. Whitley Stokes a réimprimé le tout à Calcutta 
en 1876, diaprés une copie que M. de la Villemarqué 
a faite et offerte à Féminent celtiste ; une traduction 
anglaise et un glossaire-index d^une grande valeur 
philologique accompagnent le texte. 

M. Stokes l'a fait suivre d^un appendice contenant 
des extraits bretons 

i« D'un missel de Téglise de Léon^ imprimé en 
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gothique par Yves Quillévéré en iSzô, et que Ton 
conserve au grand séminaire de Quimper ; 

20 D'un Catéchisme breton^ traduit du latin de 
Canisiusy par Gilles de Kaeranpuil, curé de Cleden- 
Poher {en Cledguen Pochaer) et seigneur de 
Bigodon. Imprimé à Paris, par Jacques Kerver, 
demeurant rue Saint*Jacques, à l'enseigne de la 
Licorne, 1576. Ce petit livre a pour titre: Cathe- 
chism hoc instruction eguit an catholiquet ; 

3« DMn autre Catéchisme breton sous le titre 
Cathechism da ue\aju lavaret pep sul dan tut licq^ 
traduit de celui d'un curé de Saint-Eustache à Paris 
et en usage au diocèse d'Angers, par le même Gilles 
de Kaeranpuii, où Ton trouve les commandements 
de Dieu en vers, le Pater, l'Ave^ le Credo, le 
Confiteor en prose. 

Le volume de M. Stokes a pour titre : Middle- 
breton Hours, Il n'a été malheureusement tiré qu'à 
un très petit nombre d'exemplaires. 

M. de la Villemarqué fait ensuite passer sous les 
yeux des Bibliophiles bretons un volume in* 12 
intitulé Doctrinal ar Christenien^ troisième caté- 
chisme traduit de celui de Bellarmin. C'est l'édition 
faite à Morlaix chez Georges Allienne, en 1628, d'un 
ouvrage qui fut publiée Nantes en 1616 et traduit par 
maistre Yves Le Baelec, aumônier de messire de 
Bourgneuf» évéque du diocèse ; puis à Morlaix, par 
Tanguy Guéguen, prêtre en 1622 (Paris, Bibliothèque 
Nationale, D. 5094), et réimprimé à Nantes en 1626. 
L'édition morlaisienne de l'année 1628, outre les 
demandes et les réponses en prose, contient seize 
cantiques notés, avec des rimes intérieures, dont l'un 
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de 1626, en Phonneur de sainte Anne d^Aurayi que 
l'auteur dit contemporain de la découverte de la 
statue miraculeuse. Ces cantiques notés donnent au 
volume une valeur exceptionnelle. 



$ 



Séance du 5 décembre 1888. 
Présidence de M. ARiinm de la Borderib, président. 

M. le Secrétaire lit une lettre de notre vénéré 
collègue, M. le général Mellinet, exprimant le regret 
de ne pouvoir, à cause d^une indisposition, se rendre 
à la séance. 

Etat des Publications. — Le Président expose 
que le 4* et dernier fascicule des Chroniques de 
Bretagne d^Alain Bouchart n^a pu être distribué aux 
sociétaires à la fin de novembre, comme le faisait 
espérer le procès-verbal delà dernière séance. Mais 
si cette publication subit un léger retard, elle n^est 
pas moins presque achevée. On a terminé Pimpres- 
sion du texte complet des Chroniques reproduisant : 
i<» celui de l'édition de i5i4 donnée par Bouchart 
et allant jusqu^en 1488 ; 2^ les additions ou conti- 
nuations de 1488 a 1541, diaprés la plus récente et 
la plus complète édition, donnée à cette dernière 
date. Reste à imprimer les tables et Tappendice 
contenant une notice biographique et bibliographique 
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et quelques morceaux (assez peu nombreux) qui 
existent seulement dans les éditions de i5i8, i53i 
et i532. Ce dernier fascicule d'Alain Bouchart sera 
distribué au commencement de janvier 1889. 

Après cette publication, et même concurremment 
avec elle, la Société en entreprend une autre plus 
importante, celle des Actes ou Lettres et mandements 
de Jean V, duc de Bretagne^ recueil (formé par 
M. René Blanchard) de pièces en grande majorité 
inédites, se rapportant au long règne de ce prince, 
de 1402 à 1442. 

L'introduction de M. Blanchard contient une 
étude très intéressante sur la chancellerie ducale de 
Bretagne, le premier travail approfondi qu'on ait 
fait sur cette matière. 

Les Lettres de Jean Vj dont trois feuilles sont 
déjà tirées, seront divisés en plusieurs séries, dont 
chacune composera une unité typographique^ embras* 
sant une période déterminée. 

Entre ces diverses séries, on pourrait intercaler 
d'autres ouvrages de moindre étendue et d'un caractère 
spécialement littéraire. Le Bureau songe, notamment, 
à une Petite bibliothèque^ dans le format in-i8, formée 
d'un choix de vieux auteurs bretons, poètes et prosa- 
teurs; cette coUeaion ne comprendrait que des 
extraits, la fleur du panier / elle pourrait être inau- 
gurée prochainement par un recueil d'œuvres choisies 
de René Le Pays, que prépare M. Olivier de Gourcuff. 

La Société donne son adhésion à cette idée ; elle 
accueille aussi très favorablement le projet d'un 
recueil illustré de chants et de légendes de la haute 
et de la basse Bretagne. 
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Exhibitions. — Par M. le comte de Bréchard : 

10 Paradise lost^ a poème in twelve books, the 
author^ John Miiton. — - Dublin, 1724. Onzième 
édition, ornée de planches et d'un portrait de Milton. 

20 Les Métamorphoses d'Ovide, avec des expli- 
cations j traduction de Tabbé de Bellegarde, 2 volu- 
mes. A Paris, chez Pierre Emery, 1701. C'est la 
première édition de la traduction de Bellegarde ; les 
gravures à mi-pages sont belles d'épreuve. 

30 Un recueil d'emblèmes d'Otto Vaenius, gravé 
dans la seconde moitié du XVII* siècle. 

Par MM. Le Meignen et Perthuis : 

Un exemplaire de l'édition de 1 5 18 et un exem- 
plaire de l'édition de 1541 des Grandes Chroniques 
d'Alain Bouchart ; l'édition de 1 5 18 est particuliè- 
rement rare. 

Par M. Arthur de la Borderie : 

10 Un magnifique exemplaire de l'édition d'Alain 
Bouchart de i53i. Cette édition^ une des deux 
imprimées à longues ligneS| est remarquable par son 
exécution typographique ; elle a les gravures de 
l'édition de i5i4, dont le format répond mieux à 
celui de i5i4 qu'à celui de i53i, mais qui sont 
encore ici 4'un bel effet. 

2^ a Les Intelligences de Jean de Villiers, exhi^ 
hantes une figure remplie d^infinite\ de dictions^ 
langages et sciences, tant séparément que conjottc^ 
tivement ; utilles à instruire les personnes aux 
sciences, depuis Palphabet jusques à Vinfinité. » 
Paris, chez Guillaume Bichon, 1587. — L'auteur, 
Jean de Villiers, sieur de Kerdren, éuit de basse 
Bretagne, près d'Auraj. Livre étrange dont on 
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ne connaît^ y compris celui-ci, que deux exem- 
plaires. 

3* La première édition du Théâtre du Monde, de 
Pierre Boaystuau, Nantais. Paris, Vincent Sertenas, 
i558. — Seule édition du format in-8, très difficile à 
trouver. 

Par M. Olivier de Gourcuff : 

1° Pièces choisies des Œuvres de M.LePays^ deux 
volumes. A La Haye, chez Abraham Harondeus, 
i68i. — Edition rare et, jusqu^à ce jour, mal connue 
des bibliographes. (Voir Revue de Bretagne et de 
Vendée^ octobre i888, p. 270-273.) 

2* Remonstrance du clergé de France faicte au 
Roy par Messire Pierre de Comulier, evesque de 
Rennes. A Bordeaux, 1622. — Pièce historique bre- 
tonne, non signalée. 

30 VAme unie à Jésus-Christ dans le très Saint 
Sacrement de Pautel, ouvrage posthume de M«"Poncet 
de la Rivière, comtesse de Carcado. A Paris, chez 
Charles- Pierre Breton, 178 1. — En tête du volume se 
trouve un charmant portrait, gravé par Gaucher, de 
la comtesse de Carcado, femme d^un gentilhomme 
breton. 

Communications diverses. — M. le président n'ayant 
pas reçu en temps utile une lettre par laquelle 
M. Joseph Josse se démet des fonctions de trésorier- 
adjoint, auxquelles il avait été élu le 25 juillet 
dernier, n*a pu faire poner à Tordre du jour de la 
présente séance Félection pour le remplacement de 
M. Josse, laquelle est dès à présent annoncée pour 
être faite dans la prochaine séance. 

M. Olivier de Gourcuff lit Pextrait d'un rapport de 
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rAcadémie des Inscriptions et Bellei^Eâtfttes Accor- 
dant une mention hors rang aux magnifiques publi- 
cations de notre confrère, M. le duc de la Trémbille: 
distinction à laquelle applaudit toute Tassisuince. 

A propos du Cartulaire de Pabbaye de Lande-- 
venec, qui vient d^étre édité pour le compte de la 
Société archéologique du Finistère par M» Arthur de 
la Borderie, et dont deux exeihplaires souscrits par 
notre Société sont déposés suc le bureau^'M^le mar- 
quis de Bremond d'Ars demande s'il n^y aurait pas, 
dans le ressort du diocèse de Nantes, de. cartulaire 
méritant les honneurs d'une pareille publication. — 
M. de la Borderie répond quMl ne connaît pas de 
cartulaire ecclésiastique de ce genre dans la Loire-/ 
Inférieure, mais qu^il existe dans ce département,, e't 
ailleurs en Bretagne^ de curieuses collections^ de 
chartes originales qui valent des cartulaires et méri- 
teraient tout autant d'être publiées, par exemple celle 
des chartes (inédites pour la plupart) concernant les 
prieurés bretons de Tabbaye de Marmoutier près 
Tours, oti abondent les pièces du Xl^et-iiù XII* 
siècle, sans parler de celles du XIU^ 

M. de la Borderie signale, d'après une gracieuse 
communication de M. Léopold Delisle, directeur de la 
Bibliothèque Nationale, un curieux et unique volume 
gothique, qui intéresse la Bretagne, et qui vient 
d'être acquis par cette bibliothèque. Le titre porte : 

« Les Croniques et généalogies des très nobles 
rqySf duc:{ et princes tant de la grant Bretaigne que 

de la petite •— On les vent à Renés chie\ Jehan 

Macé et à Caen chie\ Michel Angier. * 

D'après la souscription (qui est au fol. 86 v^), ces 
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Crofdquet farent « imprimées à Rouen par M. Piem 

Olivier et achevées le II jour de may mil cinq 

et JT. » -— Ce Tolume ia-4* se compose de 90 feuil* 
lets, dont les quatre derniers contiennent la table. 
Cesty dit M. L. Delisle, une traduction plus ou 
moins exacte de l'ouvrage latin de Geoffroi de Mon^ 
mouth^ contenant Thistoire fabuleuse des rois de la 
grande et de la petite Bretagne, depuis le siège de 
Troie jusqu^à la fin du VII* siècle de Tère chré* 
tienne. Le texte est semé de nombreuses gravures 
sur bois, dont plusieurs furent employées plus tard 
dans les éditions de i5 18 et de i532 des Chroniques 
d^Alain Bouchart. 
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Séance du tg février i88g. 
Présidence de M. Arthdr db la BoaDBaiE, président. 

Vingt et un nouveaux membres ont été admis au 
scrutin secret. 

Etat des Pubucatiohs. — M. le président dit que 
le quatrième et dernier fascicule des Grandes Chro^ 
niques de Bretagne d^Aiain Bouchart, sera prochai- 
nement distribué aux sociétaires ; l'impression du 
texte complet de l'ouvrage, y compris les tables, est 
achevée, les notices biographiques et bibliographi- 
ques, formant Tappendice, sont aux mains de Tim- 
primeur. 
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DViutre part, la SocMté va entreprendre très pro« 
châiaement la pablication des Légendes et chants 
populaires de la Bretagne^ dont il a été question à 
la dernière séance. Plusieurs auteurs ont assumé la 
tftche de concourir à cet important travail. M. Louis 
Tiercelin traitera la poésie populaire dans la Haute 
et la Baase'-Bretagne ; M. Adrien Oudin s^occiu>era 
des légendes de la Basse-Bretagne, et M. Olivier de 
Gourcuff de celles de la Haute-Bretagne. Le théâtre 
breton ferait ensuite Tobjet d^un volume spécial. La 
première série de ces publications illustrées sera 
mise sous presse au mois de mai prochain. 
* L^impression du premier volume des Actes du 
duc Jean V, édités par M. René Blanchard, se pour- 
suit aaivement. 

La Société accueille favorablement la proposition, 
formulée par M. de Villoutreys, de réimprimer VAr- 
morial de Bretagne de Gui Le Borgne, et elle confie 
au Bureau le soin de faire exécuter cette réimpression 
aussitôt que ce sera possible sans nuire aux autres 
publications dans lesquelles la Société est déjà enga- 
gée. 

La Société n^abandonne pas non plus le projet 
dhine réédition partielle des Œuvres en prose et en 
vers de René Le Pays. 

M. de Villoutreys ayant rappelé que la Société 
avait en vue la publication du poème du Combat des 
Trente^ diaprés le manuscrit de la bibliothèque 
Firmin Didot, M. de la Borderie répond que Pérudit 
qui en était chargé n^ayant donné aucune suite à son 
projet, cette publication a dû être considérée comme 
abandonnée. Mais, ajoute M. de la Borderie, il est à 
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ma connaissance qu^une édition du poème du Combat 
des Trente, d'après les deux manuscrits existants, 
est aujourd'hui préparée par un éditeur de Rennes. 
M. de Villoutreys émet le vœu que la Société s'en- 
tende avec cet éditeur pour faciliter à ses membres 
Pacquisition d'un ouvrage qui intéresse au plus haut 
point rhistoire et la littérature de la Bretagne. 

Avant de passer aux exhibitions, M. le Président 
propose à la Société de placer à sa tête, à côté du 
bureau actif, un certain nombre de dignitaires ou 
patrons d'honneur, choisis parmi ses membfes les 
plus éminents. M. de la Borderie serait d'avis de corn- 
poser ce conseil supérieur de la manière suivante : 



Présidents d^honneur. 

Msr le duc d'Aumale. 
M. le général Mellinet. 

Vice^présidents. 

MM. le duc de la Trémoîlle. 

le vicomte de la Villemarqué, membre de 

l'Institut, 
le marquis de Villoutreys. 
René Kerviler. 



La Société, consultée d'abord, par son président, 
sur la question de principe, adopte la proposition 
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à rooanimhé. Les membres du bureau d'honneur, 
dont les noms précèdent, sont ensuite élus par accla- 
mation. 

ExHUiiTiONs. — Par M. le marquis de Vllloutreys: 

Un certain nombre de volumes ou plaquettes, de 
provenance angevine et d^une insigne rareté^ qui 
pourront être réimprimés par les soins de la Société, 
savoir : 

i^ S^ensuit la vie Saincte Marguerite^ par Fran- 
çois Grandin, curé de Féglise Saint-Jean Baptiste 
d'Angers. — Impression gothique. 

2<> Le Tombeau desjrvrongnes contenant lesfatalles 
traverses et divers accidens des ne^ escarlatte^» 
A M. de Hautemont, gentilhomme angevin. Par Phi- 
lippe Pistel. A Caen, chez Jaques Mangeant, 162 1. 

3» Histoire admirable et véritable d'une fille cham- 
pestre du pays d* Anjou, laquelle est restée quatre ans 
sans user d'aucune nourriture que d^un peu d'eau^ par 
P. R. S. D. A Paris^ chez Michel de Ragny, 1587. 

49 Lettres (manuscrites) sur Vétat singulier d^une 
jeune fille de l'Anjou (par Françoise de Tahureau, 
femme de René-François marquis de Champagne). 

50 Les Nouvelles récréations poétiques de Jean Le 
Masle, angevin. A Paris, par Jean Poupy, rue Saint- 
Jacques, à la Bible d'or^ i585. 

6* Cérémonie rqyalle faicte en la ville d^ Angers 
le unaçtesme d*aoust 1620, avec actions de grâces de 
Pkeureuse et amyable réconciliation du Roy avec la 
Royne sa mère. A Paris, chez Mesnier, 1620. 

T^ Sonnets d'Etrennes^ ensemble aultres vers latins 
et/rançois, par Paschal Robin du Faux, Angevin. 
A Angers, par René Piquenot, imprimeur, 1572. 



8* PUiàojté tmr la frimipêMi âês 5Mt» ^mù Vàf 
ruî de la cour intêrvetm swr IcetUf^. A Pâri^ ch«t 
Daniel Doneau, 1608. — Par Pavocat Julien Peleos» 
angerin, en faveur de Nicolas Joubeit, dit Angou- 
levent, prince des Sots). 

9« Rteii et véritable discours dé Pentrie de la 
rojrm mère dans la irilie d*A$igers, faicte le i6 
octobre iSgg. A Angers, chez Anthoine Hemaalt, 
I S99. ~ Magnifique reliure mosaïque de M. Lecou- 
tuner, de Rennes. 

Par M. Alexandre Perthuis : 

Une collection d^images populaires, coloriées, 
datant du commencement du siècle et dont la plupart 
ont été publiées à Nantes, ches Mouillé et chefe 
Forest. 

Par M. Olivier de Oonrcuff : 

1** Démeslé de Vesprit et du jugement, par M. Le 
Pays. A la Haye, chex Abraliam de Hont et Jacob 
▼an Ellinkhuysen, 169a.**- Edition, non signalée, du 
Démêlé qui parut d'abord à Paris, en 1688. 

2* Almanach de Saint-Domingue, historique, 
curieux et utile pour f année bissextile (1776). A 
Nantes^ chez A.-J. Malassts. ^ Seule année publiée 
de ce rare almanach* 

Par M. Arthur de la Borderie: 

Trois volumes dVmciens sermonnaires dont M. de 
la Borderie lit et commente de curieux extraits, 
souvent satiriques, sur les mœurs et les usages des 
XV« et XVI* siècles, savoir: 

!• Itinerarium Paradisi etsermones de pcsnitentid, 
'Paris, Pierre de Marnef, s. d. — Sermons de Raulin, 
dédiés à Louis de Graville, grand amiral de France. 



2» Un volume des Sermons de saint Vincent Ferrier : 
DeSanctis, édition de iSBg, petit in-8*. 

3* Un volume des Sermons de Robert Messier : 
QuadragesimaleféàxtA^ i52^ ; impression gothique, 
comme les deux volumes précédents^ 

Pour répondre à la partie de Tordre du jour 
relative aux légendes et chansons populaires de 
Bretagne^ M. A. de la Borderie exhibe deux des 
recueils de légendes publiés par M. du Laurens de 
la Barre, et il termine la séance par la lecture d^une 
de ces légendes, fort curieuse, VHominê enborné* 

La séance» levée à sept heures, a été suivie du 
dtner annuel des Bibliophiles^ auquel assistaient 
MM. Arthur de la Borderie, Henri Le Meignen, 
marquis de Villoutreys, Gustave Caillé, Dominique 
Caillé, Jules du Champrenou, Alexandre Perthuis^ 
Ludovic Cormerais, Olivier de Gourcuff, Eugène 
Boubée, Emile Grimaud, etc.. Plusieurs toasts ont 
été portés, entre autres au président, à M. de Villon* 
treys, Tun des vice-présidents d^honneur. M. Olivier 
de GourcufF a bu à Theureuse union de la Revue de 
Bretagne rf9C la Société des Bibliophiles Bretons ; les 
vers qu*il a récités k cette occasion se terminent ainsi : 

Et comme il se faut entr^aider — 
C'est une vérité connue •— 
Rien de mieux, pour achalander 
Notre maison, que la Revue. 
Messieurs, n'est-ce pas ? nous rêvons 
Cette union jamais rompue, 
Jamais de divorce, et buvons 
A la santé de la Revue / 



% 
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Séance du 22 juillet i88g. 
Présidence de M. Arthur de la Borberie, président. 

Dix-sept nouveaux membres ont été admis au 
scrutin secret. 

M. de la Borderie fait l'éloge de M. Anthime 
Ménard, ancien bâtonnier du barreau de Nantes, 
membre du Conseil de la Société, décédé depuis la 
dernière séance. Il communique les remerciements 
de M. le général Mellinet, ancien vice-président, 
élu à la dernière séance président d^honneur des 
Bibliophiles Bretons, et fait part de la démission du 
secrétaire, M. Olivier de Gourcuff, qui s^est, dit-il, 
toujours acquitté de ses fonctions avec un zèle et un 
talent des plus distingués, et qui continuera, comme 
délégué du bureau de la Société à Paris, de nous 
rendre d'excellents services, en s^occupant spéciale- 
ment de la Reyme de Bretagne, de Vendée et d^ Anjou, 
organe de la Société. Il termine en proposant Pélec- 
tion d'un vice-président, d'un conseiller et d'un 
secrétaire. On vote au scrutin secret ; sont élus : 

MM. le baron des Jamonières, vice-président. 
Dominique Caillé, secrétaire. 
Jules du Champrenou, conseiller. 

Etat des Publications. — Le Président annonce 
que le 4® et dernier fascicule des Chroniques de 
Bretagne d'Alain Bouchart, mené à bonne fin grâce 
aux efforts persévérants de M. Le Meignen, vice-prési- 
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dent de la Société, vient d'être distribué aux socié- 
taires, et que M. Blanchard a fini de corriger les 
épreuves de la première série des Actes de Jean V 
avec introduction sur la chancellerie et les sceaux de 
ce duc, dont les dessins, reproduits par l'héliogravure, 
ne sont pas encore entièrement exécutés. Il propose de 
réimprimer le curieux ouvrage relatif aux mœurs et 
aux légendes populaires de la Bretagne, publié par 
M. Dufilhol en i835 sous le titre de Guionvac'h. Ce 
serait là la première des publications illustrées dont 
il a été question dans la dernière séance. 

M. le Président nous apprend enfin que M. de 
GourcuiF s'occupe, comme il Pavait promis, de pré» 
parer un joli volume, petit in- 18, qui paraîtrait sous 
le titre de Œuvres choisies de René Le Pays. 

Il propose à la Société de voter, sur l'exercice de 
1890, une somme de 100 francs pour Pérection 
projetée d^une statue à Lesage sur une des places 
publiques de Vannes. Cette souscription est votée 
par acclamation. 

M. Le Meignen fait part ensuite à la réunion d^un 
projet tendant à rétablissement d'un local qui serait 
commun aux diverses Sociétés savantes de Nantes et 
dans lequel la nôtre aurait une pièce réservée. Ce 
projet est pris en considération et MM. Le Mei- 
gnen, Perthuis et D. Caillé sont chargés de l'étu- 
dier et de faire un rapport plus complet à la So- 
ciété. 

ExiBrrioNS. — Par M. Arthur de la Borderie : 

Photographies de sept peintures très curieuses^ avec 
arabesques et rinceaux^ tirées d*un missel du XV* 
siècle sur vélin, vendu récemment en Angleterre, et 
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représentant les portndts de 1« ftmille ducale de 
Bretagne, de Jean IV à François IL 

f Inventaire de i658 du mobilier du chiteau de 
Vitré. Document original manuscrit. 

a« Relevé des sommes dues par le prince et la 
princesse de Tarente à un marchand de drap de 
Vitré, à la mort du prince en 1673. — Ces deux 
pièces ont été offertes à la bibliothèque de Vitré par 
la libéralité de M. le duc de la TrémolUe. 

Par M. Olivier de Gourcuff : 

i*Les Lunettes des princes de Jehan Meschinot. 
Paris, Mignart, 1495, édition gothique, non signalée 
par Brunet» sur laquelle notre confrère a publié un 
article dans le lÀvre (10 juillet 1889.) 

2« Le Diable boiteux. Amsterdam, chez Henri Des* 
bordes^ '707. — Edition publiée en Hollande, la 
même année que Poriginal. 

Le Secrétaire^ 

DoioNiQus Caillé. 



Séance du 27 novembre 1889. 
Présidence de M. Henri Le MsioifEN, vice-président. 

Cinq nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 

Etat des Publications. — M. Le Meignen annonce 
que le tome IV des Archives de Bretagne, contenant 
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les Lettres «f numdements de Jeâm Y, duc de Bre^ 
tagne, de 1402 à 1406, vient d'être distribué aux 
membres de la Société ; il saisit Toccasion de faire 
l'éloge de cet ouvrage et appelle ratteution aur 
les notes savantes et la remarquable introduction 
de Tauteur, M. René Blanchard. Il termine en aigna** 
lant la par&ite reproduction des sceaux de Jean V, 
dessinés par un artiste nantais, M. Lebrun, et repro-i 
duits par Phéliogravure. 

M. Emile Grimaud, imprimeur de la Société des 
Bibliophiles, fait connaître que la moitié de la ^^ 
série des Lettres de Jean V est en ce moment sous 
presse. 

D'après une lettre qu'il a reçue de M. O. de Gour- 
cuff, M. le Secrétaire informe la Société que les 
dessins nombreux et variés destinés à Tillustration 
du Guionvac'h (recueil de chroniques et de légendes 
bretonnes) sont maintenant entre les mains du graveur. 

Exhibitions. — Par M. Jules du Champrenou : 

Plusieurs empreintes du cachet d'un anneau d'or 
pesant environ 33 grammes, appartenant à M. l'abbé 
Joseph Téphany, chanoine titulaire de la cathé- 
drale de Quimper. Le cachet de cet anneau, trouvé 
dans l'enclos des Ursulines de Carhaix, représente 
deux tètes, celles d'un homme et d'une femme qui 
se regardent, et porte cette inscription : Sabinb vivisl 
Ce Sabinus aurait*il quelque rapport avec le mari 
d'Eponine ? Nous posons cette question aux érudits. 

Par M. le baron des Jamonières : 

i« Recueil de quelques vers dédiés à Adélaïde 
(Suzanne de Wisraes, son épouse) par le plus keu^ 
reux des époux (M. de la Borde). Paris, de l'im- 
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primerle de Didot aîné, MDCCLXXXIV. — Cet 
ouvrage, mentionné par Brunet, a été tiré à i3 ou 
14 exemplaires seulement. Il a pour épigraphe un 
quatrain, reproduit, avec une légère variante, au bas 
du fameux portrait de M"^* de la Borde par Denon 
et Masquelier. 

2« Elévations de Pâme à Dieu pendant le Saint' 
Sacrifice de la messe. — Manuscrit par M. de Liverloz 
dédié à M^e la duchesse de Rohan, veuve de la 
Borde, née de Wismes, et revêtu d^une très jolie 
reliure. 

3* Les Mondes célestes et infernaux, etc., etc., 
augmente:^ du monde des comu:^^ par F. C. T. A 
Lyon pour Banhelemy Honorati, i58o. 

40 L'Eschole de Saleme en vers burlesques. A Lyon 
chez Pierre Compagnon, rue Mercière, au Cœur Bon^ 
D. DC. LVII. 

5^ Le Chant du coq /rançois au Roy, oà sont 
rapportées les prophéties d'vn hermite. Allemand 
de nation, lequel vivoit il y a six vingt ans, etc. A 
Paris, imprimé par Denys Langlois. M. DC. XXI. 

60 Abrégé du nobiliaire de Bretagne par ordre 
alphabétique, 1^64. Manuscrit de Desbayes-Doudart. 
— Par un singulier hasard, un exemplaire identique- 
ment semblable a été présenté à la même séance 
par M. Henri Le Meignen. Sur celui de M. le baron 
des Jamonières sont dessinées les armes de la famille 
de Lambilly. 

7* Un dessin magnifique, à la sépia et de grande 
dimension, attribué à Fragonard. C'est un projet 
dVbre généalogique pour la maison de France et 
d'Autriche, portant la date de 1782. 
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8' Le Mari confesseur, un des jolis dessins à la 
sépia, composés par Fragonard pour illustrer les 
Contes de la Fontaine. 

Par M. le comte de Bréchard : 

i^ Tris humbles Remonstrances du parlement de 
Normandie, MDCCLIII. 

2* Les Mémoires de messire Philippe de Com* 
mineSf chevalier, seigneur d^ Argentan^ sur les prin'^ 
cipaux faicts et gestes de Louys XI et Charles VII, 
son fils, rois de France. A Rouen chez lan Berthelin 
dans la court du Palais, M DC XXXIV. 

3o Les Métamorphoses d*Ovide, de la traduction 
de Af. Renouard , avec les dessins de Léonard 
Gaultier. 

Par M. Henri Le Meignen : 

i^ Les Coustumes générales des pays et duché de 
Bretaigne avec la paraphrase et explication literale 
et analogique d^icelles. Par Pierre Belordeau, advocat 
au Parlement de Rennes, etc. Rennes, Pierre Garnier, 
imprimeur-libraire, demeurant dans la cour du palais 
à la Bible d'or, M.DC.LVI : avec privilège du 
R07. 

2<» Le Thédtre du monde où il est fait un ample 
discours des misères humaines, composé en latin par 
Pierre Boqysteau, surnommé Launay, natif de 
Bretaigne, puis traduit par lui-même enfranqois> 
A Paris, pour lan Longis et Robert Le Manguier, 
i56o. 

3* Gravure curieuse sur le mariage républicain 
(an III de la République)^ servant de frontispice au 
Procès criminel des membres du comité révolution^ 
noire de Nantes. 
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4^ Autre petite gravure curieuse sur Carrier 
représeoté sous la figure d'uu monstre avec ce vers : 

Le flot qui rapporta recule épouponté^ 

5* Abrégé du nobiliaire de Bretagne par ordre 
alphabétique, 1764. — Manuscrit ; voir ci-<lessus le 
n^ 6 des exhibitions de M. le baron des Jamonières. 

Par M. Alexandre Perthuis : 

I • Médaille de broni^e représentant François de 
Valois avec cette Inscription: Franciscus. Franc. 
Dblphi. Buta. Dqx. I. — Cette pièce reproduite 
par la gravure va illustrer prochainement le Livre 
doré de PHôtel de Ville de Nantes. M. Perthuis 
veut bien offrir aux Bibliophiles Bretons un exem- 
plaire de cette gravure. Dans la médaille il pense 
reconnaître le faire d^un artiste italien et se demande, 
avec M. le vicomte de Bagneux, si le signe I 
qui termine Finscription n^est pas la lettre moné- 
taire de la ville de Gènes. 

2^ Lettre du dauphin François de Valois à sa 
graiuPmère Louise de Savoie (i52gj. 

Ce dauphin était né le 28 février i S 1 7. Il fiit donné 
par François I en otage pour garant des articles du 
traité de Madrid, en même temps que son frère 
Henri (plus tard Henri II). En i526, les princes 
furent conduits par la régente sur la frontière d^Es- 
pagne. C^est de Madrid qu^en iSag le dauphin 
écrivit à Louise de Savoie cette lenre, empreinte 
d^une touchante naïveté; il y demande à plusieurs 
reprises à sa grand'mama de l'argent, beoMcoup 
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t argent et souhaiterait d^étre près de son roi f<mr 
luy aider à la guerre, 

50 Lettre du même prince à Monseigneur le 
mareschal de la Marche dont les enfants étaient 
sans doute les pages du prince, puisque dans cette 
lettre il dit les avoir autorisés à se rendre à Sedan. 
Elle est datée de Saint-Germain en Laie, 19 juillet... 
Le millésime est en blanc. 

Ces deux lettres sont à la bibliothèque de Nantes 
(collection Labouchère). 

M. Perthuis fut mis sur la trace de ces documents 
par les recherches qu^il fit pour trouver les ponraits 
du jeune duc. Il fut assez heureux pour découvrir 
celui de François de Valois, gravé, diaprés la médaille 
dont nous avons parlé plus haut, par le burin de 
maître Thomas de Leu . 

Le Secrétaire^ 

Dominique CàûasL 



$ 



Séance du 5 février 18 go 

Présidence de M. Arthur de la Bordxrib, membre 

de rinstitutj président. 

Huit nouveaux membres om été admis au scrutin 
secret. 

Etat des Pubucations. — Le Prérident, après 
avoir mentionné plusieurs projets de publications 
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illustrées proposés à la Société et approuvés par elle^ 
mais qui, en raison de diverses circonstances, n*ont 
pu être réalisés, rappelle qu^en dernier lieu la 
Société s'est arrêtée à Pidée d'une série de volumes, 
isolés les uns des autres, mais dont le fonds sera 
fourni par les légendes^ contes, chansons et tradi- 
tions populaires de Haute et Basse-Bretagne ; matière 
qui prête si bien à Tillustration la plus pittosesque et 
la plus variée. Le premier volume de cette série est 
prêt pour l'impression ; ce sera une édition illus* 
trée de Guionvac% dironique bretonne, œuvre très 
curieuse publiée en i835, avant Souvestre et La 
Villemarqué, qui inaugura la description pittoresque 
des mœurs, légendes et chants populaires de la Bre- 
tagne, et qui, devenue presque introuvable, est 
aujourd'hui, on peut le dire, tout à hit inconnue : ce 
sera une résurreaion. M. Kerviler, notre éminent 
bibliographe, veut bien se charger de Tintroduaion 
et d'une notice sur l'auteur, M. Dufilhol. L'illustra- 
tion du volume a été confiée à un dessinateur bien 
. connu de la Société des Bibliophiles, M. Busnel. 

Le Président fait passer sous les yeux des membres 
présents à la séance les dessins de M. Busnel et la 
reproduction de plusieurs d'entre eux par la maison 
Le Roy, de Rennes. Ces dessins, au nombre de 
soixante-deux, reproduits avec une rare perfection^ 
ont presque tous un grand mérite artistique, et 
dénotent, de la part de leur auteur, une profonde 
connaissance des mœurs et des usages de la Bre- 
tagne. 

Ce charmant recueil illustré de chroniques et de 
légendes bretonnes jettera une heureuse variété dans les 
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publications de la Société, et fera diversion aux 
savants volumes dans lesquels M. Blanchard édite 
les Lettres et mandements du duc Jean F, dont 
la 2* série est déjà plus qu^à moitié imprimée. 

ExHiBfnoNs. — Par M. Olivier de Gourcuff : 

La Vie de la bienheureuse Francise d*Amboise, 
duchesse de Bretagne, fondatrice des Carmélites, par 
M. l'abbé Barrin, prêtre^ grand chantre, chanoine 
et grand vicaire du diocèse de Nantes. Portrait 
gravé par Erlinger. Rennes, chez la veuve de Pierre 
Gamier, 1 704. Le portrait est rare. 

Par M. Albert Macé : 

Charte de Jean V du8 décembre 148 1, à Rennes, 
pour Eon de la Tour, fils et héritier de Jehanne ^e 
Hésou, tergente féodée en Saint-Qoustan d^Aurqy 
(original). 

Par M. Hervé : 

La Dernière semaine ou Consommation du monde, 
par Michel Quillian, sieur de la Touche, Breton* 
Rouen, Claude Le Villain, iSgj, petit in«i2. — 
Deuxième édition de ce poème, extrêmement rare. 

Par M. Plihon : 

Le Sacré collège de Jésus, divisé en cinq classes^ oU 
Pon enseigne en langue Armorique les leçons chres^ 
tiennes avec les trois clefs pour y entrer, un diction- 
naire, etc. Par le R. P. Julien Maunoir de la Comp. 
de Jésus. A Quimper-Corentin, chez Jean Hardouin, 
1659, in-8*. — Très rare, très important pour This- 
toire de la langue bretonne armoricaine. 

Par M. le marquis de ViUoutreys : 

!• Processionnal angevin ^ manuscrit de 33 feuillets. 

Ce curieux manuscrit, duquel on pourrait tirer des 
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indications de grand intérêt pour Pliistoire de la 
liturgie angevine à la fin du XVI* siècle» renferme 
les prières et oraisons à chanter pendant (es proces- 
sions du Carême et des Rogations et leurs sutions 
dans les églises d'Angers, Saint-Pierre, Saint-Laud, 
Saint-Aubin, Saint-Serge, etc., puis les oraisons 
de la Vierge, le Benedicite et les grâces liturgiques, 
des oraisons pour les défunts, pour certaines fêtes, 
pour le roi, pour la reine, pour l'armée royale, etc. 

2* La terrible et épouvantable vie de Robert le 
'Diable avec plusieurs choses remarquables* A Nantes, 
chez Mercier, rue Saint-Nicolas, n^ 14 (Bibliothèque 
bleue). 

Par M. René Kerviler : 

M. Kerviler présentée la Société une série de trois 
portraits qui donne lieu à un problème iconogra- 
phique curieux. Ce sont un portrait de Poulain de 
Corbion^ député de la sénéchaussée de Saint-Brieuc 
aux Etats-Généraux, de la collection de Dejabin, et 
deux portraits identiques entre eux de la collection 
Devouges, mais dont les titres sont différenu : Pun, 
de premier tirage, porte le titre de Poussin, député 
de Nantes, né le 10 mai 1747; Fautre, celui de 
Poulain de Corbion, député de Nantes, né le 
10 mai 1747. Or Poulain de Corbion n'est point né 
à cette date et il est impossible de trouver dans le 
portrait de la collection Devouges une ressemblance 
avec celui de la collection Dejabin. 

Il y a bien eu un Poussin, député suppléant de 
Nantes, mais ce Poussin-là est mort dans Fœuf et 
n'a pas siégé. 

N'est-il pas supposable que, le portrait de ce 
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député n^étant pas d'un débit fiicile, le propriétaire 
de la planche trouvant une arrière^ressemblance --- 
on croit si facilement ce qu*on désire — à son Poussin 
avec Poulain de Corbion, a trouvé tout simple de 
gratter le nom du premier pour le remplacer par 
celui du second ? 

Le Secrétaire^ 

Dominique Caillé. 



$ 



Séance du lo juillet i8go. 
Présidence de Af . AaiHim db la Boedbub, président. 
Sept nouveaux membres sont admis au scrutin 



NécaoLOoiB. — M. Anhur de la Borderie, président, 
fait part à la Société de la perte douloureuse qu'elle 
a fisite depuis sa dernière séance, de deux de ses con- 
seillers : M. Jules du Champrenou et M. Raoul 
LeQuend^Emremeuse. Il rappelle les qualités d^esprit 
et de cœur de ces deux aimables confrères qui, par 
leur savoir, leurs bons conseils et leur assiduité à 
nos séances, ont rendu de si nombreux et de si impor* 
unts services à la Société des Bibliophiles Bretons. 

État des Publications. — M* le président annonce 
que le recueil des Lettres et Mandements de Jean V 
(seconde série, 1407-1419) a été envoyé aux socié- 
taires. La première partie de cet ouvrage vient d^étre 
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couronnée par rinsdtut. Son auteur a obtenu la 
seconde des trois médailles du Concours des anti- 
quités nationales. Il adresse, au nom de la Société, 
ses vives félicitations à M. René Blanchard pour ce 
succès qui honore les travaux et les publications des 
Bibliophiles Bretons. Il fait ensuite passer sous les 
yeux des personnes présentes à la séance les feuilles 
du Guionvac% curieux volume de chroniques et de 
légendes bretonnes, par L. Kerardven, pseudonyme 
de M, Dufilhol, volume orné de nombreuses illus- 
trations de M. Busnel, aujourd'hui complètement 
imprimé et qui pourra être distribué assez prochai- 
nement (voir notre précédent procès-verbal). Il en 
est de même de la plaquette éditée dans la forme 
de nos anciens Bulletins et contenant la liste com- 
plète des Bibliophiles Bretons et leurs adresses^ les 
statuts et les dispositions réglementaires de la Société, 
la liste générale de ses publications, et le procès- 
verbal du banquet de la Société du 5 février dernier. 
M. Anhur de la Borderie communique à la Société 
une proposition faite par M. Jouaust, éditeur pari- 
sien, Breton de naissance. — Cet éditeur, qui a fondé 
depuis longtemps une collection intitulée le Cabinet 
des Bibliophiles^ va éditer dans cette collection les 
œuvres du poète nantais Jean Meschinot. Ce poète 
eut autrefois une véritable vogue et, comme le dit 
Marot, 

Nantes la Brette en Meschinot se bagne. 

Il propose de céder cette édition sous de certaines 
conditions à la Société| qui charge M. de Gourcuff| 
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autenr de la préfisice de ce futur volume» de négocier 
cette affaire avec M. Jouaust. 

DisposmoN RÉoLBMBNTAiRs. — Le président propose 
k rassemblée de décider que la cotisation annuelle 
pourra être remplacée par une somme^ non plus de 
deux cents francs, mais de trois cents francs, versée en 
une seule fois. Cette décision est votée à Tunanimité. 
Le trésorier de la Société est chargé de veiller à l'exé- 
cution. 
Exhibitions. — Par M. Olivier de Gourcuff : 
I* Recueil de pièces^ acteSy lettres et discours de 
filicitoHon^ à Poccasion du rappel de Puniversalité 
des membres du Parlement de Bretagne, au x5 
juillet 1769. M. DCC. LXX. 

20 Le Chrétien honnête homme, ou V alliance des 
devoirs de la vie chrétienne avec les devoirs de la 
vie civile^ par M. Tabbé de Bellegarde. — A La 
Haye chez Pierre Gosse, Junior, M. DCC LVIIL 
Par M. Henri Le Meignen : 
Sonnets sur les principaux mystères de la naissance ^ 
de la vie, de la mort et de la résurrection du fils de 
Dieu, par Bonnecamp. A Venues, chez Guillaume 
Le Sieur, imprimeur et marchand, libraire, proche 
les révérends pères Jésuites, 1687, in-4<». Poésies dont 
on ne connaît jusqu^ici que deux exemplaires. (Voir 
sur ce livre Farticle de M. A. de la Borderie, Revue 
de Bretagne et de Vendée, i885, i^ semestre p. 
3io). 
Par M. Anhur de la Borderie : 
i« Opusculum de Doctoribus et de privilegiis 
eorum Pétri de Lesnauderie, legum doctoris. — 
Pet. in-S*" gothique de 86 ff. chiffrés et 18 ff. limi- 
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iiaires noa chiffrés pour le titre et pour la table. Au 
verso du f. 86, souscription ainsi conçue : « Impres- 
sum Parhisius, expensis honestorum bibliopolarum 
Francisci Regnault Parhisiensis et Michaelis Angier 
Cadomensis, anno Domini 1 5 1 6, die ultima lanuarii.» 
Sur le titre la marque de François Regnault, donnée 
dans Siivestre, Marques tyjfographiques^ n* . — 
Volume rare. 

20 Inventaire du mobilier du château de Vitré en 
x658 : document original, manuscrit des plus 
curieux, donné par le duc de la Trémoille i la biblio- 
thèque de Vitré par Tintermédiaire de M, A. de la 
Borderie. 

Le Secrétaire, 

DOMnflQUB (LOLLÉ. 



§ 



Séance du 5 septembre i8go. 

Présidence de M. Arthur de Là Bordierus. 

La Société des Bibliophiles Bretons et de l'Histoire 
de Bretagne a tenu une séance, le vendredi 5 sep- 
tembre 189O9 à deux heures et demie de Taprès-midi, 
à Dinan (C6tes-du-Nord), dans la grande salle de 
THôtel-de- Ville, sous la présidence de M. Arthur de 
la Borderie, de Tlnstitut, président. Siégeaient au 
bureau, près du président, MM. Dominique Caillé, 
secréuire de la Société ; Audren de Kerdrel, sénateur, 
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délégué de la Société dans le département du Mor-^ 
bihan ; de la Villemarqué, membre de Tlnstitut, 
délégué dans le département du Finistère ; Daniel^ 
curé de Saint-Sauveur de Dinan ; Guillotin de Corson, 
chanoine de Rennes ; Robert^ prêtre de l'Oratoire^ 
etc. 

Six nouveaux membres ont été admis. 

État des Publications. — M. le Secrétaire dépose 
sur le bureau et fait passer sous les yeux des membres 
présents deux exemplaires de Pédition illustrée de 
Guionvac'hy récemment terminée, et qui va être, 
dans le cours du présent mois, distribuée aux membres 
de la Société. 

Le Président communique à la Société, au nom 
du Bureau, un projet dérangement avec M. Jouaust, 
éditeur à Paris, au sujet de la publication des œuvres 
de Mescbinot, poète nantais du XV« siècle. Ce projet 
est ratifié par la Société ; en conséquence, cette 
nouvelle édition de Mescbinot, d^un format très élé- 
gant^ imprimée en caractères de choix^ devra être 
distribuée aux Sociétaires vers la fin de Tannée. 

Ultérieurement — c^est-à-dire Tannée prochaine, 
— la Société publiera un volume de documents his- 
toriques et un volume illustré de légendes bretonnes. 
Le Bureau n^a point renoncé à tenter une réédition 
des Vies des Saints de Bretagne d^ Albert Legrand ; 
mais au point de vue des frais et de Tillustration il 
existe de sérieuses difficultés. 

Histoire de l'imprucerib a Dinan. — M. de la Bor* 
derie expose les renseignements quUl a pu recueillir 
sur Thistoire de Timprimerie à Dinan. En voici le 
résumé. 



-76- 

Cest prot>ablement le duc de Mercœur^ gouvernear 
de Bretagne pour la Ligue, qui donna à Dinan son 
premier imprimeur, lorsque ce prince^ ne pouvant 
soumettre la ville de Rennes, fit de Dinan, en 1589, 
la capitale de son parti dans la Haute-Bretagne. On 
a dit que la première imprimerie dinanaise fut ins- 
tallée dans le couvent des Cordeliers, mais on n^a 
fourni nulle preuve de cette assertion. La plus 
ancienne impression de Dinan, connue l'usqu^à pré- 
sentj est un volume in-S® de 292 feuillets ou 584 
pages intitulé : 

« EscRiPT DB L^B || VB8QUE DE Sainct || Bribu Conte- 
nant les raisons, qui || Pont retenu en TVnion des 
Ca tholiques, contre la partialité Q des Hérétiques 
et Scbismatiques || leurs associez et fauteurs. [| A 
Monsieur \\ Monsieur Levesque du Mans. [| A Dinan, ] 
Par lulien Aubinière, Impri'- Q metir, demeurant en 
la rué des Chan" || ges. 1593. » 

Livre curieux, plein des polémiques théologiques 
et des passions politiques du temps de la Ligue. 
M. de la Borderie en met sous les yeux de rassem- 
blée un exemplaire qui lui appartient. 

On mentionne aussi, comme imprimé à Dinan 
chez Julien Aubinière, en 1594, un « Traité des 
brefs et sauf-conduits de la province de Bretagne^ 
par Toisse de Boisgelin, in-8« » ; — et, en 1597, 
chez le même imprimeur, les Us et Coustumes de la 
Mer, du même Boisgelin de la Toisse. Mais on ne 
connaît aujourd'hui aucun exemplaire de ces deux 
impressions. 

Julien Aubinière^ le plus ancien imprimeur de 
Dinan, exerça, croit-on, jusque vers 16 14, époque 
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où il fut remplacé par Jacques Mahé^ qui imprima 
lui-même jusqu^en 1628, et eut pour successeur, à 
cette date, Jacques Aubin, chef d^une dynastie typo- 
graphique qui dura plus d^un siècle, car dans un 
c Etat des imprimeurs de Bretagne » dressé en 1780 
par l'Intendant de Bretagne, on trouve encore à 
Dinan un Jacques Aubin (Archives dU Ile-et-Vilaine, 
/(mds de P Intendance, liasse C 1462). 

Déjà avait paru à Dinan une autre race d^mpri-^ 
meurs, destinée à une carrière plus longue encore, 
celle des Huart. Dans FEtat de 1730, elle est repré- 
sentée par un jeune Huan, dont le nom figurait alors 
sur les impressions, et par sa mère qui tenait Pim- 
primerie comme « veuve d^un ancien imprimeur » ; 
mais TEtat de 1730 ne dit point si cet ancien impri- 
meur, c^est-à-dire ce premier Huart, exerçait à Dinan. 
Ce qui est certain, c^est qu^en 1743 le jeune Huart 
de l'Etat de 1730 (Jean-Baptiste Huart) était « seul 
imprimeur » à Dinan. (Arch. d^Ille-et- Vilaine, liasse 
C 1462.) — Il mourut en 1755 et fut remplacé par 
son fils, Robert-Jean-Baptiste Huart, né en 1716, 
mort en 1784, dont la veuve continua d*exercer jus- 
qu'à sa mort survenue en 1797. Depuis lors deux 
autres générations de la même famille continuèrent, 
jusque vers 1860, de gérer cette imprimerie, qui est 
acmellement aux mains de M. Peigné. 

En 18449 une seconde imprimerie fut établie à 
Dinan par M. J.-B. Bazouge, qui la dirige encore 
aujourd'hui. 

CoMMimiGATiONs DIVERSES. — M. Tabbé Duchesne, 
de rinstitat, entretient l'assemblée du missel manus- 
crit de saint Vougay^ que les membres du Congrès 
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breton de 1888 examinèrent, dans leur excursion 
archéologique^ au presbytère de la paroisse de Saint- 
Vougay. Ce manuscrit était alors dans le plus triste 
état, 47 feuillets seulement subsistaient, conservés 
comme relique du saint patron. Ces 47 feuillets ne ' 
représentent qu'une faible partie du livre primitif. A 
la demande de M. Tabbé Duchesne, Ms^ Tévéque de 
Quimper a envoyé le volume à Paris, oti il a reçu 
une reliure qui le met à Tabri des déprédations plus 
ou moins pieuses qui se commettent si souvent à 
regard des reliques de ce genre. Le missel de saint 
Vougaytstle plus ancien livre liturgiquede Bretagne, 
il remonte à la fin du XI» siècle et contient, au samedi 
saint, une litanie où figure une curieuse énumération 
de saints bretons. M. Tabbé Duchesneapu soumettre 
cette panie du texte à un examen minutieux, avec le 
concours de M. Omont, de la Bibliothèque natio- 
nale. 

ExHiBmoNs. — Par M. Pabbé Robert, de TOratoire 
de Rennes : 

i» Rituel de Saint-Malo^ de i557, intitulé : 
Ineipit manuale secundum morem Ecclesie Maclo- 
viensiSy nuper elimatissime impressum atque castiga» 
tum, continens Ecclesie sacramenta, necnon modum 
administrandi ea. Prostant exemplaria Redonis, 
apud Gulielmum Chevauet Petrum leBret. M.D.LVl I. 
(Au prône, on prie, non pas pour Tévéque de Saint- 
Malo, mais pour celui de Saint-Brieuc). In-quarto. 
20 Rituel de Rennes, de 1533^ intitulé : 
Ineipit manuale secundum morem ecclesiae Redo- 
nensiSf recentissime impressum sumptibus et cura 
honestissimorum virorum, Michaelis et Geraldi 
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iictorUm Ângier necnon Jacobi Berihelot, bibHapo-' 
larum Cadomi cammorantium. Arma àb incamatione 
Domini M. CCCCCXXX lU.dievero III novembris. 
Vemmiatur quoq. facUi precio et apud quos inve- 
niuntur cetera. 

Probablement imprimé à Rouen. — In«8o. 

3* Patch wfùrk, or the compréhension in four 
cantois. Printed by Mark'em Merry mse for 
serious secker and company at the sign of the 
looking lass opposite to the caméléon in Little 
Britain, 

Ni lieu, ni date. In*i2. 

4* Thèse de théologie soutenue à Dinan le 6 août 
1744^ imprimée à Dinan par Jean-Baptiste Huart^ 
imprimeur et libraire in via Mercatonsm, i feuille 
grand in-folio encadrée. 

Par M. Tabbé Paris-Jallobert : 

Nouvelle méthode pour se disposer aisément à une 
bonne et entière confession de plusieurs années... 
par le R* P. Christophe Leitbreuver, religieux de 
Saint-François. Chez Nicolas de la Coste, à TEscu 
de Bretagne. 

Ce Yolume, imprimé à Paris en i655, appartenait 
aux Cannes de Rennes. La méthode recommandée 
dans ce volume a reçu le nom de confession coupée. 
Le livre, en effet, contient des feuillets composés de 
deux feuilles qui, en se repliant, forment des espèces 
d'onglets sous lesquels sont engagées des bandes 
coupées, sur lesquelles est imprimé un examen : 
bandes que l'on relève avec son couteau et que Ton 
plie, si la conscience vous reproche la faute indiquée. 
« Après la cotifession et de retour à la maison, dit 



— 8o — 

rameur, on remet ayec son couteau chaque ligne à 
sa place, » 

Par M. Pabbé Daniel, archiprétre de Dinan : 

I* Registre des professions des religieuses de 
Sainte-Claire de Dinan, depuis iSyg jusqu'à i683. 

2* Reigle de sainte Claire, écrite par les soings et 
vigilance de très vénérable et très révérande mère 
abbesse scsur Estiennette de St-Bonnaventure^ disep- 
tième dbbesse de cette communauté. Elle est mot à 
mot escrite et sans aucun changement. Pan de 
Nostre^Seigneur, 17 14. 

3* Obituaire des décès de la communauté de Sainte^ 
Claire de Dinan (écrit sur parchemin, avec lettres 
majeures enluminées). 

4? De la part du frère Ange^ Victor Gamier, des 
Frères de La Mennais, instituteur à Saint-Pierre de 
Plesguen : 

Histoire de Sainte-Pierre de Plesguen. — Volume 
manuscrit, illustré de nombreuses gravures à la 
plume et de plusieurs enluminures, par le Frère 
AngeGarnier, dessins délicats et d^autant plus curieux 
quUls sont exécutés de la main gauche. 

Par M. Tabbé Fouéré-Macé, reaeur de Lehon : 

i« Deux plans du monastère de Lehon, Tun de 
1654, l'autre de 1 658 ; 

2* Un ciseau à froid à tailler la pierre, trouvé dans 
la maçonnerie même de Téglise abbatiale de Lehon, 
oti il avait été sans doute oublié par les ouvriers. Il 
a une forme particulière : pied long et palette pUte^ 
et doit remonter au XII* siècle. 

3* Fragments de bois, trouvés dans un des enfeux 
de Téglise abbatiale de Lehon et provenant du cer- 
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cueU d^on des prieurs du XIV* siècle, dont la pierre 
tombale est au Musée de Dioan. 

4* Un scel en cire verte portant les armes de Bre- 
tagne et trouvé dans le cliâteau de Combourg. 

Par M. le comte de Palys (au nom de M. Plihon): 

1* Propre de Saint-Malo de Pévêque Desmareti^ 
imprimé à Saint^Malo, chez Raoul Delamare, i73o> 
pet. în-8*. 

2» Relation de la conversion de messire Claude* 
Toussaint Marot, comte de la Garaye, et de dame 
Marie-Marguerite Picquet, comtesse de la Garaye, 
son épouse, par un Bénédictin (dom Trotier, des 
Bénédictins de Saint-Jacut)^ ^7^7 f 38 p. in-S». 

Par M. Tabbé Lecoqu, directeur du grand-sémi- 
naire de Saint-Brieuc : 

I* Vie de saint Yves, écrite en italien par un Breton, 
Pierre Chevet. Ce Pierre Chevet fut curé de Saint-- 
Yves des Bretons à Rome au commencement du 
XVII* siècle et vint mourir en Bretagne. C^est proba- 
blement ce Pierre Chevet qui fut abbé de Saint-Mau- 
ricede Camoët. Comme M. PabbéLecoqu Ta constaté 
lui-même sur les registres paroissiaux de Saint'Yves 
des Bretons^ il n'était pas rare de voir ces curés 
bretons de Rome obtenir de riches bénéfices en 
Bretagne. — Cette Vie de saint Yves est signalée dans 
différentes bibliographies, mais pas avec son titre au 
complet. Le voici : 

Vita e miracoli \ di S. Ivo sacerdote \ e conf essore 

I avocate de^ poveri vedove e orfani \ cavata da 

molti gravi et approbati auttori et anche d*all infor 

I matione presa per la canoni\atione del santOj con 

un ser | mone/atto da Clem. VI nella detta cano* 

6 
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ninMkme \ con un dhcorso moratefattù nèlt*ôem' 
ren:[a (Talcuni punti della | vHa del âonao^ mlto 
utile ad ognuno di quai si vo | glia stato e cmditione 
I composta in lingua itaîiana \ dal môlto R, Pietro 
Chevet \ prête della diocèse Redonense in Brettagna 
I curato della parochia di S. Ivo di Roma \ con una 
tavola della moralita che vi si tratta \ En Roma 
appresso Manelso Maneisi MDCXL, con liceosa de' 
saperiori. 

Ce volume petit in-40 comprend xvi et 172 pages. 

Il est orné de deux gravures : la première repré- 
sente saint Yves recevant les pétitions des veuves et 
des orphelins, la seconde Fapothéose de saint Yves. 

Le portrait du cardinal Barberini à qui l'ouvrage 
est dédié a disparu de Tezemplaire présenté. 

Le Secrétaire f 
Dominique Caillé. 




ETAT DESJPUBLICATIONS 
UE LA SOCIÉTÉ 

Ont été distribués aux Sociétaires : 
En 1877-1878 

Œuvres françaises d'Olivier Maillard (sermons 
et poésies, notes et iotroductions), par M. Arthur de 
la Borderie. In-4*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de PHistoire de Bretagne. — Première année. In-S". 

En 1878-1879 

Vlmprimerie en Bretagne au XV* siècle, par 
M. Arthur de la Borderie, avec le fac-similé de la 
plus ancienne impression bretonne. In-4*. 

Mélanges historiques, littéraires, bibliographiques. 
Tome I. Grand in-8*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de l'Histoire de Bretagne.-— Deuxième année. In-8". 
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En 1879-1880 

Documents sur Vhistoire de la Révolution en Bre- 
tagne. La Commission Brutus Magnier à Rennes^ 
par M. Hippolyte de la Grimaudière. Ia-40. 

Le Roman (TAquin ou la Conqueste de la Bretaigne 
par le Roj" Charlemaigne^ chanson de geste inédite 
du XII* siècle, publiée par M. F. Joûon des Longrais. 
In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons 
et de l'Histoire de Bretagne. — Troisième année. 
In.8o. 

En 1880-188 1 

Documents inédits sur t Histoire de la Ligue en 
Bretagne, par M. Anatole de Barthélémy* Grand 
in.8^ 

L'Hôpital des Bretons à Sainte Jean d^Acre, au 
XUh siècle , par M. Jules DelavîUe Leroux. Grand 
in-80. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de l'Histoire de Bretagne.— Quatrième année. In-8«. 

En 1881-T882 

Chronique de Bretagne de Jean de Saint^Paul, 
chambellan du duc François H, publiée avec notes 
et introduction par M. A. de la Borderîe, In-4«. 

Œuvres nouvelles de Paul Des Forges Maillard, 
publiées par MM. Arthur de la Borderie et René 
Kerviler.T. II. Lettres nouvelles. In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de r Histoire de Bretagne.--- Cinqniimt année. In-8*. 
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En 1 882-1 883 

Mélanges historiqueSy littéraires, bibliographiques. 
T. II. Grand in-8*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de PHistoire de Bretagne. — Sixième année. In-*8o. 

En I 883- 1884 

Archives de Bretagne. Tome I. Privilèges de la 
ville de Nantes^ nouvelle édition, publiée par M. S. 
de la NicoUière-Teijeiro. ïn-4*. 

Anthologie des Poètes Bretons du X Vlh siècle, par 
MM. Stéphane Halgan, le O* de Saint-Jean, Olivier 
de Gourcuff et René Kerviler. In-40. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de PHistoire de Bretagne. — Septième année. In-8*'. 

En 1 884-1 885 

Archives de Bretagne. Tome II. Documents inédits 
sur le complot breton de I4g2, publiés par M. Ar- 
thur de la Borderie. In-40. 

Archives de Bretagne. Tome III. Monuments de 
la langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe, 
publié par M. Emile Ernault, professeur à la Faculté 
dts Lettres de Poitiers. Première partie. Texte et tra- 
duction. In-40. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de V Histoire de Bretagne.-- Huitième année. In-8«. 

En 1885-1886 

Le Bombardement de Saint-Malo en i6g3, poème 
breton du XVI I^ siècle, réimprimé en fac-similé* 
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avec la reproduction de la machine infernale et d^aa 
dessin du temps, des documents inédits, une intro- 
duction et dea notes, par M, Arthur de la Borderie. 
In-4<>. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d'Alain 
Bouchart, publiées avec les variantes des éditions 
originales et la reproduction en fac-similé de gra- 
vures de Tédition de i5i4, par M. H. Le Meignen. 
— Première partie, In-4^. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de r Histoire de Bretagne.— Neuvième année. In-8«. 

En 1886-1887 

Inauguration du monument de Dont Lobineau à 
Saint'Jacut. — Récit de la cérémonie. Eloge histo* 
rique et lettres inédites de Dom Lobineau. In-4*. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d* Alain Bou- 
chart, publiées avec les variantes des éditions origi- 
nales et la reproduction en fac-similé des gravures de 
Tédition de i5i4, par M. H. Le Meignen. — Deu- 
xième partie. In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de V Histoire de Bretagne.^ Dixième année. In-8«. 

En 1 887-1 888 

Archives de Bretagne. Tome III. Monuments de 
la langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe, 
publié par M. Emile Ernault. Deuxième partie. Glos- 
saire étymologique du breton moyen. In-4*. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d^ Alain 
Bouchart, publiées avec les variantes des éditions 
originales et la reproduction en fac-similé des gra« 
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vures de Tédition de t5i4, par M. H. Le Meignen. 

— Troisième partie. I11-4®. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et 
de PHistoire de Bretagne. — Onzième année. In-8«. 

En 1888-1889 

Œuvres nouvelles de Paul Des Forges Maillard, 
publiées par MM. Arthur de la Borderie et René 
Kerviler. Tome I. Poésies et Introduction. In-4<>. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d''Alain 
Bouchart, publiées avec les variantes des éditions 
originales et la reproductioti en faosimilé des gra- 
vures de Tédition de i5i4, par M. H. Le Meignen. 

— Quatrième partie. In-4^ 

Archives de Bretagne. Tome IV. Lettres et Mande- 
ments de Jean V, duc de Bretagne^ publiés, avec 
notes et introduction, par M. René Blanchard. Intro* 
ductlon. Actes de 1402 à 1406. In-4<>. 

En 1889-1890 

Archives de Bretagne. Tome V. Lettres et Mande-- 
ments de Jean V, duc de Bretagne, publiés, avec 
notes et introduction, par M. René Blanchard, Actes 
de 1407 à 1419. In-40. 

Guionvac'h. Chronique bretonne, par L. Kerardven. 
Nouvelle édition avec illustrations de M. Busnel et 
imroduaion de M. René Kerviler, In-40, 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons 
et de PHistoire de Bretagne,— 12% i3», 14* années 
(i888, 1889, 1890). In-80. 
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LISTE DES OUVRAGES 

OFFERTS A LA SOCIÉTÉ 
Du iS juillet iSSS au 5 septembre i8^<t. 

Par m. Arthur ds la Borderib : 

Etudes bibliographiques sur les Ckronî^s de 

Bretagne d'Alain Bouchart (i 5 14-1541]. H. Caillière, 

Rennes, 1889. (Tirage à part, orné de planches 

publiées dans la nouvelle édition.) 

Par m. le cohte de Brekond d'Ars : 
L'ancienne église de Rîec et leckâteau de la Porte- 
Neuve, extrait du Bulletin de la Société archéologique 
du Finistère, par A. de Bremond d'Ars. — Quimper, 
imprimerie Cotonnec, 1888. 

Par m. DouiNiQtTE Cailla : 
I* Sous la Tonnelle, poésies par Dominique Caillé. 
— Nantes, imprimerie Plédnin, 1888. 
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3* Lever d'étoiles, poésies^ par Domioiqae Caillé^ 
secrétaire des Bibliophiles Bretons. ^ Nantes, Paul 
Plédran, imprimeur, 1889. 

3* Parisina, poème imité de Panglals de lord Byron 
(nouvelle édition), par Dominique Caillé, secrétaire 
des Bibliophiles Bretons. Nantes, imprimerie de 
Paul Plédran, 5, quai Cassard, 1890. 

4* Autobiographie littéraire^ poésie dédiée à M, 
René Kerviler, par Dominique Caillé, secrétaire des 
Bibliophiles Bretons. Nantes, V^* Camille Melliaec, 
place du Pilori, 5, 1890. 

Par m. H*^ CAiLLubiE : 

La légende merveilleuse de Monseigneur Sainct 
Yves, Ornement de son siècle, Mirouér des Eccle^ 
siastiques, Aduocat et Père des Poures, veufues et 
orphelins. Patron uniuersel de la Bretaigne-ArmO" 
ricque, i253'i3o3. Imité des Légendaires bretons 
d'ag^rès des documents historiques rares ou inédits, 
par le Vt* Arthur du Bois de la Villerabel. 
Rennes, Hyacinthe Cailliëre, libraire-éditeur, Tan 
M.DCCCLXXXIX. Illustrations de Paul Chardin. 

■ 

Par m. lb yicoictb de Chabot : 

Les seigneurs de la Flocellière (1642-1681), par 
le vicomte Paul de Chabot. ^Vannes, Lafolye, 1890. 

Par m. lb comte Ricis de l^Estourbeillon : 

Itinéraire des Moines de Landevennec Jurant les 
invasions normandes. — Notes lues au congrès de 
rAssociation Bretonne (Saint-Pol-de-LéoUj 1888), 
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par M. le comte Régis de TEstourbeilloa. Saint- 
BrieuCy Prud^homme, éditeur, 1889. 

Par m. l^abbé FouiRÉ-MAcé : 

Chemin de croix des âmes du Purgatoire, par 
Pabbé Fouéré«Macé^ recteur de Léhon, 2* édidon 
illustrée de 1 6 gravures sur bois par Charles Carie 
et Léon Fleurel et de 5 dessins à la plume par le 
frère Ange Gamier. Léhon (Côte»-du«*Nord), chez 
Fauteur. Paris, R. Haton, rue Bonaparte, 35. 

Par m. l^abbé P. Giquello : 

i^ La dévotion à la sainte Véronique ou la réparation 
des ignominies et des outrages faits à la face sacrée 
de NotrC'Seigneur Jésus-Christ représentée dans le 
voile de sainte Bérénice^ par le R. P. Antonia 
Thomas, religieux de l'ordre des Frères prêcheurs de 
Dinan en Bretagne. Oratoire de la saime Face. 
Tours, 1889. 

2* Bretagne et Ciel, poésies, par P. GiqueUo. 
Vannes Y Eugène Lafolye, éditeur, 2, place des Lices. 

Par m. Olivier dr Gourcuff : 

i^ A Bri:{euXy ses admirateurs Nantais. — Nantes, 
imprimerie Salières. — 9 septembre 1888. 

2« Les Remonstrances au Roy de Pierre de Cor" 
nulier, évêque de Rennes, par Olivier de Gourcufif.— 
Vannes, Eugène Lafolye, 1889. 

3« Julienne Duguesclin à Pontorson, poésie cou- 
ronnée au concours de la Pomme, 18 août 1889. 
^ Parisi Alphonse Lemerrei M.DCCCXC. 
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4* Lm P^Het Bretons. Noiicts et esctraits* — 
Paris, Henri Gautier, éditeur, 18Â9» 

5* Bibliographie critique des ouvrages du Père 
René de Cerisiers Jésuite lumtaû.-* Vannes, Eugène 
Lafolye, éditeur, 1889. 

6« Vies de Jean Mesckinot (tirée du manuscrit de 
Colleté^ et de Jacques^dnrentin Rojrou^ par Olivier 
de Gourcuff. — Vannes, Lafolye, 1890. 

70 Le Rêve et la Vie, poésies, préfiftoe de M. Jules 
Simon. Jouaust, Paris, librairie des Bibliophiles, rue 
de LUle, 7, MDCCCXC 

Saluste Du Bartas. Choix de poésies franges 
et g€LS€onnes avec notice biographique et notes litté^ 
raires par Olhner de Gourcuff et Paul Bénétrix. 
Auch. J. Capin, 1890. 

Pjkjt M. Émilb Grdcaud : 

Georgine de Chabot, comtesse de Tîngur, par 
l'abbé Léo Guichet. — Nantes, Vincent Forest et 
Emile Grimaud, 1888. (Non mis dans le commerce.) 

Par M*« E. Goihéry : 

Un ménage heureux. Exemples et préceptes d^éco- 
nomie domestique. Paris, librairie Ch. Delagrave, i5, 
rue Soufflot, i5. 

Par m. André Joubbrt : 

t* Les fous, les Jolies et les artistes à la cour du roi 
René, diaprés les comptes inédits de Jehan Legay^ 
par André Joubert. Figures. — Laval, imprimerie 
E. Jamin, 1889. 
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2« Lettres et documents inédits pour servir à 
l'histoire de ta Révolution dans la Loire^In/érieure, 
en Fan III. — Eugène Lafolye, Vannes, 1889. 

3* Louis de Frotté et les insurrections normandes 
(1793-1832). Germain et Grassin, Angers^ 1882. 

^^ Les Etudiants allemands de V Académie protes' 
tante de Saumur et leur nuûtre de danse, Germain 
et Grassin, Angers, 1889. 

5^ Les réparations faites à divers édites du 
Mans. Les recettes et les gages des officiers de 
Louis II, duc d'Anjou et comte du Maine de i338 à 
i3t4, d*après un document inédit. ^ Mamers, 
G. Fieury et A. Dangin, imprimeurs-éditeurs, 1889. 

6» Notes inédites sur Château- Gontier au XVII* 
siècle. — Château - Gontier, imprimerie - librairie 
Lederc, 1889. 

7« Documents inédits sur l'histoire de la Révolu- 
tion en Bretagne et Vendée. — Vannes, Eugène 
Lafolye, éditeur, 1889. 

8» Les seigneurs de Mollière et de la Brossinière^ 
XI^'XVII^ siècle^ diaprés les documents inédits. 
Ouvrage de luxe tiré à 35 exemplaires seulement. 

— Laval, imprimerie L. Moreau, 1889. 

9* Les troubles de Craon du 12 juillet au 10 sep* 
tembre ijSg, diaprés un document inédit. Impression 
de luxe, tirée à 35 exemplaires comme la précédente 

— Laval, imprimerie L. Moreau, 1889. 

10* L'inauguration de f hôtel de Pincé. — Angers, 
imprimerie Germain et G. Grassin, 1889. 

11^ Mélanges historiques. Pièces inédites relatives 
à la Bretagne (XVII^ et XVIIh siècles). — Vannes, 
Lafolye, 1889. 
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1 2« Documents inédits sur la Révolution dans la 
Loire-Inférieure. Conduite des prêtres internés au 
grand séminaire d^ Angers à Nantes^ par les gardes 
nationaux angevins (septembre lygi), par André 
Joubert. — Vannes^ Lafolye, 1889. 

i3^ Le Marquisat de Chdteau-Gontier, de 1684 à 
i6gOj diaprés un document inédit^ par André Jou* 
berty membre des Sociétés de T Histoire de France et 
des Anciens Textes français, etc. Laval, imprimerie 
de L. Moreau, 1890. 

14» Documents inédits pour servir à Vhistoire de la 
Révolution dans la Loire-Inférieure^ par le même. 
Vannes, imprimerie et librairie Eugène Lafolye, 1890. 

1 5* Le Testament de Jean de Craon^ seigneur de 
Su\e et de Chantocé (avant 1432), par le même. 
Mamersj G. Fleury et A. Dangin, imprimeurs-édi- 
teurs, 1890. 

160 LoL Démolition du château de Fiée en iSjS^ par 
Jean Clérembault, gouverneur de Château-Gontier, 
diaprés un document inédit, par le même. 

17* Documents inédits pour servir à V Histoire de 
la guerre de Cent Ans dans le Maine, de 1424 à 
1452^ d'après les archives du British Muséum et du 
Lambeth Palace de Londres^ par le même. Mamers, 
Dangin, imprimeur, 1880. 

18» Documents inédits sur la guerre de Cent ans 
Négociations relatives à l'échange de Charles, duc 
d'Orléans, et de Jean, comte d'Angouléme, captifs 
en Angleterre, contre les seigneurs anglais faits pri- 
sonniers à la bataille de Bauye (21 avril, 23 mai 142 1 , 
n. s.). — - (British Muséum), par le même. Angers^ 
Germain et G. Grassin, rue Saint-Laud, 1890. 
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Pift M. RsHÉ Kkrvilsk. : 

La Bretagne à P Académie française au XVIIl* 
siècle, études sur les Académiciens bretons et d^ori- 
gine bretonne, par René Kerviler, 2* édition. — 
Paris, Palmé^ 1889. 

Par m. EucàNB Lafolye : 

La livraison de janvier de la Revue de Bretagne^ 
de Vendée et dC Anjou, publiée par la Société des Bi- 
bliophiles Bretons. 

Par m. Lionel de la Laurbncie : 

La légende de Parsifal et le drame musical de 
Richard Wagner, par Lionel de la Laurende. * 
Nantes, Emile Grimaud, 1888. 

Par m. F. Longcécand : 

i^ La tour dArmor et autres poésies bretonnes 
tirées du Bariai'Brei:^. — Imprimerie E. Hamel» 
Saint-Malo^ i%7j* 

2* Fables (deuxième édition). J. Bazouge, DinaUj 
1881. 

Par m. le D' Axph. Mauricet, 
correspondant de l^Académib de MtfDECmB 

Etudes historiques sur les épidémies dans le Mor- 
bihan. Histoire des épidémies et maladies fébriles de 
ijp2 à iSSi. — Vannes, imprimerie Galles, 1888. 



Pak mm. L, Mslunst et C^ : 

Annuaire du commerce de Nantes et du départe- 
ment de la Loire-Inférieure pour "ïSgo, jprécédé 
d^un Guide de Vétranger. — Nantes, imprimerie 
MeUinet. 

Par le Ministère de l'Instruction publique : 

Bibliographie des travaux historiques et archéolO' 
giques publiés par les Sociétés savantes de la France, 
dressée sous les auspices du ministère de l'Instruc- 
tion publique^ par Robert de Lasteyrie et Eugène 
Lefèvre-Pontalis, 4» livraison. — Paris, Imprimerie 
nationale^ 1888. 

Par m. Alexandre Perthuis : 

Le Livre Doré de VHôtel de Ville de Nantes^ avec 
jetons et méreaux de Bretagne, par A. Perthuis et 
S. de la NicoUière-Teijeiro (Supplément). — Nantes, 
imprimerie Salières, 1890. 

Par mm. Plihon et Hervé : 

!• Répertoire général de Bio-Bibliographie bre^ 
tonne, par René Kerviler^ les 8 premiers fascicules 
parus. 

2* Répertoire générale de Bio-Bibliographie bre- 
tonne, par René Kerviler^ neuvième fascicule (JBofi- 
Bon). — Rennes, Plihon et Hervé, éditeurs. 

3^ Répertoire général de Bio^Bibliographie bre^ 
tonnCy par René Kerviler. Dixième fescicule (Bon^ 
Bou),Rennes. Plihon et Hervé, 1890. In-80. 
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Par m. L^ABBii Le Provost : 

Etude philologique et littéraire sur saint Cyprien^ 
par Pabbé M. Le Provost, vicaire capitulaire de Satm- 
Brieuc et Tréguier. — Saint-Brieuc et Paris, 1889. 

Par m. le comte de la Rochebrochard : 

Lettres inédites de B. Fillon^ publiées par le 
comte de la Rochebrochard. Vannes, imprimerie 
Eugène Lafolye, 1890. 

Par la Société académique de Nantes : 

jo Annales de la Société académique de la Loire- 
Inférieure^ 1887 et 1888, 2 volumes. — Nantes, im- 
primerie V« Camille Mellinet. 

2^ Annales de la Société académique de Nantes et 
du département de la Loire-Inférieure. Volume i*^de 
la y série, i*^ semestre, — Nantes, M«« veuve Mel- 
linet, imprimeur de la Société académique. 

Par la Sociéré archéologique de Nantes : 

Bulletin de la Société archéologique de la Loire^ 
Inférieure^ année 1888. — Un fort volume orné de 
planches et de photographies. — Nantes, imprime- 
rie V. ForestetE. Grimaud, 1888. 

Par la Société des Amis des Arts de Nantes : 

Société des Amis des Ans de Nantes. Catalogue 
des ouvrages exposés dans les salons de l'exposition^ 
galerie Préaubert^ rue Lekain, la, 1890, Nantes. 
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Dans tes salons de Vexfosition. (i^ exposition 
annuelle.) 

Par m. Louis Tiercelin : 

i« Le Parnasse Breton contemporainf publié par 
Louis Tiercelin et J. Guy Ropartz. — Paris, Lemerre, 
passage Choiseul, Rennes, H^^ Caillière, place du 
Palais* 

29 Les Jongleurs de Kermartin, poème de Louis 
Tiercelin. — Rennes^ H^^* Cailliére, libraire- 
éditeur, 1882. 

Par m. lb duc db la Trémoillb : 

Archives d'un serviteur de Louis XI. Documents 
et lettres, 14S i»i4Si, publiés d*après les originaux 
par Louis de la Trémoîlle^ in-4*, V1227 p. — Nantes, 
Emile Grimaud, 1889. 

Par m. Octavb Uzannb : 

Le Prospectus (extrait du Livre) de la fondation 
d^une Société des Bibliophiles contemporains. 

Par m. lb D' Vuud-Grand-Marais : 

Causeries sur Noirmoutier (vieilles croyances et 
vieilles coutumes). L. Mellinet. Nantes, 1889* 

Par m. Philibbrt Vollatibr : 

Récit d'un évadé d^ Allemagne, par Philibert (de 
Toumus). — Paris, H. Chapelliez (Nantes, impri- 
merie Emile Grimaud), i888« 
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BANQUET 

DE LA SOCIÉTÉ DES BIBLIOPHILES BRETONS 



g^ŒE mercredi 5 février 1890, un banquet a été 
9¥^ donné, à Nantes, à l'occasion de la nomination 
de M. Arthur de la Borderie à Vlnstitut de France. 
Poètes, savants et critiques, bibliophiles et archéo- 
logues, libraires et imprimeurs bretons avaient tenu 
à honneur de venir fêter notre savant Président : 
c'éuient MM. Edmond Biré, Téminent auteur de 
Paris en lygS, ouvrage couronné par l'Académie 
française, Eugène- Boubée, Gustave et Dominique 
Caillé, Hyacinthe Caillière, Jules du Champrenou, 
Camille Dupuy, secrétaire du comte de Paris, Olivier 
de Gourcufif, Emile Grimaud, Louis Hervé, le baron 
des Jamonières, René Kerviler, qui publie le vaste 
répertoire général de 'Bio-Bibliographie Bretonne, 
René Lafçlye, Alfred Lallié, ancien député, Lionel 
de la Laurencie, garde gteéral des forêts, Henri Le 
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Meignen, officier d^ Académie, Legendre, Albert Macé, 
Em. Maillard, ancien maire d^Ancenis^aoteur de VArt 
à Nantes au XIX* siècle, Amhime Menard, fils de 
notre regretté conseiller, Alexandre Perthuis, Joseph 
Plihon, le comte R^s de PEstoorbeillon, Louis 
Tiercelin, le marquis de ViUoutreys, Wce-président 
d*h<MiDeur des Bibliophiles bretons. 

Notre vénéré Président d^honneur^ le général 
Mellinety aujourd'hui dans sa 92* année, avait 
témoigné ses regrets, par une aimable lettre, d^une 
écriture ferme et alerte, de ne pouvoir assister au 
dSner, mais il avait tenu à 7 participer en envoyant 
sa cotisation. 

Parmi les autres personnes qui s^étaiem excusées, 
citons au hasard : MM* le vicomte Alphonse Hochet 
de Cintré, le comte de la Monneraye, sénateur, le 
comte de Rorthays, Salmon*Laulx)nrgère, ancien 
magistrat, le comte de la Touche, Dorange, avocat à 
la cour d^appel de Rennes, André Joubert, membre 
de plusieurs sociétés savantes, E. Cfaaril de Ruillé, 
le vicomte de Bellevue, le vicomte du Bois de la 
Villerabel, Tabbé Daniel, curé de Saint-Sauveur de 
Dinan, enfin, le comte de Saint^Iean (pseudonjrme 
sous lequel se cache une des plus aimables personna- 
lités littéraires de la Bretagne), etc, etc. 

M. Le Meignen, vice-président des Bibliophiles, a 
porté au dessert un toast en Thonneur de M. de la 
Borderie, membre de Tlnstitut, toast oti il établit 
un rapprochement plein d'à-propos et de délicatesse 
entre notre savant historien breton et so& devancier 
Dom Lobineau. Nous nous faisons piaisîr et 
l^insérer ici. 



— lOO — 

« Mon cher Président, 

« Cest aujourd'hui que je peux vraiment remercier 
mes collègues des Bibliophiles Bretons et de la So- 
ciété d^Archéologie des charges quUls ont bien voulu 
me confier, puisque je dois à cette circonstance la 
douce satisfaction et Thonneur de vous adresser en 
leur nom toutes nos félicitations. 

« Uhommageque l'Institut vient enfin... trop tard... 
de rendre à vos mérites est la juste récompense de 
vos travaux, de votre caraaère, de la fermeté de vos 

principes, mais si nous 7 applaudissons tous de 

grand cœur, c^est que vous êtes le vrai représentant 
de notre vieille Bretagne. C'est vous qui sans cesse 
ravivez notre amour pour cette mère chérie, en 
nous racontant ses gloires, en tirant de Poubli ses 
vieux monuments, en sauvegardant la moindre par- 
celle de son passé plein d^honneur I 

« Votre vie tout entière, vous l'avez consacrée avec 
passion à la recherche de la vérité 1 Aussi, puisant 
une incomparable force dans une bonne foi sans 
conteste et dans un travail presque sans exemple, 
vous marchez immuable vers le but que vous pour- 
suivez, sans compromission, sans faiblesse, comme 
ce saint moine que vous avez glorifié, ce grand Lo- 
bineau que nul ne put jamais distraire de sa voie et 
qui, dédaigneux des honneurs que de Iftches com- 
plaisances auraient pu lui procurer^ préféra être en 
butte à des persécutions, à des calomnies que sa 
mort même n^a pu arrêter. 

« Vous avez plus d^un trait commun avec ce grand 
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Breton,... mais dans ce beau jour où l'on vous « rend 
€f^n justice, » je ne veux être amer pour personne 
et je ne veux penser qu^à votre triomphe. 

« Continuez votre noble tflche I poursuivez sans 
trêve les contempteurs de nos vieux monuments; de 
nos antiques usages I Quoi qu'on en dise, vous avez 
avec vous les encouragements de nos évêques. L'ordre 
de Saint-Grégoire-le-Grand, juste récompense des 
vrais services que vous avez rendus à nos églises et 
à leurs histoires, est la preuve éclatante de la haute 
opinion qu'a le Saint-Siège de votre personne, de vos 
principes, de vos écrits 1 Notre grand saint Yves, l'a- 
pôtre de vérité, dont vous avez ravivé la gloire, de- 
venu votre client à son tour^ vous couvre de sa pro* 
tection t Et c'est aux applaudissements de tous les 
vrais Bretons que vous avez flétri les barbares qui, 
à Vannes, à Dinan, à Bécherel.... et ailleurs... sem- 
blent prendre plaisir à faire disparaître nos vieux 
souvenirs et à détruire les derniers fleurons de notre 
couronne artistique I 

c Des hommes comme vous^ Monsieur^ sont la 
gloire de leur pays et Phonneur de leur temps I Nous 
sommes fiers devons voir à la tête de notre compagnie, 
et c'est avec grande joie que nous choquons nos 
verres en nous écriant : 

« A notre historien national, Monsieur de la Bor* 
derie, membre de Plnstitut de France 1 

c A la Bretagne I 

« A vous tous, Messieurs et chers collègues^ qui 
de tous les points de la Bretagne avez tenu à 
venir aujourd'hui rendre hommage à notre illustre 
chef I » 
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M. Arthur de la Borderie a répondu à M. Le 
Meigaea ^a improvisant une de ces causeries ob 
il excelle, et mJle à ravir « le plaisant au sévère ». 
Nous voudrions pouvoir la reproduire ; mais nous 
n'avions pas là de sténographe, nous devons donc 
nous borner à en indiquer les idées principales : 

« Je vous remercie, mon cher Le Meignen« des 
paroles si aimables que vous venez de m'adresser. 
Pour les éloges, ils sont excessifs, je vous demande 
la permission de ne pas les accepter. Mais j'accepte 
de grand cœur le sentiment qui les a dictés, je veux 
dire votre bonne et vieille amitié pour moi. C^est 
le même sentiment qui a inspiré ce banquet, auquel 
vous avez bien voulu me convier et qui est une 
nouvelle preuve de Taffection que portent à leur Pré- 
sident tous les membres de la Société des Biblio- 
philes Bretons, parmi lesquels j'ai la joie de ne comp- 
ter que des amis. 

c Donc merci à eux du fond du cœur, c'est-à-dire^ 
Messieurs et chers amis, merci à vous, et permettez- 
moi (ce n'est que justice) de vous reporter Thonneur 
de la haute distinction par laquelle Tlnstltut a daigné 
couronner mes travaux. 

c Dans cette circonstance, oti cette illustre compa- 
gnie avait été mise en demeure de faire justice 
(comme le rappelait tout à Theure M. Le Meigaen), 
j'ai eu devant elle deux patrons : M. Léopold Delisle, 
direaeur de la Bibliothèque Nationale, ce maître in- 
comparable de l'érudition française, mon ami, mon 
témoin depuis l'Ecole des Chanes, et d'autre pan un 
Breton, un maître aussi, l'éminent éditeur du Liber 
PontificaliSf M. l'abbé Duchesne. Ainsi soutenu, je 
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n^ai eu qo'à me louer de la sentence rendue par cette 
haute autorité : cette sentence a-t-elle également sa* 
tisfiut ceux qui avaient assiégé tous les membres de 
rinstitut de leurs écrits, en attendant justice? Je vous 

le laisse à dire et sans m^en inquiéter davantage, 

je vous demande la permission de rappeler ici l'un 
des arguments invoqués par Tun de mes patrons, pour 
persuader à TAcadémie des Inscriptions de m'admettra 
dans son sein : — « Par là, disait M. Fabbé Du- 
« cbesne, ce n'est pas seulement les travaux de M. 
c de la Borderie que vous récompenserez; c'est aussi 
c tous les travaux, tout le mouvement d'études histo- 
« riques, archéologiques, bibliographiques, qui s'est 
c fait en Bretagne depuis trente ans et qui continue 
« de s'y produire, actif et énergique ; c'est tout cela 
• que vous reconnaîtrez et encouragerez, car par- 
« tout oix ce mouvement s'est produit et continue de 
c se produire, sous quelque forme que ce soit, on 
« est sûr d'y trouver méié, soit comme initiateur, 
c soit comme actif promoteur, M. de la Borderie. » 

c Vous le voyez, Messieurs^ je n'ai nullement le 
droit de prendre pour moi seul la très haute et très 
flatteuse distinction dont j'ai été l'objet de la part de 
rinstitut ; c'est à vous que j'en dois reporter l'hon- 
neur et le mérite, oui, à vous d'abord, chers amis, 
vaillants confrères de la Société des Bibliophiles Bre- 
tons^ et aussi aux membres des Congrès bretons et 
de l'Association bretonne, qui, comme notre Société, 
s'efforce de rallier, de grouper sous sa bannière, en un 
seul fitiisceau, tous les amis de notre vieille Bretagne ; 
aux membres, encore, de nos Sociétés archéologiques 
départementales des Cdtes-du-Nord, de l'Ille-et-Vi- 
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laine, de la Loire-Inférieure et du Finistère ; de la 
Société Polymatliique de Vannes^ de la Société 
d*Emulation de Saint-Brieuc, etc., qui toutes ont dai* 
gné m'admettre à partager leurs labeurs, qui toutes 
fsavaillent arec tant de zèle, de patience, d*intelli- 
geoce à reciiercher, à remettre en lumière tous les 
tmits 4>ars, curieux, précieux, charmants, vénérables, 
ttop peu connus» dont Tensemble constitue la grande 
physionomie historique, la haute et forte originalité 
de notre mère la Bretagne. 

c En ce jour donc, à tous les vrais, solides et ar- 
denu Bretons, ici et hors dUd, avec qui j^ai combatm 
et je combats encore le bon combat, je jette ce cri : 
En avant 1 Tenons bon, ne nous lassons pas, ne nous 
arrêtons pas, poursuivons notre œuvre sans relâche 
et sans .faiblesse. Vous le voyez, les encouragements 
nous viennent de haut, et c^est bien justice I car 
Tœuvre de Phistoire sous toutes ses formes est vrai- 
ment une œuvre nationale et, dans tous ses travaux» 
toutes ses études, toutes ses branches» Thistoire est 
par excellence la science patriotique. 

€ Son but n^est-il pas de nous faire connaître de 
plus en plus^ de mieux en mieux, dans ses traits les 
plus intimes, notre race, notre nation, notre pays — 
la Patrie I — la grande et la petite patrie, la France 
et la Bretagne» que nous ne séparons point dans 
nos cœurs ? 

« Mais les faire connaître, mettre en lumière leurs 
exploits, leurs énergies, leurs venus, c^est les fiûre ai- 
mer ; plus on les connaît, plus on les aime. Le résul- 
tat nécessaire du travail historique, c^est donc de 
faire tomber, un à un, tous les voiles qui cachaient 
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plut oa moins à nos yeux la grandeur de la Patrie, 
c'est d'exciter de plus en plus en nous la flamme gé^ 
néreuse du sentiment national. 

c Cest là PœuTre de Thistoire, et elle est sainte, 
car elle s^inspire avant tout du grand et divin pré- 
cepte : Père et mère honoreras I 

« Laissons donc passer, Messieurs, sans nous 
émouvoir, ces plaisanteries usées jusqu^à la corde, 
sur les mangeurs de briques, les mangeurs de par- 
chemin, et autres du même genre, qui font encore le 
bonheur de quelques cerveaux épais. 

« Mais ce qu^il ne faut pas laisser passer, ce quMl 
finit dénoncer, combattre, stigmatiser sans relâche, 
c^est la bande impie des destructeurs, violemment in- 
surgée contre le divin précepte que je rappelais tout 
à rheure, et qui prend plaisir à raser, effacer, anéan- 
tir, ou (quand elle ne peut mieux) à défigurer, à traves- 
tir les ceuvres, les monuments, tous les souvenirs des 
ancêtres. 

« Entre nous et ces vandales — car il faut bien 
leur donner leur nom -— entre nous et ces contemp- 
teurs du passé de la patrie, la lutte est sans fin ni 
trêve. Nous n^avons pas même à nous demander quel 
en sera le résultat. Hélas 1 il faut bien s^ attendre : 
en un temps comme le nôtre, pourri (en pratique 
surtout) de matérialisme, plus d'une fois, malgré 
tous nos efforts, les vandales accompliront leur œuvre 
sacrilège et... inintelligente. Mais du moins aurons- 
nous fidt notre devoir, c^est-à-dire tout ce qui nous 
est possible pour empêcher un tel résultat ; nous 
aurons ainsi délivré notre dme^ d^agé notre respon- 
1, protesté contre la barbarie, répudié éner^- 
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qtt«oiem cettft tribu malfoisante, cloué ks noms dts 
coupables au « pilori de l'Histoire ». 

« Ils 7 seront en effet, croyes-le bien : et, si haut 
que soient placés les coupables, à plus d'un il en 
cuira de voir indéfiniment son nom accolé au souve* 
nir néfaste de telle destruction stupide. Pour oela, il 
ne sera même pas besoin d'attendre les lointains de 
rhistoire et de la postérité. Je connais telle et telle 
ville, en Bretagne, où l'œuvre des vandales une fois 
achevée a donné un résultat si laid, si nauséabond^que 
tout le monde le bafoue et le répudie, et les auteurs 
responsables, si fiers et si trioipphants naguère, se 
cachent et se dissimulent avec soin ; mais on les con- 
naît, ils n^échapperont pas à la juste récompense de 
leurs vertus. 

« Nous, Messieurs, en poursuivant notre œuvre, 
nous ny mettrons d^autre passion que celle du 
patriotisme, jointe à Tamour et au respect invio* 
lable de la vérité. Nous combattrons, s'il y a lieu, 
les choses et les idées mal&isantes ; mais nous 
éviterons autant que possible de toucher aux per- 
sonnes. 

c Toujours fidèles à la devise de notre Société: Pro 
Patriœ lande, nous exalterons^ nous exaltons toutes 
les gloires de la Patrie, dans le présent comme dans 
le passé. Nous répudions ces pratiques, si fréquentes 
de notre temps, qui sacrifient, selon Thumeur des 
gens, soit le présent au passé, soit le passé au présent. 
Une telle scission nous paraît impie. Nous acceptons 
rbéritage transmis par les ancêtres, avec toutes ses 
gloires, et avec les additions magnifiques apportées 
depuis cent ans par Tâge contemporain. 
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« Cest pourquoi je vous demaade, Messieurs, de 
porter avec moi ce toast : 

il la France! 

A la Bretagne ! 

A la Société des Bibliophiles Bretons et de FHis* 
foire de Bretagne, qui a pour tâche de glorifier l'une 
et Tautre ! » 



Ce toast est accueilli par de nombreux applaudis- 
sements et de nombreux cris de : Vive la France I 
Vive la Bretagne 1 — Le silence s'étant rétabli^ M. 
de la Borderie se lève de nouveau et dit : 

« Permettez-moi, Messieurs, de vous proposer un 
toast que je voulais joindre au précédent quand vos 
applaudissements mbnt interrompu. 

« A la boutonnière de notre cher, excellent, spiri- 
tuel vice-président M. Le Meignen, nous voyons 
avec satisfiaction fleurir les palmes académiques, si 
bien méritées par les services qu'il a rendus, à 
Nantes et ailleurs, à la cause des saines doctrines 
dans le domaine des arts, des lettres, de Tbistoire et 
de l'archéologie. A cette occasion, Messieurs, félici- 
tons tous, du fond du cœur, non seulement M. Le 
Meignen, mais aussi notre Société des Bibliophiles 
Bretons. Vous voyez qu'elle est en veine cette année ; 
j^ai Tespoir que ce ne sera point son dernier succès ^ 

« A notre digne vice-président Af . Le Meignen I » 



I. M. de la Borderie faisait par là allusion à une espérance 
qui s'est réalisée : la belle publication de la Société des Bi- 
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Après ces toasts, MM. Louis Tiercelin et Joseph 
Plihon, Olivier de Gourcuff, Emile Grimaud et 
Dominique CalUé, adressent à M. de la Borderie les 
pièces de vers suivantes. 



UN BRETON 



A mon ami Arthur ds It Bord«le. 

Parler franc, si je ne m'abuse. 
D'un Vendéen est l'attribut. 
Voilà pourquoi, sans plus d'excuse, 
Je lance un blâme.-., à rinstiq^t. 

Cet honneur qu'il vient de vous rendre, 
Dix fois vous l'aviex mérité : 
Lorsqu'au choix il devait vous prendre, 
Vous passée à t ancienneté t 

En cet illustre aréopage 
Vous siégeriex depuis vingt ans, 
S'il n*était vrai le vieil adage : 
Ils ont toujours tort, les absents» 

Du moins, la petite patrie, 
Dont à vos lèvres il fiiut l'air. 
Se pare de La Bordbrib, 
Comme d'un fils dont on est fier. 

blîophiJes Bretons, Lettres et Mandements de Jean F, dnc de 
Bretagne, Tient d'être couronnée par rinadtut ; son tuteur M. 
René Blanchard a obtenu la seconde des trois médsilles du 
Concours des Antiquités Nationales de 1890. 
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Quel amour vous avez pour elle ! 
Vous êtes sien — cœur, tète et bras— 
Vous, Tobserrateur si fidèle 
De la loi : Mère honoreras ! 

Oh ! oui, la Bretagne sacrée, 
La terre où règne Jésus-Christ, 
Combien vous l'aves honorée 
Par le don de tout votre esprit 1 

Vous êtes l'Histoire faite homme ; 
Vous ravives les temps éteints ; 
Vous méritez que Ton vous nomme 
L'héritier des Bénédictins... 

Pardonnez, ami, \t m'arrête : 
A votre embarras, je le sens. 
Vous trouvez ma muse indiscrète 
Et trop libérale... d'encens. 

Nous vous trouvons, nous, trop modeste 
Pour nous, voici la vérité : 
Vos savants travaux, tout Tatteste, 
Iront à la postérité. 

Hautement ici je proclame 
Ce que les Bretons pensent tous : 
Dans son esprit et dans son ftme, 
Qui donc est plus Breton que vous ? 

Emilb Grduud. 
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L'HISTOIRE EST UNE RÉSURRECTION 



A. M. Artkiir d« k Bordtfie, àê Tlaidcat 

Les siècles en passant sur l'antique Bretagne, 
Tour â tour de ai gloire emportaient un lambeau ; 
Les castels chancelants croulaient sur la montagne 
Et les preux sommeillaient dans la nuit du tombeau. 

Le temple n'était plus qu'un vaste cimetière ; 
Sous son pavé gisaient les prélats... sans renom ; 
L'œil ne pouvait, après une journée entièrci 
Sur la dalle épeler les lettres de leur nom. 

Vous vîntes, 6 savant ; alors par la pensée 

Vous avez restauré les sublimes contours 

De l'Église gothique à la flèche élancée 

Et des vieux chftteaux forts flanqués d'énormes tours. 

Fouillant dans notre histoire héroïque et tragique, 
Vous avez remué les cendres du passé, 
Et longtemps évoqué de votre voix magique 
Nos aïeux qui dormaient sous le marbre glacé. 

Nous avons entendu dans la tombe un murmure 
Et, s'échappant de l'ombre où la gloire s'endort, 
Nos guerriers ont paru couverts de leur armure, 
Et nos prélats portant leurs lourdes mitres d'or. 

Et tous ces grands Bretons de notre vieille histoire, 
Dont le renom vous doit la vie et le salut, 
Vous mettant sur le front un rayon de leur gloire, 
En triomphe vous ont conduit à l'Institat ! 

DoicmiQui Caills. 
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TOAST D'UN BRETON DE PARIS 



A M» Arthor d» U BordcrM^ d« riuttitot 

jr 

Certes, je n'ai pas entrepris 
De venir, par ce froid qui pince, 
Pour jeter un cri de Paris 
Dans votre concert de province* 

La trace de mes derniers pas 
Peut être effiioée en Bretagne, 
Mais je suis, comme on dit là-bas. 
Encore un peu de la campagne. 

Loin des tumultes éclatants 
Qu'on entend, de droite et de gauche. 
Je cherche aaile au bon vieux temps ; 
Peut-on rêver esprit plus gauche ? 

Il faut pourtant que cette fois, 
La grande voix parisienne 
Emprunte mon filet de voix, 
Pour chanter une douce antienne 

A notre illustre président 
Dont le vrai mérite s'impoae ; 
11 me garderait une dent. 
Si j'osais le louer en prose. 

Mais, prenant la langue d'Hugo, 

Je serai d'allure plus franche. 

Et pourrai lui dire tout d'go, 

Bouche en cœur, et poing sur la hanche : 



/ 
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A Tantre bout du Pont-des-ArtSt 
On TOUS apprécie, on vous aime ; 
Votre science avec égards 
Est traitée, autant qu^d même. 

En dépit de l'influenza, 

Vos amis, chaussant le opthome, 

Bravant bronchite et coryza, 

Ont tous mis votre nom dans l'nme. 

Et votre noble élection, 
Couronnement de votre vie, 
A ùlt pftlir l'ambition. 
Donné la jaunisse à l'envie. 

Mais la joie est surtout pour nous. 
Qui nous plaisons à reconnaître, 
A saluer sans cesse en vous 
Le chef sûr, le guide et le maître. 

Oui, le maître, et nos ducs, nos saints, 
Dont vous narres si bien l'histoire. 
Pour vous fêter battent des mains» 
Tout glorieux de votre gloire. 

Vous avez beau âiire aux vassaux 
Largesse de votre lumière. 
Cène lumière en blancs âiisoeaux 
Edaire la Bretagne entière. 

Enfin, vous êtes immortel. 
Brevet contre Tépidémie I 
Quand elle a su fiûre un choix tel, 
L'honneur est pour l'Académie. 

Olivisr de Gouacurr. 
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A M. ARTHUR DE LA BORDERIE 

pRisiDiirr DB LA SoaÈH dbs Bibuopriles Bkbtons 

A l'occasion de son ^lbction a l'institut 



Lorsque l'heure présente est douloureuse et sombre, 
Telle que le regard s'en détourne attristé, 
On va chercher, pour fuir les menaces de Tombre, 
Dans les jours d'autrefois la joie et la clarté. 

Quand on s'est fait, rêvant l'existence meilleure, 
Des promesses d'espoir que rien ne vient tenir. 
L'âme qui veut toujours se prendre à quelque leurre 
Retrempe son courage au fond du souvenir. 

Et c'est bien là ton charme, Histoire, et ta magie 
Que par toi le présent triste semble effiicé. 
Par toi qui rends l'espoir et qui rends l'énergie, 
En dorant l'avenir des reflets du passé. 

Telle est votre œuvre. Maître, et si la voix de France 
Nous est chère qui dit le passé merveilleux, 
La vôtre éveille en nous avec plus d'espérance 
Plus d'orgueil, racontant l'histoire des aïeux. 

Les aïeux! Leur grandeur illustre chaque livre 
Où se complaît votre science, et nous goûtons 
Cette douceur d'y voir fidèlement revivre 
Ijs passé de Bretagne aimé des vrais Bretons. 

Vous dites les destins désastreux ou prospères, 
Vous comptez les héros triomphants ou trahis : 
Mais, vainqueurs ou vaincus, ces hommes sontnos Pères, 
Heureux ou malheureux, c'est notre cher pays ! 

8 
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Aussi nous aimons l'œuvre ! aussi nous aimons rhomme! 
Et nous en sommes fiers, et nous nous empressons 
A fêter le savant qui fait pour aous la somme 
Des gloires d*autrefois si pleines de leçons. 

Voyez autour de vous cette élite assemblée. 
Fêtant votre grand cœur, votre esprit géaéreu : 
Pour chef, tous ces Bretons vous ont choisi d'emblée! 
Mais ils ne sont pas seuls, regardée derrière eoz : 

Voici Nominoe qui voua doit sa couroniie, 
Pontcallec et le duc Jean II, Montfort et Bleisf 
La foule de nos vieux guerriers voua envirooMi 
Choyant Thistorien qui narra leurs exploits. 

Je reconnais là*bas Noël du Fail qw cause 
Près d'Olivier Maillard tranquillement assis... 
Gonan Mériadeo est absent ! Et pour cause 1 
Il boude ! Il a raison, car vous l'avez ocds. 

Mais voilà Gwennolé, Oildas, Ma!o, Magloife, 
Lunaire, Tngdual et Clair t Leur sainteté 
En vos doctes récits se confirma de gloire: 
Ils veulent que par eux votre nom soit chanté. 

Les voici tous, ayant i leur tête saint Yves. 
Guidés par votre grand ami, tous sont venus 
Vous rendre les lauriers que de vos mains actives 
Sans cesse vous tressez pour dçs 3AiQts inconnus. 

Car, dans le ciel breton» toute une clientèle 
Doit à vos soins pieux des hommages nouveau* 
Et votre renommée en ce pays est telle 
Qu'un saint chômé par vous y gagne des dévoH» 

Oui, nous vous les devons» soua Ia oiarbre ou le ohawe, 
Toua ces braves héros» tous ces «agaa ptlrous l 
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Vom lai wrez «homes, il est temps qu'on tous chôme. 
Et sur leur piédestal» Maître, nous yous mettrons. 

Oui, c'est là votre honneur suprême et votre gloire ; 
Et nous vous todamons, vous, dont la haute vois 
Noua dit qu'on peut aimer eooore et qu'on peut croire 
Gomma M «royak at ^ommê on aimait aucrefi>is. 

Vous qui, pour refréner les doutes ironiques, 
Mous montrez les aïeux, mains jointes, ft genoux. 
Réveillant, dans la foi des anciennes chroniques, 
Toaa les viavai idéab iMtardis en noua ! 

Maîtrct quit remuant la poussière des tombes. 
En avez fait surgir par glorieux essaims. 
Tels de grands aigles fiers ou de douces colombes. 
Les Damas et les Preux, les Vaillants et les Saints ; 

Vous qui savez jeter, dans le trouble où nous sommes, 
Sur le sombre présent un voile radieux, 
Et qui nous rappelez, pour refaire des hommes, 
La vertu des héros et la gloire des dieux 1 

Louis Tiercxum. 



Enfin M. PlihM, Itbmira-éditeur à Rennes, ter- 
mine la série des toasts par une prière à laquelle 
nous nous associons tous du fond du cœur : 

« Priez, priez pour lui, saints du pays breton 1 » 
Pour votre historien, engagé dans la lutte, 
Ainsi je vous pressais, ardent, chaque minute... 
Aujourd'hui que la palme a couronné son front. 
Que la joie est aux cœurs et la lutte finie, 
Saints du pays breton, donnez-lui longue vie ! 
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Aa moment de prendre le caf<f, M. Artbnrde li 
Borderie foit voter par acclamations une adroK de 
félicitations aux organisateurs du banquet. 

M. Henri Le Meignen, vice-président de la ^Od'A^ 
dts Bibliophiles Bretons et de V Histoire de Bretagm, 
préaident d^hoantar de Itt Société d' Archéologie 4tk 
Loire-Inférieure, et Madame Le Meignen anient 
invité, pour le lendemain, les membres de ces deui 
Sociétés à un punch en l'honneur du succès rempotti 
par M. de la Borderie à l'Institut. Jusqu'à miaiiii, 
les notabilités artistiques et mâme politiques de nom 
ville sont venues saluer notre savant Président. 

Le Secfélaira de le Société dei BibliopUle* Bkuiu 
et de Itliuoire de Bretagne, 

DoiimiQDE Cailla. 
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STATUTS DE LA SOCIETE 

RKS 

BIBLIOPHILES BRETONS 

ET 

DE LHISTOIRIi DE ItRETAGNE 



2^^ Société des Birliophiles Bretons et de 
l'histoire de Bretagne est instituée pour 
entretenir et propager le goût des livres, 
sauver de la destruction, réunir, publier, 
traduire et réimprimer les volumes, pièces, manus- 
crits et documents quelconques inédits ou rares, 
pouvant intéresser l'histoire et la littérature de l'an- 
cienne province de Bretagne. 

ARTICLE II. 

Le siège de la Société est » Nantes. 
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ARTICLE m. 



Pour faire partie de la Société, il faut être présenté 
par deux membres, être admis à la majorité au scru- 
tin secret, et déclarer adhérer aux présents statuts. 



ARTICLE IV. 

La Société se réunit une fois par mois. Les 
membres sont convoqués par lettre individuelle. 

ARTICLE V. 

La Société est administrée par un bureau composé 
d'un président, de deux vice-présidents, d'un secré- 
taire, d'un secrétaire-adjoint, d'un trésorier et d'un 
bibliothécaire-archiviste, lesquels sont élus pour deux 
ans dans une assemblée générale qui a lieu dans la 
première quinzaine de juin. Les membres du bureau 
sont indéfiniment rééligibles. En outre, chaque 
groupe d'associés appartenant à l'un des cinq dépar- 
tements de la Bretagne désigne un délégué représen- 
tant la Société dans son déjîartement et chargé de 
correspondre avec le bureau dont il fait partie de 
droit. 

ARTICLE VI. 

Chaque Sociétaire paie d'avance et dans le courant 
du mois de juin de chaque année une somme de vingt 
francs*. Indépendamment de cette cotisation, tout 

* Conformément à l'usage admis dans la plupart des Sociétés, 
la cotisation annuelle peut être remplacée par une somme de 
Irois cenU francs, une fois payée. ;Décision prise en assemblée 
générale, le 10 juillet 1890). 
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membre, au moment de son admission, acquitte un 
droit d'enfrée de quinze francs. — Les membres fonda- 
teurs sont dispensés de ce droit*. 

ARTICLE VII. 

Le produit des cotisations, des dons volontaires et 
de la vente des volumes publiés, est affecté à la publi- 
cation d'ouvrages, à Tachât des pièces intéressantes 
et au paiement de toutes les dépenses régulièrement 
votées parla Société. 

ARTICLE VIII. 

Le choix des ouvrages à éditer est fait par la 
Société. La surveillance de la publication, des notes, 
préfaces et commentaires qui y seraient joints, appar- 
tient à un comité composé du bureau, de l'auteur de la 
publication, et d'autres membres de la Société appelés 
par le bureau, s'il le juge nécessaire. 

ARTICLE IX. 

Il est tiré de chaque ouvrage publié par la Société 
un nombre d'exemplaires égal à celui des sociétaires 
et en plus deux cents exemplaires qui seront mis dans 
le commerce. Chaque membre a droit à un exemplaire, 
et l'auteur d'une publication reçoit en plus dix exem- 
plaires sur papier ordinaire. — Les membres nouvelle- 
ment admis n'ont droit à la continuation d'un ouvrage 
en cours de publication qu'autant qu'il en reste des 

* Les deux cents premiers Sociétaires inscrits ont seuls 
droit au titre de membre fondateur. (Décision prise en assem- 
blée générale, le 14 janvier 1878 . 
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exemplaires disponibles et moyennant un prix fixé 
par le bureau, pour la partie publiée avant leur entrée 
dans la Société. 

ARTICLE X. 

Les exemplaires des membres de la Société devront 
toujours être tirés d'un format ou sur un papier spé- 
cial, se distinguant notablement du reste de l'édition 
destinée au public. Ces exemplaires seront numérotés 
et porteront le nom des membres auxquels ils devront 
appartenir. La mise en vente en est formellement 
interdite. 

ARTICLE XI. 

Une bibliothèque sera formée tant avec les publica- 
tions de la Société qu'avec les livres ou manuscrits 
provenant d'achats ou de dons volontaires. Aucune 
pièce ne pourra sortir du local choisi pour la biblio- 
thèque. 

ARTICLE XII. 

Toute modification aux présents Statuts ne pourra 
avoir lieu qu'en assemblée générale, convoquée spé- 
cialement pour ce sujet, et à la majorité des deux tiers 
des membres présents. 

Arrêté à Nantes, en assemblée générale, le 24 mai 1877. 







DISPOSITIONS RÉGLEMENTAIRES 
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VOTÏ^'.ES PAR I,A SOCIKTK 



I 

La durée des pouvoirs du Bureau est portée à trois 
ans. 

II 

Le nombre des membres de la Société est limité î\ 
350. 

III 

Le fils ou le gendre, parent ou allié proche d'un 
sociétaire décédé qui voudra succéder à celui-ci, sera 
proposé pour l'admission de préférence à tout autre 
candidat, et sera dispensé du droit d'entrée mentionné 
en Tarticle vi des Statuts. 

IV 

Au-dessus du chiffre de 350, les personnes aux- 
quelles le Bureau reconnaîtra la qualité de Inenfui' 
leurs de la Société^ seront admises comme sociétaires. 

Pour copie conforme : 

Le Président de la Société, 

Arthur dk ï.a Borderie. 



• Le premier article de ces DisposUions réglemenlaires a été 
voté par la Société le 25 juin 1879, les trois autres le 19 mai 
1880. 
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BUREAU DE LA SOCIETE 



ÉLECTIONS DU 28 MAI 1897 



Bureau d'honneur 

Vice-présidents, — MM. le duc de la Trémoille : 
marquis de Villoctreys ; René Kerviler. 

Bureau en charge 

MM. 

Président. — Arthur de la Borderie, de l'Institut, 
à Vitré. ■ 

Vice-présidents. — Henri Le Meignen : baron des 
Jamonières. 

Secrétaire. — René Blanchard, 1, rue Royale, 
Nantes. 

Secrétaires-adjoints. — Marquis Régis de TEstgur- 
BEiLLON ; Emile Oger. 

Trésorier. — Eugène Boubée, 3, place de la Petite- 
Hollande, Nantes. 

Trésorier-adjoint. — Joseph Josse. 

Bihlinihécairearchiviste. — René Blanchard. 
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Conseil de In Société 

MM. 

Camille Dupuy ; Claude de Monti : Joseph Rousse ; 
Alfred Lallié ; comte de Bréchard ; Anthime 
Menard. 

Déléçfués de la Société 

MM. 

Côtes-du'Nord, — Robert Oheix, à Loudéac. 
Finistère, — M'» A. de Brémond d'ARs, à Pontaven. 
Ille-el-V Haine. — H. de la Grîmaldière, à Châ- 

teaubourg. 
Loire-Inférièure. — Ludovic Cormerais, à Nantes. 
Morbihan, — V. Audren de Kerdrel, à Saint- 

Uhel, près Lorient. 
Anjou, — L'abbé Ch. Urseau, à Angers : Guillaume 

Bodinier, à Angers. 
Paris, — Olivier de Gourcuff, 5, rue Gounod, 

(Délégué à la direction de la Revue de Bretagne, de 

Vendée et d'Anjou). 




LISTR DES MEMBRES 



SOCIETE DES BIBLIOPHILES BRETONS 

F.T DE LHISTOIRR DE BRETAGNE 



MM. 

Emile AuzoN. notaire, 20, rue Franklin, Nantes. — 21 
mai 1877-. 

La: comtesse Amelot de Chaillou, née du Hallaï-Coct- 
QUEN, château de Chanteloup (Manche). — 20 décembre 1890. 

Arthur Apl'uil, château de Bellouan , en Ménéac 
(Morbihani. — 11 septembre 1888, 

Archives du département des Côtes-du-Nord, Saint- 
Brieuc. — 25 juin 1879. 

Archives du département de la Loire- Inférieure, Nan- 
tes. — 29 janvier 1884. 

Archives du département du Morbihan, Vannes. — Z" 
mai 1891 . 

Le comte Hervé d'Armaillë, château de la Menantiire, 
par Montrevault (Maine-et-Loire). — 9 décembre 1S5. 

- Date de l'admission. 



— 9 - 



MM. 



Sélim Arondel des Hayes, 14, rue Georges Sand, Auteuil- 
Paris. — 11 février 1893. 

Le comte Amaury Audren de Kerdrel, château de 
Kerusoret, en Plouédern, près Landivisiau (Finistère). — 
6 juillet 1882. 

Vincent Audren de Kerdrel, sénateur, à Saint-Uhel, 
près Lorient (Morbihan). — 5 septembre 1877. 

Le marquis d'Autichamp, château d'Autroche, par 
Meung-sur-Bouvron (Loir-et-Cher), et 3, rue Jeanne- 
d'Arc, Orléans. — 11 septembre 1888. 

Ernest Avril de la Vergnée, avocat, 31, rue Dau- 
phine, La Rochelle (Charente-Inférieure). — 12 juillet 
1877. 

Le vicomte de Bagneux, château de la Pélissonnièro, 
près Pouzauges (Vendée). — 24 janvier 1880. 

Henri Baguenier Desormeaux, rédacteur en chef de 
YOuesl artistique et lilléraire, 6, rue Crevaux, Paris. — 9 
octobre 1895. 

Le marquis de Balleroy, 35, avenue Montaigne» Paris. 

— 19 février 1889. 

Camille Ballu, conservateur des hypothèques, Van- 
nes. — 8 mai 1895. 

Anatole de Barthélémy, 9, rue d'Anjou, Paris. — 5 
avril 1878. 

Simon Baugé, agent d'assurances, 1, rue Lafayette, 
Nantes. — 12 juillet 1877. 

Xavier de Beaufort, capitaine au 13* hussards, Dinan 
(Côtes-du-Nord). — 4 novembre 1893. 

Bécigneul, docteur en médecine, 3, rue Thiers, Nantes. 

— 8 mai 1895. 
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Le comte Amédée de Bejarry, château de la Roche- 
Louherie, par Bournczeau (Vendée). — 16 février 1886. 

Le comte Xavier de Bellevue, 9, rue de Paris, Rennes. 
— 22 juillet 1889. 

Arthur Benoit, 2, boulevard Saint-Aignan, Nantes, — 
29 janvier 1884. 

Paul DE Berthou, 38, rue de Gigant, Nantes. — 19 
novembre 1896. 

Le baron Henri Bertrand-Geslin, 4, rue du Bocage, 
Nantes, et château du Pas, Vue (Loire-Inférieure). —26 
mai 1886. 

La comtesse Gaston de Beurges, chemin du Verger, 
Vannes. — 19 mai 1880. 

Bibliothèque de l'Institut de France, Paris. — 4 mai 

1896. 

Bibliothèque publique de Morlaix (Finistère;. — 14 
janvier 1878. 

Bibliothèque publique de Nantes. — 14 janvier 1878. 

BiBuoTHÈQUE PUBLIQUE DE QuiMPER. — 11 février 1893. 

Bibliothèque publique de Rennes. — 5 avril 1878. 

Bibliothèque publique de Vannes. — 20 décembre 1890. 

Bibliothèque publique de Vitré. ( Il le-et- Vilaine.) — 
5 avril 1878. 

Bibliothèque harvarij university, Cambridge (Massa- 
chussets. Etats-Unis). — 4 septembre 1894. 

Alexandre de la Bigne, capitaine-commandant au 24* 
dragons, villa Sainte-Anne, Dinan (C6tes-du-Nord . — 11 
septembre 1891. 
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Armel de la Bigne Villeneuve, 3, place de la Préfecture, 
Nantes. — 19 novembre 1896. 

L'abbé Biler, recteur à Lanloup, par Plouha (Côtes-du- 
Nord). — 17 juillet 1885. 

Le comte Louis de Bizien du Lézard, château de Coulon, 
par Bazouges-sur-le-Loir (Sarthe). — 19 février 1889. 

Le duc de Blacas, château de Beaupreau, Beaupreau 
(Maine-et-Loire). — 22 juillet 1889. 

René Blanchard, 1, rue Royale, Nantes. — 14 janvier 
1878. 

Emile Blandel, homme de lettres, 10, rue du Calvaire, 
Nantes. — 9 octobre 1895. 

L'abbé Auguste Blatier, curé, à Saint-Etienne de Mont- 
Luc (Loire-Inférieure). — 31 octobre 1877. 

Guillaume Bodinier, sénateur de Maine-et-Loire, 2, 
rue Tarin, Angers. — 29 janvier 1884. 

L'abbé André du Bois de la Villerabel, secrétaire de 
Mgr rEvêque, Saint-Brieuc. -- 10 juillet 1890. 

Eugène Boismbn, architecte, 9, rue Bertrand-Geslin, 
Nantes. — 14 janvier 1878. 

Félix du Bois Saint-Sévriîi, inspecteur des Postes et 
Télégraphes, 16 bis, avenue de la Gare, Rennes. — 5 avril 
1878. 

Louis BoNNEAU, juge de paix, Auray (Morbihan). — 12 
septembre 1884. 

Louis BoNNiGAL, notaire, Vertou (Loire -Inférieure). — 
31 octobre 1877. 

Gustave Bord, à Porcé, près Saint-Nazaire (Loire- 
Inférieure). — 14 janvier 1878. 
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MM. 

Arthur de la Borderie, membre de l'Institut, Vitré 
(Ille-et- Vilaine). — 12 juillet 1877. 

Walde^k de la Borderie, Vitré (Ille-et-Vilaine). — 19 
mai 1880. 

Auguste Bossis, 15, avenue de Launay, Nantes. — 2i 
mai 1877. 

Eugène Boubêe, 3, place de la Petite-Hollande, Nantes. 
— 10 septembre 1880. 

Stanislas Boulay, notaire^ 21, rue Saint-Nicolas, 
Nantes. — 14 janvier 1878.- 

Le vicomte de la Bourdonnaye, député, château de 
la Varenne, par Champtoceaux (Maine-et-Loire). — 10 
septembre 1886. 

L'abbé Joseph Brebel, vicaire à Janzé (1 Ile-et-Vilaine). 

— 4 avril 1888. 

Le comte Paul de Brêchard, 3, rue Sully, Nantes, et 
château du Bois-Péan, Frossay (Loire-Inférieure . — 15 
mai 1882. 

Le marquis Anatole de Bremond d'Ars-Migrê, con- 
seiller général du Finistère, château de la Porte-Neuve, 
commune de Riec fFinistère), et 5, rue Harrouys, Nantes. 

— 29 janvier 1884. 

L'abbé Charles Bretêchê, curé de Riaillé (Loire-Infé- 
rieure). — 22 juillet 1889. 

Le marquis de la Bretesche, 1, rue Tournefort, Nantes. 

— 11 février 1885. 

Ferdinand Brunetière, de l'Académie Française, aux 
bureaux de la Hevue dcn Deux-Mondes^ rue Jacob, Paris. — 
9 octobre 1895. 
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J. Burgès-Câmac, La Roche-Pendante, près Dinard 
(Ille-et-Vilaine). — 11 septembre 1888. 

Amador de Busnel, 12, rue d'Aguesseau, Nantes. — 
17 juillet 1885. 

L*abbé Cadic, recteur de Bieuzy, par Pluméliau (Mor- 
bihan). — 11 février 1893. 

H. Cailliâre^ libraire-éditeur, 2, place du Palais, Ren- 
nes. — 7 mai 1885. 

Charles de Calan, La Houssaye, Redon (Ille-et-Vil.). — 
11 septembre 1891. 

Le comte de Carcaradec, château de Kerivon, par 
Lannion (Côtes-du-Nord). — 26 mai 1886. 

Le comte Adrien de Carné de Carnavalet, place Char- 
pentier, Vitry-sur-Seine (Seine). — 15 février 1883. 

Le vicomte Gaston de Carné de Carnavalet^ château du 
Kermat, par Hennebont (Morbihan). — 15 mai 1882. 

Le vicomte Jean de Carné de Carnavalet, 16, rue Cas- 
sette, Paris. — 15 février 1883. 

Antonio Carré, négociant, 12, rue Lafayette, Nantes. — 
30 octobre 1879. 

Théodore Carré^ négociant, 10, rue Voltaire, Nantes. 

— 30 octobre 1879. 

Cercle Louis XVI, place Louis XVI, Nantes. — 14 jan- 
vier 1878. 

Le comte de Chabot, château du Parc-Soubise, par 
Mouchamp (Vendée). — 20 décenibre 1890. 

Le comte Fernand de Chabot, 1, rue François !•% Paris. 

— 5 avril 1878. 
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Le vicomte Paul de Chabot, château de la Boissière 
par Châtillon-sur-Scvre (Deux-Sèvres), et 58, rue de Va- 
renne, Paris. — 27 novembre 1889. 

Chatlland, imprimeur, Laval (Mayenne). — 14 mai 1884. 

I^e vicomte Henri de Cuampagny, château de Kerduel, 
par Lannion (Côtes-du-Nord). — 4 septembre 1894. 

Paul Chakdin, 2, rue des Pyramides, Paris. — 26 juillet 
1878. 

Edouard Chatelier, 5, quai Penthièvre^ Nantes. — 
26 juillet 1880. 

L'abbé Louis-Marie Chauffier, Vannes. — 14 janvier 

1878. 

Henri Cheguillaume. 3, rue des Cadeniers^ Nantes. — 
19 novembre 1896. 

Joseph Cheguillaume, avocat, 13, rue de Briord, Nantes. 
— 20 décembre 1890. 

Chiron du Brossay, rue des Platanes, Château-Gontier 
(Mayenne). — 29 janvier 1884. 

Le vicomte Alphonse de Cintré, 13, rue de la Monnaie, 
Rennes. —26 juillet 1880. 

Gabriel Clerc, 2, place St-Michel, Bordeaux. — 30 
octobre 1879. 

Frédéric Cocar, avocat, 6, rue de Bel-Air, Rennes. — 
5 avril 1879. 

La baronne de Coetquen de Poilly, 53, rue de Ponthieu, 
Paris.- 22 avril 1887. 

Madame Renée de Coniac, 235, boulevard S^-Germain, 
Paris. — 5 septembre 1890. 
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Léon Conou-Grkniek, libraire-éditeun Saint-Brieuc 
(Côtes-du-Nord). — 31 octobre 1877. 

Ludovic Ck)RMBRAis, 34, boulevard Delorme, Nantes. — 
5 avril 1878. 

Louis DE CoRNULiER, château de la Lande, par Montaigu 
(Vendée). - 12 juillet 1877. 

Alphonse CouESPEL du Mesnil^ 6, rue Sully, Nantes. — 
12 juillet 1877. 

Armand de Crèvecœur, rue de la Vannerie, Abbeville 
(Somme). — 15 mai 1882. 

Le comte E. de la Croix, 1, contour de la Motte, 
Rennes. — 22 juillet 1889. 

Félix-Georges Grlcy, architecte, 9, rue Rosière, Nantes. 
— 4 novembre 1881. 

L'abbé Daniel, curé de Saiut-Sauveur, Dinan (Côtes-du- 
Xord'- — 2 septembre 1885. 

Dom Emile Debroise, religieux bénédictin, Solesmes, 
par Sablé (Sarthe). — 8 mai 1895. 

René Delafoy, 7, quai Brancas, Nantes. — i novembre 
1881. 

Joseph Delaville-le-Roulx, château de la Roche, par 
Monts .'Jndre-et-Loirei. — 14 janvier 1878. 

Magloire Dorange, avocat, 2, contour de la Motte, 
Rennes. — 5 septembre 1877. 

Le vicomte Maurice du Dresiïav, château de Dréneuc, 
près Redon (Ille-et- Vilaine). — 19 février 1889. 

DucLOS , docteur en médecine , La Roche * Bernard 
«Morbihan . — 27 novembre 1889. 

L^abbé François Duine, professeur au collège de Saint- 
Lô (Manchej. — 11 février 1893. 
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DuLAi & C'S 37, Spho Square, Londres (Angleterre). — 
14 janvier 1878. 

Emile Dupuê-Lasale» conseiller honoraire à la cour de 
Cassation, 2, rue Vignon, Paris. — 14 mai 1884. 

Camille Dupuy, 7, rue Marceau, Nantes. — 12 juillet 
1877. 

Le commandant comte d'Elbêë. 108, boulevard Béran- 
ger. Tours. — 27 mai 1891. 

E. Emeriquë, 52, boulevard Malesherbes, Paris. — 19 
février 1889. 

Edgard Eon, notaire, 22, rue des Halles, Nantes. — 2 
septembre 1885. 

Le marquis Régis de l'Estolrbeillon, place de l'Evéché, 
Vannes. — 19 mai 1880. 

Mf Fallières, évèque de Saint-Brieuc et Tréguier, 
Saint-Brieuc. — 10 juillet 1890. 

Olivier de Farcy, 5, rue Rallier, Hennés. — 23 mai 
188;^. 

Le marquis de la Ferronnays, député, château de 
Saint-Mars-la-Jaille (Loire-Inférieure). — 8 septembre 
1882. 

Etienne Formon, château do la Crilloire, par Maulé- 
vrier (Maine-et-Loire). — 16 février 1886. 

Auguste DE Foucaud, 12, rue de Bel-Air, Rennes. — 5 
avril 1878. 

C. Foucault, notaire, Vue (Loire-Inférieure). — 14 mars 
1894. 

L'abbé Fouéré-Macé, recteur de Lehon, près Dinan 
(Côtes-du-Nord). — 5 février 1890. 
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Hippolyte Fournel, 7, rue de la Monnaie, Rennes. — 
22 juillet 1889. 

Edouard Frain de la Gaula\rie, Vitré (Ille-et-Vilaine). 

— 5 septembre 1877. 

A.-X. Gaboriau, docteur en médecine, Groslay (Seine- 
et-Oise-. ~ 16 février 1886. 

Stanislas Gahier, avocat, 5, rue d'Orléans, Nantes. 

— 12 juillet 1877. 

L'abbé Alexis Gaill\rd, aumônier de l'hospice Saint- 
Jacques, Nantes. — 19 février 1889. 

Alexandre Galibourg, avocat, Saint-Nazaire (Loire- 
Inférieure). — 12 juillet 1877. 

Pitre DE LA Ganry, l, place Delorme, Nantes. — 25 
juin 1879. 

Marcel Genuit, docteur en médecine, à la Guichardayc, 
en Tréal, par Carentoir (Morbihan). — 19 mai 1880. 

L'abbé P. Giquello, 17, rue Godard, Saint-Servan 
(Ille-et-Vilaine). - 19 février 1889. 

Olivier de Gourcuff, 5, rue Gounod, Paris. — 24 mai 
1877. 

R. DE Gourden, avocat; Rennes. — 7 décembre 1877. 

Jules Gousse, ancien avoué à la cour, 54, boulevard 
Sévignc, Rennes. — 25 mai 1883. 

Eugène Gouzerh, officier d'administration, à l'hôpital 
militaire du Belvédère, Tunis (Tunisie). — 27 novembre 
1889. 

Emile Grimaud, imprimeur-éditeur, 1, place du Com- 
merce, Nantes. — 24 mai 1877. 

2 
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Hippolytc DE LA GKiMAroiÈKE, château de la H amenais, 
par Châteaubourg (Ille-et-Vilaine). — 12 juillet 1877. 

Ernest Guibolrd de Luzinais, sénateur, 14, rue de 
l'Héronnière, Nantes, — 8 septembre 1882. 

L'abbé Guillotin de Corson, château de la Noë, en 
Bain 'Ille-et-Vilaine). — 14 janvier 1878. 

L*abbé Jacques Guyot, à RosampouK en Plougonvcn 
(Unistère). — 5 septembre 1890. 

Anatole Hamaud, avocat, Rennes. — 20 décembre 1890. 

Madame de Harcoet, 11, rue Saint- Yves, Brest. — 
27 juillet 1891. 

Philippe HÉBERT, agent de change honoraire, château de 
la Goule-aux-Fécs, près Dinard (Ille-et-Vilaine).— 21 sep- 
tembre 1887. 

Ernest Hémery, inspecteur des domaines, La Roche- 
su r-Yon (Vendée). — 5 avril 1878. 

Louis Henry de Villeneuve, au Parc de la Salle-Verte, 
près Ouintin (Côtes-du-Nord). —14 janvier 1878. 

Louis Hervé, libraire-éditeur, 5, rue Motte-Fa blet. 
Rennes. —24 mai 1887. 

L'abbé Timothée Houdrine, professeur d'histoire à 
l'Institution de Combrée Maine-et-Loire . — 4 novembre 
1893. 

Furcy Hoidkt, 1, rue Mondésir, Nantes. — 31 octobre 

1877. 

Charles Huon de Penanstek, .sénateur, château de 
Kergrist, près Lannion (C6tes-du-A\ord).— 29 janvier 1884. 

Le barofi Arthur des J amonières^ manoir de la Vignette, 
par le Cellier (Loire-Inférieure.' . — 5 avril 1878. 
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Paul JocHAi D DU Plkssis, rue de la Garaye, Dinan 
Cùlos-du-Xord). — 14 mars IS94. 

Joseph JossK, Vi, rue do Gigant, Nantes.- -12 juillet 1877. 

Frédéric Jolon des Longkais, archiviste-paléof^raphe, 4, 
rue du Griffon, Rennes. — 5 septembre 1877. 

('harles deKeranplec'h-Kernezne, château du Quélenec, 
par Mùr-de-Bretagne (Côtes-du-Nordi.— 19 mai 1880. 

James de Keiuégu, conseiller général du Finistère, 
Scaër, par Rosporden Finistère i . — 14 mai 1881. 

Le marquis de Kehouartz, château des Salies, par 
Guingamp (Côtes-du-\ord . 

Le vicomte Emile Jouan de Kekvenoael, 3, rue Tourne- 
fort. Nantes. — 5 février 189(). 

René Keuvii.kr, ingénieur en chef des Ponts et Chaus- 
sées. Saint-Nazaire (Loire-Inférieure). — 24 mai 1877. 

René Lafoi.yb, imprimeur-éditeur, 2, place des Lices, 
Vannes. — 5 février 189(). 

Alfred L allié, 5, rue Bertrand-(ieslin, Nantes. — 
12 juillet 1877. 

Le comte (jabriel de Lamuilly, château de Lambilly, 
près Ploërmel Morbihan). — 27 janvier 1879. 

Le comte dk Lande.munt. château de la Guère, près 
.Vncenis (Loire-Inférieure). — î septembre 189'i. 

Le comte Paul-Henri [.anjuinais, député, 31, rue 
(Jambon, Paris, et château de Kerguehennec, par Rignan 
(Morbihan). — 14 janvier 1878. 

Le baron (xustave de Laueinty, sénateur, 191, boulevard 
Saint-Germain, Paris. — 14 janvier 1878. 

Jules DE Lakei.nty, marquis de Tholoz an, 201, boulevard 
Saint-Germain, Paris. — 14 janvier 1878. 
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William-Georges Le Besque, notaire, Saint-Nazaire 
(Loire-Inférieure). — 5 novembre 1883. 

Madame Ferdinand Le Borgne, 43, avenue Victor 
Hugo, Vannes. — 27 mai 1891. 

Charles LeBoukg^ statuaire,51, boulevard Rochechouart, 
Paris. — 1894. 

L'abbé Toussaint Lecoou,19, boulevard Charner, Saint- 
Brieuc. — 5 septembre 1890. 

Charles Le Couk, 2, rue de Bréa, Nantes. — 5 sep- 
tembre 1877. 

L'abbé Le Franc, vicaire à Notre-Dame de Josselin 
(Morbihan). — 8 mai 1895. 

Eugène Lefranc, 114, boulevard Arago, Paris. — 27 
mai 1891. 

Le comte Le Gonidec de Traiss.vn, député d'Ule-et- 
Vilaine, Vitré. -— 6 novembre 1878. 

Albéric Le Lasseur, villa Soleil, H3'^ères (Var. —15 
février 1883. 

Xavier Le Lnh'RE de la Touche, 5, place Louis XVI, 
Nantes. — 15 mai 1882. . 

Eugène Lelong, archiviste-paléographe, avocat à la cour 
d'appel, Angers. — 26 juillet 1880. 

Henri Le Meic.nen, avocat, 7, rue Bonne-Louise, Nantes. 
— 24 mai 1877. 

L'abbé Uémy Le Mke, missionnaire apostolique, prési- 
dent de la Société des apiculteurs de Bretagne, recteur 

de Mérillac, par Merdrignac (Côtes-du-Nord). — 6 novem- 
bre tS78. 

Edmond Lemikre, avocat, boulevard Royal, Saint- 
Brieuc. — 14 mars 1894. 



- 21 — 



MM. 



Jean Lemoinb, attaché à la Bibliothèque nationale, 155, 
boulevard Malesherbes, Paris. -— 9 octobre 1895. 

L*abbé Le Provost, vicaire général de Mgr l'Evêque, 
Saint-Brieuc. — 13 décembre 1886. 

Albert Le Roux, château de Brézal, par Landivisiau 
(Finistère). — 14 mai 1884. 

Le marquis de Lescoet, château de Lesquiffiou, en 
Pleyber-Christ (Finistère).— 4 avril 1888. 

Victor LiBAROS, libraire-éditeur, 3, place du Change, 
Nantes.- 24 mai 1877. 

Louis LiNYER, avocat, 1, rue Paré, Nantes. — 12 juillet 
1877. 

Le vicomte Charles de Lorgeril, chez M. Legrant, 
régisseur, Tinténiac (Ille-et-Vilaine^. — 26 juillet 1880. 

Léo Llcas, 12, rue Montaigne, Paris. — 4 novembre 
1893. 

L'abbé Yves-Marie Lucas, recteur de St-Michel-en- 
Grève, par Ploumilliau (Côtes-du-Nord). — 11 février 1885. 

(iabriel Luneau, docteur en médecine, 64, rue de la 
Bastille, Nantes. — 14 mai 1884. 

Albert Macé, 41, rue Forest, Charleville (Ardennes). — 
19 février 1889. 

Jules-Emilien Maillard, ancien maire d'Ancenis, 
Ancenis (Loire-Inférieure). — 5 février 1890. 

Le comte de Malestroit de Bruc, 27, rue Marignan, 
Paris. — 27 janvier 1879. 

Victor Mahie-Bai DKY, avocat, Cholet (Maine-et-Loire). 
— 31 octobre 1877. 
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Le docteur J. M arty, médecin major de l*** classe, à 
l'hôpital militaire, Belfort. — 27 janvier 1879. 

Fernand Mary, avoué, 6. rue de Bouille, Nantes. — 26 
mai 1886. 

René de Mauduit du Plessix, château de Kercadiou, en 
Guimaëc (Finistère). — 10 septembre 1886. 

Alphonse Mauricet, docteur en médecine, 1, rue 
Léhélec, Vannes. — 14 janvier 1878. 

Anthime Menard, docteur en droit, 4, avenue de Tour- 
ville, Paris. — 22 juillet 1889. 

Léon Ménard-Brtaudeau, 9, rue Gresset, Nantes. — 31 
octobre 1877. 

Gabriel Méresse, f^essac, par Guérande (Loire-Infé- 
rieure). — 14 mai 1884, 

Julien Merland, jug-e -suppléant au tribunal civil, 1, 
place Gigant, Nantes. — 24 mai 1877. 

Stanislas Michel de Monthuchon, château de Mont- 
huchon, par Coutances (Manche). — 5 avril 1878. 

Le comte Ludovic de Mieulle, 2, avenue Bosquet, 
Paris. — 19 février 1889. 

Raoul DE MoissAC, 32 bis, rue de (Wgrant, Nantes. — 7 
juillet 1886. 

Le comte Charles de la Monneraye, château du Cléyo, 
près Malestroit (Morbihan). — 6 novembre 1878. 

Le comte de Monta igu, château de la Bretesche, en 
Missillac (Loire-Inférieure . — 6 novembre 1878. 

Le comte de Montessuy, 18, rue de Paris, Rennes. —22 
juillet 1889. 

Bernard de Monti de Rezé. 17, rue de Nantes, Laval 
(Mayenne). — 29 janvier 1884. 
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Claude de Monti de Rezé, 3, quai Ceineray, Nantes. — 
2\ mai 1877. 

Yves DE Monti de Rezb, 3, quai Ceineray, Nantes. 

Le vicomte Edouard de Montreuil, 57, avenue d* An- 
tin, Paris. — 10 septembre 1886. 

Damascène Morgand, libraire-éditeur, passage des 
Panoramas, Paris. — 27 janvier 1879. 

La comtesse Elie des Nrtl'mières, château de la Mon- 
tagne, parla Guerche-de-Bretagne (lUe-et-Vilainej. — 22 
juillet 1889. 

L'abbé Maximilien Nicol, directeur de la Sprnaine 
lielif/ieuse, Vannes. — 10 septembre 1880. 

Stéphane de la Nicollière-Tetjeiro, 1, petite rue Fcne- 
lon, Nantes. — 12 juillet 1877. 

Emile Oger. avoué, rue de l'Océan, St-Nazaire (Loire- 
Inférieure). — 5 septembre 1890. 

Robert Oheix, Loudéac -Côtes-du-Nord). — 5 septembre 
i877. 

J.-I^. Oluvier, receveur des contributions indirectes. 2. 
rue de TAlma, Rennes. — 17 juillet 1885. 

Eugène (Jrieux, agent-voyer en chef honoraire, pas- 
sa j^re du Nord, rue Félibien, Nantes. — 5 septembre 1877. 

Adrien OrniN, sous-chef de division au Crédit Foncier 
de France. 108, avenue Wagram, Paris. — 26 février 18î)2. 

» 

Le comte Elie de Palys, 5, rue Saint- Yves, Rennes. — 
12 juillet 1877. 

Georges Panneton, 38, boulevard Delorme. Nantes. — 
31 octobre 1877. 

Raoul Papin de la Clergerie, 5, rue Voltaire, Nantes. 
— 12 juillet 1877. 
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L'abbé Paris-Jallobeut, recteur à Balazé, par Vitré 
(Ille-et- Vilaine). —5 avril 1878. 

Gustave Pawlowski, bibliothécaire de M. Firmin 
Didot, 56, rue Jacob, Paris. — 26 juillet 1878. 

Le marquis dk Perrochel, château de Pig-nerolles, 
près Ang^ers (Maine-et-Loire). — 22 juillet 1889. 

Georges Perthuis, 19, rue de Rennes, Nantes. — S 
mai 1895. 

La comtesse de Pesquidoux, Le Houga iGers). — 14 
mars 1894. 

L'abbé Jean-Louis Plaine, de l'Oratoire, 12, rue des 
Dames, Rennes. — 31 octobre 1877. 

Marcel Planiol, professeur à la Faculté de droit de 
Paris, 12, rue de Tournon, Paris. — 10 juillet 1890. 

Jean-Marie Ï^lantard, docteur en médecine, 1, boule- 
vard Pasteur, Nantes. — 14 mai 1884. 

Emile du Plessis-Gouret, Vernier, commune de Genève 
(Suisse). — 7 mai 1885. 

Joseph Plihon, libraire-éditeur, 5, rue Motte-Fablet, 
Rennes. — 14 janvier 1878. 

Barthélémy Pocqlet, 0, rue de Robien, Rennes. — 27 
janvier 1879. 

Le baron Henri de Pommerkuil, château de Marigny, 
près Fougères (Ille-et- Vilaine). — 30 octobre 1879. 

Charles Potier, 8, rue des Carmes, Angers. — 22 avril 
1887. 

Clément Poulain, passage Louis-Lévêque, Nantes. — 
9 octobre 1895. 
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Le lieutenant-colonel Maurice de Poulpiquet du Hal- 
GOUET, député dllle-et-Vilaine, Redon (Ille-et-Vilainer 

— 24 janvier 1880. 

Pruche, docteur en médecine, rue Thiers, Vannes. — 
4 novembre 1893. 

Ludovic Prud'homme, 28, rue Saint-Pierre, Saint-Brieuc 
(Côtes-du-Nord). — 6 novembre 1878. 

Paul DU PuY, avocat à la Cour d'appel, 61, avenue 
d'Antin, Paris. — 4 novembre 1882. 

A. Ou ANTFN, éditeur, 6, rue du Regard, Paris. — 30 
octobre 1879. 

Camille Ouinefault, 22, rue du Général Foy, Paris. — 
14 mars 1891 

Yves Raison du Ci.euziou, avocat, Châteaulin (Finistère). 

— 10 juillet 1890. 

Georg^es Retailliau, 8, rue des Arènes. Angers. — 22 
avril 1887. 

Charles Riardant, 6, place Royale, Nantes. — 29 juillet 
1881. 

L'abbé Emile Ricordel, missionnaire de l'Immaculée 
Conception, G, rue Malherbe, Nantes. — 22 juillet 1889. 

L'abbé Rorert, de l'Oratoire, 12, rue des Dames, 
Rennes. — 2 septembre 1885 . 

Emmanuel Robert, greffier au Tribunal civil. Rennes. 

— 10 juin et 1890. 

Le marquis de Robien, château de Robien, par Ouintin 
Côtes-du-Nord;. — 9 décembre 1885. 

Jules RoBUCHON, Fontenay-le-Comte (Vendée). — 20 
décembre 1890. 
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Le marquis de la RocHEForcArLD, 12, rue Félix, Nantes. 

— 26 mai 1886. 

Le duc DE RoHAN, château de Josselin, Josselin (Mor- 
bihan). — 5 avril 1878. 

Le comte de Rosmorduc, manoir de Coatromarc'h, par 
Plestin-les-C;rèves fCôtes-du-Nord). — 22 juillet 1889. 

La bibliothèque de M. le baron James de Rothschild. 38, 
avenue Friedland, Paris. — 14 janvier 1878. 

Joseph RorssK, 14, rue Royale, Nantes. — 24 mai 1877. 

Edouard Rvpin, docteur en médecine, rue de Paris, Vitré 
(lUe-et- Vilaine). — 19 mai 1880. 

L. RusTUEL, professeur de l'Université, Lannion (Côtes- 
du-Nord). — Il février 1885. 

Le comte de Saint- Jean, 37, boulevard Delorme, Nantes. 

— 31 octobre 1877. 

Raoul DE Saint-Mei.euc, château de la Haute-Forêt, 
Bréal-sous-Montfort, par Mordelles (lUe-ct- Vilaine), — 
5 septembre 1890. 

Le baron René de Saint-Pern, directeur du haras, 
Libourne (Gironde). — 24 mai 1877. 

Le vicomte de Sainte-Suzanne, 14, rue Lincoln, Paris 

— 22 avril 1887. 

Léopold Savè, pharmacien, Ancenis (Loire-lnfér.). — 
31 octobre 1877. 

Edouard Say, 15, rue Rosière, Nantes. — 14 janvier 1878, 

Henri de Sghreïher, 29, rue des Ecuries d'Artois. Paris. 

— 19 février 1889. 

Léon Séché, villa Bretonne-Angevine, Asnières (Seine) 

— 9 octobre 1895. 
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Georges Simon, chalet des Miellés, Dinard (Ille-et- 
Vilaine). — 19 février 1889. 

Société des Beaux- Arts, 4, rue Voltaire, Nantes. — 
31 octobre 1877. 

Société des Bibliophiles Bretons, Nantes. — 24 mai 
1877. 

Société Polymathique du Morbihan, Vannes. — 15 mai 
1882. 

Paul SouLLARD, 10, rue Basse-du-ChÀteau, Nantes. — 
4 septembre 1894. 

Henri dk Tanouarn, avocat. Rennes. — 4 avril 1888. 

Le vicomte Roger de Terves, rue Grandet, Angers . — 
14 mai 1884. 

Louis TiERCKLiN, 41, faubourg de Fougères, Rennes. — 
19 février 1889. 

René Tillette de Ci-ermont-Tonnerre, cher d'escadron 
au 25* dragons, Angers. — 13 décembre 1886. 

Le comte de la Touche, rue aux Chèvres, Saint-Brieuc. 
— 10 septembre 1886. 

Raphaël Toutain, officier d'Etat-Major, 3, rue des Grands 
Ciseaux, Orléans. — 20 décembre 1890. 

Le duc Louis de la Trémoille, 4, avenue Gabriel, 
Paris. ^ 24 mai 1877. 

Julien Trévédy, ancien président du tribunal de Ouim- 
per, 1, rue de la Préfecture, Laval (Mayenne). — 4 no- 
vembre 1882. 

Le comte Harry dbTrévelec, Herbignac, Old Trafford, 
Manchester (Angleterre). — 28 mai 1897. 
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Trlelt.r S.mnt-Evron, 20, boulevard Saint-Ai^an, 
Nantes. — 9 octobre It®."». 

L'abbé Ch. Urseau, secrétaire de l'Evêché, Angers.— 
5 février 1890. 

Hippolyte Vatar, 8. rue Saint- François, Rennes. — 

4 novembre 1R93. 

Paul Vatar, avocat. S, rue de Bourbon. Rennes. — 

5 février 1890. 

Jacques DE Vezins, à Péronne, par Vezios (Maine-el- 
Loire). — 17juillpl 1885. 

(jeorgcs Vicaire, directeur du ilulHindii IliltUop/iiteelilii 
IlibUolMcaire, 51, rueScheffcr, Paris. — 27 mai 1891. 

Le marquis de Villoltreys, château du Plessis-Villou- 
treys, par Montrevaull (Maine-et-Loire . — 2i mai i877. 

Félix Vincent, château de la Gobinière, en OrvauU 
(Loire-lnfédeure). — 27 janvier 1879. 

Philibert Voi.i.atier, 39, quai de la Fosse. Nantes. — 
19 février 1889. 

Le baron Gaétan de Wismes, :13. rue du Coudray, Nan- 
tes. — 4 novembre 1893. 



NECROLOGIE 



Ses deux présidents d'honneur, Mgr le duc d'Au- 
male. 'e Général Mellinet, un de ses quatre vice- 
présidents d'honneur, M. le V" de la Villemarqué, son 
excellent etdévoué trésorierjM. Alexandre Porthuis: 
telles sont les pertes à jamais regrettées que le bureau 
de la Société des Bibliophiles Bretons a faites depuis 
l'année 1890, époque de la publication du précédent 
Bulletin. La mort nous a ravi plusieurs autres de nos 
confrères dont nous n'avons pu rappeler à temps les 
mérites, ni déplorer la perte. On nous permettra 
d'insister seulement sur les quatres bibliophiles dis- 
tingués, hommes de cœur et do talent, que notre 
Société avait tenu à honneur de placer à sa tOte. 

S. A. R. LE DUC d'Aumale 

II y a quelques semaines, la HetiuedeBrelagne.de 
Vendée et d'AitJoa publiait un article nécrologique sur 
le duc d'Aumale. Nous prenons la liberté d'y renvo- 
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ver le lecteur : on ne trouvera ici qu'un rapide exposé 
de la vie du prince soldat^ de Téminent historien 
qui accepta, en 4888, la présidence d'honneur de la 
Société des Bibliophiles Bretons. 

Quatrième fils du roi Louis-Philippe, Hcnri-Eugène- 
Philippe-Louis d'Orléans, duc d'Aumale, était né à 
Paris le 16 janvier 1822. 

Il embrassa la carrière militaire et eut part avec le 
duc d'Orléans,son frère,à l'organisation du corps des 
chasseurs à pied. Il demanda à être envoyé en Afri- 
que où il s'illustra par un coup de main hardi, la prise 
de la smalah d'Abd-el-Kader (1844) ; il avait succédé 
depuis peu au maréchal Bugeaud, comme gouverneur 
de l'Algérie, quand la révolution de février 1848 et 
l'abdication de son père le firent rentrer en France. 

Le duc d'Aumale qui, dès 1844^ avait épousé à 
Naples la princesse Caroline de Bourbon, suivit en 
Angleterre les membres de sa famille. Son exil, qui 
ne lui permit de s'associer à aucune des guerres du 
second Empire, ne cessa qu'en 1871, par décret de 
l'Assemblée nationale. 

Elu alors député de l'Oise, réintégré dans l'armée 
comme général de division commandant le Vil* corps 
à Besançon, il présida le conseil de guerre de Trianon 
qui jugea et condamna à mort Bazaine (1873). 

Son commandement l'occupa activement jusqu'au 
jour (en 1883) où le Ministre de la guerre, général 
Thibaudin , le mit en retrait d'emploi. Trois ans 
plus tard, de nouvelles mesures de proscription 
furent prises contre lui et les membres de sa famille. 
Il dut repartir pour l'exil et ne bénéficia dune 
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exception en sa faveur que sous la présidence de M. 
Camot, le 7 juin 1889, après le don magnifique qu'il 
fit à l'Institut de France de son domaine de Chantilly. 

Dès lors, il partagea sa vie entre Paris, Chantillj' 
et les propriétés de Sicile qu'il tenait de sa femme. 
C'est a Zucco. près de Palerme, que la mort l'a frappé 
récemment; la nouvelle de l'épouvantable catastrophe 
du Bazar de la Charité, où avait péri sa nièce, la du- 
chesse d'Alençon, détermina une crise fatale de la 
maladie de cœur dont il souffrait depuis longtemps. 

Elu membre de l'Académie Française en décembre 
1874, à la place de Montai embert, il ne prit séance 
que le 3 avril 1873, un long débat s'étant élevé sur la 
question de savoir si on l'appellerait « Monseigneur »> 
ou « Monsieur. » 

Le duc d'Aumale faisait partie de l'Académie des 
Sciences Morales et de TAcadémie des Beaux- Arts. 
De nombreuses Sociétés savantes avaient tenu à 
honneur de le placer à leur tête. 

Il n'a pas beaucoup écrit, mais sa grande tiiuvre. 
V Histoire (les princes de Condé, qu'il mit plus de vingt 
années à achever , est un monument de science 
historique et de patriotisme. Depuis l'oraison funèbre 
de Bossuet, le grand Condé n'avait pas trouvé un 
aussi éloquent panégyriste. 

En 18r)8 et en 1859, le duc d'Aumale publia dans la 
Revue des Deux Mondes des articles sur les Zouaves et 
les Chasseurs à pied (réunis en un volume\ sur la 
Captivité du roi Jean, sur le Sièfje dWlèsia. 

La l'* édition de sa Lettre sur V Histoire de France, 
adressée au prince Napoléon (1861), est devenue très 
rare, ayant été saisie par la police impériale. 
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On peut citer aussi son Discours de réception à 
l'Académie Française et la Réponse qu'il fit, comme 
directeur de l'Académie, à M. Rousse, qui succédait 
à Jules Favre. 

L'unanimité des regrets a fait de la mort du duc 
d'Aumale un deuil national et prouvé que la France 
perdait en lui un de ses fils les plus aimés. 

Le général Mellinef 

En 1893, la garnison de Nantes célébrait le quatre- 
vingt-quinzième anniversaire de la naissance du gé- 
néral Mellinet. Un des compagnons d'armes du 
glorieux vétéran, le général Fay, présidait cette 
patriotique solennité. « Jrf muUos an nos î >» répétions- 
nous alors ; nous espérions que cette gloire nantaise 
deviendrait centenaire et rejoindrait la fin du XVIII* 
siècle au commencement du XX*. 

Un fatal accident a mis à néant nos espérances. 
Moins de deux ans après la fête organisée en son hon- 
neur, le général Mellinet a succombé aux suites d'un 
refroidissement. II était dans sa quatre-vingt-dix-sep- 
tième année — « grande morlalis œvi spaiium », eût dit 
l'historien latin. 

Fils du général qui commandait à Waterloo la 
jeune garde, frère de l'imprimeur et écrivain bien 
connu, Emile Mellinet naquit à Nantes, le 11 juin 
1798. Nous avons publié, en 1891, dans la Revue de 
Bretagne, la plus éloquente des notices qui puisse lui 
être consacrée, c'est-à-dire, le relevé officiel de ses 
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états de service. On y suit, depuis 1815, date de la 
première blessure du jeune officier, sous les murs de 
Metz, jusqu'à 1870, année où le commandant supé- 
rieur des gardes nationales de la Seine eut un rôle 
plein de patriotique dignité, la carrière la plus brillante 
dont les guerres d'Espagne, de Crimée, d'Afrique et 
d'Italie marquèrent glorieusement les étapes. 

w Musicien, bibliophile et général de division >», tels 
sont les aspects variés sous lesquels M. Emile Mail- 
lard, auteur de « Nantes el le déparlemenl au X/A'® 
siècle », envisage le général Mellinet. Nous venons 
de dire un mot du général. Le musicien se manifesta 
par l'organisation des musiques régimentaires qui 
prirent, grâce à lui,en 1854, une réelle importance ; par 
la formation d'une bibliothèque musicale qu'il donna 
en grande partie au Conservatoire de Paris; enfin 
(détail presque ignoré de la génération présente) par 
la composition de plusieurs morceaux que fit valoir, 
dans les salons de Nantes, son talent de chanteur et 
d'instrumentiste. Le bibliophile nous appartient. Le 
général Mellinet avait la passion des vieux livres : il 
savait les dénicher aussi bien à Nantes, sur la place 
Bretagne^ qu'à Paris, sur les quais. Quoiqu'il eût fait 
hommage au Ministère de la guerre d'une magnifique 
collection d'ouvrages militaires, il possédait encore 
nombre de ces ouvrages et bien d'autres de genres 
divers dans ce pavillon, attenant à son hôtel de la 
place Launay, où la Société des Bibliophiles Bretons 
Talla chercher pour faire de lui son vice-président 
d*abord,en 1877, puis l'un de ses présidents d'honneur, 
en 1888. 
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Le général Mellinet aimait la Société des Bibliophi- 
les Bretons : il avait été l'un de ses membres fonda- 
teurs, il avait encouragé ses débuts, il suivait ses 
progrès d'un œil attentif et bienveillant. Quand il ne 
pouvait assister aux séances, il s'excusait près de 
notre président, en des lettres d'une bonhomie exquise, 
et portant la trace de cette courtoisie d'autrefois dont 
on ne le vit jamais se départir. 

Dans le livre que nous avons mentionné, M. E. 
Maillard a tracé du général Mellinet, en 18M, un por- 
trait ressemblant. « C'est, dit-il, un vieillard d'une 
" conservation intellectuelle admirable, aux formes 
« attiques et d'un esprit orné des plus riches souve- 
« nirs artistiques, un type enfin de la belle société 
« d'autrefois. ' 

On ne saurait mieux dire. Ceux qui ont connu et 
qui ont aimé le général Mellinet ne l'oublieront 
jamais. Chez le vénéré doyen de l'armée française, le 
cœur valait l'esprit, s'il ne valait pa3 mieux encore. 

M. LK V ' HkRSART DK la Vll.LEMARQLÉ 

I/esprit chrétien, l'esprit breton se sont réunis pour 
faire de M. de la Villemarqué une des plus pures 
individualités de ce siècle. Le Barde — comme il 
aimait à s'appeler lui-même — a continué, dans le 
domaine poétique, le rôle de ces saints de la Cornou- 
aille et du Léon dont Albert-le-Grand nous a trans- 
mis la vie miraculeuse ; il avait la charité, la piété et 
aussi le charme ingénu qui caractérisent ces ardents 
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et aimables serviteurs de Dieu ; il a vécu, il est mort 
comme eux, faisant le bien et le répandant autour de 
lui. C'était un saint laïque. 

Continuateur immédiat de l'œuvre de Brizeux et de 
Souvestre , Théodore-Claude-Henry Hersart de la 
Villemarqué naquit au Plessis-Nizon (Finistère), le 
7 juillet iSl.V II apprit de sa mère, — la dame de 
Nizon — à écouter et à aimer les chants que récitaient 
à la veillée les paysans, les mendiants, hôtes de pas- 
sage du manoir paternel. Il recueillit plusieurs chan- 
sons de la bouche dune pauvre chanteuse ambulante, 
de la paroisse de Melguen, soignée et guérie par sa 
mère. 

" Telle a été — écrivait-il dans la préface de son 
«• BarzAZ'Breiz — l'origine en quelque sorte domesti- 
« que, j'oserais dire presque pieuse, de la présente 
" collection, dont j'ai trouvé les plus belles pièces 
<' écrites vers les premières années du siècle sur des 
" feuilles du cahier de recettes où ma mère puisait sa 
•' science médicale. » 

La franchise de cette déclaration fait tomber bien 
des critiques adressées, au nom de la science, au livre, 
et montre que l'éditeur-poète ne dédaigna pas de 
choisir, parmi les humbles de la Bretagne, ses plus 
sûrs collaborateurs. 

En quête de légendes, le jeune de la Villemarqué 
explora toutes les parties de la Basse- Bretagne, in- 
terrogeant ses compatriotes dans les plus intéressan- 
tes manifestations de leur vie populaire, dans les par- 
dons, les foires, les noces et les fêtes agricoles, d'une 
couleur locale si tranchée. Il s'acquit promptement la 
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réputation d'un chercheur érudit et fixa même l'atten- 
tion des pouvoirs publics ; diverses missions en An- 
gleterre, dans le pays de Galles, que lui confia un 
Ministre éclairé, M. de Salvandy, lui permirent de 
coordonner ses recherches, d'enrichir par de précieuses 
comparaisons ce qu'il appelait « un répertoire natio- 
nal »> et de publier en 1839, chez le libraire Delloye, 
son BarzaZ'Breiz ou Chants populaires de la Bretaffne. 

Cette date de 1839 mérite d'être retenue par tous 
les Bretons, tous les Français, jaloux de la gloire litté- 
raire de leur pays ; elle marque l'apparition d*un des 
plus beaux livres qui soient sortis de l'imagination 
d'un peuple. 

Le succès du Barzaz-Breiz, qui donnait aux lecteurs 
la fine fleur de la poésie celtique, fut extraordinaire; 
consacré par plusieurs éditions et traductions, il se 
répandit, pour l'honneur de la Bretagne, en tous pays. 
Il s'est à peine ralenti de nos jours et, récemment 
encore, une réimpression nouvelle, la neuvième, 
l'attestait. 

Avec une violence qui dépassa les bornes de la 
discussion courtoise, l'école du document pur repro- 
cha à M. de la Villemarqué d'avoir mis trop de lui- 
même dans son Barzaz-Breiz. A ces critiques, de 
beaucoup postérieures à la publication de l'ouvrage, on 
peut répondre qu'en 1839, nul n'était en droit de con- 
tester à M. de la Villemarqué ses mérites de traduc- 
teur et d'érudit. 

Il appliquait à la tradition, dont il respectait le fond 
même, la forme vibrante et colorée d'un Augustin 
Thierry et d'un Michelet. Aux applaudissements du 
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monde civilisé, il publiait le Romancero de la Bretagne 
et les meilleurs esprits du temps, George Sand en 
tête, l'admiraient sans « regratter •>, comme eût dit le 
vieux Régnier, ses mots ou ses phrases. On soutien- 
drait malaisément, aujourd'hui même, que M. delà 
Villemarqué altéra la source d'où jaillirent ces chants 
majestueux ou gracieux, Le frihul de Nominoé, Notre- 
Dame du Folgoat ^ L héritière de Kerlaz, Azénor la Pale, 
Les GtverzioUy les Soniou^ du laborieux M. Luzel et de 
ses disciples nempéchent point le Barzaz-Breiz d'avoir 
cueilli les plus beaux épis du champ breton, .d*en avoir 
fait une gerbe merveilleuse, et son barde de mériter 
que les jeunes contemporains lui disent, comme disait 
Dante à Virgile : Tu signor, tu duca^ tu maestro. 

Le Barzaz-Breiz est resté le chef-d'œuvre de M. de 
la Villemarqué, mais ne doit pas nous faire oublier ni 
méconnaître ses autres livres, issus des mêmes pré- 
occupations : Les Contes populaires des anciens Bretons 
(1842), réimprimés sous le titre : Les Bomans de la table 
ronde; Dictionnaire français breton^ de Le Gonidec, 
nouvelle édition (1847) ; Grammaire Bretonne, du même 
et Dictionnaire breton français (1849); Poèmes des bardes 
bretons du VP siècle (1850) ; La légende celtique et la 
poésie des cloîtres en Irlande, en Camhrie et en Bretagne 
(1859) ; Myrdhhin ou l'Enchanteur Merlin (1861) : Le 
grand Mystère de Jésus, drame breton du Moyen- Age 
(1865); Les Poèmes bretons du Mogen-Age (1879). 

Ne pouvant écrire ici une bibliographie complète, 
nous devons passer sous silence plusieurs opuscules 
et de nombreux articles insérés dans les publications 
ou revues bretonnes. La Bévue de Bretagne, en parti- 



culier, compta toujours M. de la Villemarqué parmi 
ses plus éminents et plus assidus collaborateurs ; 
elle inséra une de ses dernières études, relative aux 
poètes populaires ou /ocu/ri/ore^derArmorique. 

La croix de la Légion d'honneur, en 1846, un siège 
à l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, en 
1858, furent les récompenses officielles du poète et du 
savant. L"ne autre Académie, la première de toutes, 
s'est souvent ouverte à de moins dignes. 

Ce qui caractérise les ouvrages de M. de la Veille- 
marqué, (les trois meilleurs surtout, le BarzazBreiz, 
La Légende Celtique, Merlin V Enchanteur), c'est le senti- 
ment breton et l'inspiration poétique harmonieuse- 
ment unis. « Quelque critique qu'on puisse faire à 
^1 ses arrangements et adaptations — dit M. René 
« Kerviler dans VAnnuaire de Bretagne — on ne lui 
u enlèvera jamais le mérite d'avoir popularisé au 
« dehors et fait aimer ainsi notre poésie bretonne, et 
u nous lui pardonnerons d'avoir augmenté quelquefois 
a son charme et sa séduction. » 

Les attaques d'adversaires assez acharnés pour 
ressembler à des ennemis n'altérèrent jamais la séré- 
nité du grand et bon chrétien qu'était le châtelain de 
Keransker ; il pratiquait admirablement le pardon des 
injures et s'appliquait en public le précepte sacré : 
Bonum est nxihiquia huniiliasli nie. 

Jusqu'au jour où son grand âge ne lui permit plus 
de voyager, il promena sa verte vieillesse à Paris 
et dans toutes les villes où se tenaient les Congrès 
de l'Association Bretonne. H eut ainsi l'occasion 
d'assister à plusieurs des séances de la Société des 
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Bibliophiles Bretons, qui, après l'avoir eu pour délégué 
dans le Finistère, lavait nommé, en 1885, un de ses 
vice-présidents d'honneur, et d'y faire sur la langue 
et la littérature celtiques les communications les plus 
intéressantes. 

M. de la Villemarqué est mort, le 8 décembre 1895, 
en barde chrétien comme il avait vécu, un cantique 
aux lèvres. Toute la population de Quimperlé a suivi 
le convoi de cet incomparable Breton. 

M. Ai.KXANDRi-: Pkrthcis 

Au commencement de l'année 1877 (à moins que ce 
ne fut à la fin de 1876) quelques amis des livres et de 
la Bretagne jetèrent, à Nantes, les bases de la Société 
des Bibliophiles Bretons. Deux d'entre eux témoi- 
gnèrent pour l'œuvre nouvelle d'un zèle qui ne s'est 
jamais ralenti, M. Henri Le Meignen, tout de suite 
élu vice-président, et M. Alexandre Perthuis. 

Celui-ci accepta, dès la fondation de la Société,et con- 
serva jusqu'à sa mort, pendant près de dix-huit ans, 
les fonctions utiles et un peu sacrifiées de trésorier. 
Nous permettra-t-on de répéter l'éloge que notre 
éminent président, M, Arthur de la Borderie ne man- 
quait jamais de lui adresser avec une amicale familia- 
rité : « Ce n'est pas un trésorier, c'est un trésor. » 

Le dévouement de tous les instants que témoigna 
M. Perthuis à la Société des Bibliophiles Bretons 
n'est pas son seul titre à la reconnaissance de ses 
compatriotes. Archéologue et numismate très distin- 
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gué, il avait rouni la plus belle collection de jetons 
des maires de Nantes. Des recherches aussi heu- 
reuses l'engagèrent, sans doute, à publier en collabo- 
ration avec M. S. de la NicoUière-Teijeiro, l'érudit 
historiographe de la ville de Nantes, son œuvre capi- 
tale, Le Livre Doré de ri Intel de Vilie de Nâtiles i2 
volumes gr. in-8, Nantes, Grimaud, 1873), avec des- 
sins, par Ch. Delahaye, des armoiries et des jetons 
des maires de la ville. Ce grand et bel ouvrage, dont 
les principales données sont puisées dans l'ancien 
Lirre DoréAevenu très rare, est divisé en trois parties : 
1« Conseil des Bourgeois, 1333-1564 : 2** Mairie de Nan- 
tes, 1565-1789; 3* Manicipaiité Xantaise, 1789 à nos 
jours. — Sur le même plan et avec le même collabo- 
rateur, M. Perthuis publia un Supplément (Nantes, 
imprimerie Salières, 1890), qui conduit la liste des 
maires jusqu'à cette époque et auquel la reproduction 
d'une médaille de François III, dauphin de France, 
duc de Bretagne, pièce unique tirée de sa collection, 
sert de frontispice. 

Né à Nantes, le 19 février 1825, Pierre- Alexandre 
Perthuis avait épousé la fille d'un écrivain estimé, 
M. Auguste Laurant. Comme juge au tribunal de 
commerce de Nantes, comme archéologue et aaiateur 
d'art,, il s'était concilié l'estime et la sympathie de 
tous. Ceux qui ont plus particulièrement apprécié la 
délicatesse de son caractère et la sûreté de ses rela- 
tions ont regretté en lui un excellent ami. 



EXTRAITS 

DES 

PROCÈS-VERBAUX 

Séance du 20 th'cembri- 1S90. 
Présidence de M. Henri Le Meignen, vice-président. 



La Sociélé des Bibliophiles Bretons a tenu une séance 
le samedi 20 décembre 1890, à huit heures et demie 
du soir, dans un salon du Cercle des Beaux-Arts, à 
Nantes. Notre vénéré président d'honneur, M. le 
général Mellinet. avait chargé le Secrétaire de prier 
ses collègues de vouloir bien excuser son absence. 

Douze nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 

Il est procédé ensuite à l'élection d'un deuxième 
secrétaire-adjoint. M. Emile Oger est nommé à l'una- 
nimité. 
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Etat des publications, — Le Président expose 
que le Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons qî 
de r Histoire de Bretagne, 12", 13 ', 14* années (1888, 1889, 
1890), vient d'être distribué aux sociétaires. Il fait 
connaître que l'impression du volume des Lunettes 
dea princes, de Jehan Meschinot, est aujourd'hui corn 
plètement terminée ; il fait passer s )us les yeux des 
membres présents des épreuves de ce gentil ouvrage, 
élégamment édité par la maison Jouaust, de Paris. 
Il fait part à la Société de différents projets qui doi- 
vent donner un caractère tout à fait artistique à cette 
publication, dont la préface est de notre délégué à 
Paris, M. Olivier de Gourcuff. La couverture devra 
porter : 1** le titre général, Petite Bibliothèque bre- 
tonne. Les Lunettes des princes de Jehan Meschinot: 
2"* un des fleurons de la Société^ par exemple celui du 
Bulletin fune hermine cravatée, avec la devise Non 
niihi scd cunctis) : 3** la mention : Nantes, Société des 
Bibliophiles Bretons et de l'Histoire de Bretagne 
MDCCCKC. Le verso du faux-titre devra porter la 
marque des Bibliophiles Bretons et, au-dessous, le 
numéro de chaque exemplaire et le nom du Biblio- 
phile auquel cet exemplaire est destiné. Tous ces pro- 
jets reçoivent l'approbation des sociétaires, qui déci 
dent en outre que la couverture devra être en simili- 
parchemin. Le Président entretient ensuite l'assem- 
blée d'un projet de publication illustrée pour 1891 : Les 
Contes et légendes populaires de la Basse-Bretagne, 
dans le genre de Guionvach, qui a été si bien accueilli 
cette année. Le texte de ce nouveau volume est prêt 
pour l'impression : reste à établir l'illustration : c est 
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un choix des meilleurs récits de Souvestre, de Luzei 
et de du Laurens de La Barre, avec une très bonne 
introduction d'Henri Finistère. Le projet est pris en 
considération et sera mis à exécution dès que le pré- 
sident et le trésorier jugeront la chose possible, après 
examen des ressources disponibles et des projets de 
publication déjà pris en considération. 

Communications diverses. — Le Président donne 
ensuite lecture d'une lettre émanant de la Société des 
lettres, sciences et arts des Alpes-Maritimes deman- 
dant à échanger, contre notre Anlh(tloc/i€ des Poètes 
Bretons du XVII* siècle, le Cartuliiire de lahbaye de 
Lérins, l'une des plus anciennes et des plus célèbres 
abbaj^es de France : cet ouvrage (in-4° de 600 pages; 
est illustré d'une vue de Lérins au XIP siècle et d'un 
fac-similé du manuscrit. Cette proposition est accep- 
tée à l'unanimité. 

M. le comte de Bréchard saisit la Société de la pro- 
position de faire éditer un travail de E. des Buttes sur 
la vie de la duchesse Ermengarde, femme d'Alain 
Fergent. Le Président, tout en rendant hommage 
au talent de l'auteur de ce travail, rappelle que le but 
de la Société est non d'éditer des livres nouveaux, 
mais des livres anciens devenus très rares. 11 demande 
cependant de prendre en considération la proposition 
de M. de Bréchard et de voir si l'on ne pourrait pas 
confier à la Revue de Brelaifne^ de Vendée et dWnjou, 
organe de notre Société, le manuscrit de E. des Buttes, 
qui pourrait, après l'apparition de son travail dans 
cette Bévue, en demander un tirage à part. L'un des 
directeurs de la Bévue de Bref ar/ ne, de Vendée et d'Anjou 
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répond qu'un ouvrage de 35() à 400 pages comme 
celui dont il est question, occuperait de nombreux 
numéros de la lievue et demanderait sans doute 
plusieurs années avant d'être imprimé entièrement ; 
il ajoute qu'il n'est pas opposé à l'acceptation de ce 
manuscrit : mais il pense qu'on ne peut l'accueillir 
sans le connaître et propose de soumettre le 
travail de E. des Buttes à l'examen de M. de la 
Borderie, si compétent en ce qui touche l'histoire de 
Bretagne. Cette proposition est adoptée. 

Exhibitions. — Par M. Alexandre Perthuis : 

!• Portrait de Berrijer fils, député, dessiné dans la 
prison de Nantes, le 14 juillet 1832,par M. deTrobriant. 

2° Portrait du duc d" Aiguillon avec un fac-similé de 
sa signature. 

3» Grtind concert par permission de MM, les magisirals, 
sous le bon plaisir de Messieurs les commissaires du 
concert, honoré de la présence de Monseigneur le duc 
d'Aiguillon. 

La demoiselle Descoins donnera concert à son béné- 
fice jeudi prochain 8 janvier 1761 : l'affiche du jour 
annoncera ce que l'on exécutera ; l'Orchestre sera des 
plus brillantes (.çio) par l'augmentation des musiciens, 
et par la variété des instruments. Le sieur Audihert 
jouera une sonate de violon-célle (sicj,et le sieur Brijon 
un concerto de violon de sa composition. 

L'on prendra trente six sols par personne. C'est 
dans la salle ordinaire du concert, à la Bourse. 

4* Emigrand. Revenant, à. Paris (sic), 

5° Extrait du registre mortuaire de V Hôpital du Pan- 
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théon. On trouve sur cet extrait la signature de 
Renard, maire de Nantes sous Carrier. 

6® The Taken of General Stofflet. Prise du Général 
Stofflet. Publ. as the act dir. May 1796, by Dulau, 
n* 107, Wardour street. 

Par M. Claude de Monti de Rezé : 

1® Histoire || lanienlahle \\ de Gilles || seigneur de || 
Chasteaubriext II el de Chanlocê^ Prince du sang \\ Je 
France el de Bretagne, eslran || glé en prison par les 
Ministres d'vn Fauory. — MDCLI. 

2' Relation || véritable de ce qui s'est passé à la || 
prise du village de la Pointe, sci || tué à la cheute de la 
rivière du || May ne dans la Loire. || Envoyée a 
Messieurs les || Prévost des Marchands et Eschevins 
de II la bonne ville de Paris. || A Paris, \\ chez P. Roco- 
let, Imprimeur et Libraire ordinaire || du Roy et de la 
Maison de Ville, au Palais, aux || Armes du Roy et 
de la Ville. || -M.DC.LIL || Avec Privilège de Sa 
Majesté. 

Par M. Le Meignen : 

!• Guionvach. Etudes sur la Bretagne, parL. Kerard- 
ven. Deuxième édition. Paris. Ebrard, libraire éditeur, 
rue des Mathurins Saint-Jacques, 24. 1SÎ5. 

2'' Les croniques an || nattes des pays d'Angleterre 
et Bretaigne, contenant || les faictz et gestes des roys el 
princes qui ont re \\ gné audit pays, et choses dignes de 
mémoire || aduenues durant leurs règnes, puis Bru \\ 
tus jusques au trespas du feu duc de Bre || taigne 
Ftançoys second du nom, der \\ nier decedà. Faictes 
et rédigées par || noble homme et saige niaistre \\ 



— 46 — 

Alain liouchard , en son vi || uant aduocat en 
la court II de parlement, et de || puis augmentées || 
et conlinucc.s \\ jusques en || Lan Mil || cinq ce us 
Il XXXI II AvKC PRiuîi.KGE II On les vend à Parix en 
la rue Sainct Jaques || , en la bouticque de Jehan 
Petit, libraire juré de TU || niversité, k renseigne de ia 
fleur (le Jajs d'or. || Mil. V.C.XXXI. 

3'' Discours II des specthks || ou visions et || appari- 
tions d'esprits, comme [j anges, démons et âmes, se 
raonstrans || visibles aux hommes, où sont rapportez 
les arguments et raisons de ceux || qui reuocquent en 
doute ce qui se dit sur ce subiect, et autres qui en 
ap II prochent, etc.. 

Le tout en huict livres || par Pierre Le Loyer, con- 
seiller au roy, siège presidial d'Angers, etc.. || Seconde 
édition reueue et augmentée. A Paris \\ chez Xicola^ 
lUnm, demeurant au Mont Sainct Hilaire, à l'enseigne 
Sainct Claude. M.DC.VIII, avec privilège du Roy et 

approbation. 

Le secrétaire, 

DoMiNFQrE Caillé. 

Séance du 2 7 mai h'^9L 
Présidence de M. Arthcr dk la BimoEniK, président. 

La Société dos Bibliophiles Bretons a tenu séance le 
mercredi 27 mai 1891, à huit heures et demie du soir, 
dans un salon du Cercle des Beaux- Arts, à Nantes. 

Six nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 
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NÉCROiifHiiE. — I.e Président fait part à la Société 
de la perte quelle vient de faire dans la personne de 
M"' Le Grand et dans celle de M. André Joùbert. 

M. André Joùbert était notre délégué en Anjou. 
C'était un des membres les plus actifs de la Société 
des Bibliophiles Bretons et un des collaborateurs les 
plus assidus de son organe la lievue de Bretagne, de 
Vendée et d'Anjou. 11 est décédé le jeudi 21 mai, à l'âge 
de Vi ans seulement. C'est une grande perte pour 
l'Anjou dont il fouillait l'histoire avec une ardeur 
infatigable : 

II aimait son pavs et le faisait aimer. 

C'est une grande perte aussi pour notre Société où 
il avait su faire apprécier sa science, son activité et sa 
courtoisie. 

IvFAT OKS piBLîCATiONs. — Le Président rappelle 
que. depuis la précédente séance, le joli petit livre 
des Luneiies des princes, du poète nantais Jehan 
Meschinot, a été distribué aux sociétaires. Ce livre 
ouvre la série des volumes i/i-/-*^ qui composeront 
notre Petite liihliofhf^ffue hretnnne. Il est question, pour 
le suivant, de \\\nthido<jie des femmes poètes de la Breta- 
gne que notre Société a chargé M""* Riom de composer. 
Le manuscrit de .\1°* Riom devra être transmis au 
secrétaire, qui le lira et donnera son avis. Après les 
femmes viendront les hommes poètes des X VI!I* et 
XIX* siècles. La Société espère que MM. les directeurs 
delà Hevue de Bretmjne, de Vendée et dWnjnu vf>udront 
bien s'occuper de ce travail. 
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Le Président rappelle en outre que, dans la pré- 
cédente séance, le projet d'une publication illustrée 
pour i891 a été pris en considération. M. Adrien 
Oudin a bien voulu se charger de faire un choix de 
contes et de légendes dans les œuvres de Souvestre, 
Luzel et du Laurens de La Barre. Il l'a fait précéder 
d'une introduction qui donne bien la physionomie de 
ce genre de littérature. L'illustration pourrait être 
confiée aux soins de M. Busnel, qui a déjà illustré le 
Guionvac'h et qui possède un si vif sentiment du 
caractère breton. M. Chardin accepte de dessiner le 
frontispice. Le bureau de la Société, après examen 
des ressources disponibles, est d'avis de poursuivre 
l'exécution de ce volume de Contes et Légendes popu- 
laires de la Basse'Brelagne, La proposition est 
acceptée. 

Communications diverses. — M. Arthur de la 
Borderie, qui a été chargé par la Société d'étudier les 
poètes bretons du XVI" siècle, donne une lecture 
très curieuse et très intéressante sur Odet de la Noue, 
dont les œuvres poétiques ont été publiées en 1594. 
Ce poète, fait prisonnier à l'âge de 24 ans par les 
ligueurs, a eu l'idée originale de chanter sa prison, où, 
prétend-il, il a eu le bonheur de recouvrer la libertt^ 
de Tesprit en perdant celle du corps. La physionomie 
de ce sévère huguenot contraste avec celle de Charles 
d'Espinay — prélat un peu mondain dans ses vers 
de jeunesse — dont M. de la Borderie nous montre 
la silhouette. Les œuvres de ce dernier poète ont eu 
deux éditions, l'une de Iôô9, l'autre de 1560, Le 
titre de la seconde est ainsi conçu : Les sonelsde Char- 
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les d'Espinay, breton, reveus et augmentez par VAntheur. 
A Paris ^ de V imprimeur Robert Es tienne, M. DLX, 
Avec privilège. 
Exhibitions. — Par M. Arthur de la Borderie : 
lo Baliverneries ou contes nouveaux d'Eutrapel autre- 
ment Léon Ladulfi. A Paris, par Estienne GrouUeau, 
libraire demeurant en la rue neuve Nostre Dame, à 
1 enseigne Saint Jean Baptiste, 1548. 

Cette édition des Baliverneries d'Eutrapel, tirée à 
cent exemplaires, imprimée « à Cheswick sur les 
bords de la Thamise, aux frais de trois amateurs de la 
littérature comique, se trouve chez Triphook, rue St- 
JacqueSf à Londres, M D CCCXV. » 

2° Les Troys mi \\ rouers du monde composés par 
frère \\ Jehan Picard, docteur en théologie à \\ Paris^ 
de l'ordre des frères mi \\ neurs, \\ veuz et corrigez par 
Il vénérable religieux frère \\ Claude de Campis \\ 
de tordre des frè || res presc heurs ^ \\ cu[ni]Privilegio \\ . 
Ils se vendent à Paris soubz la seconde || porte du 
Palais en la maison de Jehan || Longis || en la pre- 
mière boutique de la || gallerie par où on va à la 
Cha[n]cellerie. 

J. Picard, religieux dominicain, était Breton natif 
de Morlaix . 

3** Manuscrit du X* siècle, en écriture dite Caroline, 
Feuille grand in-folio, fragment des Prophéties de Jéré- 
mie, ch. VII, faisant partie de la trouvaille de M. le 
baron de Wismes connue sous le nom de Trésor de 
la rue des Caves ^ et provenant très probablement d'une 
des maisons religieuses de Nantes avant la Révo- 
lution. 

4 
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Par M. Alexandre Perthuis : 

1<» La Henaissance en France : Bretagne^ Maine^ Poi- 
tou^ Anjou^ Ancjouniois y Aunis, Sainlonge^ par Léon 
Palustre. Paris, A. Quantin, 1885. In-f*. 

2" Portrait de la princesse Constance de Salm, 
gravé par Layrenie. 

Par M. Gustave Caillé : 

l*» Les Cimi actes de la l'/e, moralité. Pièce de vers 
autographiée de la princesse Constance de Salm, por- 
tant en marge ces mots de la main de Fauteur : 
« Bon à tirer après avoir fait de petites corrections 
indiquées sur cette feuille et expliquées dans la note 
ci-jointe. Constance de Salm. » Quatre correc- 
tions sont indiquées au crayon rouge. 

2° Gravure coloriée dédiée à la nation française et 
vendue rue de la Fosse N^ 30^ chez Charpentier père ^ 
fils et C', au bénéfice des blessés^ veuves et orphelins 
victimes du 30 juillet J830, — Monument funéraire 
entouré de personnages allégoriques. 

3* Gravure intitulée : Henri en Ecosse. Cette gravure 
représente Henri V enfant en costume écossais ; il 
tient un arc d'une main et une flèche de Tautre. 

4® Araucanay poème héroïque de don Ercella, tra- 
duit pour la première fois par Gilbert de Merlhiac, 
chevalier de Saint-Louis, membre et associé de plu- 
sieurs sociétés savantes. Paris,chez Igonette,quai des 
Augustins, n® 27. 1824. — Ce livre est dédié à Monsieur 
le contre-amiral Halgan, commandeur de Tordre royal 
et militaire de Saint-Louis et de la Légion d^honneur, 
membre de la Chambre des députés. 
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L'amiral Halgan est né à Donges (Loire-Inférieure), 
le ;i() décembre 1770. Il était frère de M»" Boulay-Paty 
et Lambert^ mères des poètes de ce nom, qui tous 
doux sont également nés à Donges. 

Par M. Dominique Caillé : 

L'Ovide \\ en belle humeur \\ de Monsieur Dassoucy 

Il Enrichi de toutes ses figures burlesques, \\ Seconde 

édition. \\ A Paris || chez Antoine de Sommaville, 

dans II la petite salle du Palais, à TEscu de France 

Il M. DC LUI. Il Avec Privilège du Roy. 

Par M. le O* de Bréchard : 

l"* Le Bâtiment des receptes, — Traduit de l'italien 
en français. Troyes, Jean- Antoine Gamier, 1738. 

2^ Cancans bretons^ 1830. 

3* Supplément du dictionnaire économique pour con- 
server, augmenter son bien et même sa santé ^ enrichi de 
figures en taille-douce^ par Noël Chomel, curé de la 
paroisse de Saint- Vincent de Lyon. — Lyon^ chez 
Jacques Guerrier et Antoine Besson, 1722. 

Ces trois volumes sont très curieux et très rares. 

Le secrétaire^ 
Dominique Caillé. 

Séance da 27 juillet IS91, 

Présidence de M. Henri Le Meignen, vice-président. 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu séance le 
lundi 27 juillet 1891, à huit heures du soir, dans un 
salon du Cercle des Beaux- Arts, à Nantes. 
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Un nouveau membre est admis au scrutin secret. 

Le secrétaire transmet à la Société les regrets 
exprimés par M. le général Mellinet, son vénéré 
président d'honneur, M. Arthur de la Borderie, pré- 
sident, et M. le vicomte du Bois de la Villerabel 
délégué, de ne pouvoir assister à la présente séance. 
Le Président y joint ceux de M. Hippolyte de la 
Grimaudière, délégué ; puis, suivant l'ordre du jour, 
il fait procéder aux élections pour le renouvellement 
triennal du Bureau. 

Les présidents et vice-présidents d'honneur étant 
inamovibles conservent de droit leurs titres. Pour les 
autres membres on procède au vote. Il en résulte que 
le nouveau Bureau se trouve constitué ainsi qu'il 
suit : 

Bureau de la Société. 

Présidenls d honneur : M«' le duc d'Almale ; 

Général Mellinet ; 

Vice-Prcsidenls d honneur : MM. le duc Louis de la 

Trémoille ; 
Vicomte H. de la Villemarqué, de l'Institut ; 
Marquis de Vili.outreys ; 
René Kerviler ; 

Président : Arthur de la Borderie ; 

Vice-Présidents : Henri Le Meignen ; 

Baron des Jamoxières ; 

Secrétaire : Dominique Caillé , 
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SecrélaireS'àdjoints : Comte Régis de i/Estour- 

BEILLON ; 

Emile Oger ; 
Trésorier : Alexandre Perthlis : 
Trésorier-adjoint : Eugène Boubée ; 
Bihlioihécaire'Urchiviste : René Blanchard. 

Conseil de la Société. 

MM. Camille DupuY ; 
Claude de Monti ; 
Joseph Rousse ; 
Alfred Lallié ; 
Comte DE Bréchard ; 
Anthime Menard. 

Délégués en Bretagne. 

MM. Arthur du Bois de Vh.lerabel (C6tes-du-Nord) ; 
Robert Oheix (Côtes-du-Nord) ; 
Marquis A. de Bremond d'Ars (Finistère) ; 
H. de la Grimaudikre (Ille-et-Vilaine) ; 
Ludovic CoRMERAis (Loire-Inférieure) ; 
V. AuDREN DE Kerdrel f Morbihan). 

Délégué à Paris. 

M. Olivier de Gourcuff. 

Délégués en Anjou. 

MM. labbé Ch. Urseau : 
Guillaume Bodinier. 
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Etat des publications, — Le Président annonce 
que le livre illustré des Contes et Légendes de la Basse- 
Bretagne est en bon train. Les clichés des nombreux 
dessins de M. Busnel, exécutés par M. Fernique, sont 
aux mains de M. Leroy, imprimeur. Quant au dessin 
frontispice de M. Chardin, il va être prochainement 
remis à M. Dujardin, qui en fera le cliché. 

Le Président fait savoir, en terminant, que le 
travail de M"' Riom sur les Femmes poètes de Bretagne, 
examiné par le secrétaire, chargé de ce soin par la 
Société, n*estpas tout à fait au point ; il espère cepen- 
dant que cet ouvrage pourra sous peu être livré à Tim- 
primeur de la Société. Ce livre sera du format des 
Lunettes des Princes et fera partie de notre Petite Biblio- 
thèque bretonne. 

Exhibition. — Par M. Alexandre Perthuis : 
Méditations de S. Bernard; manuscrit du XIV* siècle, 
avec lettres ornées. Reliure de l'époque avec ais en 
bois recouverts de basane rouge. Sur les feuillets de 
garde on lit Yintroït du dimanche Laetare noté en plain- 
chant avec initiales vertes. La dernière page du 
volume porte l'ex-libris suivant : Hune librum pure 
et liberaliter dédit magister Stephanus de Moducana f ?)..., 
offîcialis ecclesim Bothomagensis^ magistro Nicolas de 
Bardigalo, lune III ahrilis, an no Dni 1 421 , 

Le secrétaire, 
Dominique Caillk. 
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Séance du II septembre i 89 i , 
Présidence de M. Arthur de la Border îe, pr^^ic/e/i^ 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une séance 
le vendredi 11 septembre 1891 , à deux heures et demie 
de Taprès-midi, dans la grande salle de Thôtel de/ville 
de Saint-Servan, à l'occasion du Congrès de l'Asso- 
ciation Bretonne séant en cette ville. M. de la Ville- 
marqué, vice-président d'honneur de la Société et M. 
de Kerdrel, délégué de la Société dans le départe- 
ment du Morbihan, étaient assis au bureau, ainsi 
que MM. Régis de l'Estourbeillon et Emile Oger, 
secrétaires-adjoints de la Société. 

Trois nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 

Etat des publications. —Le Président annonce la 
prochaine apparition d*un volume de Co;i/e.v et légendes 
populaires de Basse -Bretagne, composé de récits choisis 
dans les œuvres d'Emile Souvestre, de du Laurens 
de la Barre et de M. Luzel, avec une introduction 
fort intéressante de M. Adrien Oudin qui a préparé 
et dirigé cette publication, un frontispice dû au 
crayon habile et spirituel de M. Paul Chardin, et 
de nombreuses illustrations de M. Busnel, qui excelle 
à rendre les types et les paysages bretons. M. de 
la Borderie met sous les yeux de l'assistance une 
dizaine de feuilles déjà tirées de ce volume, qui sera 
distribué aux sociétaires dans le cours du mois de no- 
vembre. 
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Exhibitions. — Par M. de la Villemarqué : 

Un exemplaire de la Coutume de Bretagne imprimé 
en gothique en l'an 1542. — Le texte est celui de la 
première Réformation de la Coutume exécutée en 1539, 
et que l'on appelle d'habitude V Ancienne Coutume^ par 
opposition à la Très ancienne, d'une part, et de l'autre, 
à la Nouvelle Coutume^ réformée en 1580, et qui est 
restée en vigueur jusqu'en 1789. — Outre les feuillets 
liminaires^ cette édition comprend : 1* le texte de la 
Coutume réformée (112 feuillets) ; 2* le procès-verbal 
de la Réformation de 1539 (72 ff.); 3° les Ordonnances 
royaulx sur la procédure au pays de Bretagne (75 ff.) ; 
Au recto du dernier feuillet du procès-verbal de la 
Réformation se trouve la souscription ainsi conçue : 
u Fin des couslumes et procès-ver hal du pays [| et duché 
de Breiaigne^ nouuellenient imprimées \\ à Pam, p^r 
Estienne Caneiller^ imprimeur^ || pour Philippe Bour- 
guignon, marchant || libraire iuré de l'université d'An || 
giers^ le XIII iour d'auril || mil cinq cens qua || ranie 
deux. » — Cette édition est fort rare ; la Bibliothèque 
nationale n'en possède que des fragments très in- 
complets. 

Par M. Arthur de la Borderie : 

1* Missel de Vannes^ gothique, in-folio, de l'an 1535, 
dont voici le titre et la souscription : « Missale secundum 
usuni insignis ecclesie Venetensis, accuratissima dih- 
gentia noviter emendatum^ summoque studio cum multi- 
plicihus divinis officiis superadditis elahoratum. » Sous- 
cription au bas du 236*' f. verso : « Impressum Pansii^ 
per Yolandam Bonhomme^ viduam gpectahilis viri Thiei- 
mann Kerver^ in vico divi Jacobiy ad signum Unicornis 
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(lemoraniem : pro Antonio et Michaele les Papolin.s^ mer- 
catoribus juratis insignis unwersiltttis Nannetensis^ cl 
pro Guillermo Brunel etiani librario^ demorante in diocesi 
Venetensiy et apud eosdem vennndatur. Anno M,D. XXX V, 
die -Y, menais decembris. » 

Volume petit in-folio de 240 feuillets, haut de 31 cen- 
timètres, large de 22, d'un très beau caractère, rouge 
et noir, à deux colonnes. Pour plus de détails, voir la 
Semaine religieuse du diocèse de Vannes du 3 fé- 
vrier 1887. 

2f^ Missel de Rennes, gothique, rouge et noir, à deux 
colonnes, in-4" de 216 feuillets, hauteur 18 centimètres, 
largeur 13 ; imprimé en 1531, comme le prouve le titre : 
« Missale ad usuni insignis ecclesie Hedonensis, nuper 
a qnalicunque ilocalo soUerter, emendatum, . . — Ex ca- 
racieribus Parrhisiis M. D. XXXF. » — La souscription, 
au dernier feuillet recto, porte : « Finis missalis recen- 
tissime impressi, impensis Michaelis et Gerardi Anger, 
necnon Jacobi Bertheloty Cadomi commorantiuni. » 

Volume curieux et rare, reproduisant fidèlement , 
avec de rares variantes, mais avec quelques additions 
assez importantes, le texte du Missel de Rennes ré- 
formé en 1493, dont la Bibliothèque nationale pos- 
sède un admirable exemplaire vélin. 

Par M. l'abbé Robert : 

Lectionarium Dolense, seu Officia Sfinctoruni Dolensis 
diœcesis propria... I). Urbani-Renati de Hercé, episcopi 
et comitis Dolensis, jussu et de venerabilis Capituli con- 
sensu, nunc primum in lucem édita. Doli, apud Ar- 
naldum Caperan, Régis et D. D. Episcopi typogra- 
phum et bibliopolam. M. DCC. LXIX. 
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Ce Propre de Dol, en deux volumes in-12, rare et 
recherché, est composé avec beaucoup de soin; il 
passe pour être Tœuvre de Tabbé Déric, auteur de 
Vllisloire ecclésiastique de Bretagne^ qui était chanoine 
de Dol. 

Par M. Plihon, éditeur à Rennes : 

i" Chavires des marchands de draps de soye, laine, 
mercerie^ épicerie et quincaillerie de la fille el faux- 
bourgs de Dinan... A Dinan, chez Jacques Aubin, im- 
primeur et marchand libraire, rue des Merciers (1669 
ou 1670). In-folio de 30 pages, vignette sur bois sur le 
titre, représentant le martyre de saint Etienne, pa- 
tron de la corporation. 

2® Nomenclator conimunium rerum, propria nomin,i 
gallico idiomafe indicans, auctore Hadriano Janio. En 
cette dernière édition a esté adioustée la langue bre- 
tonne, correspondante à la latine et françoise , par 
maistre Guillaume Quiquier de RoscoflF. A Morlaix, 
chez George Allienne, 1633. Petit vol. in-16 fort rare. 

Par M. le C' Régis de TEstourbeillon : 

1° Réponse en vers du sieur Nicole, au mémoire des 
sieur Vinet et consorts au sujet de V interpréta (ion Je 
Varticle i" de VUsement de Nantes, Rennes, de Timpri- 
merie de Nicolas-Paul Vatar, rue Royale, 1762, avec 
permission. 

2® Procès-verbal des séances tenues par les jeunes ci- 
toyens de Bretagne et d^Anjou, extraordinairement as- 
semblés en la ville de Pontivy^ le 1 5 janvier 1190. De 
rimprimerie de veuve Baudoin, imprimeur du Roi et 
de la Marine. 
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3° Des jurés et de la conviction intime^ par le citoyen 
Villenave. A Nantes, de l'imprimerie d'A.-J. Ma- 
lassis, imprimeur des administrations, place du Pilori . 
An IV de la République une et indivisible. 
N 4" I^s Noyades ou Carrier au tribunal révolutionnaire, 
par Tauteur de La Queue de Robespierre, A Paris, chez 
les marchands de nouveautés. 

5* L'Amour filial, comédie en un acte et en vers, par 
M. J.-J. Rolland, ingénieur et ancien capitaine d'ar- 
tillerie de Saint-Domingue, pensionnaire du Roi et 
gouverneur pour Sa Majesté de la ville de Château- 
Regnault. Représentée pour la première fois à 
Nantes, par les comédiens de M. le duc d'Aiguillon, 
le 16 janvier 1768. A Nantes, de l'imprimerie de veuve 
Vatar et fils, imprimeur du Roi. M.DCC.LXVIII. 

6'' Apologie de maistre André Maillarl, conseiller du 
Roy et maistre des requestes ordinaires de Sa Maies té. 
1588. 

7<» Madame de la Jaunaye, commune de Château- 
thébaud, le 19 septembre 1823. A Nantes, de l'impri- 
merie de Mellinet-Malassis. 

8** Exercice d^hisfoire naturelle à VEcole centrale du 
département du Morbihan. A Vannes, de l'imprimerie 
des Enfans de Galles. 

CoM.MUNiCATiONS DIVERSES. — M. l'abbé PâriS'Jallo- 
bert communique à la Société des Palmarès en forme de 
placards, imprimés à Dinan pour la distribution des 
prix du collège épiscopal de cette ville, aux années 
1784, 1786, 1787. Ces Palmarès donnent lieu, de la part 
de M. Paris, aux remarques suivantes : l'' Le total 
des prix pour les six classes ne dépasse pas quarante- 
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cinq. 2* Les matières couronnées sont en très petit 
nombre : pour la rhétorique, il y a la mémoire, VampU- 
ficalion latine^ V amplification française, la version et les 
vers latins ; pour la seconde et la troisième : la me- 
moirCy la version^ le thème et les vers latins ; pour la 
quatrième et la cinquième : les mêmes matières, sauf 
les vers ; pour la sixième : la mémoire et le thème. 
3*» Quelques noms parmi les lauréats sont encore 
honorablement portés dans le pays, par exemple 
ceux de Girodroux, Beslay, Ferron, Dupuy-Fromy, 
de la Ville-au-Comte, Bellier du Verger, Sévin,Tosti- 
vint, Dagorne, Moucet, Roquencour de Keravel, Le 
Saige de la Villebrune, etc. 

M. l'abbé Guillotin de Corson communique à la So- 
ciété un livre d'heures manuscrit, qui lui appartient, 
et dont il fait connaître le contenu et l'intérêt dans 
la note suivante : 

Note sur un livre d'heures de Notre-Dame, manuscrit 

nantais du X V* s iècle . 

« Ce manuscrit des Heures latines de Notre-Dame, 
écrit en gothique du XV* siècle, se compose de cent 
dix-sept feuillets en vélin ; il a 150 mil. de hauteur sur 
llOde largeur ; mais il est loin d'être complet, et, d'une 
dizaine d'enluminures en pleine page qui Tomaient à 
Torigine, il n'en reste que deux. Celles-ci repré- 
sentent la Circoncision, au commencement de Aone, 
et la Fuite en Egypte, en tête des Vêpres. L'ornemen- 
tation consiste par ailleurs en trois grandes lettres 
avec fleurons occupant toute la marge et en lettres 
initiales des versets, peintes en couleurs diverses re- 
haussées d'or. 



— 61 ~ 

« Le livre commence par un calendrier complet, se 
poursuit par l'office de la Sainte Vierge {Matines, 
Laudes y Prime, 7ïerce, Sexle, None, Vêpres et Complies), 
par les sept Psaumes de la Pénitence et TOffice des 
morts {Vêpres, Malines et Laudes) ; il se termine par 
deux Oraisons latines en Thonneur de Marie : Ohservo 
te, domina sancta Maria Mater Dei, et ; Inlemerata et 
in eternum benedicta, et par de pieuses considérations 
ou prières écrites en français sous le titre de : Les XV 
joays de \ostre-Dame doulce dame de Miséricorde. 

« L'intérêt de ce petit volume consiste en ce qu'il 
semble avoir été écrit pour quelque habitant du dio- 
cèse de Nantes. On y trouve, en effet, mention faite 
dans le calendrier des deux fêtes de saint Félix, 
évéque de Nantes, l'une à la date de sa mort (8 jan- 
vier), Felicis episcopi Nannetensis, l'autre à celle de la 
translation de ses reliques (en juillet), Translatio 
Beati Felicis episcopi, — des saints Donatien et Roga- 
tien, martyrs nantais, — de saint Similien, évoque 
de Nantes, Similianiepisc. Nannet., — de saint Pas- 
caire, évêque de Nantes, Pascharii episc, Nannet.,— de 
saint Clair, évêque de Nantes, Clari episc, Nannetensis, 
— et de saint Martin de Vertou, Martini Vertavensis. 

w Plusieurs autres saints, spécialement honorés 
dans le diocèse de Nantes ou appartenant soit à la 
Bretagne, soit à l'Anjou, figurent aussi dans ce ca- 
lendrier, savoir : saint Yves (avec ses deux fêtes en 
mai et en octobre), saint Liphard, saint Lucien, saint 
Saturnin, saint Julien du Mans, saint Gildas, saint 
Lezin et saint Aubin d'Angers, saint Sulpice, saint 
Guénolé, saint Maurille et saint Loup, également évé- 
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ques d'Angers, saint Modéran et saint Amand, évé- 
ques de Rennes, saint Malo, saint Corentin, saint 
Thuriau et saint Samson, évoques de Dol, saint Pa- 
tern, évêque de Vannes, saint Guillaume, évéque de 
Saint-Brieuc, saint Salomon, roi de Bretagne, martyr, 
saint Colomban et saint Gai, etc., etc. 

« Les invocations des Litanies des saints sont en- 
core plus explicites. Ainsi^ immédiatement après saint 
Etienne, premier martyr, figurent saints Donatien et 
Rogatien, sancle Donaciane^ sancle Rogaciane\ à la 
suite des martyrs invoqués d'ordinaire, sont placés 
saint Denis, saint Maurice, saint Eustache et leurs 
compagnons. En tète même des confesseurs pontifes, 
on invoque les évèques de Nantes, saint Clair, saint 
Félix et saint Similien ; à la fin des confesseurs, se 
trouvent d'autres saints bretons : saint Guillaume, 
saint Patern, saint Corentin, saint Tugdual et saint 
Yves. 

<« Il semble donc hors de doute que ces Heures ont 
été écrites pour quelque fidèle de Bretagne apparte- 
nant au diocèse de Nantes; peut-être pourrait-on 
même conclure, par suite de Thonneur particulier 
rendu dans ce manuscrit aux saints angevins Aubin. 
Lezin, Maurillc, Loup et Maurice, que ce fidèle habi- 
tait la partie du pays nantais avoisinant l'Anjou et 
aimait à invoquer tour à tour nos saints bretons et 
les bienheureux d'Angers. 

« Quant à connaître les possesseurs successifs de ce 
Livre d'Heures, inutile de s'arrêter à en faire la re- 
cherche ; rien n'indique le nom decelui ou de celle pour 
lesquels il fut écrit ; des notes marginales modernes 
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prouvent seulement qu'il se trouvait au XVIII" siècle 
entre les mains de familles bourgeoises du pays de 
Redon, les Thoumin et les Le Gai ; il appartenait en 
dernier lieu à M. l'abbé Hoêo de la Vallière, directeur 
du petit collège de Carentoir (Morbihan), décédé vers 
1860, et de qui je le tiens. » 

M. A, de la Borderie communique « deux Notes re- 
latives à l'Histoire de l'ancienne Liturgie bretonne »», 
l'une concernant un évangéliaire du IX'» ou X' siècle, 
de provenance bretonne, existant à la collégiale de 
Tongres, l'autre relative à un pontifical ayant ap- 
partenu à François Bohier, évéque de Saint-Malo, et 
qui est aujourd'hui à la Bibliothèque nationale. 

Avant la fin de la séance, M. Bobuchon^ de Fonte- 
nay-le-Comte, l'éditeur du splendide ouvrage : Pay- 
sages et monuments du Poitou, Tauteur de toutes les 
gravures et illustrations si remarquables et si nom- 
, breuses qui ornent ce beau livre, annonce à la Société 
qu'il a entrepris pour la Bretagne une œuvre sem- 
blable ; qu'il s'est assuré la collaboration d'un grand 
nombre d'écrivains et d'érudits bretons , que déjà 
même il a entamé ce grand travail, et en effet il fait 
circuler dans l'assemblée douze belles héliogravures 
in-folio, paysages et monuments, qu'il vient de pho- 
tographier dans le pays d' Auray. 

Le Président remercie M. Robuchon de sa commu- 
nication ; il loue hautement son entreprise si intéres- 
sante pour la Bretagne, et il exhorte tous les Bre- 
tons, amis de leur pays, à concourir à cette œuvre 
par leur souscription. 

Le sécréta ire-adjoin t , 

0« Régis de l'Estuuhuiîillon. 
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Séance du IS novembre fS^H. 
Présidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une séance, 
le mercredi 18 novembre J89I, à huit heures du soir, 
dans un des salons du Cercle des Beaux- Arts, àNantes, 

Un nouveau membre est admis au scrutin secret. 

Etat des publications.— Le Président annonce que 
le volume illustré des Contes et Légendes de la, Basse- 
Bretagne est terminé et prêt à être distribué aux 
membres de la Société. Le secrétaire fait passer sous 
les yeux des Bibliophiles deux exemplaires de ce bel 
ouvrage dont il a été si souvent parlé dans nos séances 
et qui offre par le choix apporté par M. Oudin dans 
Toeuvre de Souvestre, Luzel et du Laurens de la 
Barre, et par les illustrations de MM. Chardin et 
Busnel, un vif intérêt littéraire, artistique et local. 

M. Arthur de la Borderie entretient ensuite ras- 
semblée du livre des Femmes poètes bretonnes (des 
XVII P et A7A'* siècles). Cette anthologie, composée 
par les soins de M"* Riom, bien connue dans le 
monde littéraire sous les pseudonymes de Louise 
d'Isolé et de comte de Saint-Jean, est achevée et va 
être mise aux mains de M. Grimaud, imprimeur de 
la Société. Le Président fait circuler ensuite les mo- 
nographies qui doivent entrer dans la composition 
de ce futur ouvrage. Ce volume sera du format de 
celui des Lunettes des Princes de Jehan Meschinot et 
formera le second livre de notre Petite Bibliothèque 
bretonne. 
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Communications diverses. — Le secrétaire lit à Ja 
Société une lettre du 27 octobre 1891, par laquelle 
M. Henri de Tonquédec lui propose, au nom de M. de 
Saint-Prix, un manuscrit en langue bretonne pour 
être imprimé, par les soins des Bibliophiles Bretons, 
comme le Mystère de sainte Barbe, C*est une tragédie 
avec quatre prologues sur le «'Combat des Trente », 
composée vers 1600 ou 1650 ; les noms des chevaliers y 
sont la plupart bretonnisés. L'offre de notre collègue 
est prise en considération. La Société charge son secré- 
taire de remercier M. de Tonquédec et de lui demander 
communication du manuscrit de M. de Saint-Prix. Au 
cas où la Société consentirait, après examen, à le 
publier, il le serait avec une traduction française. 

Pour répondre à Farticle de l'ordre du jour qui 
porte : « Livres bretons introuvables, Ecrivains bre- 
tons du XVI* siècle, » M. A. </e la Border ie entretient 
la Société de Roch Le Baillif, sieur de la Rivière, qui 
à la vérité était Normand et même de Falaise, mais 
qui passa presque toute sa vie en Bretagne, médecin 
des principaux personnages, tantôt des princes de 
Rohan, tantôt du duc de Mercœur, et qui a fait impri- 
mer à Rennes plusieurs de ses livres devenus aujour- 
d'hui presque introuvables, entre autres, son Demos- 
lerion contenant un Petit traité de Vantiquité et singu- 
larités de Bretagne Armorique^ imprimé en 1578 chez 
Julien Duclos pour l'éditeur Pierre Le Bret : son 
Traicté de la cause de la hriefvc vie de plusieurs princes 
et grands et le moyen d'y remédier^ « faict en faveur 
de Monseigneur de Rohan, >• imprimé, à Rennes aussi, 
chez Michel Logeroys, en 1591. 

5 
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Personnage énigmatique d'ailleurs, ce Le Baillif, 
adepte d'une médecine dite spagirique^ insurgée contre 
la doctrine d'Hippocrate et excommuniée par la 
Faculté de Paris, qui traitait outrageusement Le 
Baillif de charlatan parce qu'il guérissait sans diplôme 
régulier et sans savoir le latin. Sur cette lutte entre 
Le Baillif et la Faculté, le livre exhibé ci-dessous par 
M. de la Borderie [Vray discours des interrogaloirea 
faicls à Roc Le Baillif) est un des plus curieux. Tou- 
jours est-il que la Faculté ne parvint pas à avoir 
raison de ce bizarre et habile personnage, puisqu'il 
mourut (en 1605) avec le titre de « Premier médecin 
du Roi », — du roi Henri IV encore î 

Exhibitions. — Par M. Alexandre Perthuis : 
Portraits de Philippe-Emmanuel de Lorraine^ duc de 
Mer cœur et de Penthièvre^ gouverneur de Bretagne : 
!• par Anton. Wierx. — 2° par Thomas de Leu. — 
3* par Thomassinus, 1595 (Le duc est à chevalj. - 
4* par Léonard Gaultier. — 5* par Moncornet. 

Au bas du portrait exécuté par Thomas de Leu, on 
lit ces vers : 

7n vois dépeint Philippes de Lorraine 
En deux tableaux plains de diversité ; 
En ce portraicl sa face luit haultaine 
Etf en ses vers^ ce courage indompté. 

Au bas de celui par Léonard Gaultier : 

Ce duc que sa valeur en tous lieux accompagne. 
Que Mercure chérisf. Prudence et le bonheur 
De ces grâces doué, mérite cet honneur 
De gouverner (ayniè) le peuple de Bretagne, 



- f>7 — 

Par M. le comte de Bréchard : 

i** Almanach de Gotha pour Tannée IS17, Cinquante- 
quatrième année. Gotha, chez Justus Perthes. 

Cet almanach est orné de douze figures. 

2* Almanach îles Cumulards. /" année, 1821 ^ ou 
Dictionnaire historique desdits individus cumulards^ avec 
la notice très exacte de leurs divers appointements^ trai- 
tements, etc, Paris, Librairie monarchie de H. Pichard, 
quai de Conté, 5. 

3" Noëls anciens et nouveaux. Nantes, Forest, im- 
primeur^ librairie près de la Bourse. 

4* Alaric ou Rome vaincue, par M. de Scudéry. Im. 
primé à Rouen. Paris, chez Augustin Courbé, 1759. 

tV Le mérite des Femmes^ par Legouvé. Paris, chez 
Janet, libraire, 1813. 

Par M. Dominique Caillé : 

1® Histoire pittoresque du MonlSainl-Michel et de 
Tombelène, par Maximilien Raoul, ornée de quatorze 
gravures par Boisselat et suivie d'un fragment inédit 
sur Tombelène extrait du roman de Brut, transcrit 
et annoté par Leroux de Lincy . — A la librairie Abel, 
Ledoux, 95, rue de Richelieu, Paris, MDCCCXXXIIL 

Cet ouvrage porte la dédicace suivante, écrite sur 
le faux titre de la main de l'auteur : « A madame Bou- 
lay-Paty^ ma mère d^âme et de cœur, — Max. Raoul, ^> 

2* Dix lettres inédites de Boulay-Paty à son cousin 
Eugène Lambert. Elles sont presque toutes fort 
longues et sont datées des : 23 octobre 1829; 8 mars, 
20 avril, 2 juin, 31 juillet, 5 août, 10 août, 4 novembre 
1830: 4 janvier ia3L 
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Ces lettres dont jusqu'à ce jour il n'a été fait men- 
tion nulle part, donnent de curieux renseignements 
sur la querelle des classiques et des romantiques et 
sur la Révolution de 1830. Elles peignent sur le vif les 
hommes les plus marquants de la littérature et de la 
politique avec lesquels Boulay-Paty, à titre d'homme 
de lettres et de bibliothécaire de la Maison d'Orléans, 
s'est trouvé en rapports journaliers. Elles font partie 
d'une correspondance inédite de 30 années. 

Par M. Arthur de la Borderie : 

1° GiLD.E, \\ cui cognO'\\ menluinesl Sapien- \\ tis^de 
Excidio el conques tu Britan- \\ niœ ^ ac flebili casliga- 
lione^ in reges^ || principes el sacerdoles Epistola : ve- 
II tustissimorum exemplariorum auxilio || non so- 
lum a mendis plurimis vindi- || catis, sed etiam ac- 
cessione eorum, || quœ in prima editione a || Poly- 
doro Vergilio re- 1| secta erant, multi- || pliciter auc- 
ta. Il 1568. Il Londini excudebat Joannes Daius. 

Pet. in 8' de 7 ff. limin. non chiffrés et de 99 ff. chif- 
frés. C'est la première édition complète du célèbre 
ouvrage de Gildas, qui est le fondement de l'histoire 
des Bretons. L'édition très défectueuse, donnée en 
1525 par Polydore Virgile, omet plus d'un quart du 
texte. Nous donnons ici le titre complet de cette édi- 
tion très recherchée de 1568, parce qu'il est singuliè- 
rement tronqué dans Brunet {Manuel^ II, col. 1594-95), 
qui semble n'avoir pas vu le livre. — Cet exemplaire 
est revêtu d'une très jolie reliure maroquin rouge 
ancien, à petits fers et à compartiments, genre XVI* 
siècle, œuvre de M. Le Couturier. 
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2* Officium sanctorum Brioci et GuiUielmi^ palrono- 
rum diœcesis Briocensis, Brioci , apud Guillielmum 
Doublet, typographum et bibliopolam. M.DC.XXI. 

C'est la plus ancienne impression de Saint-Brieuc. 
Pet. in-8' de 101 pages chiffrées. Très rare, ainsi que 
le suivant. 

3® Slaluls II synodaux pour \\ le diocèse de \\ Sainct 
Bricuc II par Reverendissime Père en Dieu || Mon- 
seigneur messire André \\ Le Porc de la Porle^ \\ ... 
Euesque || de Saint-Brieuc || ... A S. Brieuc, || par 
Guillaume et Pierre Doublet, || Imprimeurs et libraires. 
Il M.DC.XXIIII. 

Deuxième impression de Saint-Brieuc connue jus- 
qu'à présent. Pet. in-8' de 90 ff. non chiffrés. — Re- 
liure de ce volume et du précédent en soie ancienne 
brochée à fleurs, relevée d'or et d'argent. 

4® Les Troys mirouers du monde ^ de Jean Picard, de 
Morlaix. 

In-8' gothique de 88 ff. chiffrés. Exhibé une pre- 
mière fois à la séance de mai, une seconde fois à celle- 
ci pour compléter les mentions du précédent procès- 
verbal. La date d'impression de ce volume, formelle- 
ment exprimée dans la souscription placée au f. 88 
recto est ainsi conçue: « Cy fine ce présent livre intitulé 
les II trois mirouers du monde. Nouvelle || ment imprimé 
à Paris pour Jehan \\ Lonyis. Et fut achevé d^ imprimer 
le II premier Jour d'avril. Van mil cinq || cens trente. » 

5* Vray discours des interrogatoires faicts par les doc- 
leurs régents en la Faculté de médecine en V Université de 
Paris à Roc Le Baillif, surnommé La Rivière, sur certains 
points de sa doctrine. A Paris, chez P. THuillier, 1579. 
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In-8* de 156 pp. chiffrées. Voir ci-dessus, aux Com- 
munications^ ce qui est dit de Roch Le Baillif. 

6* Histoire de Henry, duc de Rohan (parFauvelet du 
Toc). Paris, Sercy, 1686, in-8\ 

Ce livre n'est pas rare ; mais l'exemplaire est 

accompagné d'un beau portrait, qui est très peu 

commun. 

Le secrétaire^ 

Dominique Caillé. 

Séance du 26 février iS9'J. 

Présidence de M. Arthur de la Borderie, /)/-e*ic/e/j/. 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une séance, 
le vendredi 26 février 1892, à huit heures du soir, 
dans un des salons du Cercle des Beaux-Arts, à 
Nantes. 

Deux nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 

Etat des publications. — Le Président annonce 
que Touvrage de M"* Riom sur les Femmes poètes de 
la Bretagne est aux mains de l'imprimeur. Quatre 
feuilles de ce volume in-12, qui sera le second de notre 
Petite Bibliothèque bretonne^ sont déjà imprimées. 
Elles comprennent une introduction, puis des notices, 
avec de copieuses citations, sur M"* de Segrais, 
M"' Desroches, la princesse de Salm-DjclcM"' Désor- 
mery, M"* Mélanie Waldor, M"" Elisa Mercœur, 
M™« Harelle, M"« LTlliac-Trémadeure. 
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Le secrétaire fait passer sous les yeux des membres 
présents ces feuilles qui forment environ la moitié 
du livre. 

M. de la Borderie fait savoir ensuite que la Société 
s'occupera, dès que le volume de M"* Riom aura été 
distribué, de faire imprimer la troisième série de 
l'important travail de M. René Blanchard sur les 
Actes de Jean V, 

Communications diverses. — Le Président donne 
lecture à la Société d'une lettre de notre collègue, 
M. Jules Robuchon, auteur d'un grand ouvrage illus- 
tré sur les Paysages et monuments de la Bretagne. 
M. Robuchon fait savoir que la première monographie 
des Paysages et monuments est sous presse pour paraî- 
tre le 15 avril. Elle aura pour titre : Auray et Quiberon, 
Le texte en est rédigé par M. Georges de Cadoudal. Le 
prix de la souscription pour chaque monographie est 
de 4 fr. M. Robuchon TofFre à ses collègues de la So- 
ciété des Bibliophiles Bretons pour 3 fr. seulement. 

M. de la Borderie fait passer sous les yeux des Bi- 
bliophiles les quatre héliogravures de P. Dujardin, 
exécutées d'après des photographies de M. Jules 
Robuchon. Elles représentent la Plaine de Carnac, les 
Halles de Carnac, V Eglise de Carnac, et V Entrée de la 
rivière d' Auray. Ce sont de véritables œuvres d'art, 
dignes d'être recommandées aux amateurs. 

M. de la Borderie communique ensuite à rassem- 
blée un rapport de M. Adrien Oudin sur le procès 
qu'il aeu à soutenir contre V Union maritime et agricole 
de Quimperlé. Ce journal avait publié, sans autorisa- 
tion, l'Introduction aux Contes et Légendes de Basse- 



I 
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Bretagne^ notre dernière publication illustrée. UUnion 
maritime et agricole a été finalement condamnée par 
la Cour d*appel de Rennes. La Société des Bibliophiles 
Bretons est d'avis de publier dans son organe (la Bévue 
de Bretagne^ de Vendée et dWnjou) ce document qui 
intéresse son histoire*. 

Le Président entretient ensuite la Société d'un pro- 
jet de publication de M. de la Nicollière-Teijeiro sur 
La joyeuse entrée de la reine Claude a Nantes. La So- 
ciété prend en considération la proposition de M. de 
la Nicollière-Teijeiro comme elle l'avait fait, dans la 
séance précédente, pour celle de M. de Tonquédec 
relative à un manuscrit de M. de Saint-Prix sur le 
Combat des Trente; mais elle ne pourra s'occuper de ce 
travail fort intéressant qu'après la publication com- 
plète des Actes de Jean V, 

Exhibitions. — Par M. A. de la Borderie : 

!• Orationes quibus pompant | exequiarum atque funus 

Henrici Magni^Gallias | et Navarriechrislianissimi regis^ 

I mœrens cohonestavit \ Collegium Bhedo- \ nense So- 

ciefatis lesu. Rhedonis, apud Titum Harenaeum, 

Ty- I pographum Regium. M.DC.XI. 

Petit in-8^ de 8 feuillets liminaires et de 316 pages. 
— Recueil de discours latins contenant Téloge des 
principales vertus d'Henri IV, prononcés au collège 
de Rennes pendant le triduum funèbre célébré dans 
toutes les églises de cette ville après la mort de ce 
prince. — C est le seul exemplaire de ce volume si- 

' Voy. Revue de Bretagne, de Vendée et d'Anjou, t. vu. p. 174- 
183 et 392 (livraisons de mars et de mai 1892;. 
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gnalé jusqu'ici. Titus Ilarenaeus est Tite Haran, impri- 
meur rennais, dont les productions sont rares. 

2** Les Hymnes \ et cantiques \ de V Eglise. \ Traduits 
en vers français | sur les plus beaux airs de ce temps 
I par le sieur Auffray Pluduno , | chanoine de l'é- 
glise cathédrale de | Saint-Brieuc. | Ensemble di- 
verses pièces de | Poésie chrestienne entre-meslées 
dans l'œuvre, selon | les saisons de l'année. Le tout 
pour la conso- | lation des Ames catholiques et dé- 
votes. I AS. Brieuc, | par Guillaume Doublet, | 
imprimeur et libraire | M.DC.XXV. 

Pet. in-8° de 4 feuillets liminaires non chiffrés, 370 
pages chiffrées, et 6 fF. non chiffrés, à la fin, pour la 
table. — Troisième impression connue de la ville de 
Saint-Brieuc. Très rare. 

3* La Vie \ de \ Monsieur Buisson \ prêtre^ par le 
sieur de la Ville Toullier, | prêtre, docteur de 
Paris. I A Rennes, | chés Mathurin Denys, im- 
primeur du collège. I M.DC.L.XXIX. 

In-S** de 8 ff. liminaires non chiffrés, de 175 pages 
chiflFrées et 1 f. non chiflFré pour la table. Très rare et 
curieux par sa naïveté. 

Par M. Boismen : 

i.^ Oraison funèbre | prononcée aux funérail | les de 

deffvnct noble et vénéra \ hle homme Messire Anthoine 

de Saint'Marsal , | Licencié es droits, doien de V Eglise 

cathédrale | de Nantes^ le vingt-deuxième jour d'août 

1579, I A Nantes, | par Pierre Gaudin, imprimeur 

I 1579. 

Opuscule très rare, cité nulle part, de format petit 
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in-8« (150 mm. de hauteur et 94 mm. de largeur), et 
composé de 8 ff. chif. A et B. Le titre occupe le recto 
du !•' feuillet dont le verso est blanc. L'oraison fu- 
nèbre commence au feuillet A ij et remplit 6 flF., le 8* 
feuillet est blanc. La marque de Timprimeur Jean 
Gaudin, une main sortant d'un nuage et tenant un 
balustre et deux rameaux d'olivier (?) enroulés et for- 
mant des crosses, est la même que celle de Jehan 
Rousset, imprimeur et libraire à Tours en d553. 
L'exemplaire présenté est dans une reliure Duru en 
maroquin rouge. 

2° Les véritables \ et constantes \ amours de Damon 

I et Claralinde, | par C, A, seigneur de \ Crapado. \ 

Dédiées à M""' la marquise de Villaines. | A Paris, 

I chez Claude Collet, au | Pallais, en la galerie des 

I prisonniers. | M. DC. XL j Avec privilège du 

Roy. 

In-12, composé de 6 flF. lim. non numérotés et 198 ff. 
numérotés, sauf le dernier dont le recto contient les 
errata. Le titre remplit le recto du !•' feuillet dont le 
verso est blanc ; les trois suivants et le recto du qua- 
trième contiennent Tépitre de dédicace, le verso du 
4" f. contient un sonnet adressé au s'^ de Crapado, 
signé de Thuré, le 6" f. est rempli par deux sonnets 
aussi adressés à l'auteur, et signés La Montaigne. 

Ce livre est intéressant pour nous, non-seulement 
parce que son auteur est Breton, mais aussi parce 
qu'il peint les mœurs de la noblesse de notre région 
au commencement du XVII* siècle. La belle Clara- 
linde « qui se pouvait dire le Parangon de sa pro- 
vince » est née au pays nantais, et nombre des aven- 
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tures du roman ont lieu à Nantes « qui tient le pre- 
mier rang en beauté, force et situation entre les 
meilleures places qui confinent vers l'occident du 
royaume. » Son auteur est Claude Angier^ seigneur 
de Crapado, la Rivière et la Chauvelière, marié à 
Diane de Brinou, veuve d'Antoine du Val, conseiller 
au parlement de Rouen. La marquise de Yillaines^ 
cousine de Tauteur, et à qui le livre est dédié, est 
bretonne aussi ; c'est Anne de Feschal, dame de Tuci, 
femme de Brandelis de Champagne, marquis de 
Villaines. 

De la Montaigne, qui signe deux sonnets adressés 
à l'auteur, est encore un Breton. C'est Jean Hay, qui 
devint conseiller au parlement de Bretagne en 1618, 
et dont le père était Paul Hay, sieur des Nétumières, 
et la mère, Françoise de Champagne, dame de la 
Montaigne. 

3" Création^ \ Institution, Fondation, et \ Privilèges 
de V Université de Nantes, \ avec les lettres de confir- 
mation et \ amplification des dicts Privilèges, concédées 
à la dicte Université par les très chrestiens Boys de 
France, et Arrest \ de la Cour du Parlement dudictpays 
de Bretagne con- \ tenant Vemologation et vérification 
des dictes lettres et \ donnez pour la conservation des 
dicts Privilèges, \ A Nantes. | par Pierre Doriou, 
Imprimeur du Roy. | M. D. C. I. X. 

Volume de format in-4% composé de 4 ff. lim. non 
chiffrés, y compris le titre, et de 37 fF., numérotés au 
recto seulement. Le titre est imprimé en rouge et en 
noir et les armes de l'Université y sont figurées. 
L'exemplaire présenté est dans sa brochure primitive ; 
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la feuille de vélin, qui le recouvre, provient d'un ma- 
nuscrit du XV* siècle. Il mesure en hauteur, avec ses 
marges, 196 millimètres, et en largeur, marges aussi 
comprises, 148 mm. Il y existe une erreur de bro- 
chage : le 4* f. lim. s'y trouve placé immédiatement 
après le titre. C'est un volume très rare, et que la bi- 
bliothèque de la ville de Nantes ne semble pas avoir. 
Il a été réédité par la veuve de Pierre Doriou en 1650, 
dans le même format in-4*, mais plus grand que celui 
du précédent. Le titre de cette seconde édition est ab- 
solument le môme que celui de la première, sauf la 
date et la mention de l'imprimeur, sauf aussi qu'il est 
imprimé en noir seulement. 

4** Festa Propria \ sRnctorumE \ cclesiœ Nanne-llensis, 
ad formant \ officii Romani accomodata. \ Reverendissimi 
in Christ Patris^ Domini D. \ Caroli de Bourgneuf, 
Nanneiensis Episcopi^ iussu édita. | Nannetis. | Ex offi- 
cina Pétri Doriou, | typographi regii. | M.D.C.XI. 

Volume de format in-16, imprimé en rouge et en 
noir, composé de 14 ff. non numérotés, et de 58 autres 
dont les 51 premiers seulement sont numérotés au 
recto. — C'est la première édition du Propre des 
Saints de Nantes que fit imprimer Tévéque Charles 
de Bourgneuf. Ce livre est très rare ; la bibliothèque 
de Nantes n'en possède pas d'exemplaire. 

5* Joannis | fiavisii Tex- \ toris Niversensis \ Epislo- 
/«T. I A mendis quamplurimis repurgale^ et ru- | dibus 
tyrunculis \ quamvis exiguœ et in \ speciem minutœ | 
admodum utiles ac \ necessariœ. \ Redonis. | Ex offi- 
cina Pétri Le Bret. | 1555. 

Petit in-4*, de 88 ff., y compris le titre, numérotés 
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au recto seulement. Impression de Pierre Le Bret à 
ajouter à celles décrites dans les Archives du Bibliophile 
breton. L'exemplaire est dans une reliure ancienne en 
maroquin vert. 

Par M. Alexandre Perthuis : 

!• Portrait de René Gentilhomme Croisiquais , s^ de 
Lespine, />• domestique de Monseigneur frère du Roy, 
gravé par Daret. 

2* Lç Mareschal expert, par feu N. Beaugrand. M^ Ma- 
réchal. A Paris, chez Rolin Baraigne. M DC XX VIL 
— Dédié A très haut et très excellent seigneur, M* Her- 
cule de Rohan. duc de Montbazon, pair de France^ gou- 
verneur pour le Roy à Paris, en Vlsle de France, lieute- 
nant général pour Sa Majesté au Comté et Evesché de 
Nantes, etc. 

Par M. Olivier de GourcuflF : 

!•* Le Thea- \ tre du monde, \ oii il est faict un ample 
I discours des misères \ humaines, composé en latin par 
P. Boaystuau, sur- \ nommé Launay, puis traduit par \ 
luy mesnie en françois. \ Auec un brief discours de Vex- 
csllence | dignité de l'homme. \ A Cassel, | chez Guil- 
laume Wessel, I Anno M. DC. XIX. 

Un exemplaire de cet ouvrage, imprimé à Paris 
pour lan Longis et Robert Le Manguier (1560), a été 
présenté par M. Le Meignen dans la séance du 27 no- 
vembre 1889. 

2* Sonnets par Emile Péhant. Paris, Ebrard, li- 
braire éditeur , rue des Mathurins-Saint-Jacques, 
1835. C'est la première édition des sonnets d'Emile 
Péhant, ancien bibliothécaire de la ville de Nantes, 
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l'auteur apprécié des deux chansons de geste : Jeanne 
la Flamme et Jeanne de Uelleville, Ces sonnets avec 
des variantes furent réimprimés par souscription en 
1875. 

3* Poésies légères^ par M. Germain Buisson, de 
Rennes. Guernesey, imprimerie Dumaresq et Mau- 
ger, 1822. 

Le volume est précédé d'une gravure hors texte 
ayant pour titre l'Exil; elle représente un jeune 
homme méditant en face de la mer, près d'un rocher 
sur lequel on lit : Honneur et Pairie, M. Germain 
Buisson était professeur de rhétorique française, 12, 
Greek Street Soho. 

Par M. le comte de Bréchard : 

Œuvres chrétiennes de M. Arnauld d^Andilly^ Paris, 
chez veuve Jean Camuzat et Pierre Le Petit, rue 
Saint-Jacques, à la Toison-d'Or. MDCXXXXIV. 

Le secrétaire^ 
Dominique Caille. 
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Séance du I 7 septembre 189'J. 

Présidence de M. Arthur de la Borderie, président, 

A l'occasion du Congrès de l'Association bretonne, 
réuni à Vannes,la Sociélédes Bibliophiles Bretons a tenu 
une séance en cette ville, dans une des salles du 
Congrès, le samedi 17 septembre 1892, à deux heures 
après-midi. 
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Un nouveau membre est admis au scrutin secret. 

Etat des puBLicATiONs. — Le Président annonce que 
la troisième série des Lettres et mandements de Jean F, 
dont il a entre les mains un certain nombre de 
feuilles^ se poursuit activement et paraîtra sous peu. 
Il donne son impression sur le volume Les Femmes 
poètes bretonnes, récemment publié par les soins du 
comte de Saint-Jean, sous les auspices et pour le 
compte de la Société des Bibliophiles Bretons. 

Exhibitions. — Par M. Alexandre Perthuis : 

Jetons des Etats de Bretagne. -— 1* — Trésorier des 
estaz de Bretagne , 1594. Revers : Non mihi sed 
cunctis ; hermine passante aux volets d'hermines. 

2* — Aux armes de Rosmadec, évéque de Vannes. 
Revers : Britanniœ calcul i comitiorum ; écusson écar- 
telé hermine et fleurs de lis. 

3** — LuD. XIIII. FR. ET NAV. REX. ReveTs : Potius 
mori (/uam fœdari; hermine passante avec le volet aux 
hermines. Exergue : Bretagne, 1679. 

V — Jetons des estaz de Bretagne, 1689. Revers : 
I)um lacet quiesco ; hermine couchée, 1689. 

Par M. le docteur Mauricet : 

1" La Promenade de Saint -Cloud^ par M. Le 
Sage. A la Haye, aux dépens de la Compagnie. 
M.DCCCXKXVIIL Deux vol. pet. in-12. 

Faussement attribué à Le Sage, ce petit roman est 
de Fromaget, qui travailla avec Le Sage au Théâtre 
de la Foire. 

2^ Un petit in-folio, dont les premiers et les der- 
niers feuillets manquent, imprimé en caractères go- 
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thiques, et contenant : Le Procès de Bélial, procureur 
d'enfer, à Vencontre de Jésus^ fils de la Vierge Marie, 
translaté du latin de Jacques de Ancharano, par 
Pierre Forget, de l'ordre des Augustins. Imprimé à 
Lyon sur le Rhône, Tan 1482. Pet. in-fol. avec figures. 
Jacques de Ancharano est plus connu sous le nom 
de Jacques de Teranno. Il était évéque et adminis- 
trateur du duché de Spolète. i/auteur suppose que 
les démons, irrités du triomphe remporte par Jésus 
sur Lucifer, élisent Bélial leur procureur pour de 
mander justice à Dieu contre Jésus, qualifié, dans la 
requête ou plainte, de perturbateur et d'usurpateur. 
Dieu nomme Salomon pour juger ce différend. Jésus 
assigné, ne pouvant comparaître en personne, choisit 
Moïse pour le représenter. 

Par M. Olivier de Gourcuff : 

Histoire dArlus IlL duc de Bretagne et conneslable de 
France, contenant ses mémorables faits depuis Van J4J 3 
jusques à Can i 157 ^ de nouveau mise en lumière par 
Théodore Godefroy, advocat au Parlement de Paris. 
A Paris, chez Abraham Pacard, 1622. 

Par M. A. de la Borderie : 

1* Breviarivm \\ ad vsvm insignis || Lcclesife Vene- 
tensis \\ Ab infitis mendis purgatum, | .... Ex ordi- 
natione venerabilis capituli Ecclesiœ | Venetensis, 
sede episcopali vacante. | — Pars yEstivalis^ per 
Joannem Bourrelier, typographum, Veneti commo- 
rantem excusum. || M. D. LXXXIX. 

Pet. in-8% dans une charmante reliure à petits fers 
du XVIP siècle, genre Le Gascon. C'est la plus an- 
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cienne impression connue de la ville de Vannes. 
Exemplaire unique. La partie d'hiver est perdue. — 
Ce volume appartient à Mesdemoiselles Galles. 

1^ Rèfflemenl pour la Société des Enfans de la Mère 
admirable. A Vannes, chez Jacques de Heuqueville, 
imprimeur et libraire. M. D. C. XCIV. — Pet. in-8° 
de 56 p. chifFr. 

3** Prières et cantiques pour tous les jours de la semai- 
ne, à r usage des artisans de cette ville, pour la prière du 
soir quon chante dans les differens quartiers de la ville. 
A Vannes, chez la veuve de Guillaume Le Sieur, près 
la Retraite. M.D.CCXLVIII.Pet. in-8ode 24 p.chiffr. 

4** Editions originales de Le Sage : — Le Diable boi- 
teux, seconde édition. A Paris, chez la veuve Barbin, 
au Palais, sur le perron de la Sainte-Chapelle. 
M.D.CCVn. Avec privilège du Roy. Iti-12 de 318 pages 
chiflFrées et de 9 feuillets non chiffrés! 

C'est la 2* édition du Diable boiteux, imprimée un 
mois après la première qui avait été enlevée de suite. 
Cette 2* édition s'écoula aussi vite, et deux gentils- 
hommes s'en disputèrent, l'épée à la main, dans la 
boutique de Barbin, le dernier exemplaire. 

I^s Aventures de Monsieur Robert Chevalier , dit de 
Beauchêne , capitaine de flibustiers, dans la Nouvelle- 
France, rédigées par M. Le Sage. A Paris, chez 
Etienne Ganeau, rue Saint -Jacques, près la rue du 
Plâtre, aux Armes de Dombes. M.D.CCXXXIL — 
2 vol. in-12 de 390 et 363 pages chiffrées. Plus 8 f. non 
chiffr. au tome I, et 4 au tome IL 

La Valise trouvée. M.D.CCXL. ln-J2 de 360 pp. 
chiffrées et 8 f . limin. non chiffrés. 
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Par l'abbé Robert, de l'Oratoire de Rennes : 
Officia Propria \\ Sanclorvm V'enetensivm || et \\ a 
àSacra fiilvvm \\ Congregatione recognita el approbala. 
Il Ex mandatoel authoritate lUuslrissimi P. Ludovici de 
Vavtorie^ || Epiacopi Veiieiciisis^ recognita et ancta pér- 
il multis quœ antea desidcrahantur, || Cui accessit con- 
sensus venerahilis capital i \\ Venetensis , ac synodicœ 
Congregationis \\ ejusdeni diœcesis. \\ Vencti, || apud 
Petrum Doriou, typographum || cleri et collegii So- 
cietatis lesu , 1685. J| Superiorum permissu. In-8', 
64 pages. 

Par M. l'abbé Chauffier : M. l'abbé Chauffiera 
choisi dans sa riche bibliothèque bretonne les dix-neuf 
volnmes ci-dessous : 

1" La Gloire de sainte Anne en Vorigine et progrès 
admirable de la célèbre dévotion de sa chapelle miracu- 
leuse près dWuray en Bretagne. Revue^ corrigée et aug- 
mentée de nouveau de plusieurs miracles. \\ A Vannes, 
chez la veuve de Guillaume Le Sieur, imprimeur de 
Monseigneur l'Evéque, du clergé et du collège. 

2^ Ordonnances synodales du diocèse de Vannes^ pu- 
bliées par le synode général, tenu à Vannes le 22 sep- 
tembre 1G93, par Monseigneur l'illustr^'et révérend*'', 
Fr. d'Argouges, évêque de Vannes, seconde édition, 
A Vannes, chez Jacques de Heuqueville , imprimeur 
et libraire de Monseigneur l'Evêque et du clergé , 
proche Saint-Pierre, vis-à-vis la porte du Palais, à 
l'enseigne de la Trinité, 1695. 

1^^ Petit livre pour le < dévots pèlerins de Sainte-Anne, 
près Auray en Bretagne. A Vannes, chez Jean-Marc 
Galles. — Très rare. 
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4" Le Chemin du ciel ou règles pratiques qui con- 
duisent les âmes k une haute perfection^ composé par le 
Révérend Père Victor de Ste-Cécile, prieur des Carmes 
reformez du couvent de Hennebont, province de 
Tourraine, en faveur des personnes qui aspirent à 
l'amour et à Timitation de Jésus-Christ. A Vannes, 
chez Heuqueville en la Grande rue. M.D.CCII. 

5® UArt de bien vivre et de bien mourir. A Vannes, 
chez Jacques de Heuqueville, imprimeur de Mon- 
seigneur Tévèque, du clergé et du collège. M.D.CCIV. 

6" Mandatum illusl. ac révérend. iJomin. episcopi Vc- 
netensis de casibus et ccnsuris reservatis. Venetiaî, apud 
viduam Guillelmi Le Sieur, illustrissimi Episcopi, 
Cleri et Collegii typogr. M.D.CCL. 

1° Le Vray pénitent aux pieds du confesseur^ où l'on 
enseigne la nature d'une bonne confession générale et par- 
ticulière, le dénombrement des péchez les plus ordinaires 
dont on se doit accuser^ et une instruction propre à calmer 
les consciences scrupuleuses sur la validité de leurs con- 
fessions. Nouvelle édition. A Vannes, chez Christophle 
Galles, imprimeur du Collège, sur le pont Notre-Dame, 
1709, avec permission. 

8* Le Bon choix, ou instruction pour bien choisir un 
étal de vie, utile et nécessaire, tant aux fils et aux filles 
qui veulent faire un bon choix, qu aux pères et aux mères 
qui s'y veulent comporter selon Dieu, par Emmanuel de 
la Croix, prêtre. A Vannes, chez Christophle Galles, 
imprimeur du Collège, 1716. Avec permission et 
approbation. 

{)' Les Colloques du Calvaire, ou méditations sur lu 
passion de Notre-Seigneur Jésus-Christ, en forme d\*n' 
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Iretiens pour cha(/ue jour du mot**, par M. Gourbon, 
prestre, docteur en théologie, curé de Saint-Cyr. 
Nouvelle édition augmentée des stations de Notre- 
Seigneur en sa passion. A Vannes, chez Jacques 
de Heuqueville. M.D.CCXXIII. Avec approbation. 
lO® Formulaire de prières, à iusacfe des pensionnaires 
et externes des dames ursulines^ avec une conduite pour 
se préparer à faire une bonne confession et communion, 
et plusieurs méditations et oraisons pour se disposer à 
une bonne mort. A Vannes, chez Vincent Galles, 
imprimeur et libraire, sur le pont Notre-Dame. 
M.D.CCXXXVIII. 

11° Officia Sanctorum propria Kcclesiœ et Diœcesis 
Venetensis^jussu illustrissimi ac reverendissimi D. I). 
Caroli-Joannis Bertin , Venetensis episcopi , consen- 
tiente venerahili Capitulo insignis ecclesiœ cathedraiis, 
accuratius édita et emendata. Venetiis, apud fratres 
Galles, illustrissimi episcopi, cleri et collegii typogra- 
phos. 1757, 224 pages. — Deux fêtes mobiles ajoutées: 
Notre-Dame-de-Pitié, le vendredi après le dimanche 
de la Passion, et la fôte du très divin Cœur de Jésus 
et du très aimant Cœur de Marie, le 3* dimanche 
après la Pentecôte. 

12** Règles et statuts dressés en Van U) id pour ta con- 
frérie en l'honneur de saint Vincent Ferrier^ dans la 
chapelle dédiée à la glorieuse Vierge Marie ^ érigée^ ap- 
prouvée et confirmée par Mgr V illustrissime et révéren- 
dissime Sébastien-Michel Amelot^ évéque de Vannes, A 
Vannes, chez la veuve Galles et fils. 

13'^ Mandatum illustr, ac révérend, do mi ni D. episcopi 
Venetensis, de casibus et censuris reservatis. Venetiis, 
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apudJoannem Marcum Galles, illustrissimi episcopi 
et cleri typ., 1787. 

14* La, Dévotion des croix que Von porte sur le bras : 
Pane me ut signaculum super brachium tauni. Mettez- 
moi comme un signal sur votre bras. Extrait d'un 
livre portant cette inscription, imprimé à Vannes 
chez G. Le Sieur, 1686, avec approbation, et attribué 
au P.Huby. A Vannes, chez Jean-Marc Galles, impri- 
meur de Monseigneur l'Evêque. M. D.CCLXXXVIII. 

15** Madame^ Duchesse dWngouléme^ A Vannes le 20 
septembre 1823. (Armes de France entre deux L croi- 
sées). A Vannes, de Timprimerie de Galles aîné, im- 
primeur-libraire, rue de la Préfecture, an 1823. 

16* Inauguration des monuments de Quiberon^ le 
quinze octobre 1829, A Vannes, de l'imprimerie de 
J.-M. Galles, imprimeur du Roi et de la Préfecture. 
1829. 

17* Discours de Monseigneur VEvéque de Vannes. — 
Discours prononcé par Monseigneur de Beausset- 
Roquefort, évêque de Vannes, le 7 novembre 1814, 
avant la cérémonie funèbre faite dans l'église cathé- 
drale de cette ville, pour l'inhumation des ossements 
des victimes de Quiberon qui ont péri à Vannes. A 
Vannes, chez Galles aîné, imprimeur du roi. 

18" Les sages entretiens d'une Ame dérote qui désire 
sincèrement son salut. Nouvelle édition, revue, corri- 
gée et augmentée. A Saint-Brieuc, chez L. J. Prud' 
homme, imprimeur-libraire, place du Martrai, 1792. 

19* Mandement de Monseigneur t évoque de Quimper et 
comte de Cornouailles, pour la publication de la Bulle 
l'nigenitus. A Quimper, chez Jean Perier, imprimeur 
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de Monseigneur rillustrissime et révérendissime 
Evéque. 

Par la Bibliothèque de la ville de Vannes : 

Menalque, pastorale en musique^ dédiée à M** Fran- 
çois d'Argouges, abbé de la Valasse, évéque de 
Vennes, sera représentée sur le théâtre du collège de 
Jésus le jour de... 1688. AVennes,chezla veuve Pierre 
Doriou, imprimeur du clergé et du collège, à Main- 
Lièvre, 1688. — Belle plaquette grand in-4". 

Cet ouvrage est remarquable et curieux par la dédi- 
cace qui précède le titre. Elle est en vers latins et si- 
gnée : loannes lacohvs Bocharl^ Sacrœ Societads lesv. 

A la fin du volume on trouve ces indications : « La 
musique est de la composition de M. Daniélis, maître 
de musique de l'église cathédrale de Vennes. Chan- 
tera dans la pièce Jean Huron Picquet, de Vennes. 

Danseront : 

Louis-Joseph de Langle, de Vennes ; Germain-Jo- 
seph de Talhouet, de Vennes ; Claude de Langle, de 
Vennes ; Henri de Lohac ; Le Vaché, de Vennes ; Louis- 
Marie Bizien du Lezart, du Lezart ; Joachim-Alain 
de Lambilly de Cargrois, de Ploêrmel. >» 

Communications diverses. — M. D. Caillé, secré- 
taire de la Société, dépose sur le bureau le manuscrit 
du Combat des Trente^ drame en langue bretonne appar- 
tenant à M. de Saint-Prix et communiqué par M. de 
Tonquédec. La Société décide que ce manuscrit sera 
remis, avec la copie et la traduction faite sous la di- 
rection de M. de Saint-Prix, à M. de la Villemarqué, 
qui fera un rapport. M. de la Villemarqué, présent, 
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veut bien accepter de remplir cette tâche ; l'original, 
la copie et la traduction lui sont immédiatement re- 
mis. 

M. Georges Grassal, connu dans les lettres sous le 
pseudonyme de Hugues Rebell, propose à la Société 
d'éditer deux drames de l'écrivain breton Villiers de 
risle-Adam, Hélène et Morgane, devenus aujourd'hui 
introuvables. Il en donne un aperçu, et la Société dé- 
cide que M. Grassal devra compléter sa communica- 
tion par un rapport développé. 

Le Président donne ensuite communication à la 
Société dune lettre du marquis de Croizier, délégué 
général des fêtes du quatrième centenaire de la dé- 
couverte de l'Amérique par Christophe Colomb. Dans 
cette lettre, le marquis de Croizier demande à la So- 
ciété des Bibliophiles Bretons de vouloir bien se faire 
représenter aux diverses fêtes qui vont prochaine- 
ment avoir lieu en Espagne en l'honneur de l'auteur 
de la découverte de l'Amérique. La Société prend en 
considération cette proposition et désigne son tréso- 
rier, M. Alexandre Perthuis, pour être son délégué 
aux fêtes du quatrième centenaire. Elle ne juge pas 
qu'il y ait lieu pour elle d'adresser, à l'occasion de 
ces fêtes, une adresse à Leurs Majestés Espagnoles, 
mais elle laisse à son délégué toute liberté de sous- 
crire, s'il le trouve convenable, quelqu'une des 
adresses qui leur seront présentées. 

M. de la Villemarqué, de l'Institut, lit une notice 
très intéressante sur deux dictionnaires du breton de 
Vannes, savoir : 1* le Dictionnaire brelon-françois de 
Chai on ('1724) : 2<*le Dictionnaire françois-hrelon ano- 
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nyme, imprimé en 4744, soi-disant à Leyde, et que 
Ton appelle communément, on ne sait pourquoi, Dic- 
tionnaire de VArmerye. Il est démontré aujourd'hui que 
son auteur était Cillart de Kerampoul. M. de laVilIe- 
marqué nous apprend de plus, d'après les traditions 
de la famille Galles, Tune des vieilles races typogra- 
phiques de Bretagne, que ce Dictionnaire fut impri- 
mé non à Leyde, comme porte le titre, mais à Vannes 
par les Galles. 

M. Tabbé Max. Nicol signale un manuscrit intitulé; 
Voyaife de Borne de P. B, J). K, P. B., fait en Van 16K6. 
manuscrit dont il a publié quelques extraits. L'au- 
teur, prêtre de No^^al-Pontivy, au diocèse de Vannes, 
partit pour Rome avec un de ses confrères; il donne, 
jour par par jour, dans un style simple, facile, parfois 
caustique, toujours spirituel, ses impressions de 
voyage. Ces notes forment un ensemble très curieux. 
M. Nicol espère publier avant longtemps le manus- 
crit tout entier. 

M. Plihon, libraire à Rennes, membre de la Société, 
met sous les yeux de l'assemblée les épreuves des 
planches d'armoiries formant les lettres A et B du 
grand Recueil des blasons de Bretagne qu'il édite en 
ce moment, pour compléter et illustrer le Nobiliaire 
et Armoriai de M. Pol de Courcy. Ce recueil ne com- 
prendra pas moins de 330 à 350 planches in-4* de 20 
écussons chacune, soit 6.600 à 7.000 blasons, fine- 
ment dessinés par un amateur très distingué, M. 
Alexandre de la Bigne,et gravés sur pierre avec grand 
soin par la maison Lafolye : en outre, uqe couver- 
ture en couleurs, herminée, avec sujet héraldique, et, 
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pour frontispice, une splendide chromolithographie 
(la duchesse Anne à Rennes, à la porte Mordelaise). 
— Aucune publication de dessins héraldiques com- 
parable à celle-ci n'a jamais été entreprise jusqu'ici 
pour la Bretagne ni pour aucune province. 

La parole est donnée ensuite à M. Jules Robuchon 
pour la présentation de la première monographie des 
Paysages et Monumenh de la Brelac/ne , contenant 
Auray et Quiberon, avec texte dû à la plume alerte 
de M. Georges de Cadoudal, officier d'état-major. L'an 
dernier, M. Robuchon avait exhibé les premières gra- 
vures et annoncé l'achèvement prochain de cette mo- 
nographie. Il a tenu parole, et les adhésions déjà 
inscrites donnent l'assurance que la mise en œuvre 
de la première monographie finistérienne, compre- 
nant Pont-l'Abbé, Lambour. Fouësnant et Plogas- 
tei-Saint-Germain, par MM. du Chàtellier et Ducrest 
de Villeneuve, pourra se faire très prochainement. 
Nous souhaitons bonne chance à cette grande œuvre, 
si digne des sympathies des Bretons, et très favora- 
blement appréciée par un éminent critique, M. Ed- 
mond Biré (Voir la Gazette de France du 8 août, et la 
Hevue de Bretagne, livraison d'août 1892). 

• 

Le secrétaire, 

Dominique Caillé. 



^ 
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Séance du J J février 1893, 
Présidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

La Société des Bihliophiles Bretons a tenu une séance 
le samedi 11 février à 8 heures du soir, dans un des 
salons du Cercle des Beaux- Arts, à Nantes. 

Cinq nouveaux membres sont admis au scrutin 
secret. 

Etat des publications. — Le Président parle de la 
troisième série des Lettres et mandements de Jean V, 
qui vient d'être distribuée aux membres de notre So- 
ciété. Il annonce que la quatrième série formera notre 
prochain volume in-4® ; puis, après avoir fait allusion 
à divers projets de publication pour notre Petite lU- 
hliothèque bretonne, projets qui ne sont pas suffisam- 
ment étudiés et mûris, il propose de suspendre la 
publication des Poésies inédites d'Hippolyte Lucas , 
commencée récemment dans la Revue de Bretagne, de 
Vendée et d'Anjou, sous le titre de Chants de dirers 
pays, et de les réunir en un coquet petit volume qui 
pourrait sous peu être expédié à nos sociétaires. Cette 
proposition rallie les suffrages. 

Communications diverses. — Le secrétaire donne 
lecture de deux lettres du Ministre de Tlnstruction 
publique et des Beaux-Arts ayant pour objet, Tune de 
demander à notre Société de désigner des délégués 
pour le Congrès des Sociétés savantes, qui aura lieu 
à Paris les 4, 5, 6, 7, 8 avril prochain, et l'autre, de 
rengager à envoyer ses volumes publiés en 1891 au 
'Ministère, qui les expédiera à l'Exposition de Chicago. 
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Il donne ensuite communication d'un rapport de 
M. Olivier de Gourcuff, délégué des Bibliophiles Bre- 
tons à Paris, relatif à la vente eflfectuée à la Comédie 
Française d'un portrait présumé de Le Sage, acheté 
en 1884, à M. Vaillant, de Boulogne, par la Société 
des Bibliophiles Bretons. Voici le texte de ce rapport : 

« Au mois de mai 1892, je reçus de la Société des 
Bibliophiles Bretons, pour le faire figurer à l'Exposi- 
tion Lesagienne, ouverte au foyer du Théâtre de l'ô- 
déon, le portrait « présumé « de Le Sage, que cette 
Société avait acquis en 1884 par l'entremise de M. le 
marquis de Granges de Surgères. 

w La Société des Bibliophiles Bretons me chargeait 
en même temps de négocier, au mieux de ses intérêts, 
la vente de ce portrait à un musée ou à un amateur. 
Après de nombreuses démarches, une proposition me 
fut faite par M. Roblin, marchand de tableaux^ rue 
Saint-Lazare , à Paris. Mais j'avais entrepris des 
pourparlers avec la Comédie Française, représentée 
par son bibliothécaire-archiviste, M. Monval, et je 
réussis à lui vendre le portrait dans des conditions àla 
fois plus avantageuses et pi us flatteuses pour l'amour- 
propre de mes collègues les Bibliophiles Bretons. 

f La Comédie Française, en concluant l'affaire (voir 
le reçu ci-après), m'a prié courtoisement de lui com- 
muniquer toutes les garanties nouvelles d'authenti- 
cité du portrait que je pourrais recueillir. 

« Je me suis adressé aux deux personnes les plus 

susceptibles de m'éclairer à ce sujet, M. l'abbé Luco 

de Vannes), qui avait entretenu une correspondance 

avec l'ancien possesseur du portrait, M. Vaillant ^de 
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Boulogne), et M. le marquis de Surgères. Cest de 
M. l'abbé Luco seul que j'ai obtenu quelques ren- 
seignements, son état de santé et la perte de ses ma- 
nuscrits dans un incendie l'ont empêché de mieux ré- 
pondre à mon appel. Je prie la Société de vouloir bien 
rechercher s'il n'existe pas dans ses archives aucune 
pièce pouvant être jointe au dossier du portrait. »» . 

Copie du reçu délivré h fa Comédie Française le 8 fé- 
vrier IS9:L 

« Je soussigné, agissant au nom et en qualité de 
délégué à Paris de la Société des Bibliophiles Bre- 
tons, reconnais avoir reçu de l'administration de la 
Comédie Française la somme de deux cent cinquante 
francs, pour prix de la vente d'un portrait peint à 
l'huile au xviir siècle, qu'une tradition ancienne et 
plusieurs témoignages permettent de regarder comme 
un portrait d'Alain-René Le Sage. 

« Paris, 8 février 4893. — Olivier de Gourcuff. »> 

La Société des Bibliophiles Bretons adresse ses re- 
merciements à son délégué pour l'heureuse conclu- 
sion de la vente du portrait de Le Sage à la Comédie 
Française. 

E.xHiBiTioNs. — Par M. A. de la Borderie : 

!• Les Vies et actions mémorables de trois des plus si- 
gnalez religieux de Vordre des FF, prêcheurs de la pro- 
vince de Bretagne en France (le B. Yves Mahyeuc, 
évêque de Rennes, le B. Alain de la Roche, le véné- 
rable P. Pierre Quintin), le tout extrait des œuvres du 
/?. P. Jean de Hechac de Sainte Marie,.. A Paris, chez 
Claude Le Beau, 1644. — In-42 de 12 flf. liminaires et 
de 370 pp. chiffrées. Volume fort rare. 
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Dans la Vie du B. Alain de la Roche, détails de 
haute et curieuse mysticité. 

A ce volume est joint un petit feuillet imprimé à 
Rennes, après la mort du B. Yves Mahyeuc (4541), 
présentant la figure des croix que Ton trouva em- 
preintes sur le corps de ce pieux évêque après sa 
mort, et au-dessous de cette empreinte une oraison 
latine en son honneur. 

^ Beatiis Alanus de Râpe redivivus... aucfhore R. FF, 
Joanne Andréa Coppeslein.., Neapoli, apud Roncaglio- 
lium (s. d.). Titre inscrit sur un frontispice gravé re- 
présentant saint Dominique et le B. Alain de la 
Roche. — In -S' de 581 pages. Abrégé des œuvres 
d'Alain de la Roche, composé au XVII* siècle. 

3^ Statuts II synodaux pour \\ le diocèse de \\ Sainct-Brieu. 
Il Faivls de Vauthorité de Révérend \\ Père en Dieu Mes- 
sire Melchior de Marconnay ^ Euesque \\ dudicl lieu^ Van 
1606. Il A Saint-Malo, par Pierre Marcigay, Im- 1| 
primeur et Libraire. | M. DC. VI. 

In-8* de 137 pages. La plus ancienne impression 
authentique de la ville de Saint-Malo. Très rare. 

Par M. Emile Grima ud : 

1* Marie, roman. Petit in-12 de ix-274 pp. Paris, 
Urbain Canel , libraire, rue du Bac, n* 104. 
MDCCCXXXII. C'est la première édition du chef- 
d'œuvre de Brizeux, dont le nom ne figurait pas sur 
sur le livre. 

2* Poésies d'un proscrit, par Raymond du Doré* 
ln-18, 308 pp. Paris, Ebrard, 1837. 

Volume devenu rare. Il a été acheté par Tauteur au 
Salon littéraire de la rue Piron, 4, à Nantes, dont il 
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porte le cachet en plusieurs endroits. Donné par 
M. du Doré à M. Emile Grimaud : celui-ci a fait réim- 
primer 8 pages qui manquaient (de 122 à 132). 

Par M. le marquis de Bremond d'Ars Migré : 

1° Une lettre écrite par sa grahiTmère sur Ih mort de 
Louis XVI, Une partie de cette lettre est écrite à 
l'encre ordinaire ; elle donne en termes révolution- 
naires et pour le cabinet noir, sans doute, la nouvelle 
de la mort du tyran; l'autre, toute confidentielle, est 
écrite avec de l'encre sympathique; dans cette se- 
conde partie,qui remplit les interlignes,elle manifeste 
toute son indignation contre la mort de ce roi victime 
de sa trop longue bénignité. 

2° Un journal du grand-père de M, A. de Bremond 
dArs, écrit sur des feuilles volantes que son petit-fils 
a fait relier sous le titre de Jours d'exil. 

Par M. Dominique Caillé : 

Un portrait intitulé : Joseph Foudié, duc dOtnuite. 
sénateur^ ministre d'Etat, décoré du Grand Aigle de /,-i 
Légion d'honneur^ né le 29 mai I76li à Xantes^ dépar- 
tement de la Loire-Liférieure [par Jos. Eymar d'Aix . 
A Paris, chez l'auteur, rue de Touraine, n** 5. Fau 
bourg Saint-Germain. 

M. D. Caillé fait remarquer l'erreur commise par le 
portraitiste su^ la date et le lieu de la naissance de 
Fouché, qui n'est pas plus né en 1763 à Nantes qu'en 
1754 à la Martinière près de Paimbœuf ; mais, comme 
il a eu occasion de le dire en publiant des lettres 
de ce personnage, en 1751), au Pellerin. 

Le secrétaire, 

Dominique Caillé. 
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Séance du 1 novembre 1S93. 
Présidence de M. Arthur de la Borderie, />re*/cfe«/. 

La Société des Bibliophiles Drelons a tenu une séance, 
le samedi 4 novembre, à 8 heures du soir, dans un 
des salons du Cercle des Beaux-Arts, à Nantes. 

Plusieurs membres du bureau de la Société s'é- 
taient fait excuser, parmi lesquels nous citerons notre 
vénéré président d'honneur, M. le général Mellinet, 
aujourd'hui dans sa 96« année, nos conseillers, 
MM. Anthime Menard, Claudede Monti de Rezé et 
Dupuy, secrétaire du comte de Paris, qui nous écrit 
de Buckingham une intéressante lettre relative à ses 
recherches bibliophiliques et à la conservation de la 
langue bretonne dans le pays de Galles, M. Olivier 
de GourcufF, notre délégué à Paris, et M. Guillaume 
Bodinier, notre délégué en Anjou. 

Six nouveaux membres sont admis dans la Société 

Etat des publications. — Le Président rappelle que 
le volume des Chants de divers paijs d'Hippolyte Lucas 
vient d'être distribué aux membres de la Société des 
Bibliophiles Bretons, et M. le marquis Anatole de 
Bremond d'Ars ajoute que plusieurs sociétaires de 
sa connaissance ont été satisfaits de cet ouvrage. 
M. de la Borderie propose ensuite de continuer la 
publication des Lettres et mandements de Jean V et de 
rééditer pour notre Petite Bihliothèq^ie bretonne^ la 
Valise trouvée de Le Sage, qui n'est pas indigne de 
l'auteur de Gil Blas, La Société adopte ces proposi- 
tions. 
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Communications diverses. — Le secrétaire donne 
lecture à la Société d*un rapport de M. le vicomte de 
la Villemarqué, membre de l'Institut, sur un drame 
breton intitulé : Ar c'hombat a Dregonl, roe( ar seiz- 
var-ugent a viz meurs, er hloa mil- Iri-c* haut hag anier 
canl^ intre tregont Breton a iregont Saozon^ laquet c 
rimou. Traduction : Le combat des Trente^ donné le 
vingt-sept du mois de mars, en Van mil trois cent cin- 
quante, entre trente Bretons et trente Anglais, mis en 
rimes. Ce manuscrit avait été communiqué par 
M. Henri de Tonquédec, au nom de M. Saint-Prix 
ivoir le procès verbal de la séance du 18 novembre 
1891), à notre Société qui avait chargé M. le vicomte 
de la Villemarqué de l'examiner et de faire un rapport 
sur ce drame breton. Dans son intéressant rapport, 
M. de la Villemarqué nous apprend que ce drame 
breton est Toeuvre d'un instituteur primaire de Mor- 
laix, qui Ta composé vers 1850 d'après un récit en 
vers français du Combat des Trente imprimé à Paris 
en 1827. Ce drame fut représenté lors du Congrès 
breton de Morlaix, en octobre 1850, et copié ensuite 
par M"* de Saint-Prix. Pendant la représentation on 
passa des pommes cuites qui, dit M. de la Villemar- 
qué, eurent autant de succès que la pièce, dont le 
mérite littéraire est nul. Ce drame fut offert à la 
Revue Celtique qui refusa de l'insérer. 

La Société des Bibliophiles Bretons, adoptant tes 
conclusions de M. le vicomte de la Villemarqué, décide 
qu'il n'y a pas lieu de publier un travail breton récent 
et sans valeur poétique d'après l'illustre auteur du 
Barzaz-Brcizy et qu'elle est, à son regret, dans Tobli- 
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galion de suivre l'exemple de la Revue Celtique. Mais 
elle demande à son bibliothécaire de faire relier la 
copie du drame breton et sa traduction pour être dé- 
posées dans ses archives avec le rapport de M. de la 
Villemarqué. 

M. de la Borderie rend compte d'une communi- 
cation sur une carte décalquée dans V Allas de Mercator^ 
1585, envoyée le 30 juillet 1893 par un Bibliophile 
Breton (de Brest probablement) à l'adresse de M. le 
secrétaire. Il fait plusieurs remarques sur les noms 
contenus dans cette carte, assez intéressante pour la 
géographie bretonne, et sur les appréciations de la 
lettre de notre correspondant, qui eût mieux fait de 
ne pas conserver Tanonyme. Cette carte et la lettre 
de notre collègue seront déposées à la bibliothèque 
de notre Société, oh nos confrères pourront aller la 
consulter et se demander par exemple, avec notre 
correspondant, quelles sont les localités dénommées 
Boxberg et Winckelberg près de la ligne tracée entre 
Brest et le Conquet. 

L'ordre du jour appelle une communication de 
M. A. de la Borderie, intitulée : Les races typogra- 
phiques de Bretagne. — Les Vatar^ imprimeurs à Bennes 
et à Nantes. En voici le résumé : 

Il existe ou il a existé en Bretagne plusieurs fa- 
milles qui, par leur persistance héréditaire dans la 
profession typographique, constituent de véritable» 
dynasties d'imprimeurs. Tels les Malassis à Brest et 
à Nantes, continués par les Mellinet; les Doublet à 
Saint-Brieuc, continués, après une petite interruption, 
par les Prud'homme ; les Ploësquellec à Morlaix ; les 

7 
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Galles et les Moricet à Vannes, etc. De ces dynasties 
typographiques, la plus ancienne, la plus largement 
développée, continuée jusqu'à nos jours et qui dure 
encore, c'est celle des Vatar. 

Le premier de cette race connu en Bretagne est 
Jean Vatar ^ qui fut reçu dans la compagnie des im- 
primeurs et libraires de Rennes le 5 juin 1631. Mais 
on n'a signalé jusqu'ici aucune impression qui puisse 
lui être attribuée avant 1646 ; il serait même plus sûr 
de dire 1651. Plus tard on le voit imprimer, entre 
autres, en 1659, la seconde édition des Vies des saints 
de Bretagne d'Albert le Grand ; en 1668, la quatrième 
édition de VHistoire de Bretagne de d'Argentré. En 
1673, il devint l'imprimeur privilégié du Roi et du 
Parlement de Bretagne. 

Il eut huit enfants : le cinquième d'entre eux, appelé 
Alain^ et le septième, François^ continuèrent la profes- 
sion paternelle et exercèrent séparément l'imprimerie 
à Rennes. De là, dans cette dynastie typographique, 
deux branches qui ont persisté jusqu'à notre siècle : 

1** Branche atnée^ issue d* Alain ; 

2* Branche cadette, issue de François. 

A cette dernière appartint, jusqu'à la Révolution, 
la qualité d'imprimeur du Roi et du Parlement. — 
M. de la Borderie indique la série des imprimeurs de 
cette branche, jusqu'au moment où l'imprimerie ex- 
ploitée par elle sortit de la famille Vatar, en raison 
de la vente faite à un étranger, en i847, par le titu- 
laire, M. Ambroise Jausions, petit-fils de François- 
Pierre Vatar, mort en 1771. 
^ Quant à la branche aînée, issue d'Alain^ elle subsiste 
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encore, elle exerce toujours l'art tjrpographique; elle 
a actuellement pour représentant M. Hippolyte Vatar, 
imprimeur à Rennes, fils et successeur de M. Hippo- 
lyte Vatar, mort le 29 août dernier, et qui était né en 
1808. M. de la Borderie trace l'histoire des principaux 
membres de cette branche aînée, entre autres : 

l'» Gilles-Joseph Vatar (fils d'Alain), mort en 1757, 
dont la succession typographique, vivement disputée 
entre ses enfants (il en avait quatorze), fut adjugée, 
par un arrêt du Conseil du roi, au septième, Nicolas- 
Paul, sur lequel nous reviendrons tout à l'heure ; 

2° Joseph'Maihurin (quatrième enfant de Gilles-Jo- 
seph), qui devint imprimeur-libraire à Nantes, où il 
eut de fréquents démêlés avec la police pour la vente 
et l'impression de livres prohibés ; 

3*» Nicolas-Paul (déjà nommé), impliqué dans la 
lutte des Parlements contre le ministère Maupeou ; 
accusé à tort ou à raison d'avoir imprimé des pam- 
phlets parlementaires et, pour ce, destitué en 1772 de 
son imprimerie et de sa librairie vendues à vil prix 
à son insu, emprisonné au Mont-Saint-Michel; puis, 
en 1775, lors du retour du Parlement, restitué dans 
son office d'imprimeur et même obtenant, pour y 
établir son imprimerie, un local dans le Palais de 
justice de Rennes. 11 mourut en 1788. 

Il était l'aïeul de M. Hippolyte Vatar ^ mort à Rennes 
le 29 août 1893, et qui fut l'un des premiers membres 
fondateurs de la Société des Bibliophiles Bretons. — 
M. de la Borderie termine sa communication en re- 
traçant l'utile et brillante carrière typographique de 
ce dernier. Il rappelle, entre autres, ses belles publi- 



— 100 — 

cations liturgiques ; le courage, couronné de succès^ 
avec lequel il lutta contre l'invasion de la France et 
de tout le monde catholique par les livres de chant 
ecclésiastique dont certains Allemands (les Pustet 
de Ratisbonne) voulaient se faire attribuer le mono- 
pole ; les services qu'il a rendus aux études historiques 
bretonnes, tant comme bibliothécaire de la ville de 
Rennes pendant vingt-cinq ans, que comme éditeur 
d'ouvrages savants et de vieux livres devenus rares 
{Mémoires de Toussaint de Saint-Luc, /fw^oiVe ecclésias- 
tique de Bretagne de Déric, etc.) ; enfin, comme auteur 
lui-même de plusieurs travaux archéologiques, 
notamment d'une excellente étude sur l'enceinte gallo- 
romaine de la ville de Rennes, avec planches en couleur. 
La Société accueille par des applaudissements una- 
nimes cet hommage rendu à l'un de ses membres les 
plus distingués. 

Exhibitions. — Par M. le comte de Bréchard : 

Les Comédies de Tàrence^ en latin avec la traduction en 
français, et remarques par Madame Dacier, avec nom- 
breuses gravures. [) volumes, Hambourg, imprimerie 
de A. Vandenhoeck, libraire à Londres. M D CC 
XXX IL 

Ce livre contient à la première page de chaque vo- 
lume la liste et le masque de tous les acteurs qui 
doivent paraître sur la scène. Les gravures repré- 
sentent chaque acte de la pièce avec des noms sous 
les personnages. 

Par M. Dominique Caille : 

1** Histoire philosophique et littéraire du Théâtre fran- 



— 101 - 

çais, depuis son origine jusquk nos jours ^ par M. Hip- 
polyte Lucas. Paris, librairie de Charles Gosselin, 
éditeur de la Bibliothèque d'Elite^ 30, rue Jacob. 
MDCCCXLIII. 

2** Carte géométrique de la province de Bretagne, 
dédiée et présentée à Nosseigneurs les Etats par leur 
très humble et très obéissant serviteur Ogée, ingé- 
nieur des Ponts et Chaussées et ingénieur géographe 
de la province. Cette carte a été levée par ordre des 
Etats avec approbation du conseil du Roy. 

Depuis 1834, cette carte se trouve à Nantes chez 
Forest, imprimeur-libraire, quai de la Fosse, n® 2. 
Cette carte de très grande dimension est devenue rare. 

3® Paysages et monuments de la Bretagne^ photogra- 
phiés par Jules Robuchon, imprimés en héliogravure 
par P. Dujardin, avec notices publiées sous les auspi- 
ces des Sociétés savantes de Bretagne. Pont-VAbbé 
Lambour^ Fouesnant et Plogastel-Saint-Germain (livrai- 
sons 14 à 27), par MM. Paul du Châtellier et Emile 
Ducrest de Villeneuve. Paris, 1893. 

Par M. Alexandre Perthuis : 

1' 5a Majesté Charles X, roi de France et de Navarre^ 
né à Versailles le 9 octobre J7d7. — A Nantes, chez 
Charpentier père, fils et C', place Royale, n'*3. 

2* Portrait de la duchesse d'Angoulôme et du duc 
d'Angoulême : (Dejernon, dessinateur, Vidal, graveur, 
avec ce quatrain : 

De ce couple chéri, les traits sont dans notre âme 
Mieux que sur ce papier profondément gravés, 
Si nous sommes heureux, c'est au Duc, à Madame, 
Que nous devons l'oubli de nos malheurs passés. 
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Les bustes affrontés sont figurés au milieu d'une 
gloire et surmontés d'une couronne. La duchesse est 
coiflfée d'un turban orné de plumes blanches, le duc 
porte le ruban de la Légion d'honneur et Tordre du 
Saint-Esprit. 

3* Médaille en cuivre rouge, 28 millimètres de dia- 
mètre, frappée en 1801 à l'occasion de la paix entre 
la France et la Russie. 

Cette pièce représente au droit : dans le champ, au 
milieu d'une gloire rayonnante et de deux branches 
d'olivier, un coq la patte droite levée et l'autre ap- 
puyée sur un sablier. Légende : République française. 
Exergue : Floréal an 9. — Au revers : légende circu- 
laire : Alexandre /, Empereur de Hussie. — Dans le 
champ : Paiœ et amitié entre la France et la Russie, — 
Exergue : May 1801 . 

Le secrétaire, 
Dominique Caillé. 




Séance du 1 i mars 1S94. 

Présidence de M* Henri Le Meignen, vice-président, 

La Société des Bibliophiles Bretons a tenu une 
séance, le mercredi 14 mars 1894, à 8 heures du soir, 
dans un des salons du Cercle des Beaux-Arts, à 
Nantes, sous la présidence de M. Henri Le Meignen, 
vice-président, en l'absence de M. A. de la Borderie, 
président, empêché pour raison de santé, et qui a 
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prié M. le vice-président de présenter ses excuses à 
la Société. 
Cinq nouveaux membres sont admis dans la Société. 

Etat des publications. — Il est décidé que la publi- 
cation des Lettres et Mandements de Jean V en volume 
grand in-4' sera immédiatement poursuivie. 

Communications diverses. — Le Président donne 
lecture d'une lettre dans laquelle, au nom de la fa- 
mille Mellinet, M. Jules Biroché remercie la Société 
des Bibliophiles Bretons poiir la couronne déposée 
par elle sur le cercueil du général. 

Le Président lit ensuite deux autres lettres. Dans 
la première, M. le baron G. de Wismes s'excuse et 
dit ses regrets de ne pouvoir assister à la séance. 
Dans la seconde, M. Léon Séché demande à la So- 
ciété de vouloir bien souscrire pour le monument en 
l'honneur de Joachim du Bellay, dont l'érection sur 
Tune des places d'Ancenis serait prochaine. La So- 
ciété décide qu'une somme de 100 fr. sera mise à la 
disposition des membres du bureau, avec pleins pou- 
voirs pour ceux-ci dans l'usage qu'il conviendra d'en 
faire. 

Sur la proposition du Pésident, la Société, qui ne 
veut point se désintéresser de la souscription faite 
pour élever un monument à la mémoire du général 
Mellinet, déclare souscrire pour 100 fr. 

Exhibitions. — Par M. Camille Dupuy ; 

Un volume petit in-8^ (ex libris de Robert Bucha- 
nam Stewart ; motto : Ubi thésaurus ibi cor). La re- 
liure, anglaise et signée F. Bedford, est en maroquin 
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brun poli avec encadrements sur les plats formés de 
filets dorés et à froid, et fers dorés sur le milieu du 
plat. Ce volume contient : 

1® Les Sermons d'Olivier Maillard^ pour V Avent prêché 
à Paris en r église de Saint- Jean en Grève en 1494, 

116 feuillets numérotés plus la table alphabétique. 
Imprimés à Paris, par Jean Petit, en 1506. 

2° Les Sermons du dimanche avec d'autres sermons 
très utiles, 

108 feuillets numérotés plus la table alphabétique. 

30 Sermo communis omni tempore predicabilis, 

4* Duodecim signa mortis. 

5° Sermones de stipendia peccati. 

Les numéros 2, 3, 4, 5, imprimés par les soins de 
maître André Bocard, à Paris, aux frais de Jean Pe- 
tit, libraire juré. — Anno Domini 1507. Pridie kalen- 
das martias. 

6^ Sermons sur les saints, pour les défunts, et Contem- 
plation sur la salutation angélique, 

151 feuillets numérotés. Imprimés à Paris, 1507, xvu 
kal. ianuarii, par les soins de maître André Bocard, 
et aux frais de « honesti viri Johannis Petit, Parien- 
sis bibliopole. » 

M. Camille Dupuy ajoute quelques explications. 

Les Sermons pour l Avent répondent exactement à la 
description donnée par M. de la Borderie, p. 140, n* 6, 
dans sa Bibliographie Maillard ine, publiée par la So- 
ciété en 1877. 

Les Sermons du dimanche et les numéros 3, 4 et 5 cî- 
dessus sont l'édition de 1508 dont il est question dans 
la. Bibliographie Maillardine, p. 154, n* 5. Il convient 
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de remarquer que la date Pridie kalendas martias 
1507 répond au 29 février 1508, en style actuel. La 
description donnée par M. de la Borderie se rapporte 
exactement à cet exemplaire. Toutefois, la souscrip- 
tion donnant la date d'impression de tous les volumes 
est au recto du dernier feuillet au lieu d'être au verso. 

L'exemplaire des Sermonssur les saints répond exac- 
tement à la description de celui désigné par M. de la 
Borderie sous le nM, p. 155 de sa Bibliographie Mail- 
lardine, comme la première édition de cette catégorie 
des sermons de Maillard. 

L'exemplaire porte en marges quelques renvois 
manuscrits aux sources et à TEcriture-Sainte. Quel- 
ques-unes de ces annotations, celles notamment des 
feuillets 59 et 61 des Sermons du dimanche^ paraissent 
par le caractère de l'écriture être contemporaines de 
la publication de l'ouvrage. 

Par M. Alexandre Perthuis : 

1* Médaille comnicnioralive du Congrès international 
des aniéricanistes^ dont le siège était au vieux couvent 
de Santa Maria de la Robida (province de Huelva). 

Diamètre : 70 centimètres. Au droit : Légende cir- 
culaire en lettres gothiques, dont voici la traduction : 
Christophe Colomb découvre le Nouveau Monde le 
12 octobre 1492. Régnants en Castille et en Aragon : 
Dona Isabel et Don Fernando. Dans le champ : Co- 
lomb, sur la caravelle Sancta Maria montre d'un geste 
inspiré le Nouveau Monde à son équipage. L'un des 
officiers est tombé aux genoux du grand navigateur. 
En vue, dans le lointain, les deux autres caravelles. 
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Au revers : Debout sous le dais qui porte cette de- 
vise : Tanlo monta « L'un vaut Vautre », Femand et 
Isabelle reçoivent le hardi découvreur, auquel le Roi 
serre la main. A sa suite, viennent les habitcmts de 
la terre jusqu'alors inconnue. Des hommes portent 
des fruits^ un cacatois, et une femme a un jeune en- 
fant sur ses bras ; ils s'avancent vers les souverains- 
A Vexergue : Quatrième centenaire. MDIIIXCII, 
Madrid, 1892. B. Maura. 

2f^ Diplôme de mention honorifique de l'exposition his- 
torique européenne de Madrid. 

A l'occasion du centenaire de la découverte de l'A- 
mérique, le marquis de Croizier, délégué général du 
comité du centenaire près Tambassade d'Espagne en 
France, a bien voulu remettre à M. A. Perthuis la 
médaille et le diplôme dont la description précède. 

Par M. le comte de Bréchard : 

1" Nouvelles étrennes utiles et agréables^ contenant un 
recueil de fables choisies dans le goût de M. de la Fon- 
taine, avec la musique. Paris, Ph. N. Lottin, rue Saint- 
Jacques, proche Saint-Yves, à la Vérité, 1746. 

2* Office de la sainte Vierge pour tous les temps de 
l'année , par le R. P. Cotton de la O* de Jésus. Paris, 
chez Eustache Foucault, rue Saint-Jacques, à la Co- 
quille, 1621. 

Ce livre contient 221 gravures dont 200 de Antonius 
et Hieronymus Wierx. 

Par M. A. Dortel : 

Dialogues d^Ulric de Hutten. Cette édition porte une 
très belle marque d'imprimeur allemand avec la men- 
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tion Conrat'Reêch, Au verso, on lit la mention sui- 
vante : Apud inclytam Parrhi universitate, opéra 
Pétri Vidone calcographiariœ artis peritissimi. Anno 
a Christo M. D. XIX. Le titre du livre est orné d'un 
très beau bois et la reliure en très bon état de conser- 
vation doit être presque contemporaine du livre. 

Le secrélsLire-adjoint, 
Emile Oger. 
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Séance du 4 septembre 1894, 

Présidence de M. René Kerviler, vice-président 

d'honneur, 

La Société des Bibliophiles Bretons sl tenu une séance 
le mardi 4 septembre 1894, à 2 heures après-midi, 
dans une salle de Thôtel de ville d*Ancenis. 

M. Le M eignen, vice-président de la Société, donne 
lecture d'une lettre de M. Arthur de la Borderie, pré- 
sident, qui s*excuse de ne pouvoir, pour raison de 
santé, assister à la séance, et, pour la même raison, 
prie la Société de vouloir bien agréer sa démission et 
pourvoir à son remplacement. 

L'assemblée refuse à l'unanimité de recevoir la dé- 
mission de M. de la Borderie. 

M. Kerviler, président, donne connaissance de la 
démission de M. Dominique Caillé, qui exerçait de- 
puis cinq ans les fonctions de secrétaire de la Société. 
La résolution de M. Caillé étant inébranlable, Tas- 
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semblée accepte à regret cette démission et vote des 
remercîments au démissionnaire pour le zèle et le 
talent avec lesquels il a rempli ses fonctions. M. Al- 
cide Dortel, avocat à Nantes, est élu secrétaire de la 
Société en remplacement de M. Caillé. 

Sept nouveaux membres sont admis comme 
membres de la Société. 

L'ordre du jour appelle le renouvellement triennal 
du Bureau, du Conseil et des Délégués de la Société. 
Plusieurs membres proposent de procéder à ce re- 
nouvellementenréélisantparacclamation les membres 
actuellement en fonctions. Cette proposition étant 
adoptée; tous les membres en fonction sont réélus. 

En conséquence, le Bureau et le Conseil de la So- 
ciété, la liste des Délégués sont composés, comme il 
suit : 

Bureau de la Société. 

Président d'honneur : M*' le duc d*Aumale. 
Vice-présidents d'honneur : MM. le duc Louis de la 

Trémoille ; 
Vicomte de la Villemarqué, de l'Institut ; 
Marquis de Villoutreys : 
René Kerviler. 
Président : Arthur de la Borderie, de l'Institut. 
Vice-présidents : Henri Le Meignen ; 

Baron des Jamonières ; 
Secrétaire : Alcide Dortel ; 

Secrétaires-adjoints : M*' Régis de l'Estourbeillon ; 
Emile Oger ; 

Trésorier : Alexandre Perthuis ; 
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Trésorier-adjoint : Eugène Boubée ; 
Bibliothécaire archiviste : René Blanchard. 

Conseil de la Société. 

MM. Camille Dupuy; 
Claude de Monti ; 
Joseph Rousse; 
Alfred Lallié ; 
Comte DE Brécuard ; 
Anthîme Menard. 

Délégués en Bretagne. 

MM. Robert Oheix (Côtes-du-Nord) ; 

Marquis A. de Bremond d*Ars (Finistère); 
H. DE LA Grimaudière (Ille-et- Vilaine) ; 
Ludovic CoRMERAis (Loire-Inférieure) ; 
V. AuDREN DE Kerdrel (Morbihan). 

Délégués en Anjou. 

MM. Tabbé Ch. Urseau ; 
Guillaume Bodtnier. 

Délégué à Paris. 

M. Olivier de Gourcuff, chargé de la direction de 
la Revue de Bretagne^ de Vendée et d'Anjou, 

* 
Etat des publications. — M. Grimaud annonce 

que la 5» et dernière série des Lettres et Mandements 
de Jean V, duc de Bretagne^ publiés par M. René Blan- 
chard, est prête à être mise sous presse ; cette série 
contiendra la table générale qui permettra de se ser- 
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vir aisément de cette grande et savante publication, 
couronnée, comme on le sait, par llnstitut. 

M. de Calan exprime le désir de voir la Société réé- 
diter Les Vies des saints de Bretagne à' AXhert Le Grand, 
avec illustration, documents originaux et notes cri- 
tiques. Il est répondu que la Société a mis cette ques- 
tion à Tétude, que l'exécution de ce projet présente de 
grandes difficultés ; et d*abord, sans aller plus avant, 
qui, dans la Société ou en dehors de la Société, vou- 
dra se charger de tracer le plan de Tillustration et 
d'en surveiller l'exécution ? Qui se chargera des do- 
cuments et des notes critiques ? Jusqu'ici le désir de 
cette publication a été exprimé par plusieurs, mais 
nul ne s'est présenté pour assumer le poids de cette 
lourde tâche. 

Communications diverses. — M. Dortel donne lec- 
ture d'un travail fort curieux de M. Alex. Perthuis 
sur les jetons frappés pour la Communauté des mar- 
chands fréquentant la rivière de Loyre : travail qui 
répond aussi à la 15' question du programme archéo- 
logique du Congrès d'Ancenis. 

M. de Kerdrel donne lecture d'une étude de M. de 
la Nicollière-Teijeiro sur l'abbé Urien, ancien curé 
d'Ancenis, et sur le rétablissement du culte en cette 
ville en 18()5 : étude qui excite un grand intérêt. 

Exhibitions. — M. Joûon des Longrais présente à 
la Société toute une série de plaquettes et petits vo- 
lumes fort rares et fort curieux, dont il a bien voulu 
indiquer lui-même la provenance et Tintérét dans les 
notes qui suivent : 
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!• Harangue faite à Momseigneur le Maréchal d'Es- 
trées^ premier commissaire du roy aux Etals à Ancenis, 
par F. H .'Acquin, lecteur en Théologie au Couvent 
d* Ancenis. S. d. et s. nom d'imp. ; 4 p. in-quarto. 

L'orateur remercie le maréchal d'avoir choisi le 
couvent des Cordeliers pour sa résidence pendant la 
tenue des Etats qui vont s'ouvrir à Ancenis (17 sep- 
tembre 1720). Suit réloge de la maison d'Estrées 
et un intéressant relevé des belles actions des deux 
derniers maréchaux de ce nom. 

M. Maillard, dans V Histoire d' Ancenis (2* édition, 
p. 426), signale un exemplaire de cette harangue, 
faisant partie de la bibliothèque du baron de Wismes, 
suivi d'une autre Harangue faite à Madame la maré- 
réchale d'Estrées par le même d'Acquin, et portant la 
mention : A Nantes, chez Nicolas Verger. 

2" A Monseigneur de Brithac^ premier président du 
Parlement de Bretagne, L origine de V Œillet ^ fable 
S. d. et s. n. d'imp. ; 4 p. in-4». 

Cette allégorie, plutôt précieuse qu'ingénieuse, a été 
composée dans le but de célébrer le mariage de M. de 
Brilhac avec Pélagie du Lys. Elle n'a pas été signalée. 
Elle est signée d'un poète breton ignoré : « par son 
très humble et très obéissant serviteur Joseph Mahou- 
deau, de la Compagnie de Jésus, à la Flèche, ce 7 dé- 
cembre 1708. » Joseph Mahoudeau parait être le frère 
du savant mathématicien, également jésuite, Jean- 
Mathieu Mahoudeau, mort vers 1730, auquel toutes 
les biographies assignent une origine bretonne sans 
préciser d'ailleurs le lieu de sa naissance. 

*V* La Bretagne à Monseigneur de Brilhac, premier pré- 
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sideni au Parlement de Bretagne. Etrennes^ i709 
(Rennes), 4 p. in-4". 

Poésie d'Anneix de Souvenel à propos du même 
événement, déjà présentée aux Bibliophiles Bretons 
par M. Alexandre Perthuis. (Bulletin, VII, 30). 

4" Harangue faite à messieurs de la Chambre royale 
au nom de V Université de la ville de Nantes par M. H., 
recteur, le 8 novembre 1719. A Nantes, chez Nicolas 
Verger, imprimeur de la Chambre royale, Grand'Ruë, 
au Nom de Jésus, avec permission. — 6 p. in-4'. 

L'auteur est Robert du Moulin Henriet, archi- 
diacre de la Mée, un des quatre docteurs de l'Univer- 
sité de Nantes exclus à la suite des querelles suscitées 
par la bulle Unigenitus. L'historien Travers donne 
de nombreux détails sur Texil et le rappel de Henriet. 
Cette harangue était motivée par le retour momen- 
tané de l'auteur et de ses adhérents rappelés par une 
lettre de cachet de 1719. La Chambre royale dont il 
s'agit n'était autre que celle qui fut réunie par lettres 
patentes du 3 octobre 1719 pour juger les fauteurs de 
la conspiration de Pontcallec. L'auteur de la harangue 
croit devoir protester contre les soupçons que « la 
conduite de quelques-uns » a pu faire naître dans 
l'esprit du roi contre la fidélité d'une province <« plus 
malheureuse que coupable. » Il supplie ces juges 
« éclairés, intègres, pleins de clémence, » et leur pré- 
sident, de Châteauneuf, d'agir « plutôt en pères com- 
patissants et charitables qu'en vengeurs de la Majesté 
blessée. » 

5o Délation véritable du fond des Monts Pirennées. Sur 
l'imprimé à Paris, à Nantes, chez N. Verger, impri- 
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meur du Roy, de la Ville et de la Police, Haute 
Grand'Ruë, 1749. — 4 p. in-4^ 

Ce canard nantais, qui n'a pas encore été rencontré, 
porte le permis d*imprimer du maire Bellabre du 29 
juillet 1749. Il relate la survenue étrange dans un 
village des Pjrrénées d*un homme sauvage, monstre 
gigantesque ayant 6 jambes et 64 dents. Le curé ano- 
nyme qui fait le récit Ta vu faire irruption dans son 
église, occuper la grange d'un sieur Farde son favori, 
et finalement, après mille prodiges, emporter ce der- 
nier dans les bois. 

6** Inscriptions pour les ouvrages publics du Croisic par 
M. le recteur de Piriac au diocèse de Nantes, A Nantes, 
de rimprimerie 'de Joseph Vatar, imprimeur du Roi 
et de Monseigneur Tévéque, avec permission, 1756. 
— 6 p. in-4% titre et texte élégamment encadrés. 

Le recteur de Piriac, inconnu aux bibliographes 
bretons, est Ignace Guillaume qui administra cette 
paroisse de 1745 à 1759. Ce petit recueil comprend 
trois inscriptions latines en prose et une en vers la- 
tins commémoratives des améliorations du port et 
des fortifications, et de la reconstruction du phare du 
Croisic, 'en 1756, sous l'administration du duc d'Ai- 
guillon. On y apprend que le phare du Croisic fut 
élevé par un ingénieur du nom de Rixel ou Riel. 

Le tout se termine par l'inscription destinée au 
phare de Saint-Nazaire, qui devait bientôt être appelé 
Tour d'Aiguillon : JS'mma/nieh-Ar/wa/ido de Richelieu^ 
qui hacce pharo abs se inventa et condita navigantium P. 
P.ann. rcp, sal. hu. MDCCLVI, Ex œre a niunicipio 
Xannelensi collulo. 

8 
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7® Lettre de monseigneur le duc d'Aiguillon à M, de 
Livernière^ commandant à Nantes, A Nantes, chez 
M. Joseph Vatar, imprimeur du roi, avec permission. 

Ce placard, de 3 pages in^"*, contient la circulaire 
du duc d'Aiguillon sur l'attentat de Damiens datée 
de Rennes^ 7 janvier 1757, et la relation officielle de 
révénement, signée Senac et La Martinière (méde- 
cins du roi). 

8® Journal circonstancié de l'état présent où se trouve 
te roi depuis le funeste accident arrivé à Sa Majesté^ avec 
la prise du misérable assassin, Nantes, Joseph Vatar, 
etc. ; 3 p. in-4'. 

9* Extrait du sermon prononcé à S, Gervais le jour des 
Rois 1757^ par le R, P. Bernard, g énovéfain. Nantes, 
Joseph Vatar, etc. ; 3 p. petit in-4». — Même sujet. 

10* Placet présenté à M. le duc d'Aiguillon, au sujet 
d'un procès intenté aux Jésuites de Nantes par le commis 
des salpêtres. Suivi de Remerciement à Mgr le duc 
d'Aiguillon pour Taccueil favorable au placet précé- 
dent ; 5 p. in-4*, s. 1. ni d. 

Pièce en vers très originale dont Tauteur est, sans 
doute, un Jésuite, peut-être le R. P. Hervé. 

Le requérant se plaint agréablement, en rimes très 
faciles, des entreprises d'un sieur Le B[eau], commis 
aux Salpêtres, lequel profite des reconstructions opé- 
rées dans rétablissement des Jésuites par le fameux 
architecte nantais Ceinerai, pour enlever au profit 
du roi une quantité exagérée de pierres plus ou moins 
salpêtrées. 

Ce n'est point que les révérends pères, bons Fran- 
çais, refusent une juste contribution aux nécessités 
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de la guerre et aux feux d'artifice en l'honneur des vic- 
toires du roi, ni surtout ce qu'il faut pour célébrer 
amplement l'immortel succès *de Saint-Cast, ainsi 
que l'établit le refrain de ce morceau pittoresque : 

On le sçait bien, le Roi notre bon maître 
Plus que jamais a besoin de salpêtre. 

11° Lettre de M. N, C. à M, D. G. M. D, C. D, F. sur 
ce qui s^est passé à Nantes le 28 et le 29 d'octobre 1758^ 
k l'occasion de V arrivée de M, le duc d'Aiguillon, eic,^ 
30 octobre 1758. Texte encadré, 8 p. in-4*. 

Relation des fêtes données à Nantes à l'occasion 
de la victoire de Saint-Cast et de l'entrée du duc 
d'Aiguillon. Les détails de ces pompes officielles 
sont connus. Il y a lieu cependant de noter que la 
partie décorative était confiée à J.-B. Ceinerai, archi- 
tecte-voyer, et au sieur Volaire, maître de l'école gra- 
tuite de dessin, et que la musique que l'on y entendit 
était l'œuvre des sieurs Gebeau, maître de musique à 
la cathédrale, et de Poix, maître de musique du con- 
cert de Nantes. 

M. Joûon des Longrais termine ses très intéres- 
santes exhibitions en offrant à la Société un exem- 
plaire de son livre récent, si savant et si curieux, sur 
Jacques Doremet^ sa vie et ses ouvrages, 

M. Kerviler, président, insiste à ce propos sur le 
mérite de l'ingénieuse découverte de M. Joûon des 
Longrais, qui, sous le pseudonyme Tomas de Querci 
(auteur de Y Antiquité dAleth), a retrouvé précisément 
Jacques Doremet. 

M. Boismen exhibe la première édition collective 
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des œuvres de Joachim du Bellay (1569), livre d'une 
grande rareté ; l'exemplaire présenté par M. Boismen 
est d'une conservation admirable, revêtu d'une reliure 
elle-même très bien conservée et d'une merveilleuse 
exécution. 

M. Kerviler, président, fait passer sous les yeux 
de l'assemblée une photographie du tombeau de Du 
Guesclin au Puy en Velay, envoyée par M. Chiron 
du Brossay. 

Il exhibe ensuite un ouvrage assez peu commun 
d'un Breton, le P. Cerisier (né à Nantes en 1603, 
mort en 1662), ouvrage intitulé: Le Philosophe Fran- 
çois, édition de 1643. 

Le secrétaire, 

Alcide Doktel. 

Séance du 8 mai iS95. 
Présidence de M, Arthur de la Borderie, président. 

A l'occasion du cinquantenaire de la Société ar- 
chéologique de Nantes et de la Loire-Inférieure, au- 
quel elle avait été conviée, la Société des Bibliophiles 
Bretons s'est réunie à Chàteaubriant, dans une salle 
de l'ancien château des barons servant actuellement 
de Tribunal. 

Après avoir assisté à la séance de la Société ar- 
chéologique, présidée par M. de la NicoUière-Teijeiro, 
son président, en même temps que membre de la 
Société des Bibliophiles Bretons, celle-ci aborde son 
ordre du jour à trois heures et demie. 
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Le Président se félicite de ce que le point de la 
Bretagne où nous nous sommes ralliés ait permis à 
plusieurs de nos confrères de Tllle-et- Vilaine et du 
Morbihan de se joindre à ceux de la Loire-Inférieure. 

Cinq nouveaux membres ont été admis au scrutin 
secret. 

Le Président exprime les regrets causés à la So- 
ciété par la perte de M. Perthuis-Laurant, décédé 
depuis la dernière réunion. Trésorier des Biblio- 
philes Bretons depuis leur origine, M. Perthuis a rem- 
pli jusqu'à la fin avec un zèle infatigable ses impor- 
tantes fonctions. La solennité de la séance ne permet 
pas à M. de la Borderie de s'étendre sur les qualités 
de notre regretté confrère autant qu'il l'eût fait dans 
une réunion plus intime. 

M. Alcide Dortel n'ayant pas cru, pour des raisons 
d'ordre privé, pouvoir conserver les fonctions de se- 
crétaire, auxquelles il avait été récemment appelé, le 
Président en témoigne son regret et l'on procède au 
remplacement de MM. Perthuis-Laurant et Dortel. 

Elections. — M. Eugène Boubée, trésorier-adjoint 
est nommé trésorier. 

M. René Blanchard, bibliothécaire-archiviste est 
élu secrétaire ; il conservera ces deux fonctions jus- 
qu'au prochain renouvellement triennal du Bureau. 

Etat des publications. — On fait circuler la 5* et 
dernière série, actuellement sous presse, des lettres 
et mandements de Jean V, édités par M. Blanchard. 
Elle comprendra : une planche-document en hélio- 
gravure Dujardin, la fin des Actes (années 1441 et 
1442), un supplément aux Actes, un supplément à 
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ritinéraire, et une Table générale des noms propres. Il 
ne reste plus à imprimer que les dernières feuilles de la 
Table et le volume pourra être distribué d'ici un mois. 

En raison du grand nombre d'Angevins que nous 
sommes heureux de compter parmi nos confrères, 
M. Camille Ballu demande à la Société de consacrer 
Tune de ses prochaines publications à des documents 
ou à des études littéraires et historiques concernant 
l'Anjou. Cette proposition, appuyée par le Bureau, 
est adoptée en principe par la Société,sauf au Bureau à 
s'entendre ultérieurement avec M. Ballu sur le moyen 
d'y donner satisfaction, dans un de nos volumes du 
format in-4**. Mais — d'après l'alternance des for- 
mats adoptée pour nos publications — entre cet in-4* 
et le dernier in-4° des Lettres du duc Jean V, il y 
aura lieu d'éditer un volume du format in-18, con- 
tinuant la série commencée de notre Petite Biblio- 
thèque bretonne. 

Les trois précédents volumes de cette Petite Biblio- 
thèque ayant été consacrés à la poésie, le prochain 
sera en prose. Sur la proposition de M. de la Bor- 
derie, il est décidé que ce volume sera formé de deux 
des dernières et des plus rares œuvres du célèbre 
auteur breton Le Sage : La Valise trouvée et les Mé- 
langes de saillies amusantes. 

Le Président intéresse vivement l'assistance, en 

lisant quelques pièces détachées des deux petits 

volumes de Le Sage, dont la réimpression vient d'être 

votée. 

Le secrétaire^ 

René Blanchard. 
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Séance du 9 octobre i 89*). 

Présidence de M. Henri Le Meignen, vice^président . 

A Toccasion du Congrès de T Association Bretonne, 
la Société des Bibliophiles Bretons a tenu une séance le 
mercredi 9 octobre, à 2 heures 4/2 de Taprès-midi, 
dans une des salles de l'Hôtel de Ville de Quimper. 

En Tabsence de M. de la Borderie, président, em- 
pêché pour raison de santé, M. Le Meignen préside 
la séance, assisté de M. Audren de Kerdrel, sé- 
nateur, directeur général de l'Association Bretonne. 

M. Le Meignen est heureux de voir dans l'assis- 
tance d'honorables habitants de Quimper étrangers 
à la Société des Bibliophiles Bretons. La ville de 
Nantes, siège principal de notre Société, est parfois 
considérée comme peu bretonne dans les dépar- 
tements du Finistère, des Côtes-du-Nord et du Mor- 
bihan ; c*est bien à tort. Nous sommes tous frères 
en Bretagne, et si la Société possède de nombreux 
adhérents dans la Loire-Inférieure, l'IUe-et- Vilaine, 
les Côtes-du-Nord et le Maine-et-Loire, il serait à 
souhaiter que les deux départements de l'extrême 
Armorique y comptassent un aussi grand nombre 
de membres. 

La Société, qui atteindra bientôt vingt années 
d'existence et a imprimé de 30 à 40 volumes, tâche de 
varier ses publications. Elle édite de beaux livres 
pour les bibliophiles proprement dits ; des ouvrages 
plus sévères pour les érudits : témoin le Dictionnaire 
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éli/moloffique du breton moyen et Timportante série des 
Lettres et mandements da duc Jean V. En outre elle 
fait paraître une Revue mensuelle {Bévue de Bre- 
tagne^ de Vendée et d'Anjou)^ où tous ses membres 
peuvent publier des articles personnels et éditer des 
documents trop peu étendus pour former des volumes. 
Sept nouveaux membres sont admis au scrutin secret. 

Etat des publications. — M. Arthur de la Borderie, 
président, n'ayant pu, à' son grand regret, se rendre 
à Quimper, a transmis, sur Tétat des publications, au 
secrétaire de la Société la note suivante, dont M. Le 
Meignen donne lecture à la réunion. 

« Dans la séance des Bibliophiles Bretons tenue à 
Châteaubriant le 8 mai dernier, il avait été décidé 
que la Société publierait : 

« 1* Un volume en petit format contenant un choix 
des Dernières œuvres de Le Sage, si intéressantes et si 
peu connues ; 

« 2* Et ensuite un volume de documents historiques 
ou bibliographiques sur VAnjou^ pour donner satisfac- 
tion aux nombreux et très sympathiques bibliophiles 
angevins que notre Société compte dans ses rangs. 
Il était entendu que, pour l'objet et le mode de cette 
publication, nous devrions nous entendre avec notre 
confrère angevin, M. Ballu, Tun de ceux qui l'avaient 
sollicitée. 

« Le Président des Bibliophiles Bretons se mit 
donc en rapport avec M. Ballu, dont il reçut, sur la 
fin de mai, une réponse contenant effectivement Toffre 
d*un manuscrit à publier, sur lequel nous donnerons 
des détails un peu plus loin. 
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« Le Président transmit la réponse de M. Ballu à 
M. le vice-président Le Meignen résidant à Nantes, 
pour avoir à ce sujet son avis et celui des membres 
du Bureau qui habitent cette ville. 

u Mais avant que le Bureau et le Conseil de la 
Société eussent pu en délibérer, il survint un incident 
qui modifia les résolutions prises ou du moins qui 
obligea d'en ajourner l'exécution. 

« M. Brunetière, le célèbre académicien, vint à 
Nantes le 9 juin 1895 donner une conférence sur le 
Génie breton. A la suite de cette conférence, M. Bru- 
netière voulut bien exprimer Tintention d'honorer de 
son adhésion et de son entrée dans nos rangs la So- 
ciété des Bibliophiles Bretons ; et, qui plus est, il té- 
moigna le désir de publier une nouvelle édition du Git 
Blas de Le Sage, illustrée d'un commentaire histo- 
rique et littéraire dont lui M. Brunetière serait 
l'auteur, et de confier à notre Société le soin de pu- 
blier cette édition. 

« M. le vice-président Le Meignen ayant transmis 
cette nouvelle au président, celui-ci le chargea de 
suivre cette affaire et de s'entendre avec qui de droit 
pour donner suite à cette idée le plus tôt possible. 

« En attendant qu'une solution définitive intervhit 
sur cette question, il était impossible de poursuivre 
I immédiatement Y enêcMWon des projets votés à Châ- 

teaubriant. 

« Si en effet la Société publiait une édition du Gil 
Blas de Le Sage, il y avait inconvénient à la faire pré- 
céder d'une autre publication empruntée au même 
auteur. 
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« D'autre part, avant d'entamer la publication 
angevine, qui devait être de longue haieine, il était 
prudent, il était même, on peut le dire, nécessaire 
d'être fixé sur Tépoque et sur les conditions dans 
lesquelles devrait être exécutée Tédition du Gil BUs. 

« Cette édition a été l'objet de diverses négociations 
et de divers projets, dans le détail desquels le pré- 
sident de la Société ne peut entrer ici, attendu qu'il 
en a été seulement instruit sommairement, cette af- 
faire, comme on Ta dit plus haut, ayant été remise 
tout entière aux bons soins de notre excellent vice- 
président M. Le Meignen. 

« Ce qui, au jour où nous sommes, est évident, 
c'est que l'édition du Gil Bios avec commentaires de 
M. Brunetière n'est point abandonnée, mais que 
l'heure de l'exécuter n'est pas encore venue. 

<' Il convient donc de revenir au projet principal 
voté à Châteaubriant, c'est-à-dire, à la publication 
angevine. 

€ Le manuscrit dont M. Ballu veut bien confier la 
publication à notre Société est une Histoire liltéraire 
ou Bibliographie des écrivains de V Anjou ^ travail 
inédit du savant Bénédictin Dom Liron (né en 1665, 
mort en 1748) ; contenant des notices historico- 
littéraires sur 500 auteurs angevins ou environ, 
depuis les temps les plus anciens jusqu'au XVII* 
siècle. 

« Il serait inutile d'insister sur l'intérêt d'un tel 
ouvrage. L'érudition, le talent critique de l'auteur 
(D. Liron) est bien connu ; c'est un des bons écrivains 
de la Congrégation de Saint-Maur. D'autre part, 
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Tobjet de son travail est des plus intéressants^ 
puisqu'il embrasse toute l'histoire littéraire d'une 
province dont l'existence est intimement liée à 
celle de la Bretagne, au point que, parmi les auteurs 
angevins étudiés par dom Liron, la Bretagne en 
pourra revendiquer plusieurs, entre autres, pour n'en 
citer qu'un, le célèbre évoque de Rennes» Marbode, 
dont les œuvres sont si curieuses. 

« Mais l'ouvrage de dom Liron est fort étendu ; s'il 
contient 500 notices, cela veut dire qu'il fera au moins 
600 pages d'impression. Or, pour divers motifs, sur 
lesquels il n'y a pas lieu de revenir, les volumes in-4* 
de la Société des Bibliophiles Bretons ont été réglés 
à 200 pages environ. La publication de l'œuvre de 
dom Liron devrait donc être partagée en trois séries, 
entre lesquelles on pourrait intercaler des volumes 
exclusivement bretons. 

« Le Président de la Société a reçu récemment une 
réponse de M. Ballu, qui maintient l'offre du manus- 
crit de dom Liron et accepte d'en partager la publi- 
cation en trois séries, comme il est dit ci-dessus. 

« Le Président demande donc à la Société de con- 
firmer le vote rendu par elle à Châteaubriant et d'en 
appliquer le bénéfice à Touvrage offert par M. Ballu, 
auquel avis en sera donné de suite, afin qu'il puisse 
commencer cette publication. » 

Après avoir lu cette note, le Vice -président donne 
des explications au sujet du Gil BUs dont il a été 
question plus haut. C'est l'œuvre d'un Breton dont 
î la France n'est pas moins fière que la Bretagne, et 

son ouvrage est un des rares romans du XVIII* siècle 
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qu'on lise encore avec plaisir au XIX". Il y a quelques 
années, une édition illustrée du Gil Bhs avait tenté la 
Société des Bibliophiles Bretons. Diverses circons- 
tances firent abandonner lentreprise. M. Brunetiere, 
étant venu à Nantes, fut mis au courant. Il proposa 
de reprendre le projet et de donner une édition 
savante du Gil Bios, Outre les remarques littéraires 
de premier ordre dont le docte académicien enri- 
chirait cette édition, il voudrait donner la clef du 
roman de Le Sage, c'est-à-dire les noms des person- 
nages réels masqués sous les noms d'emprunt du 
récit. Une édition de ce genre ne saurait donc être 
considérée comme une simple réimpression. La So- 
ciété désirerait de plus joindre au texte une bonne 
illustration ; pour réaliser ce désir en de bonnes con- 
ditions, il existe des difficultés (dit M. le Vice-prési- 
dent), mais nous espérons pouvoir les surmonter 
bientôt. 

Plusieurs membres de la réunion prennent ensuite 
la parole pour indiquer diverses publications qu'ils 
désireraient voir faire par la Société. 

L'un d'eux, en fait de publication angevine, préfé- 
rerait à Tœuvre de dom Liron un cartulaire d'Anjou 
ou un recueil de documents sur l'histoire de la Ligue 
dans cette province. — Un second renouvelle le vœu, 
déjà formulé Tannée dernière, d'ime réédition des 
Vies des saints de Bretagne^ du P. Albert Le Grand, 
accompagnée de documents et d'un travail critique 
en rapport avec l'érudition actuelle. — Un troisième 
demande l'impression de la version inédite de VHîs- 
foire de Bretagne de Pierre Le Baud. 
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Le Vice-président répond : « Toutes ces publi- 
cations seraient sans doute très désirables. Mais pour 
que la Société les fasse, pour qu'elle en discute se- 
rieusement l'exécution, il faut qu'on lui en fournisse 
les manuscrits prêts à imprimer ou qu'on prenne l'en- 
gagement de les lui fournir à bref délai. Or, les hono- 
rables sociétaires qui demandent les publications ci- 
dessus, n'étant pas disposés à prendre cet engagement, 
la Société, si elle accueillait leurs propositions, n'aurait 
en réalité rien à imprimer. Force est donc d'ajourner 
la réalisation de ces désirs jusqu'à ce que ceux qui 
les expriment soient en mesure de les réaliser. Le 
Bureau est d'ailleurs très convaincu de la nécessité de 
varier le genre de nos publications pour satisfaire le 
goût des divers groupes de nos sociétaires, dont les 
uns préfèrent l'érudition, les autres des œuvres litté- 
raires d'un genre moins sérieux. — Mais pour l'ins- 
tant, en fait, un seul travail prêt pour l'impression 
est proposé à la Société, la Bibliographie ou Histoire 
littéraire des écrivains d'Anjou de dom Liron : publi- 
cation intéressante pour la Bretagne en raison des 
liens qui unissent son histoire à celle d'Anjou ; pu- 
blication bien due aussi aux nombreux Angevins que 
notre Société compte dans ses rangs. » 

En conséquence, le Vice-président met aux voix 
la publication immédiate de l'œuvre de dom Liron 
dans les conditions indiquées ci-dessus, et cette pu- 
blication est votée. 

L'un des membres présents (M. de Calan) demande 
alors que, dès qu'un document ou recueil de do- 
cuments pouvant prendre place dans la série des 
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Archives de Bretagne sera présenté au Bureau, il 
soit accueilli et publié le plus tôt possible. Le Vice- 
président répond qu'on n'y manquera pas M. de 
Calan soumet ensuite à la Société Tidée d*une u Ga 
lerie des héros légendaires bretons » — extraits tex- 
tuels de chansons de geste, de chroniques et d'autres 
documents. Plusieurs membres répondent qu'il est 
impossible déjuger un tel projet sur un simple exposé 
verbal, toujours plus ou n^oins vague ; il faudrait 
avoir d'abord sous les yeux au moins im échantillon 
de l'œuvre en question. En conséquence, le Vice- 
président engage M. de Calan à publier dans la 
Revue de Bretagne, organe de la Société^ quelques 
chapitres de la Galerie en question, qui permettront 
à tous les membres de la Société d'apprécier en 
connaissance de cause le caractère et le mérite de 
son projet. 

Exhibitions. — Par M. l'abbé Robert, de l'Oratoire 
de Rennes : 

1*^ Statuts et Regleniens synodaux publiez dans le 
Synode General^ tenu à Qu imper le mercredy trentième 
jour d'avril i7 ÉO^ par Monseigneur François-Hya- 
cinthe de Plœuc, Evêque de Quimper. (Armes de 
l'évéque.) A Quimper, chés Jean Perier, impri- 
meur et Libraire de mondit Seigneur Evêque. In-42, 
171 pages. 

2^ Officia propria sanctorum Tuduali et Yvonis^ Trœ- 
corensis diœcesis patronorum^ jussu édita illustrissiini 
ecclesiœ Principis Olivarii Jegou de Quervilio^ episcopi 
et comitis Trœcorensis. Montis-Relaxi, Apud D. 
Paulum de Ploesquellec, prope Pontem de Bourret, 
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sub signo Crucis Aureœ. M. DCC. IV. In-12, 
124 pages. 

3* Statuts et ordonnances de Monseigneur Vlllustris- 
sime et Révérend issime Messire Jean-Louis de Bouschet 
de Sourches, êvêque et comte de Dol, qu'il veut estre 
gardés et observés dans tout son diocèse ; Lus et 
publiés au synode tenu en son Eglise Cathédrale et 
dans la Sale du Château de Dol, le 26 avril 1741. 
(Armes de l'évêque). A Rennes, de rimprimerie 
de Joseph Vatar, Place du Palais, au coin de la Rue 
Royale. Et se vend chez Julien Mesnier, Libraire à 
Dol. MDCCi:LL In-4% de 55 pages. 

Ces statuts sont rarissimes. « C'est, dit M. Tabbé 
Robert^ le premier exemplaire dont j'ai eu connais- 
sance. Cet exemplaire est d'autant plus curieux qu'il 
semble être l'exemplaire-épreuve de ces Statuts. De 
nombreuses corrections y sont indiquées à la plume, 
lesquelles pourraient bien être de la main même de 
Mr de Sourches. Par exemple, pour le titre, on in- 
dique de mettre après l'adresse de l'imprimeur : Par 
exprès commandement de Monseigneur VEvèque et 
Comte de Dol ; et d'imprimer : Se vendent au lieu de : 
Se vend. 

Le secrétaire^ 

RiiNÉ Blanchard. 



^•'\^ 
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Séance du i9 novembre 1896. 
Présidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

Le 19 novembre 1896, la Société des Bibliophiles 
Bretons s'est réunie à 8 heures du soir dans une 
salle du Cercle des Beaux-Arts, à Nantes. 

Trois nouveaux membres sont admis au scrutin 
secret. 

Etat des publications. — Le Président expose que 
la Société ayant décidé à Chàteaubriant, le 8 mai de 
Tannée dernière, qu'elle ferait une publication relative 
à l'Anjou pour donner satisfaction aux nombreux 
membres de cette province qu'elle compte dans son 
sein, M. Ballu Tun de ces membres proposa d'éditer 
un ouvrage inédit de dom Liron, religieux bénédictin 
du XVII* siècle, intitulé Bibliothèque d'Anjou, com- 
posé d'une série de notices sur les écrivains de l'An- 
jou et sur leurs ouvrages depuis le V* siècle, et s'ou- 
vrant par Talasius, évêque d'Angers vers 450. Cette 
proposition fut acceptée par la Société à la séance 
tenue en octobre suivant à Quimper, lors du Congrès 
de l'Association Bretonne de 1895, et M. Ballu fut 
avisé de vouloir bien, conformément à son oflFre, 
donner ses soins à cette publication. La Bibliothèque 
d'Anjou étant d'une étendue assez notable, il fut en- 
tendu que la publication serait divisée en plusieurs 
volumes, et môme au besoin scindée en fascicules. 

Diverses circonstances ont causé quelque lenteur 
dans l'impression de cet ouvrage, entre autres, le 
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système suivi par Téditeur pour les notes, qu'il ajoute 
au texte de son auteur seulement sur les épreuves de 
ce texte, au lieu de les joindre de suite au manuscrit : 
procédé qui entraîne de nombreux remaniements. — 
Toutefois Timpression est arrivée en ce moment à 
près de cent pages in-4^, et le Bureau serait d'avis, 
quand le chiffre de cent pages sera atteint, d'en faire 
un fascicule et de le distribuer aux membres de la 
Société, qui depuis près d'un an n'ont reçu aucune 
publication^ si ce n'est toutefois la Hevue de Brelnt/ne, 
de Vendée et d'Anjou, qui est toujours, comme on sait, 
adressée mensuellement et gratuitement à tous nos 
sociétaires. 

La Société, consultée par le Bureau, décide qu'un 
premierfascicuie delà Bibliothèque d* Anjou sera dis- 
tribué aux sociétaires dans les conditions ci-dessus 
indiquées. 

Plusieurs des membres présents pensent qu'il y 
aurait lieu de prier M. Ballu de modifier sa manière 
de procéder et de vouloir bien adresser à Timprimeur 
son manuscrit muni dès le principe de toutes les 
notes qui doivent y être jointes, afin d'éviter des re- 
maniements toujours onéreux et qui engendrent des 
retards inévitables. — La réunion adhérant à cette 
idée, le Bureau est chargé de transmettre ces obser- 
vations à M. Ballii. 

Communications diverses. — M. Paul de Berthou 

présente à la Société un Itinéraire de Bretagne au 

XVII* siècle, œuvre inédite d'un auteur nommé 

Dubuisson-Aubenay, sur lequel M. de Berthou donne 

des détails fort intéressants. — Nicolas-François Bau- 

9 
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dot, seigneur du Buisson et d'Aubenay (d'où vint son 
nom habituel de Dubuisson-Aubenay) naquit à Aube- 
nay, bailliage d'Evreux, peu après 1590. Diplomate 
et militaire, il voyagea dans toute l'Europe ; il était 
au siège de Casai en 1629 ; puis il s'attacha à Jean 
d'Etampes-Valençay, président au Grand conseil, et 
reçut de lui diverses missions qui le menèrent en Au- 
triche en 1630,en Italie en 1631. En i636,M.d'Etampes 
ayant été envoyé à Nantes en qualité de commissaire 
du roi aux Etats de Bretagne, Dubuisson- A ubenay 
l'y suivit, parcourut cette province et rédigea Vltiné- 
raire dont M. de Berthou a trouvé le manuscrit à la 
Bibliothèque nationale (Nouv. acq. fr. 375). Dans les 
années suivantes, il voyagea pour diverses missions 
en Suisse, en Hollande, en Angleterre. En 1645, il 
fut nommé historiographe du roi et depuis lors il 
vécutàParis,chezM.duPlessis-Guénégaud,avec tous 
les savants et les gens de lettres qui fréquentaient 
cette maison^ érudit lui-même, numismate, épigra- 
phiste et collectionneur. Il mourut en 1652. 

M. de Berthou lit plusieurs morceaux de V Itinéraire 
relatifs à Nantes, à ses environs et à diverses villes 
de Bretagne. Cette lecture qui intéresse vivement 
l'assemblée, prouve que l'auteur observait les lieux, 
les mœurs, les sites, les monuments, avec grande intel- 
ligence et avec Cm flair inné d'archéologue, qui donne 
à ses descriptions un grand prix et un grand charme. 
M. de Berthou propose à la Société de publier tout 
ce qu'il y a d'intéressant dans cet Itinéraire^ ce qui 
ferait environ 300 pages d'impression, format et ca- 
ractère des Lettres de Jean V, — La Société remercie 
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M. Paul de Berthou de cette offre et elle le charge de 
s'entendre avec le Bureau pour arriver à l'exécution. 

Le Président, en remerciant, lui aussi, M. de 
Berthou, fait observer qu'il serait peut-être bon de 
préparer dès maintenant un volume plus bref pouvant 
prendre place dans notre Petite Bibliothèque bretonne. 
La Bibliothèque d^Anjou^ Vltinéraire de Dubuisson- 
Aubenay sont des publications de grand format et 
de longue haleine. Pour ne pas laisser chômer nos 
sociétaires, il serait bon de pouvoir leur servir un 
petit volume qui pourrait être imprimé assez promp- 
tement et distribué à brève échéance, pendant que 
Ton travaillerait aux publications plus considérables. 

L*assemblée,consultée sur ce point,ayant approuvé 
cette manière de voir, le Président indique comme 
pouvant figurer dans un volume de ce genre les Der- 
nières œuvres de Le Sage^ extraites des deux derniers 
ouvrages du grand écrivain breton, la Valise trouvée 
et le Mélange amusant : ouvrages introuvables dans 
la librairie actuelle, et néanmoins, comme toutes les 
œuvres de Le Sage, pleins d'humour, d'esprit, de 
traits plaisants et de curieuses anecdotes. 

Il conviendrait d'ailleurs de laisser le Bureau dé- 
terminer les moyens d'exécution de ces publications 
et l'ordre dans lequel elles devront se succéder. 

L'assemblée ayant témoigné qu'elle l'entend ainsi, 
M. Le Meignen, vice-président, attire son attention 
sur la convenance qu'il y aurait à célébrer, en 1898, 
le cinquantenaire de la mort de l'illustre Breton, 
Chateaubriand, par une édition soigneusement faite 
et soigneusement illustrée de quelqu'un de ses chefs- 
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d^œuvre, par exemple, de la célèbre et charmante 
nouvelle d'Atala. Cette idée est hautement approuvée 
par la Société, qui charge M. Le Meignen d'en pré- 
parer l'exécution . 

Exhibitions. — Le Président fait passer sous les 
yeux de la réunion un certain nombre de dessins 
destinés à être gravés comme fleurons dans le tome II 
de son Histoire de Bretagne, parmi lesquels on en 
remarque un, entre autres, très réussi, représentant 
le triomphe de Nominoë. 

M. de l'Estourbeillon présente un curieux manus- 
crit du XVIIP siècle, intitulé Livre d'ordre pour h cam- 
pagne de i 760^ Armée de M. le maréchal de Broglie^ 
Régiment de cavalerie de Chabrillan, rédigé par M. de 
Vossey, major. Ce manuscrit, qui contient tout le 
relevé des opérations du régiment de Chabrillan au 
cours de cette campagne, appartient à M"' la vicom- 
tesse du Noday, au château de Penhoët, près Jos- 
selin, qui a bien voulu le confier à M. de l'Estour- 
beillon. 

Le secrétaire-adjoint, 

M" DE l'Estourbeillon. 

Séance du 28 mai J 897. 

Présidence de M. Arthur de la Borderie, président. 

A l'occasion du Congrès de l'Association bretonne, 
tenu à Rennes du 23 au 29 mai 1897, la Société des 
Bibliophiles Bretons s'est réunie le vendredi 28 mai dans 



— i:« — 

la salle des fêtes de i*Hôtel-de-Ville de Rennes. A 
deux heures trois quarts la séance est ouverte. 
Un nouveau membre est admis au scrutin secret. 

Renouvellement triennal du Bureau. — Sur la 
proposition de plusieurs sociétaires de fa ire les élections 
par acclamation, il y est procédé de la sorte. Tout 
Tancien Bureau est réélu. Il est complété par la no- 
mination du trésorier- adjoint qui n'avait pas été 
remplacé depuis que M. Boubée était devenu tré- 
sorier. Ensuite de ces élections, le Bureau se trouve 
constitué de la sorte : 

Bureau de la Société. 

Vice-présidents d* honneur : MM. le duc Louis de la 

Trkmoille ; 
Marquis de Villoutreys ; 
René Kehviler ; 
Président : Arthur de la Borderik, de l'Institut ; 
Vice-présidents : Henri Le Meignen ; 

Baron des Jamonières ; 
Secrétaire : René Blanchard ; 
Secrétaires-adjoints : M'* Régis de l'Estourbeillon ; 

Emile Oger ; 
Trésorier : Eugène Boubée ; 
Trésorier-adjoint : Joseph Josse :' 
Bibliothécaire-archiviste : René Blanchard. 

Conseil de la Société. 

MM. Camille Dupuy ; 
Claude de Monti : 
Joseph Rousse ; 



— 134- 

MM. Alfred Lallié ; 

Comte DE Bréchard ; 
Anthime Menard. 

Délégués en Bretagne. 

MM. V. AuDREN DE Kerdrel (Morbihan) ; 

H. de la Grimaudière ( Il ie-et- Vilaine) ; 
Robert Oheix (Côtes-du-Nord) ; 
Marquis A. de Bremond d'Ars (Finistère) ; 
Ludovic CoRMERAis (Loire-Inférieure). 

Délégués en Anjou. 

MM. rabbéCh. Urseau ; 
Guillaume Bodtnier. 

Délégué à Paris. 

M. Olivier de Gourcuff, chargé de la direction de 
la Revue de Bretagne^ de Vendée et d* Anjou. 

Etat des publications. — Le Président rappelle 
que depuis la dernière séance on a distribué aux so- 
ciétaires le premier fascicule de la Bibliothèque d'Anjou, 
Ce fascicule n'a que 400 pages ; mais les retards pro- 
longés de réditeur — ainsi qu'il a été exposé dans le 
procès-verbal de la dernière réunion du 19 novembre 
1896 — n'ont pas permis de le donner plus volu- 
mineux. En effet, il y avait urgence de distribuer une 
publication aux membres de la Société qui depuis 
plus d'un an n'avaient reçu que la Bévue de Bretagne, 
de Vendée et d'Anjou, 

Sont déposés sur le bureau plusieurs exemplaires de 
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la Petite légende dorée de la Haute-Bretagne^ par M. Paul 
Sébillot, le conteur bien connu. Elle fait partie de 
notre Petite Bibliothèque bretonne qui compte déjà 
plusieurs volumes. Devant l'obligation de fournir 
aux sociétaires un ouvrage pour compléter le pré- 
cédent exercice, la publication du livre de M. Sébillot 
a été rapidement menée et, d'ici quelques jours, le 
volume sera remis aux membres de la Société. 

En attendant que M. Ballu puisse donner la suite 
de la Bibliothèque d'Anjou^ le Président entretient ses 
collègues de deux publications qui vont être con- 
curremment entreprises dans le format in-4* (série 
des Archives de Bretagne). 

La première, adoptée par la Société dès sa séance 
du 11 septembre 1888, avait été retardée d'abord par 
la publication des Lettres de Jean V, puis par diverses 
circonstances. Il s'agit d'une Correspondance inédite 
adressée de Bretagne à la Cour d'Espagne par les 
agents du roi Philippe II et par quelques gentils- 
hommes bretons. Cette correspondance, remplie 
d'intérêt, montre le dessous des cartes de bien des 
événements de la Ligue en Bretagne. Elle a été 
trouvée aux Archives nationales par M. Gaston de 
Camé qui s'est chargé de l'éditer. 

La seconde publication, confiée à M. Paul de 
Berthou, est celle de V Itinéraire de Bretagne au XVII* 
siècle par Dubuisson-Aubenay. Esprit curieux, ce 
gentilhomme a laissé une relation fort intéressante 
de son voyage, ainsi qu'on a pu s'en rendre compte 
par les passages qu'en a lus M. de Berthou à notre 
dernière séance du 19 novembre, date à laquelle l'im- 
pression de cet ouvrage a été décidée. 
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M. Sébillot nous propose un volume de légendes 
profanes pour faire suite et pendant à la Petite lé^ 
gende dorée. 

M. Tabbé du Bois de la Villerabel exprime le désir de 
voir V Enquête pour la canonisation de Charles de Biais 
éditée par la Société. 

Le Président reconnaît tout l'intérêt historique de 
cette Enquête, dont l'impression serait fort dispen- 
dieuse, car elle formerait au moins quatre volumes 
in-4^ (texte latin) de la force des volumes des Lettres 
de Jean V. Il paraît en outre qu'à l'occasion de la 
prochaine canonisation de Charles de Blois on son- 
gerait, dans le diocèse de Blois, à imprimer ce do- 
cument. Si cette édition n'avait pas lieu, le Bureau 
de la Société des Bibliophiles Bretons étudierait 
volontiers la proposition de M. de la Villerabel, quand 
les publications actuellement engagées par la Société 
toucheront à leur terme. 

Exhibitions. — Par M. l'abbé Plaine : 

1' Divini Platonis operum a Marsilio Ficino trans- 
tatorum. Lyon, 1550. Belle reliure avec un médaillon 
du roi Henri II sur les plats. 

2** Œuvres de l'empereur Julien V Apostat^ édition du 
P. Petau, 1630 ; dans une magnifique reliure aux 
armes de Mgr de la Guibourgère, évêque de la Ro- 
chelle. 

3*» Œuvres d'Urbain VIII, Paris, imp. Royale, 1642. 
In-f^ Exemplaire donné en prix en 1675 au comte 
d'Estrées, alors au collège Louis-Le-Grand tenu par 
les Jésuites. 

4* Le Don pasteur nourrissant ses brebis dans le Sainte 
Sacrement. Rennes, 1659, chez la veuve Yvon. 
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5* Le Bonprestre, Yannes, Jean Galles, imprimeur 
du collège, 1683. 

6** Policia universalis, depuis le commencement du 
monde jusqu'à Tan de grâce 17H. Ouvrage dédié à 
Monseigneur Frétât de Boissieux, par Trebouta, pro- 
fesseur de théologie au collège de Saint-Brieuc. Saint- 
Brieuc, chez Doublet. 

7® Heures el règles des congrégations de Notre-Dame^ 
érigées en Bretagne par les Pères de la Compagnie de 
Jésus. Rennes, Joseph Vatar. 1738. 
Par M. H. de la Grimaudière: 

1* Preuves de noblesse de la famille espagnole de Se- 
pulveda. Fort beau manuscrit sur parchemin, exécuté 
en 1585. Il est enrichi de lettres ornées et de minia- 
tures dont Tune est un portrait du roi Philippe IL 

2p La Pogonologie ou discours facétieux des Barbes ^"par 
Régnant d'Orléans, conseiller au présidial de Vannes. 
Rennes, Bretel, 1589. Ouvrage fort rare dont on ne 
connaît qu'un autre exemplaire. 

3* Célébrité de la canonization de saint Ignace de 
Loyola^ de la compagnie de Jésus^ et de saint François- 
Xavier^ de la même compagnie^ faicte à Rennes. Rennes, 
Pierre TOyselet et Pierre Poulain, 1623. 

Par M. Olivier de GourcuflF: 

1* Instruction touchant l'Adoration perpétuelle du 
T. S. Sacrement de Vautel^ établie dans la ville de Rennes. 
A Rennes, chez Julien Vatar, 1742 (avec une curieuse 
gravure sur bois). 

2« Fables mises en vers par Jan(Dubignon)de Redon. 
Rennes, Chausseblanche, an VIII. 

3* Récits et Ballades^ par H. de Lorgeril. Rennes, 
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Molliex, 1840. (Début poétique du vicomte de Lor- 
geril). 

Par M. l'abbé Robert: 

1* Vida de Monsehor Urhano Renato de Hercéy obispo 
y conde de Dol, por Julian Delacroix, presbiiero^ ex- 
prof essor de Retorica y filosofia^ y recior del Colegio de 
Dol. 1797. Manuscrit espagnol de 139 pages, format 
in-8*. L'auteur, qui avait émigré en Espagne pendant 
la Révolution, a dédié son œuvre à don Josef Luis 
de MoUinedo, évéque de Palencia. C'est Thistoire de 
l'administration épiscopale de Monseigneur de Hercé 
plutôt que la vie de ce saint et vaillant évêque breton. 

2* Catéchisme à V usage du diocèse de Dol^ écrit à Win- 
chester, le i 8 août 1794. F.-L, Cuguen^ prêtre et curé de 
Saint'Pierre-de-Pléguen, exilé k Winchester en An- 
gleterre, Ce manuscrit, in-8' de 44 pages, commencé 
en 1794, a été terminé en 1796. On ne connaît pas de 
catéchisme imprimé spécial au diocèse de Dol. D'après 
les statuts du diocèse de l'an 1741, on se servait du 
catéchisme d'Avranches. Il est probable que, pré- 
parant, en 1794, sa rentrée dans son diocèse, Mon- 
seigneur de Hercé fit composer ce catéchisme qui est 
resté manuscrit. 

3" Missale Insignis ecclesiœ Parisiensis restitutum et 
eniendatum^ R, in Christo Patris D. Pétri de Gondy con- 
sensu editum, Parisiis, apud Joannem Charron, 1585 
In-fol. (Armes des Gondy sur le titre). 
Par M. Plihon : 

Constitutions des religieuses bénédictines de l'Abbaye 
de Saint-Sulpice^ dans le diocèse de Rennes. Sans lieu, 
1685. In-8^. Constitutions élaborées sous Tabbesse 
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Marguerite d^Angennes, amie de saint François de 
Sales, et publiées par Marguerite de Morais, sa nièce, 
dont les armes figurent au titre du volume. 
Par M. Arthur de la Borderie : 

1* Edicl du roy sur la prohibition et punition des que- 
relles et duels. Rennes, Tite Haran, 1609, in-8*. — Et 
vingt autres édits du roi ou arrêts du Parlement de 
Bretagne de 1609 à 1622, tous sortis de l'imprimerie 
de Tite Haran, dont les productions typographiques 
sont fort rares. 

2° Le prince illustre, par le sieur du Bois-Hus. Pa- 
ris, Pierre Rocolet, 1645, in-4", (avec un portrait de 
Condé à la louange duquel est consacré ce volume, 
partie en prose, partie en vers). L'auteur était notre 
compatriote. M. de Gourcuff lui a consacré une notice 
en 1884 dans V Anthologie des poètes bretons ^ à propos de 
I^ Nuict des nuicts et autres poèmes de du Bois-Hus. 

S*" Fr, Leonis Carnielitfe Rhedonensis epistolœ selectœ 
ad primates et doctores ecclesiœ ; proceres et eruditos se- 
culi ; cultores vitœ asceticsBy nominatim Carmeliticœ. 
Rome, 1661, in-8*. — C'est un recueil de lettres sur 
des objets très divers, émanant d'un religieux Carme 
de Rennes, appelé Léon de Saint-Jean, ami du cardinal 
Richelieu, prédicateur des rois Louis XHI et Louis 
XIV, et qui a laissé plusieurs recueils de sermons 
d'un goût douteux, mais parfois pleins de vigueur. 

4" Corps d'observations de la Société d'agriculture, de 
commerce et des arts, établie par les Etats de Bretagne, 
années 1757 et i7ô8. Rennes, Jacques Vatar, 1760 
(exemplaire en grand papier). 

Le secrétaire, 
René Blanchard. 



ÉTIT SES PUBLICATIONS DE U SOCIÉTÉ 



Ont été distribués aux Sociétaires : 
Ed 1877-1878 

Œuvres françaises d'Olivier Maillard {sermons et 
poésies, notes et introduction), par M. Arthur de la 
Borderie. In-4°. 

Bulletin de la Société des Bibliophtle-i Breton* et de 
tllistoire de Bretagne. — Première année. In-8°. 

En 1878-1879 

L'Imprimerie en Bretagne aa XV' xiècle, par M. Ar- 
thur de la Borderie, avec le fac-similé de la plus an- 
cienne impression bretonne. In-4°. 

Mélanges historiques, littéraires, bibliographiques . 
Tome I. Grand in-8°. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Brelans et de 
l'Histoire de Bretagne. — Deuxième année. In-8'. 

En 1879-1880 
Documents sur l'Histoire de la Révolution en Bretagne. 
La Commission Brutus .tfagnier à Bennes, par M. Hip- 
polytedela Grimaudière, In-4°, 
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Le Roman d'Aquin ou la Conques le de la Brelaigne 
par le Roy Charlemaigne^ chanson de geste inédite du 
XII* siècle, publiée par M. F. Joûon des Longrais. 
In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
V Histoire de Bretagne. — Troisième année. In-8'. 

En 1880-1881 

Documents inédits sur l'Histoire de la Ligue en 
Bretagne, par M. Anatole de Barthélémy. Grand in-8**. 

L'Hôpital des Bretons à Saint- Jean d^Acre^ au XIII* 
siècle, par M. J. Delaville Le Roulx. Grand in-8'*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
l'Histoire de Bretagne. — Quatrième année. In-8'. 

En 1881-1882 

Chronique de Bretagne de Jean de Saint-Paul, cham- 
beflan du duc François II, publiée avec notes et 
introduction par M. A. de la Borderie. In-4». 

Œuvres nouvelles de Paul Des Forges Maillard, 
publiées par MM. Arthur de la Borderie et René 
Kerviler. T. II. Lettres nouvelles. In-4°. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
l'Histoire de Bretagne. — Cinquième année. In-8*. 

En 1882-1883 

Mélanges historiques^ littéraires^ bibliographiques . 
T. IL Grand in-8*. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
VHistoire de Bretagne. — Sixième année. In-8*. 
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En 1883-1884 

Archives de Bretagne, Tome I. Privilèges de la ville 
de Nantes^ nouvelle édition, publiée par M. S. de la 
NicoUière-Teijeiro. In-4'. 

Anthologie des Poètes Bretons du XV Ih siècle^ par 
MM. Stéphane Halgan. le 0« de Saint-Jean, Olivier 
de GourcufF et René Kerviler. In 4**. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles li reions et de 
V Histoire de Bretagne, — Septième année. ln-8\ 

En 1884-1885 

Archives de Bretagne, Tome II. Documents inédits sur 
le complot breton de 1492, publiés par M. Arthur de 
la Borderie. In-4'. 

Archives de Bretagne, Tome III. Monuments de la 
langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe^ publié par 
M. Emile Ernault, professeur à la Faculté des Lettres 
de Poitiers. Première partie. Texte et traduction. 
In-4». 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons el de 
V Histoire de Bretagne, — Huitième année. In-8**. 

En 1885-1886 

Le Bombardement de Saint-Malo en i693^ poème 
breton du XVII® siècle, réimprimé en fac-similé, avec 
la reproduction de la machine infernale et d'un dessin 
du temps, des documents inédits, une introduction 
et des notes, par M. Arthur de la Borderie. In-4*. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d'Alain Boucharl 
publiées avec les variantes des éditions originales et 
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la reproduction en fac-similé des gravures de l'édition 
de 1514, par M. H. Le Meignen. — Première partie. 
In-4^ 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
VHistoire de Bretagne. — Neuvième année. In-8\ 

En 1886-1887 

Inauguration du monument de Dont Luhineau à Saint- 
Jacut, - Récit de la cérémonie. Eloge historique et lettres 
inédites de Dont Lobineau. ln-4'*. 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d^ Alain Bouchart^ 
publiées avec les variantes des éditions originales et 
la reproduction en fac-similé des gravures de l'édition 
de 1514, par M. H. Le Meignen. — Deuxième partie. 
In-4«. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
VHistoire de Bretagne. — Dixième année. In-8«. 

En 1887-1888 

Archives de Bretagne. Tome III. Monuments de la 
langue bretonne. Le Mystère de sainte Barbe^ publié par 
M. Emile Ernault. Deuxième partie. Glossaire étymo- 
logique du breton moyen. In-4°. 

Les Grandes Chroniques de If retag ne d* Alain Bouchart^ 
publiées avec les variantes des éditions originales et 
la reproduction en fac-similé des gravures de l'édition 
de 1514, par M. H. Le Meignen. — Troisième partie. 
In-4'. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
l Histoire de Bretagne. — Onzième année. In-8^ 
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En 1888-1889 

Œuvres nouvelles de Paul Des Forges Maillard, pu- 
bliées par MM. Arthur de la Borderie et René 
Kerviler. Tome I. Poésies et Introduction, In-4". 

Les Grandes Chroniques de Bretagne d'Alain Bou- 
chart^ publiées avec les variantes des éditions origi- 
nales et la reproduction en fac-similé des gravures de 
rédition de 1514, par M. H. Le Meignen. — Quatrième 
partie. In-4**. 

Archives de Bretagne. Tome IV. Lettres et Mande- 
ments de Jean V, duc de Bretagne, publiés^ avec notes 
et introduction, par M. René Blanchard. Introduc- 
tion. Actes de 1402 à 1406. In-4^ 

Bévue de Bretagne, de Vendée et d'Anjou. T. I et II, 
1889. In-8«. 

En 1889-1890 

Archives de Bretagne. Tome V. Lettres et Mandements 
de Jean V, duc de Bretagne, publiés, avec notes et in- 
troduction, par M. René Blanchard. Actes de 1407 à 
1419. In 4«. 

Guionvac^h. Chronique bretonne, par L. Kerardven. 
Nouvelle édition avec illustrations de M. Busnel et 
introduction de M. René Kerviler. In-4**. 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
VHistoire de Bretagne. — 12% 13% 14« années (1888, 
1889, 1890). In-8*. 

Bévue de Bretagne, de Vendée et d'Anjou. T. III et 
IV, 1890. In -8». 
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En 1890-1891 

Les Lunettes des princes de Jehan Meschinot, publiées 
avec préface, notes et glossaire par M. Olivier de 
Gourcuff. In-18. 

Contes et légendes de Basse- Bretagne y par Emile 
Souvestre, E. du Laurens de la Barre, F.-M. Luzel. 
Introduction par Adrien Oudin, frontispice de Paul 
Chardin, illustrations de Th. Busnel. In-4». 

Revue de Bretagne, de Vendée et d'Anjou. T. V et VI, 
i891. In-8^ 

En 1891-1892 

Les Femmes poètes bretonnes^ avec préface et notice» 
parle comte de Saint-Jean (M"* Eugène Riom). In-18. 

Archives de Bretagne, Tome VI. Lettres et Mandements 
de Jean'V, duc de Bretagne, publiés, avec notes et in- 
troduction, par M. René Blanchard. Actes de 142() à 
1431. In-4». 

Revue de Bretagne, de Vendée et d'Anjou, t. VII et 
VIII, 1892. In-8^ 

En 1892-1893 

Chants de divers pays (poésies inédites), par Hippo- 
lyte Lucas, publiées par MM. Léo Lucas et Olivier 
de Gourcuflf. In-t8. 

Archives de Bretagne. Tome Vil. Lettres et Mande- 
ments de Jean V, duc de Bretagne, publiés, avec notes 
et introduction par M. René Blanchard. Actes de 1431 
à 1440. In-4». 

Revue de Bretagne, de Vendée et dWnjou, t. IX et Xr 

1893. In-8^ 

10 



<' 
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En 1893-1894 



Archives de Bretagne, T. VIII. Lettres et MandemaaU 
de Jean V, duc de Bretagne, publiés, avec notes et in- 
troduction par M. René Blanchard. Actes de 1441 et 
1442. Supplément et table. In-4^ 

Bévue de Bretagne^ de Vendée et d'A njou , t. XI et X II , 
1894. In-8*. 

En 1894-1895 

Bibliothèque d'Anjou, Traité historique et critique des 
auteurs de cette province et de leurs ouvrages^ par Dom 
Liron, publié, avec introduction et notes, par M. Ca- 
mille Ballu. 1" fascicule. In-4*. 

Bévue de Bretagne, de Vendée et d* Anjou, t. XIII et 
XIV, 1895. In-8». 

En 1895 1896 

Petite légende dorée de la Haute-Bretagne^ par 
M. Paul Sébillot, dessins de Paul Chardin. In-18. 

Bévue de Bretagne^ de Vendée et d'Anjou, t. XV et 
XVI, 1896. In-8^ 

Bulletin de la Société des Bibliophiles Bretons et de 
r Histoire de Bretagne, — Nouvelle série. Années 
1890 à 1897. In-8\ 
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OUVRAGES 

OFFERTS A LA SOCIÉTÉ 
Da W tlécemlire IHOO au 'iK inni 1897. 



Voyez les diverses listes de ces ouvrages dans la 
flecue de Bretagne, de Vendée el dWnJou, aux tomes 
et pages ci dessous indiqués : 

vm. t. V, p. m-Sl : 

p. 497-500. 

t. VI. p. 182-184 ; 

p. 3Ô0; 

p. 513-514. 

1892, t. VII, p. 233-234. 

t. VIII, p. 261-262. 

18IH, t. IX, p. 1,56-160. 

t. X, p. 402-404. 

1894, t. XI, p. 347 348. 
t. XII, p. 317-320. 

1895, t. XIII, p. 398-400. 
t. XIV, p. 323-324. 

1896, t. XVI, p. 457460. 

1897, t. XVII,p. 468 469. 
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